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Lkdition diplomatique des Actosgrecs deDlonyriou, rtallatapark Centrede Recherchea d’Hisini™ .t p- , 
byzantines ab le C.N.R.S. (Paris), a «U rendue possible par les missions et photographies Zt 

i auteur de eet ouvrage, M. N. Oikonomidfes, au litre du Centre de Recherches byzantines delaFRR.s! (AthTnesT 


Mb dUb. dec Aole, yrees de Dionysleu anUrieurs « XVI* «*. ^renanU ££ 
collection des . Archives de PAlhos >, comme je Pacos annoncA dy a cmq ans cans 
d «fl» dc. Acles de X»opoiamoa per J. Bcmpaire, all.,1. que l, ^^JZlrZptl 
eequissi eel en vole de Hall,alien. C. que confirm. la mice a Vmpremon. au ,nom.nl mime pa 

le present ouvrage, du tome premier des Acles de Lavra. c „ yimlion 

Cest un dossier presque lotalement neufgue celui de Dionysiou Je ««r heureux, “ “ 
b frail d'une collaboration franco-yrecque. M. N. Oikonomidls, lllve de M. D. ™ C2Zl 2 
pais ie mien d Pori,, * maiMenanl fun des disciple, el coliabcralmm, de son pmm ---« 
* I’actif Centre de Recherches bytanlines que celai-a dinge a Athlnes. C es 0 

hen,lands M. Zakylhinos - ,ae je lien, d rcmcrcicr mol aussi - |rt« ” °Z , 

trois missions au Monl Alko, riatisle. yraee i la Fondation Royal, de la Rechenh 

d«cr le, documents qu’il Id,,. ,1 en prendre le, ^^^ZZTZp^de. 
de la « flec/ierc/ie cooperative sur programme » erdde par fe C.iV.R.S. p , Recherche* 

archives athoniies, lui ant ensuile donne Voccasion de presenter ses documents au 
d'Hisloire el Civilisation byzantines. Le risultal esl que, aprds Xiropolamou, "®‘ ct “ importance. En 
de VAthos qui apporle d I'kistoire de Byzance sa contribution, et elle es de d$ 

remerciemenl de lanl d’efforls couronn&s de succes, M. Oihonomidis pent comp 9 

‘je 2TT1 i id pan qn’a prise * b —* -* ««- ^^Zn^ 
allachee comm, eollaboratriee technique du C.N.R.S. d la .Recherche W‘Z°o “era d’alllear, 
menlionner, „ ,a remerei.r de la eempUenee ,1 da dlc.uem.niqu’elle ya aporU, Onevrad,0^ 

bienldt les fruits des recherches personnels que, depute plusieurs an ], 

ei a.ux archives do l Aihos . Paul Lemerle. 




La publication des Artes de Dionysiou a pu A Ire realist grace a. la comprehension, I’inUret el 
I'exlreme obligeance qu'ont montris enters nous les v&nerables Peres de ce beau content athonite. Sous 
la condmle iclairee de leur higoumene, l’archimandrite Gabriel, Vensemble de la communaule, et plus 
parhculibrement les RR. PP. DomUios, Euslratios et Theokletos, nous ont assiste dans noire travail, 
el nous ont offert I’hospiialiU iradilionnelle, dont la gMrosiU egale la cordialile. Qu’ils veiiillenl bien 
accepter l’expression de notre profonde gratitude. 

II nous faul aussi remercier le Centre de Recherches byzantines (F.R.R.S., AlMnes) qui, sous 

a ireclion du Professeur D. A. Zakylhinos, nous a fourni les moyens d'effeciuer nos missions et de 
mener a terme le present travail. 

J’ai une grande delle enters le Professeur P. Lemerle, qui par ses conseils et suggestions a donne 
a a presente idition ce qu'elle a de meilleur. Mademoiselle Denise Papachryssanthou y a apporte mainles 
correc tons e pricmons, el a eu l’obligeance d'en relire les epreuves; Monsieur G. Charachidze a bien 
toulu transcnre el traduire les signatures giorgiennes; Mademoiselle Hilbne Miakotine nous a aide 
dans la transcription des signatures slates. Je suis a tous sincirement reconnaissani. 


N. A. OlKONOMIDfiS. 
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A. - HISTOIRE DU MONASTERE DE DIONYSIOU DES ORIGINES 

AU DfiBUT DU XVI 6 SlfiCLE 


Dionysios el la fotidalion da monasUre . 


Le monast&re grec de Saint-Jean-Prodrome N£a< n^Tpa^, surnomm6 too AtovucHou, surplombe 
la mer du haut (Tun rocher de 80 m. environ; il se trouve au pied de PAntiathos, sur la c6te sud 
de la p6ninsule. II doit son nom 4 son fondateur, le moine Dionysios 1 , dont la Vie a 4t& 6crite au 
xvi e si&cle par le moine M6trophane 2 , sur la foi d’un prototype plus ancien 8 . Cette Vie, complyt6e 
par ce que nous apprennent les documents cT archives, permet d’esquisser Fhistoire des debuts 
de ce monastere. 

Dionysios, fils cadet d’une famille paysanne de condition moyenne, naquit 4 Kopvjoro^, pr4s 
de Kastoria 4 , 4 une date inconnue qu’on placera entre les annAes 1308 et 1316 6 . La loi monastique 


(1) Bien avant la fondation du monastAre par notre Dionysios, au xi° siAcle, existait & lAthos, non loin de 
Xenophon, un autre couvent appelA Agalement Dionysiou d’aprAs son fondateur ( X&nophon n° 1,1. 141, 142, 160, 196), 
lequel est peut-Atre identique k un des signataires du tragos (Meyer, Houpiurhunden, p. 150 ; Facsimiles n° 16). Inutile 
de dire que ce monastAre n*a rien k faire avec celui dont nous Atudions l’histoire. 

(2) Edition, d’aprAs le cod. Dionysiou 641 (ancien 611, cf. EBBS 27, 1957, p. 244-245) par B, Laourdas, Vie, 
p. 45-68; commentaire dAtaillA par LampsidAs, Biogr, Pour l’Apoque de MAtrophane, cf. Laourdas, Vie, p. 71-72 et 
LampsidAs, Biogr., p. 106-107. Une redaction de la Vie en langue dAmotique, faite avant 1664, nous est connue par 
a) la Vie publiAe par Agapios Landos, N£o<; Ilap^SstcroG, Venise 1872, p. 423-429 ; b) la Vie en dAmotique conservAe 
dans le cod. Dionysiou 661 de 1754 (cf. EEBS 27, 1957, p. 248), Cf. LampsidAs, Biogr., p. 101-105. Ces deux textes 
dependent Atroitement de celui de MAtrophane et, par consequent, prAsentent peu d’intArSt pour notre enquSte. Cf. 


pourtant infra, note 5. t m , 

(3) MAtrophane afflrme (§58) que dans son oeuvre il a remaniA un texte ancien et naif (oaa Ttep Av u7co^v/)p,«Tt 

dpxodcp &peX&<; efipipcd'wg). Ce prototype est postArieur k la mort de DomAtios, successeur de Dionysios 

k. l’higoumAnat, et son auteur Atait, peut-Atre, un contemporain de Dionysios : LampsidAs, Biogr., p. 107, note 2. 
L’afflrmation de la Vie (§ 47), comme quoiies moines de Dionysiou allaient toujours au vestiarion de TrAbizondc pour 
toucher la rente annuelle de 1 000 aspres comnbnaia, inviterait k placer larAdaction du prototype avant 1416 (notre 
n° 15); mais r argument n’a qu’une valeur relative, Atant donnA que ee passage de la Vie repose surle chrysobulie 

d 1 Alexis III : textes confront As par Laourdas, Vie, p. 75. , . 

(4) Vie, § 5 : TOXTpl<; fi&v 7 cpA<; t b Sutwcoov (jt£po<; xeipivv) KopYjcAi;, 7 uoXlxwov 8 au ttj utco tyjv eirapxtav ttjs 
SeXacr<p6pou tsXouv, Kaffropta?. L’AvAchA de SAlasphoros « As£6oXic, l’actuelle Eski-Dfivol, devint plus tard 
la mAtropole SsXao(p6pou xal Koptt^v (H. Gelzer, Der Patriarchal von Achrida, Leipzig 1902, p. 20, 29-30; Viz, Vrem. 
19 1912 p. 253). —Les donnAes de la Vie sont dAtaillAes et me semblent prAfArables k l’indication du trapAzontin 
PanarAtos (Ad. LampsidAs, p. 77) comme quoi le mAtropolite ThAodosios, frAre de Dionysios, Atait originate de 
Thessalonique. — Maxime le Grec (xvi° s. : Viz. Vrem 26, 1965, p. 131) rapporte que Dionysios j Atait trapAzontin : 


confusion Avidente. 

(5) La chronologic de la Vie, source unique et incontrAlable sur plusieurs points, 


semble cohArente (une confusion 
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4 ACTE3 DE DIONYSIOU 

de 1’Athos ne permettant pas aux imberbes de se faire moines 6 , il a du refrener sa vocation prfecoce 
et attendre l’age convenable, autour de 18 ans, pour rejoindre son aine, Theodosios, devenu entre 
temps higoumene de Philothiou (§ 14,15). II s’y fait moine et, tout en s’initiant k la vie monastique, 
il complete son instruction, rest6e el6mentaire 4 Kor&sos (§ 16-18). Nomm6 d’abord ecclesiarque, 
ensuite ordonn6 diacre et, 4 Page de 30 ans, prgtre et confesseur par l’eveque dTIierissos (§ 19, cf. 

§ 25), il quitte le couvent et se retire dans une grotte de la pente mdridionale de l’Antiathos, ou 
Petit Athos (§ 20); il s’adonne k Tascfcse et k la vie contemplative, tr&s en vogue k cette 6poque 
marquee par le mouvement hesychaste (§ 22, 23). Au bout de trois ans, il a un premier disciple, 
puis un autre (§ 25) ; le nombre des compagnons de Dionysios augmente constamment. Suivant 
son conseil, ils s’installent au nord de la grotte et k c6t6 de leurs cellules, ils construisent une chapelle 
(eiixT^pioc olxo^) d6di6e k saint Jean Prodrome ; c’est V agglomeration qui, apr&a la construction 
du monast&re, prendra le nom sravmxcfcOtqjLa 6 IIp6Spotxo^ (cf. acte de 1400, * AyioQaixiu ?) Bigfao- 
ffymj 19, 1954, p. 154, Smyrnakfes, p. 103 : propri6t6 du prdtaton; cf. notre n° 39) ou 6 IlaXat^ 
np68po(AO^ (Vie). Dionysios ne quitte sa caverne que le samedietle dimanchepour alter visiter ses 
ouailles, dire la messe et leur donner la communion (§ 26-28). L’endroit 6tant expose au vent du nord, 
apr&s un hiver p6nible, les moines, devenus entre temps dix-huit 7 , construisent d'autres cellules et une 
autre 6glise de saint Jean Prodrome sur le flanc sud de la montagne, k une distance de « deux stadia»; 
ils y plantent des vignes et y passent Phiver, pour revenir en 6t6 au Palaios Prodromos 8 (§ 29, 30). 

est signal fee infra, p. 12, note 42). La date approximative que nous proposonB pour la naissance de Dionysios repose sur 
les remarques suivantes : 1) Dionysios est mort entre 1382 et 1389 (infra) p. 12) ayant dfepassfe 70 ans (Vie, § 57 : It&v 
kmk ^ ^ojx^xowa) done, trfes probablement, sans avoir atteint 75 ans : Lampsidfes, Biogr., p. 122; sa 
naissance doit ainsi fetre placfee entre les dates extrfemeB 1308 et 1318. 2) Il fetait enfant (Vie, § 7 ; p.ecpax£axo<;; pour 
le sens, cf. Lampsidfes, Biogr., p. 108), lorsque son frfere atnfe, Thfeodosios, partit k l’fege de 18 ans pour Constantinople, 
ofi il fut ordonnfe prfetre k I’&ge Ifegal, 30 ans (§ 10). Ensuite Thfeodosios entra au monaslfere athonite de Philothfeou, 
et au bout de quelques annfees (§ 12) en devint 1’higoumfene; e’est alors que Dionysios, qui venait de dfepasser 
Padolescenee (§ 15) vint le rejoindre et se faire moine sous son higoumfenat; done, entre les deux frferes il y avait une 
difference d’une quinzaine d’annfees. 3) D’aprfes Panarfetos, loc . cil, Thfeodosios habita le Mont Athos pendant 20 ans; 
d*autre part, la Vie (§ 39) nous apprend qu’il fut enlevfe par des pirates Turcs la veille du 25 mars, alors que, bien qu’higou- 
mfene, il s’adonnait k la pfeche. Or, en mai 1348, l’higoumfene de Philothfeou s’appelait Loulcas (Zographou n« 38, of. 
Kutlumus n° 23; on ne tiendra pas compte de la list© trufffee de Katlumus n° 16, de 1330); done, l’enlfevement de 
Thfeodosios a dti se passer une nuit du 24 au 25 mars, au plus tard en 1348, peut-fetre avant cette date. Il devait avoir 
au moins 50 ans, done sa naissance doit Gtre placfee avant 1298, et celle de Dionysios, de 15 ans plus jeune, avant 1313. 
— Dans le texte dfemotique publife par Agapios Landos, il est prfecisfe que Dionysios mourut fe 72 ans ; chiffre possible 
mais peu stir fetant donnfe qu’il faut supposer qu’il vient d’une source autre que la Vie de Mfetrophane. Lampsidfes, 
Biogr., p. 124, place la naissance de Dionysios en 1316 soustrayant 72 anB au 25 ffevrier 1388, date qu’il propose pour 
la mort; cf. infra , p, 12, note 44. Ceci est fegalement possible, fetant donnfe que les donnfees chronologiques que nous 
utilisons n’apparaissent pas rigoureuses. 

( 6 ) Typikon de Jean Tzimiskfes, Meyer, Haupturkunden, p. 147; typikon de Monomaque, ibid., p. 154; chry- 
sobulle de Manuel II, ibid., p. 209, etc. Cf, des exemples analogues dans la Vie de Baint Germain 1’Hagiorite, fed. P. Joan- 
nou, Anal . Boll. 70 (1952), p. 62; dans la Vie de saint Athanasele Mfetfeorite, fed. N. Bfefes,Bu£avTt<; 1 (1909), p. 241. 

(7) § 29 : <&ctte xal (Jixpi 6x^(1) xal 8 £xa t^v atocav <p0acat 7 ro<j 6 T 7 )Ta, Autre interprfetation, moins probable: les 
moines fetaient« huit ou mfeme dix *. 

( 8 ) La localisation, de ces premiferes agglomferations monastiques ne peut fetre fondfee que sur la tradition athonite, 
incertaine sinon suspecte, fetant donnfe qu’il s’agit de terrains disputes entre Dionysiou et Grfegoriou. Il est nfeanmoins 
vrai que les lieux consacrfes par la tradition correspondent fe la description de la Vie : k une heure ou une heure et demie 
de marche au nord-ouest du monastfere, se trouve le kellion de Saint-Onouphrios, avec un potager de quatre stremmata, 
qu’on peut identifier avec l’instailation d’hiver (cf. E, Kourilas, 'AYtopsiTix^ B^XtoO’/jxT) 19, 1954, p. 83-90); 
k vingt minutes de marche plus au nord, se trouve la chapelle de la Vierge, qu’on peut identifier avec l’instal- 
iation d’fetfe (cf. Smyrnakfes, p. 506), d’autant plus qu’fe cinq minutes de cette dernifere chapelle se trouve la grotte oh 
suivant la tradition, vivait Dionysios: environ 2 heureB de marche de la mer, comme l’afllrme la Vie, § 31. Dans la mfeme 
rfegion se trouve le palaioslremma que Grfegoriou et Dionysiou se sont dispute pendant des sifecles. Cf. Archimandrite 
Gabriel, p. 118, 143, 159, et notre n° 39, notes. 


Cette situation doit dater du milieu du X.V sitele : 4 en otoite l’arch.mandnt. GabmUp. 11 , u« 
document du ptataton, d.taut de 1355, mentionne Dionysios avec le litre d « ” V ' 

ce qui indique une communaota important, et organise selon le systeme odnob.t que. L appro 
visionnement en est assuta par mer : un bateau appurtenant 4 la —mta apporta* le 
marehandises 4 deux lieures de marche du Palaios Prodromos ; 14, au bor e a mer, au e 
du ravin qui borde le monastare aotuel (alors inexistant), une baraque es cons rui e 
magasin. Sonvent, le, moines y passent la unit avec Dionysios, qui les accompaguo pour donner 

b0 “ DeXidant un. d. ieurs pridre, nooturnes 4 ce ddbareaddr. improvise que la constaction 
du monastdre lut suggerdd par un signd divin : Dionysios, s'dtant retournd ™. 1 »“ st ’ J ^ 
lumidre sortir du .ocher, au ddbouchd du ravin. Intrigud, U all. consultar un mome savant ot verluen , 
Domdtios de Bou.eutdria (Pactuel Saint-filenthdrios, entre Nda Skdta et a d. lamt^xme) 
celui-ci l'accompagna juaqu’au lieu d. l’apparition miraouieuse, en constat. 1 existence eland 
l’explication : il fallait construire un monastdre 4 cet endroit (g 31-35). Les compagnons ^ 

ravis de 1'ldde, se mirent au travail. La crainte des pirates les fit commence, par la ^meLon 
d’une tour carrde, haute de 10 brasses (oSpyuIm - 10,70 m. environ) e aveo 
3 brasses (_ 5,6 m. environ), oonstruction dont les Irais turent converts par la gcnSrositd d«im- 
ot des lalques qui veuaient se conlesser 4 l'an.chor4te rdputd qu'dtait Dion^ios § 3 ^ 

ainsi que 1. mo„.st4re dc Saint-Jeau-Prodrcm. vijc N£« { Hhp«, qm d.viendra pta^ tard l^s«* 
sou. le nom d. Dionysiou, fut fondd sur un terrain que le pr6tos Dorotb e de 
Dionysios'. Or, 1. p,6tos Dorothd. .st attestd de 1356 4 1366 (Darrousde, Prole., ® 

part, Jean V Paldologue confirm., en aolt 1366, les donations faites au monastdre de Samt Jean 
Prodrome ids **. U. par Oeorges Astras et Micbe, HidraUds, donations^ni proherne 
remontant aux environs d. 1362 (of. notre n« 3 et notes). Ces donnees nom. amdnen^^4p ao« 
fondation de Dionysiou entre le. anndes 1356 et 1362 (data probable) ou 1366 (data certa ) • 


Situation de l’Athos a I’&poque de la fondation de Dionysiou. 

C’est une p^riode pendant laquelle, sous une influence slave tres marque, plusieurs mon^res, 
devenus par la suite importants, ont ete fondes ou rdnoves il Athos . a) ur t fonda( . e ’ urs 
monastdre du Pantokrator, situ6 i l’eraplacement du kellion dilabri «u P« X■ ' 1 

furent deux bvzantins, fameux pour leurs exploits mihtaires dans a r gion, g 


(«, C'est, du moins, ce qu-aihrma, lore d'une enquSte fa.te en H00, un des compa 8 nons de Dionysios, oh 

‘AyLopeLTtx'h Bl6Xio 07)X7) 19 (1954), p. 153, et infra, p. ^ no ® 64 { § # les donn6e s chronologiques 

(10) smyrnalc^s, p. 505, parle d'un to de Dionysios et de Saint- 

concordent), inoonnu par ailleurs, oonoernant un ® ^ exiat6 pa3 6td mentionnd lors des disputes de 1400 ; 

Paul. 11 est pourtant Pennant qu’un te ac e s il a jama a existd n a it p remont6 r6poque 

au contraire, ii est clairement dit qu i cette ^t® de Dio 4 8i P ou rs£o ; dans un groupe de 

de son fondateur. - fividemment on ne tiendra pas compte ies ment o„ a ^ ^ ^ . cmandaT slave 

documents manifestement faux, del347 et.13 (« chrysobulle falsifife de 1363 pour Simonopfetra (infra, p. 6, 

— » ,360 ' -• '" r ™’ — 1 ” rtpUor ' - 









7 


0 ACTE8 DE DIONYSIOU 

Alexis et son frfere, le grand primicier Jean. Ge tut entre 1357 et 1363 11 . — b) Sur la cote mdridionale, 
le monastere de Saint-Paul; c’dtait un monastere ancien mais abandonne et tombe au rang de 
kellion. II fut acliete par deux nobles serbes originaires de Kastoria, Gerasimos Rad6nias et 
Antoine-ArsAne Pagasis, au monastere de Xeropotamou. L’acte de vente ayant 6t6 confirme par 
le prbtos Dorotlide de Chilandar, il doit 6tre date des anndes 1356-1366 environ 12 ; si Ton en croit 
SmyrnakAs (cf. supra , note 10), le nouveau monastere existait ddjA en 1363/4. — c) Les origines 
du monastere de Simonop6tra, sur la mSme cote sud-ouest, sont obscures, faute de sources dignes 
de foi 13 . II semble en tout cas certain que ce monastere existait vers le milieu du xiv® siecle : son 
domaine 6tait connu avantla fondation de Dionysiou 14 ; il est mentionne dans la Vie de saint Gregoire 
le Sinalte (t 1346), dcrite par le patriarche Kallistos I er (f 1363) ; un moine de Simonopetra, 
Gregorios, avait connu personnellement saint Maxime le Kausokalybe, qui est mort autour de 
1365 16 . Il n’est pas impossible qu’un certain Thomas, higoumene tou ScoTTjpoq Tvjcrou XpicrTou 
n^Tpa?, qui signe en grec un acte du prdtos des environs de 1350, soit le repr6sentant de 
Simonopetra 16 . Quoi qu’il en soit, la tradition athonite veut que le monastere ait 616 fond6 avec 
le concours du despote Jean UgljeSa (1365-1371). A l’appui de cette these, on avance un chrysobulle 
de ce despote, d’octobre 1363 (sic,), qui, dans l’6tat oh nous le connaissons, est un faux 17 . Mais il 
semble qu’avant l’incendie de 1891, il existait dans ce couvent deux inscriptions nommant le despote 
serbe 18 . Par consequent, cette tradition, rApandue et admise 6 l’Athos d6j6 au xvin e siAcle 19 , aurait 

(11) Pantokralor 2, 3,4, cf. p. vt-vn (L. Petit). Au sujet des fondateurs, cf. Lemerle, Philippes, p. 206 et suiv. 
et, en dernier lieu, G. Ostrogorsky, Scrska oblast posle DuSanoue smrii, Belgrade 1965, p. 147-154 ; cf. aussi infra, 
note 29. Hhabdouchou a 6t6 d6truit par les pirates turcs avant 1357 ; son dernier repr6sentant connu, Kyprianos, 
signe un acte du prOtos en juin 1353 : MoSin-Sovre n° 7. On no tiendra 6videmment pas compte do la mention de ce 
monastfere dans le faux «tomos de 1394 *: Meyer, Hauplurkiinden , p, 197, cf. J. Darrouz6s, Deux sigillia du patriarche 
Antoine pour le prdtos de TAthos en 1391 et 1392, *EAXy)Vlx<$: 16 (1959), p. 137 et suiv. 

(12) Cf. Binon, p. 184 et suiv., 260 et suiv. L’6tat d’abandon de ce monast&re est aussi attest6 dans Kuilumus , 
n° 15 (de 1329), 1. 41. 

(13) Les archives de Simonopdtra ne sont pas connues. Smyrnakds, p. 588-596, signalo certains documents qu’il 
aurait vus; d’autres sont signals dans le catalogue de P, Uspensldj-E. Kourilas, EEBS 8 (1931), p, 74, 75, 77, 84, 92. 
En majority co sont des documents post-byzantins. On relive un chrysobulle du despote serbe Georges Brankovid 
du 11 septembre 1430 ( Catal . MiUler , dans F. Miltlosich, Slavische Bibliothek , t. I, Vienne 1851, p. 173). — La 
biographic du fondateur, Sim6n, ne nous est connue qu’a l’dtat de ldgende, comportant des incohdrences (Doukakds 
Mdyac Huva^apiaT^*;, 28 ddeembre). 

(14) Cf. Binon, p, 190. 

(15) X. Pomjalovskij, Ziiic ize uo svjalgh otca na&ego Grigorija Sinaita, S. Pdtersbourg 1894, p. 33 (la mention 
de Simonopdtra se rapporte k une dpoque antdrieureau ddpart de Gr6goiredu Mont Athos, done avant ca. 1335); Vie de 
saint Maxime le Kausokalybe, dd. F, Halkin, Anal . BolL 54 (1936), p. 64. Simonopdtra est de nouveau mentionndc en 
1400 : 'AYiopemx$) Bi6Xio0^xv) 19 (1954), p. 154, 155, 225 (tou xup 2H[Attvoq). 

(16) Kuilumus n° 23,1. 45 ; A no ter que le katholikon de Simonopdtra est dddid d la Nativitd. — On ne sait que 
faire de certaines signatures d’higoumdnes tou SIjkovog dans des documents des xi° et xn e sidcles : Rossikon n° 4, 
p. 38 (1057), et n° 7, p. 78 (1169); les lectures sont certaines, 

(17) Editd en par tie par Smyrnakds, p. 93-95 ; cf. la critique de P. Lemerle-A. Soloviev, Trois chartes des 
souverains serbes conservdes au monastdre de Kutlumus, Annales de VJnst. Kondakov 11 (1940), p. 139; et 
Ostrogorsky, Serska oblast, p. 112-113. La date est k plusieurs points de vue suspecte. Le document est connu par une 
traduction grecque, authentiflde par la patriarche dc Constantinople Kyrillos Loukaris en 1623 ; mais personne n’a 
dtudid le texte de cette traduction «originale». En 1965, les moines de Simonopdtra m’ont communiqud une copie 
moderne de 1’acte do 1623, comportant le texte complet. On est dtonnd d’y trouver la mention du kellion tou MotxpoO, 
eddd k UgljeSa en 1371 (Xenophon, inddit, Laurent n° 33), aussi bien que du mdtochion de Trygd, k Lemnos, acquis par 
Simonopdtra au xvm e sidcle (Smyrnakds, p, 94, i comparer avec p. 596 et avec le catalogue Uspenskij-Kourilas, 
EEBE 8, 1931, p. 77, no 240). 

(18) Inscr . Athos, n 0B 525 et 527, cf. Lemerle-Soloviev, Joe. cii., note 53. 

(19) Le faux chrysobulle d’Andronic II Paldologue pour Xdropotamou (Xeropotamou, App. I, y) y fait allusion ; 
Nikoddmos Naxios y trouve un argument pour rdfuter l’authenticitd de ce chrysobulle : Andronic II dtait mort avant 
la fondation de Simonopdtra ( Kuilumus , p. 244), 
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un fonds de veritd et concernerait probablement la reconstruction et l’agrandissement d un monastere 
prdexistant: e'est d'ailleurs, ce que le despote pritend avoir tait dans le « ehrysobnl e , de fondatmn 

mu *iip Sl„mvop OhfK peviSfo,... DpioV So^»» ««f 
certaines signatures de see repr«sent.nts .» Cornell, et par les descript,ons des voyageurs , Snnono- 
pStr, dtait au XV sidcle un convent slave. - d) Le, origines du monastdre de Oregoriou, aur- la, mem 
odte sud-onest, entre Dionysiou et Simonopdtra, sont dgalemant obseures^. La trad,Don tood vent 
que oo monastdre ait dtd fondd en 1310 par le, disciples de saint Qrdgoire le Smaite: trad.t,on k r.J e , 
etant donnd que le patriarche Kallistos I«, qui lot lui.mdms comp.gnon de Orogo.ro^.t » 
sa Vie, ne souffle mot d'nn tel dvdnement, mSme lorsqu’il lui arrive de parler u ravin 
qui se trouve i catd du monastdre aetnei - ee qui indiqner.it plutat que Kallistos n onnrn s.it 
pas l’existence d, ce monastdre*!. D . autr e part, on a proposd comma tondateur un oortun' ™ 
Grdgoire 4 atteste dans 1, rdgion en oetobre 1400, dan, i'.c e ^^n.d.0 

dtablissant 1. frontidre de Dionysiou (el. infra, p. 14 et note 48). Or, . sent voisin 
cot acte 4 bouest de Dionysiou est Simunopdtr. ; pas la moindre allusion 4 <»•(».<- ^ 
existait en 1419-1421, au tdmoignage du di.ore Zosime“. On placer, done de pnl«« «„ 190 ) 
dans les vingt premidres anndes du xv s.; aprds quoi il n'est point impossible < * »»», lM »»> 
que son tondateur ait en cff.t dtd Ordgoir, 6 4«4 Supiivrev. - .) L. monaatere d. Knot oom,man 
centre de la pdninsnle, prds d. Karyds, est moonstruit et lortiild grace aux donations des punces 
Xus- Alexandre B.sarab (1302-1364, et Jean Viadisiav (1364-1374), obtenues par son h,gunmens 

XrioXdX extraordinaire, est nn de, signe. extdrieurs de PSpanouiss^ent ffli'a connu 

lo Mont Athos au xiv" siecle. Dans les querelles theologiqnes de 1 ipoque, > a ourm 

des chefs de. parti, opposSs. 11 y gagna prestige et influence. La vmto.ro d. I h ^ 

des reorues, et erda les oondilions ndcessairss pour set epanouissomen ■ ais, 

d'ordro spiritual, deux antres facteurs, dtrangers 41'hSsychasme et ayant lour origin, ho 

aemblent avoir jon6 : l’interruption des incursions tnrques et 1 occupation sere. 

Lore de l'aventur. eatalane, en 1307, l'Athos a connu une vdntaMe invasion P «« 
d'nne important, emigration des meines. Les petit, monastdres, insufflsamment ortihes, ont 

ddtruits, leurs habiUnt. tuds .« fait, prisenniers^. 


Les archives 
trouvd, lors d’une 


. Annnnnicc „ 211-215 Le moine Isaie de Chilandar (1489) qualifle Simonopdtra de 

(20) Pour les signatures, cf. Appendice, p. >ili ^ 

couvent « bulgare »(Khitrowo, p. 261-262). .. , a j b ea fondation. Dans la deuxidme moitid du xv° s., 

(21) On ne sauralt prdoiser la nationalitd de ses reprdaentants (Appendice, 

aprds avoir dtd abandoimd, 11 rdsppamll.’monasldrd .drb.. 11489). - 1 “ 

n 43-47 • elle est fondde sur un rdcit contenu dans un manusmu ul b 

et sur les « signatures » de documents faux de ! 3 ^ 7 ’^ i73 tl Actes p. 5-6, publie la traduction grccque d’un stlrei 

)o 3 ) Khitrowo, p. 208. Barlaam, Gr&gonou, p. 172-173 et Mies, p. o V >V 
turc £833/1429 ooncernantles biens de Grdgoriou h Siddrokausia, Longos et Kassandra. 

(24) Cf. Kuilumus, p. ». . d6t Us int6res sant 9 dans la Vie de S. Sabas le Jeune, dd. A Papa- 

dopoS«X»0X. Y i.6 P. 210-212, et dans ^ P- 
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tout le littoral chrdtien de la Mer £g6e. D’autre part, les armees torques, appelees par les empereun 
bvzantins en Thrace et en Macedoine, surtout pendant les.guerres cmles, ne manquerent point, 
tTqa'il semble, d’envoyer des contingents filler 1, pdninsule athenite. Cette , tuatron est dto,te 
a „s »n document de 1346 : lee mon.ettres souflrent dee pirates, non seulem.nt 4 cause de leure 
attaquee par terra male .user, et surtout, dee attaquee par mer qu'rle eBectuen avec leure prop™, 
bateaux 80 . Desflotteaimportautee de eorsaires s’installcnt tantoten Chalcid,que (Longos, Hermy eia), 
tantflt aux beaches du Strymon , uu pirate bithyuieu arrive mime 4 occuper 1, vile dAn.korop.hs 
“ e'y installer. Leure bateaux content lee mere, attaquent 1. littoral, deb.rquent dee p,Hards ,», 
ee lancent jusque dans le. montagnes. Lee sources athonitee p.rlent de ,ov TO opoSoc, oov^q 
alvuaWa. Les kellia, les petits monastics sont abandonn6s ; les ernntes rentrent dans es gran s 
monastferes, ou, s’ils tiennent 4 leur vocation d’anachorctes, viennent an morns habrter tout pros 
afm de pouvoir trouver refuge derrihre leurs remparts, D’autres qurttent 1’Athos ; certarns rront 
fonder d’antres centres monastiques Moignds du littoral, tels que les Moores (samt Athanase le 
Metdorite et ses compagnons) ou les monast6res fondds par saint Gregorre le Sinarte aux envnons 
de Sozopolis : ce qui donne une idde de l’importance de l’exode 27 . 

Le deuxieme quart du xtv 2 siecle fut la pdriode la plus dure pour 1’Athos ; deux grandes incur¬ 
sions sent signals, l’une vers 1325-1328, l’autre vers 1340. Mais il semble qu’autour de 1350 la 
situation ait change. Les raids ne cessent pas 22 , mais ils semblent moms frequents et morns efficaces. 
Les guerres civiles terminus, Byzance avail en partie rdtabli sa puissance. Les freres Alexis grand 
stratopddarque, et Jean, grand primicier, rdussirent t recuperer Ghrysopohs sur les Serbes, Analc o- 
ropolis et Thasos sur les Turcs et sur le pirate bithynien Alexis de Velikome ; les deux villes et e 
leur furent donndes 4 titre hereditaire par Jean V, et ils restdrent dans la rdgion, oh Jean assume 
m6me le commandement de Christoupolis (Kavalla) ; ils y armdrent une flottille pour proteger e 
littoral, le Mont Athos compris, puisqu’ils y avaient eux-mdmes constrmt un monastere, le 


(27) Lesturquee 'en Europe avant 1355 out dtd relevies par J. von Hammer HUioire de Vempire 
Ottoman ( trad. Hellert), Paris 1835, I, p. 162 et suiv.; compliments et precisions : p - L e ™ rai JJ^ 

Bnzance et VOccident Paris 1957. Plus spfecialement pour l’Athos, cf. Jean Cantacuzfene, Ihstoire I, p. » 
fl? I' S •EnWvVH^( 929),p 377, n»4 = P. Uspensky, Istorija Alhona IIP, S. Pitersbourg 1892, p. 659 no 15; 

Je “ »M0 ;EBBS 6 (1M), p. m at eu„., Z„ n pm »• «; W• »• 80, V» 4. 

S Grigoire le Slnalte, id. Pomjalovskij, loc. cit., p. 33-34 et 38 ; Vies de saint Maximo le Kausota y , ■ • 

tifS 5. 46, 51, 59, 95 ; Vie de saint Germain l'Hagiorite, Anal. Boll. 70 (1952), p. 98; Enkdmion de amt 
Grigoire Palamas, PG 151, o. 569-570 ; Vie du patriarche Isidore, id. A. Papadopoulos-Kiramousdans a P u 1 *' 
Pil Fakulleta Imp. Vnlo., S. Pitersbourg 1905, p. 76-78; Vie de saint Athanase le Mitionle, Bu^av-rt? 1 (1909) 
p. 243 et suiv., of. p. 267 ; Vie de Dionysios, id. Laourdas, § 39 : vers 1345-1348, Thiodosios eat fait P lis °"" 
ameni t Brousse. Aurait-il iti viotime dcs Turcs ottomans? Faut-11 itablir un rapport aveole puate y 
Alexis de Vfelikdmfe, qui, aprfes 1345, avait occupfe Anaktoropolis, et de Ife infestait 1 %6e du Nord ?' ■ > 

Philippe*,?, 201, 210. Jean Cantacuzfene qui en parle ( Histoire III, p. 114-115) afflrme qu 1 Alexis n 6tait pas le seu 

^ ($8) Gf. les references rfeunies par Irfene Beldiceanu-Steinlierr, dans Trauaux ei M brio ires 1 (1966), p. 446, note oO, 

p, 447 ; mfeme auteur, dans Socieias Academica Daeoromana, Ada Hislorica 4 (1965), p. 16 et suiv.; I. Dujfeev, e 
patriarclie Nil et les invasions turques vers la fin du xiv« sifecle, M&langes d'ArcMologie cl d His e 

frangaise de Rome) 78/1 (1966), p. 207-214. Pour l’Athos, cf. Kuilumus n° 36,1. 27-28 (ca. 1355-1365), BZ 45 (1 )» 

p. 376. 
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Pantokrator M D’autre part, les flottes lattnes, en activitt dans la Mer Egee dcpuis les annees tren ’ 
La“uit plusieurs ^aliens de piratts et occnpd 1. port da Smyrna asc 

Aydinoglu ; las Gdnois s'dtaient installs JL cdtisrs 

ete tue en 1348, et son frere et successeur, Hizir, oblige de trailer . iTrmo rtantes pour 

commence, Undie que les iorces navales dee ottomans ne sent pas encore asses .mportante. pour 

etre mattresses des mers. D’oh un rdpit pour les chretiens. d’anacho- 

L, Mont Athos en profit., Le, Vies de saints mentionnent des erm.Us ou » 
reUs 4 Beuleuteria (ddsertt en 1329, JMtaus n* 15,1. 41), 4 Knu^kUyb 4 Pala 
4 Mdlana, 4 Samara". Aprie la piraterie, aprds une peste qu. s6v.t dens to annees 
population monastique recommence 4 augmented Ceei grand Mmbre ,| c slaves 

pation serbe, qu’inaugure la prise de Serres pai ienn r • Palria) oil les rivalites 

viennent .lore .'installer 4 I'Athos (cf. NM mlUno^n 9.1912, P- ™ ' 
ethniques qui bcul.vers.nt les Balkan. .» x.v siecle ont leur place au eern de la — 
monastique 88 . Etienne Dolan accord, dee priviliges 4 tons l.s monaster 1 ^ ’ 

les serbes lurent partieulitrement iav.ri.4s. L. despot. Jean Ugl.eia de S,n . * mAencore p^ 

activement de. affaires athonites 8 *. II semble mtae qn. certarns monasteres, gre , P 

enrent 4 souBrir de eette intrusion serbe, 4 ..quelle Const,mtmo pie ttart bor d 4 t.t d e 8 pp 
efflcacement... L’administration local, pass, aux mains de erbes, —^ P tessalisme 

en d6pit de toute la tradition athonite (cf. notre n« 6, notes), 

(29) Sur cos porsonnagos of la blblh 

~-rS dssfcssc 

tou XrjS’fjp ’AfStvoyXou, BZ 55 (1962), p. 254-265 • q u 0t suiv .. vio de saint Maximo le 

(31) VI. d. 1 SlJVTat ,Sv “Vl. ds saint Coamas 1. Zogr.phlt., DouK.Ms, MSy«s VvA*- 

(32) Vie de saint Niphdn, loc. oil., p. 15. 

(33) Niciphore Gr6goras, Histoire III, p. 183. Harllard s[av i c studies 2 (1954), p. 125 et suiv.; of. EBBS 

(34) G. Soulis, Tsar Stephen Dugan and Mount , Dujfcev, Le Mont Athos et les Slaves, Le 

22 (1952), p. 82-96 ; OstrogorsUy, Serslca oblast, loc. ^ 108 et 1 

Millinaire du Mont Athos, II Ghevetogn e 1965 p^ l38vH . B BZ 46 (19B2)j p , 375 et suiv. La datation 

(35) H. Hunger, Kaiser Johannes V f« au’on nuisse parler de xSv S^ P 6cov hdQeao ;; je ponserais 

propoBfee par l’fediteur (1370-1380) me semble r°p P dQ lu9ieur6 m0 nastferes athonites ont fetfe distribufes par les 

plutat 5 ia pdriodc 1355-1371, pendant laquelle les P Sta0 , s u ;; a vxivV), Thessalonique 1962, p. 43. 

Serbes it des pronoiaires : ^Th6°charid6s, M.at i\ iJ eo de ee tte piriode, Thiodosios d’Alypiou, fut maltraiti 

(36) Cf. Darrouzfes, Prdtoi, p. 427 et suiv. p g noter aue Vexistence du prfetos Thfeodferfetoa, qui 

par son successeur, Dorothfee de Ghilandar ( u umus ^ 1345 6, 1929, p. 268-273; cf. Darrbuzfes, 

apparait comme signataire d un acte e * ii or ;»i na i Q U e j’ai pu photographier en 1962. D’ailleurs, 

Zot. p. «e, -I...™., i-*"**^ rsr,;«t.f I.'....»c«.« a., .. ^ 

le texte mime du document, p. 270,1. 29-34, suggero qu j 
exerqait ses fonetions par correspondanee. 
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La periode des oepSoicpokoi, comme diront les Grecs avec une nuance pejorative, fut caracterisee 
par une tendance k accroitre la population de 1’Athos. Nombre de kellia dependant du protaton 
furent attribues a titre perpetuel k des monasteres, parce que les souverains serbes le demandaient 
ou parce que les monasteres avaient vu augmenter le nombre de leurs moines (ainsi, fait notable, 
Chilandar : cf. n° 148 de ce couvent), ou encore parce que la proximite d’un grand couvent garantissait 
F exploitation du kellion, et du m&me coup les revenus du protaton, Rien de touL cela n 6tait abso- 
iument nouveau k l’Athos, mais Implication s’en fit sur grande echelle. Ge qui provoquera plus 
tard la r6action byzantine : en 1374 fut ordonn^e la restitution au prdtaton des kellia distribues 
par les protoi serbes 37 . C’est dans le meme contexte que de petites communautes d’anachoretes, 
emancipees, chercherent a constituer de nouveaux monasteres : les protoi favoriserent cette tendance, 
accordant ou vendant les terrains necessaires, ou bien confirmant des achats faits a d’autres monas¬ 
teres. Gertaines de ces fondations furent subventionn6es par des souverains ou par de grands 
personnage9. D’autres attcndaient leur tour ; c est ici que nous reLrouvons Dionysios. 

Dionysios et Tr6bizon.de, 

Dionysios etait un « byzantin » de culture grecque 38 , comme d’ailleurs tous les moines avec 
lesquels il avait ktk en contact : Dometios de Bouleuberia (dependance de Lavra), Gharitdn de 
Koutloumousi (notre n° 3), saint Maxime le Kausokalybe {Anal. Boll. 54, 1936, p. 49, 56). Aussi 
ne semble-t-il pas avoir ete aide par les souverains serbes pour la construction de son monastere. 
C’est du cot6 de Constantinople qu’il se tourna et qu’avec l’entreprenant Chariton de Koutloumousi 
il parvint & trouver quelques ressources. Les donations d 1 Astras et de Hierak&s, k Lemnos, confirmees 
par le chrysobulle de 1366 (notre n° 3), lui fourairent un premier revenu, encore insuflisant pour 
ses ambitions : les finances de l’empire 6taient alors dans un 6tat deplorable, et Constantinople 
peu disposee k consacrer des sommes importantes k des constructions de monasteres 30 . Du moins 
Dionysios put-il 6tablir avec la cour de Constantinople un contact qui servira plus tard son monastere 
et lui vaudra le titre de monastere impdrial et le haut patronage des Paldologues. 

Une autre occasion se presenta. Theodosios, le frere que Dionysios avait laisse comme higoumene 
k Philotheou, fait prisonnier par des pirates turcs et conduit k Brousse, fut rachete par des gens 
pieux et ramene k Constantinople, oix il devint higoumene du monastere Saint-Georges des Manganes 
(pour la chronologie, cf. supra, note 5). En 1368/9, il fut ordonne m6tropolite de Trebizonde ; le 
13 aout 1370, il arrivait dans sa m6tropole (Vie § 39-42; Lampsid&s, Biogr ,, p. 112-118). Dionysios, 
averti, ne perdit pas de temps. Apres s’etre entendu avec Dom6tios et avoir obtenu son approbation, 
il prit le chemin de Trebizonde, accompagne par quelques moines. Il y etait en 1374. Le pretexts 
du voyage etait qu’il voulait voir son frere. Mais Dionysios meditait d’obtenir une subvention 

(37) Cf, notre n° 7, notes. Des cessions do kellia h titre perp6Lucl par les pr6toi sorbeB sont attestdes dans plusieurs 
documents deTSpoque : Pantokraior 2, JRossikon n os 9, 10, 11, Zographou n° 45, Kuilumas n 08 23, 25, 28, Chilandar 
n 0B 135, 145, 148, Xdnophon , in6dit, Laurent n° 33 (janvier 1371 : 616vation de Makrou enmonast6re, sur demande de 
Jean UgljeSa). 

(38) Le monastere de Philotli6ou, ou Dionysios et son fr&re Theodosios s’etaient retires du monde, est qualifie en 
1489 par Isale de Chilandar de «couvent albanais * (Khitrowo, p. 262). On remarqucra qu 'k cette 6poque ses higoum6nes 
signent tous en slave, alors qu’au xiv B 8i6cle ses representants signent tous en grec. 

(39) Cf. Hunger, toe . cit. 
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importante de la part de l’empereur de Trebizonde, Alexis III le Grand Comnfene, reputd pour se 
munificences envers les fondations monasLiques de son empiie . 

Theodosios le presenta & 1’empereur. De cette entrevue (notre n° 4 = Vie § ) nous 

retiendrons qu’Alexis III fut impression^ par I’aspeot asefetique de Dionysios, mais aussi que a 
nfegociation fut menfee avec habiletfe par ce dernier : il cita l'exemple des souverains qui avaient 
gagne une gloire feternelle pour avoir fondfe des monasteres k l’Athos (n° 4, 1. 22 et suiv. : a usion 
aux empereurs byzantins, aux serbes, bulgares, gfeorgiens, russes, valaques; comparer avec Kullumus 
n° 26, 1, 9 et suiv.), s’empressa d’ajouter que son interlocuteur fetait bien supferieur p usieurs 
d’entre eux, et enfin l’invita a subvenir aux frais de la construction de son monastfere. il eut sa is- 
faction. Dionysios regut sur le champ 50 s6mia (cf. 4, notes), et la promesse de oO autres qui 
seraient verses dans trois ans. Une rente annuelle de 1000 aspres comMnala lui fut fegalement 
promise, dfes que la construction du monastfere serait terminfee : c’fetait la contribution e empereur 
k l’entretien des moines. En echange, des priferes seraient dites k perpfetuitfe pour Alexis , sa 
famille, son fitat; il serait commfemorfe comme fondateur (ce qui se fait jusqu’aujourd hui), e 
le couvent serait appelfe « couvent du Grand Comnfene ». Sur ce dernier point, A exis _ 

etre de S u : cette dfenomination n’a jamais fete utilisfee, autant que je sache. Il est nfeanmoins certain 
que la donation faitc en 1374 k Dionysios impressionna d’autant plus les moines athom es, qu 
cette fepoque de tels gestes fetaient devenus rares de la part des empereurs grecs. n en ga 
le souvenir, et d’autres monastferes prfetendront plus tard, - en confectionnant des aux, documents 
ou inscriptions — avoir fetfe fondfes par cet empereur de Trfebizonde, qu’ils confondront par ois 

avec Alexis I er Comnfene (cf. notre n° 4, rubrique « dfemaroation », p. 54). 

Une dernifere clause du chrysobulle intferessait l’organisation du monastfere : les aujets de 
Tempire de Trebizonde y seraient admis comme moines 40tt , k condition de se soume re a r g 
cfenobitique (n° 4, 1. 63-64). Done, le monastfere de Dionysios etait constitue en xoivo iov, comme 
1’fetait la communautfe de Palaios Prodromes. En effet, les contemporains parlent de fondateur 
comme 6 fro6|uvo< (ou xoc0 W t^ ? ) too T t(A Eou npoSpfeixou tou ^ixpoaQuivETou Ana/. Boll. 54, , 

p. 49, 56). Comme Charitdn de Koutloumousi, Dionysios tenait k cette vieille et sevfere reg , 
dfes le dfebut, il s’efforga de faire en sorte qu’elle ne fut pas abolie : ce qui fetait arrive dans plusieurs 
monastferes athonites, parfois sous la pression de l’extfeneur. Dionysios n ignorai pas que 
Koutloumousi, malgrfe la rfesistance de Charitdn, avait fetfe contraint par son mfecene, le voevode 
Jean Vladislav, a modifier un statut considferfe comme trop dur par les moines valaques (Kullumus, 
p 10 et n° 26). De fait, Dionysiou resta cfenobitique pendant toute la periode qui nous occupe , 
cf. les attestations expresses de notre n<> 9,1, 23, n<> 40,1. 3 ; V. Grecu, Via(a sf&niulni Nifon , Bucarest 

1944, p. 104; Viz. Vrem. 26 (1965), p. 131 ; cf. infra, p. 19. _ . 

Le chrysobulle d’Alexis III est datfe de septembre 1374. Peu aprfes, Dionysios quittait 
Trfebizonde, avec les 50 sdmia. Ayant fechappe a des pirates turcs, dans 1 ’Hellespont grftce 
l’intervention personnelle de saint Jean Prodrome, il rentra dans son monastere ( Vie § 47-4 ). 
alia faire rapport k Domfetios, et de concert avec lui, fit venir des ouvriers et commenga a 

(40) Cf. Miller, Trebnond, p. 81-66; Chrysanthos, Hisi. Egl. Trebizonde, p. 474 et suiv., 491 et suiv., 507 ct 

SUiV ”(40a) La presence de moines trapCzontins ft l’Athos est attests au xiV siftcle, avant 1371 : Byzanlion 31 (1961), 
/fj p. 13^. 
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construction. L’6glise, les kellia, Faqueduc (en hois 41 ), la trap6za, Fenceinte fortifiee etaient prets, 
lorsque Dionysios se trouva a bout d’argent 42 . II retourna 4 Ttebizonde, pour toucher la seconde 
tranche de la donation (§ 50). Geci dut se passer vers 1377/8 (un ddlai de trois ans est prevu par 
le chrysobulle de fondation, noire n° 4), 

De retour & son monastere, il trouva que les pirates turcs 1 avaient attaqu6 pendant son absence, 
et avaient fait prisonniers tous les moines. En effet, une incursion de pirates est signalde k FAthos 
peu avant juillet 1378, ce qui eonfirme la chronologie que nous avons proposee (Kuthimus n° 36, 
1. 59 et suiv.). Dionysios repartit pour FAsie 43 , trouva ses ouailles et parvint k les racheter (§51, 52), 
en ddpensant des sommes considerables. D’ou de nouveaux ennuis financiers et Fimpossibilite 
d Wcuter la decoration peinte de l’eglise, pour laquelle la premiere tranche de la donation n’avait 
pas sufli. D 5 autre part, alors que les besoms du couvent augmentaient avec le nombre des recrues 
attirtes par la personnalite de son fondateur, les revenus de son unique domaine connu, k Lemnos, 
diminuaient : bravant Fexemption gSnerale que Dionysios avait obtenue par un prostagma de 
Jean V (acte mention^ dans notre n° 5), et peut-etre profitant de Finstabilite politique causee par 
la rebellion d’Andronic IV, les fonctionnaires du fisc prdtendaient Fimposer. Pour regler cette 
affaire, Dionysios s'adressa k Fempereur de Constantinople, Jean V, et le 3 juin 1382, il obtint 
un prostagma confirmant Fexemption pour le m6tochion de Lemnos, et accordant au monastere 
une dotation annuelle en vivres (n° 5). D'autre part, pour obtenir les fonds ndcessaires k la suite 
des travaux, il reprit le chemin de Trebizonde, laissant k la tete du monastere son ami et conseiller, 
Dometios (§ 53, 54). Il est d’ailleurs probable que les deux demarches furent conjointes : en route 
pour Trebizonde, Dionysios put s’arrSter k Constantinople, et obtenir le prostagma de 1382, qui est, 
notons-le, le dernier document qui le mentionne comme vivant. 

Nous apprenons la suite par la Vie (§ 55-58). Dionysios obtient d’Alexis III la promesse d'un 
secours financier, mais avant que cette promesse soit rdalisde, il meurt, apr&s une courte maladie. 
C’est tout juste s’il avait eu le temps de charger son fr&re, le mdtropolite Theodosios, de ddfendre 
lui-meme les interets de son monastere aupres de Fempereur. Il est enterre dans la mdtropole (Feglise 
de Chrysokephalos, k Trdbizonde), ou ses reliques font des miracles. Ses compagnons apportent la 
triste nouvelle k FAthos. D6sarroi, consolation par Dometios qui, fmalement, prie par les moines, 
devient higountene du monastere. Tout ceci est anWrieur k juillet 1389, car 4 cette date Dionysios 
6tait certainement mort (notre n° 6, 1. 2). Les sources connues ne permettent pas de prdciser 
davantage. On placera done la mort de Dionysios entre 1382 et 1389 44 . 

(41) Un court r6cit, concernant les fondateurs comm6mor6s aux offices, affirme que ce fut levo6vode N6agoe 
qui fit construire un aqucduc : avant lui, i;oXlvcov youpv&v mrr\pxz'zo xt dScop et; x6 povaoTTjptov (cod. Dionysiou 
n<> 627, f. 109v), 

(42) La Vie affirme que toutes ces constructions 6taient terminis en 6883 — 1374/5 ; dvidemment par confusion 
avec la date du chrysobulle da fondation. La version publi6e par Agapios Land os (p. 428) donne une date plus vrai- 
semblable : an du monde 6888 — 1379/80. 

(43) § 52 : el; ’Aolav x% £co. Expression ambiguS : elle peut d6signer l’Asie Mineure en g6n6ral ou bien la region 
de Smyrne et d’Eph&se; cf. H61Sne Ahmeiler, L'hi&toire et la g6ographie de la region do Smyrne.,., Travaux cl 
Mdmoires I (1965), p. 15. 

(44) Si Ton prend b lalettreles calculs dela note 5 (supra, p. 4) on placera la mort de Dionysios entre 1382 et 
1387. — Lampsid6s, Biogr p. 122 et suiv., suppose que la mort de Dionysios nous est racont6e par une notice qui parle 
de l’arriv6e d’un groupe de moines b Tr&bizonde le 26 octobre 1384, de la mort de lour chef et maftre le 25 f6vrier 1388, 
et de leur depart de la ville le 5 avril de la mtae annfie. Hypoth6se ing6nieuse mais peu sCire, 6tant donn6 qu’aucun 
nom de moine n’est mentionnft dans la notice et que, pour le moment, nous n’avons aucun indice que le manuscrit en 
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Comme plusieurs fondateurs de monasteres, Dionysios est aujourd’hui ven^rd comme hosios 
et sa memoire est celebree le 25 juin (jour attests dans les seules versions d^motiques de la Vie), 
lendemain de la 7 ra\%upu; de son monastere qui est(depuis toujours, cf. Viz. Vrem. 26, 1965, p. 131) 
la Nativity de saint Jean Prodrome. Il est Evident que les moines de Dionysiou ont clioisi cette date 
pour des raisons de commodity Bien qu’il ne semble point avoir 6t6 canonise et que les documents 
du xv® et du xvi® si6cle en parlent comme d’un simple moine, Dionysios est parfois qualify de 
saint : vers la fin du xvi® siecle, on commence k parler du couvent too ayfou Aiovucnou 46 concurrem- 
ment avec la d6nomination traditionnelle tou (xupou) Atovuolou. C’est le cas, en 1582 et 1594, dans 
les colophons des codd. Dionysiou n°® 493 et 641, Merits tous deux par I’higoum&ne de Dionysiou 
Thdonas (le deuxifeme comporte egalement la Vie par M6trophane). Puis, dans des documents 
d’archives rediges 4 Dionysiou, ou dans des documents prives, des anndes 1615, 1627, 1639, 
1652/3, etc. : Catalogue n° 3 111, 118, Kutlumus n° 69, 1. 27 (signature, lecture douteuse), Catalogue 
n os 128, 131, etc. ; dans des colophons de manuscrits des ann6es 1611, 1627, 1650, 1654 : codd. 
Dionysiou n° 127, 142, 802, 115. Dionysios a ete represents sur des icones avec une inscription 
rappelant son attachement a la l’Sgle cenobitique : Sv tw xotvo6lcp xa0s^6psvo<;, tqS xav6yi axo>vou0£i 
(Archimandrite Gabriel, p. 74, cf. p. 25 et infra, inscriptions, p. 26, c). Sa Vie semble avoir St6 ecrite 
k une date assez haute {supra, note 3) et une deuxieme redaction, savante celle-ci, par MStrophane, 
etait achevSe avant 1594; elle lui attribue quelques miracles, qui sont un element constitutif de 
saintete, tout en le qualiflant d’hosios, titre normal pour un moine qui s’etait distingue comme 
il le fit. Dans la deuxieme moitie du xvi® siecle, alors que Dionysiou prosperait et 6tait devenu 
un important centre spirituel, apparait la tendance d’imposer l’idSe que son fondateur etait un 
veritable saint ; ce fut, en fin de compte, sans succ&s. 

De la morl de Dionysios , a la fin du XV Q sibcle, 

Il semble qu^ la mort de Dionysios, son monastere cenobitique (qualifle de (j-ovbSpiov) dtait 
encore petit et pauvre, sans ressources suffisantes (cf. n° 6, 1. 11 et suiv., 32-35 [1389], n° 9, 1. 37 
[1400]). Situation difficile, que F£levation au rang de monastere patriarcal en 1389 (n° 6) ne modifiait 
pas essentiellement. La Macedoine 6tant soumise aux Turcs, Dionysiou restait avec les revenus 
que son fondateur lui avait assures : un m£tochion £ Atzike (Lemnos), ou une dglise du Prodrome et 
des kellia etaient construits avant 1382 (a* 5,1.3; cf. n° 25,1. 5 et suiv., et notes, p. 143); la dotation 
annuelle en vivres, obtenue en 1382 (n° 5), dont Futilite pour le monastere est relevee par le patriarche 
Antoine (n° 6, 1. 17 et suiv., 33-34) ; la rente annuelle de 1000 aspres comnknala , que le monastere 
touchait irregulierement (cf. n° 15,1. 10 et notes). A Finterieur de FAthos, sa situation etait confuse . 

question, cod. Laurent. Conv. Soppr . n° 4, provienne de Dionysiou. Le texte au L 134 du manuscrit, est le suivant 
(cf. E, Rostagno-N. Festa, Indice dei codici greci Laurenziani. I. Gonventi soppressi, Sludi ilaliani di fllalagia classica 
1, 1893, p. 133-134) : napey^peGa si; rqv TpaTce^ouvra t b Sto; pTjvl , OKT0>6plcp too dtylou Aijfxv)- 

Tplou, '0 (xaxaplT tj; 91X60090;, 6 roiaY); 0091a; gp^Xeco;, 6 t&; -tpex^pa; 9WTlcfa; Btavola; xf) xaG’ ^oxrjv aixoQ 
Xpuof) St3ax7), STsXsd'DQOE xaxdc x6 ,<&$£*, pvjvl $ 06 pouapitp ks' * Sfe i^XOopsv jq; TpaTce^ouvxo;, Ttp6Tepov 

^7rl xoo pocxaplxou exetvou TO90V t« ouv'/jGt) xot; xpicrxiavot; IxxeX^oaVTe;, xaxa vqv s xoo ’AnpiXiou {at)v6;, •fjpipqt at), 
h fj x6xs ^ExeXetxo rj too ^7100x6X00 ©copa Un0 interpretation diffdrente de cette notice a 6 t 6 proposde 

par V. Laurent, s ApX £ I° v D6 vtou 21 (1956), p. 90-91. - 

(45) La phrase xoo ayioo Atovooloo dans le texte 6dit6 d’un acte de 1400 (AytopELxtxh Bi6Xlo0t)XV1 
1954, p. 153) est probablement due b une b6vue : partout ailleurs dans le m6me document, il est question du monas¬ 
tic xoo xup Atovooloo. 
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il etait construit sur un territoire qui avait appartenu au protaton, mais dont les bornes n’etaient 
pas deflnies dans un acte ecrit (c t supra , p. 5, note 10) ; de sorte que le statut des kellia situes 
dans son entourage etait peu clair ; le monastere s’en fit confirmer la possession par le patriarche 
en 1389 (n° 6, 1. 35-37), mais la question sera definitivement r6glee par le protos, en 1400. D’autre 
part, un kellion servant d’hotellerie k Kary6s 46 , que Dionysios avait acquis lui-meme (plus tard 
il portera son nom, cf. n° 29, notes) et qu’il avait du defendre contre des voisins avides, appartenait 
4 son monastere en 1395, lorsque de nouveaux litiges eclaterent (n° 8), mais il 6tait perdu en 1400 : 
a cette date les Dionysiates acheterent un nouveau kellion pour la somme importante de 70 hyperpres 
(no 9). 

Le territoire athonite de Dionysiou fut pour la premiere fois oiliciellement delimite en 1400, 
apres la mort de Dionysios (qui avait repugne k toute idee de delimitation, craignant les disputes 
qui pouvaient en sortir) et probablement apres celle de son successeur Dometios 47 . Un conflit de 
bornage ayant surgi entre Dionysiou et Saint-Paul, le protos Gennadios trancha le differend en 
octobre 1400 (decision confirmee par deux actes du patriarche Matthaios, en septembre et 
octobre 1403) 48 et ftxa entre les deux monasteres la ligne frontiere, qui est valable jusqu’aujour- 
d’hui 4 ®, A cette occasion, les Dionysiates demanderent 1 etablissement de la delimitation complete 
(opoxiixXiov) de leur domaine ; ce qui fut fait, le prdtos ayant dans le meme acte d6fmi la frontiere 
occidentale de Dionysiou (elle sera plus tard contests par Gregoriou, cf. n° 39, notes) et ayant 
confirme le monastere dans la possession des kellia compris dans le territoire ced6 (n° 6, notes). 

Le retour du Mont Athos et de la Macedoine sous la domination byzantine (1403) permit k 


(46) Tons les monasteres athonites avaient des h6tellories £ KaryGs (n° 9, 1. 13), sans que cela signifio qu ils 
entretenaient tous une representation permanente faisant partie du Gonseil; les repr6sentants de Dionysiou, ainsi que 
des autres monast&res fondds au milieu du xiv« si6cle, n’apparaissent comme signataires des actes du prdtaton quo dans 

la deuxi6mo moiti6 du xv® sifcclo (cf. infra , p. 22, 211). # ^ ^ 

(47) Smyrnak&s, p, 517, suivi par rarchimandrite Gabriel, p. 171, place la fin de rhigoum6nat de Dom6tios en 

1405 ou 1410, Il reprend probablement le renseignement imprGcis et erron6 deB Pairia (Neos Hell6nomn&m6n 9,1912, 
p, 239). Ce m6me texte voudrait pr6senter Dom6tios comme ayant uni Dionysiou et Saint-Paul sous^son higoum6nat: 
tout ceci est k rejeter; cf. Binon, p. 189, note 24 et Eulogies Kourilas, 1 AYiopsmxf) Bt6Xio0^X7j 19 (1954), p, 
282-283. Dometios est actuellement v6n6r6 comme hosios: K, Doukalc&s, Suvot^apicrTT)*;, juin, Athfenes 

1893, p. 310; il est ffit6 le m&me jour que Dionysios (25 juin). 

(48) L'affaire a 6t6 reconslitu6e par Binon, p. 188-190, 271-274. Depuis, plusieurs documents ont 616 publics. 

L'acte du prdtos Gennadios avait 6t6 promulgud en deux exemplaires originaux, destin6s h Dionysiou et k Saint-Paul, 
les deux ont 6t6 6ditds par Eulogios Kourilas (* BiSXcoOyjxt) 19, 1954, p. 153-156, 222-227), qui les a vus 

et recopigs dans les archives de Saint-Paul (Binon, 14 et 14 bis , cf. BCH 82, 1958, p. 185 ; sur les circumstances 
probables dans lesquelles les moines de Saint-Paul ont pu s'approprier l’original de Dionysiou, cf. infra , p. 23). L acte 
du patriarche Matthaios, d’oetobre 1403, a 6t6 6dit6 par Dolger, Schatzkammern n° 97, et de nouveau par E. Kourilas, 
Zoc, cit,, p, 227-228, Tous ces documents serontrepris dansl’ddition diplomatique des actes de Saint-Paul (en preparation 
par J. Bompaire). — Dans les archives de Dionysiou, existent trois documents du xvn® B, comportant des copies 
partielles de Tacte de 1400, faites toutes sur T original destine & Saint-Paul: a) Acte du Gonseil de Kary6s, du 6 janvier 
1630, 6mis & la demande des Dionysiates pour confirmer la decision de 1400 (Catalogue n° 78); il y est dit que Dionysiou 
avait perdu son original lors d’un incendie; b) Copie de la delimitation (Catalogue n° 55), faite le 15 janvier 1630 
par l’hi6romoine Ignatios de Dionysiou (connu comme copiste doscodd. Dionysiou 145, 204, 500, 505, 539, 547, 616, 
617, 625, 654) j c ) Acte du patriarche de Constantinople Kyrillos I or Loukaris, de mars 1630, confirmant la decision 
du 6 janvier (Catalogue n°41); il afilrme que les moines de Saint-Paul avaient longtemps cache leur original pour 
pouvoir empieter sur les biens de Dionysiou. A la meme affaire de 1630 se rapporte un acte des autorites turques 
en langue grecque (Catalogue n° 148). 

(49) Elle part de la mer, b 1 km. environ de Dionysiou, d’un endroit appeie, d’apres un etablissement monastique 
atteste en 1316 (MoSin, Akli, p, 191), Xdbctoq tt £ctxe<o<; tou KaXocOS ; en direction nord-est, elle arrive jusqu’au col 
de la montagne (aeXXdc&a, que Kt6nas, EEBS 6, 1929, p. 259, note 1 traduit par «clairi&re»), d’ofi Ton peut voir 
les restes du couvent des Amalfitains, appeie aujourd'hui Mopqjtvou ou Moptpovou. 


Dionysiou d’augmenter son domaine, L’acquisition de Mariskin h Kassandra fut prec6d6e d une 
s6rie de manoeuvres interessanles pour leur habiletti En aoftt 1408, l’hitiomoine Nikodemos (6tait-il 
l’higoumene?) de Dionysiou, qualifie de «pere spirituel » de Jean VII, obtient (n° 10) deux zeugaria 
& Mariskin (et une dotation provisoire en vivres), contre l’obligation d’y construire une tour : 
Jean VII etait gravement malade — il mourra le 22 septembre de la meme annee et on a toutes 
raisons de croire qu’il etait dispos6 & donner beaucoup pour le salut de son &me. Cette premiere 
donation fut confirmee aux memes conditions par Manuel II, en 1408/9. Mais les annees suivantes 
furent troublees par les guerres turques, le monastere ne put construire la tour promise, ce qui ne 
Tempecha point d’obtenir de Manuel II, le 20 decembre 1414, Texemption pour les pareques qu’il 
installerait sur le bien en question (n° 13). Dans r6t6 1416, Dionysiou regoit le despote Andronic 
Pal6ologue, alors ci la tete de la region de Thessalonique : l’aspect des moines impressionne beaucoup 
le jeune souverain (n° 17,1. 6-7 et notes) ; il leur accorde toute la region qui, selon les anciens docu¬ 
ments, avait dependu de Mariskin (n° 16, de mars 1417). Un an plus tard, en octobre 1418, les 
moines promettent au despote de chanter chaque semaine une messe pour le salut de son ame ; 
en ^change, le despote s’engage h construire lui-m^me la tour de Mariskin, et h y installer des 
paysans ; il gardera, de son vivant, tous les revenus (n° 17). C’esb un arrangement peu profitable 
pour le monastere : il ne reste en vigueur que le temps n6cessaire h la construction de la tour eb 
h l’installation de la main-d’oeuvre. Ceci fait, un nouvel horismos du meme despote, de septembre 1420 
(n° 18), ordonne la remise k Dionysiou de 10 zeugaria de terre, effectivement habitee et cultivee ; 
il lui accorde la dime des cultivateurs ; il promet une donation de terre suppl^mentaire, si le monastere 
installe de nouveaux paysans; enfm, il fait don d’une pecherie voisine, qui appartenait au fisc, 
De sorte que les fonctionnaires qui ex£cutent ces ordres, en novembre 1421 (n° 20), d^clarent que 
les biens accordes sont de beaucoup superieurs k ceux qui normalement faisaient partie de Mariskin. 

Le principal auteur de toutes ces negotiations etait Thigoumene Daniel, atteste de 1416 k 
1430. Un homme d’aspect ascetique (cf. les descriptions de nos n° 15, 1, 13-14 et n° 19, 1. 19), ce qui 
ne l’empechait point d’etre actif et de montrer un gout particulier pour les affaires. En septembre 
1416, il est k Trebizonde, ou il obtient d’Alexis IV (n° 15) que la rente annuelle de 1000 aspres 
soit versee par le monastere tou Chaldou aux envoyds ou repr6sentants de Dionysiou h Tr6bizonde ; 
de cette fagon, le monastere evitait des voyages cofiteux et difficiles, aussi bien que les tracasseries 
des fonctionnaires du fisc. Il se rend plusieurs fois k Thessalonique pour Taffaire de Mariskin : lors 
d’un de ces s6jours, en septembre 1420, il parvient a se faire donner une eglise, par une riche appauvrie 
de la capitale macedonienne (n° 19). Enfm, il s’occupe du domaine de Lemnos, la plus ancienne et 
la plus importante propriety de Dionysiou h cette epoque; Ik encore, il fait preuve de la meme 
habilet6 manceuvriere que pour Mariskin, mais cette fois le detail souvent nous dchappe, les docu¬ 
ments ne nous etant pas parvenus. 

La dotation annuelle en vivres, accordee par Jean V en 1382 (notre n° 5), avait 6L6 confirmee 
par Manuel II k une date inconnue (n° 22, actes mentionn^s). Alors que le mtiochion initial s’aug- 
mentait constammcnt de diverses donations (cf. notre n° 12 et le releve details dans notre n° 25), 
Daniel monta une affaire importante. Il obtint probablement d’abord d’un certain Dromorites la 
donation d’une bergerie k Phakos (cf. notre n° 22, notes). Puis, s’tiant bien renseigne sur le domaine 
de ce meme Dromorites, mort entre temps, et sur les possibility de culture (notre n° 21), il demanda 
k l’empereur Jean VIII Paleologue, en echange de la dotation en vivres, le domaine tout entier 
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«car le monastere n’avait pas sufflsamment de terre k cultiver». Geci se passe peu avant juillet 
1425 a une epoque ou les biens de Mariskin etaienb en effet sous la menace constante des lures, 
qui pillaient les environs de Thessalonique. Jean VIII accorda le nouveau domaine avec exemption 
flscale, contre annulation de la dotation annuelle en vivres (cf. n° 22, actes mentionnes). En juillet 
1425, le pretre Joasaph, fonctionnaire k Lemnos, dresse un praktikon (n° 22) et remet a Dionysiou 
1450 modioi de terre, des jardins, etc. : si bien qu’en [mai?] 1430, lors du recensement g6n6ral de 
Lemnos, Dionysiou se trouve etre un gros proprietaire, dont les biens jouissaient de 1 exemption 
complete, en vertu de prostagmata imperiaux (n° 25). Quelques mois plus tard, Daniel se rend k 
Lemnos, et rencontre le nouveau gouverneur de Pile, le despote Demetrios Paleologue : en aotit 1430, 
il obtient de lui une nouvelle dotation annuelle en vivres, contre la promesse de deux messes par 
semaine (notre n° 26). 

Enfin Daniel traita au moins deux affaires a l’interieur de 1’Athos. En juillet 1424, il loue a 
Daphne le monydrion de Saint-Nicolas, propridte de Docheiariou : il s’agit probablement de Pactuelle 
Aiovucrtanxv) TpdbeCa, achetee depuis par Simonopetra ; suivant la tradition, ce nom lui fut donn6 
parce qu’elle servait de relais aux moines de Dionysiou en route pour Karyes 60 . D’autre part, en 
janvier 1430, le monastere s’etant trouve sans liotellerie & Karyes (il avait done dti perdre celle qu’il 
avait acquise «k perp6tuite )> en 1400), il achete le kellion de Saint-Stephane (n° 24). Tout ceci 
montre que le couvent prosp^rait : il n’est pas etonnant de le voir mention^ parmi les 22 plus 
importantes fondations monastiques de PAthos que le diacre Zosime a visitdes vers 1419-1421 61 . 

Dans la suite, Phistoire du monastere devient obscure, faute de documents. Nous savons que 
les moines (probablement sous Phigoumenat du meme Daniel) ont obtenu de Jean IV le Grand 
Comnene (1429-1460) confirmation de Parrangement concernant les 1000 aspres de Trdbizonde 
(no 27). D’autre part, l’higoum&ne Loukas se fit conceder (entre 1430 et 1464) les charges fiscales 
de trois paysans de Lemnos par un souverain byzantin, dont le nom n’est pas conserve (n° 28). 
Ge m6me souverain lui accorda Pexemption pour une maison que le couvent poss^dait k Kotzinon : 
serait-ce le magasin que Dionysiou loua en juillet 1463 (n° 30)? 

La domination turque s’dtait entre temps 6tablie dans les regions avec lesquelles Dionysiou 
se trouvait en contact. Apres la prise de Thessalonique, les moines, qui entretenaient des rapporbs 
avec les Ottomans des le xiv e siecle, se presentment k Murad II, qui reconnut le statut particular 
de PAthos et confirma solenneliement les frontieres entre les monasteres. Il permit aussi aux couvents 
de garder leurs metochia de Macedoine, k condition de les racheter (?) et d’en acquitter normalement 
les imp6ts Ba . Les actes de Dionysiou de la deuxieme moitie du xv e siecle refletent ce nouvel etat 
de choses. Us nous permettent aussi de constater Pexistence de lacunes importantes dans les archives 
conserves. Par exemple, nous ne savons pas comment Dionysiou acquit le bien Katakale, ancienne 
propridte de la famille Kabasilas (jusqu’en 1409 au moins : nos n 08 2 et 11), que les documents turcs 


(50) EEB2 7 (1930), p, 107, n° 9 ; cf. Smyrnakfcs, p. 595. 

(51) Khitrowo, p. 208 : «le dix-neuvi&me : le couvent de Denis ». 

(52) Les rapports de Murad II avec le Mont Athos sont connus par des Armans de ses successeurs : cf. Binon, 
p. 295-298 (firman de Mahomet II, du 25 septembre 1451); Alexandre Lauri6t6s, EBBS 32 (1963), p. 121-122 (firman 
du sultan Suleiman du 13 Chaabane 976 = 31 janvier 1569 ; or, Suleiman est mort jen 1566 ; la date ou 1’attribution 
de ceb acte serait done k corriger); acte ture in6dit de Kastamonitou du 1-10 Chaabane 859 = 17-27 juillet 1455 : 
communication d’Elizabeth Zachariadou. 


(cites infra , notes 54, 57) qualifient de « monastere» ddpendant de Dionysiou (ou du Mont Athos) 6 . 
Il lui appartenait vers 1474, epoque oil une redistribution gdndrale des biens monastiques semble 
avoir ete effectude en Macddoine (notre n° 32). A la meme epoque, Dionysiou est egalement remis 
en possession de Mariskin, convoitd par les moines de Kosinitza, qui sont ddboutes en 1477 (n° 33). 

En 1483, nous rencontrons la premiere signature d’un reprdsentant de Dionysiou au Gonseil 
de Karyds (cf. le tableau de la p. 212 et infra , p. 22). Serait-ce que le monastdre a pris de l’impor- 
tance k PAthos? Nous n’avons aucun renseignement precis sur lui pendant cette periode. Isaie de 
Chilandar (1489) en parle dans ces termes : « Le couvent serbe voisin du couvent de Paul; 1 dglise 
en est [consacree] & Jean-le-Th6ologien et il y a Id 80 moines » (Khitrowo, p. 262). On a 1 impression 
qu’Isaie ne connaissait pas grand chose de Dionysiou, dont il ne donne pas le nom et qu il qualifie 
de couvent serbe, alors que Dionysiou ne Pa certainement pas dtd : ses reprdsentants signent toujours 
en grec, les notices au verso des documents sont toutes grecques, un texte du ddbut du xvi e si&cle 
le qualifie de couvent grec (Viz. Vrem. 26, 1965, p. 131). En outre Isaie se trompe sur le vocable 
du katholikon. On ne saurait done accorder foi au chifTre de 80 moines, bien qu’il soit vraisemblable 
(cf. infra). 

Les questions athonites qui occuperent Dionysiou dans les deux dernieres ddeennies du xv e siecle, 
se resument d peu de chose : ayant perdu le kellion de Saint-Stephane, Phigoumene Agathon acheta, 
en 1481, celui de Paisios, k Karyes ; en 1493/4, il avait du Egalement perdre le kellion de Paisios, 
car, k cette date, xnanquant d’hbtellerie dans la capibale athonite, Phigoumene Iak6bos achete de 
nouveau Saint-Stdphane par contrat renouvelable (n° 36 ; cf. n° 42) ; de sorte que ce kellion est 
depuis rests propridte de Dionysiou et sert jusqu’i maintenant de konalci. D’autre part, dans les 
annees 80, sous le prbtos Ignatios, Dionysiou, Docheiariou et Xeropotamou eurent k r^gler k Pamiable 
un diffdrend d propos du monydrion de Saint-Nicolas d. Daphne ( EEBE 7, 1930, p. 116, n° 54). 
Enfin, la question du palaioslremmci , pres du Palaios Prodromos, opposa, dans les ann6es 90, les 
Dionysiates d leurs voisins de Gregoriou, dont le monastere commengait k connaitre un nouvel 
essor ; la question fut tranche par le pr6tos Gregorios en 1496 (n° 39 et notes ; cf. les n os 37 et 38). 

Hors de PAthos, des troubles se produisirent d Katakald. Les paysans chr6tiens de Portaria 
enleverent par la force d Dionysiou ses cinq champs, ce qui obligea le monastdre k envoyer k 
Constantinople le moine Anthimos (cf. p. 20) pour obtenir, en octobre 1495, un firman de Bayazid 
II ordonnant au kadi de Thessalonique de rendre d Dionysiou les biens qui lui avaient ete injus- 
tement enlev6s. Pendant ce m&me voyage, Anthimos obtintun second firman, concernant un autre 
bien de Dionysiou, Orphani, au pied du Pangee, pres du golfe Strymonien. Ce bien etait un 
hass du vizir Iskender pasa, dont les agents voulaient augmenter la rente qu’ils percevaient; le 
sultan ordonne au kadi de Zichna de mettre fln k ces exactions 64 . 

(53) L’archimandrite Gabriel, p. 13, mentionne des pvoslagmala du despote Andronic PalSologue, accordant 
h Dionysiou des biens k Kassandra et k Kalamaria. 11 s’agit probablement de nos n oa 16, 17 et 18, qui concernent 
uniquement Mariskin k Kassandra. On notera que le relev6 de Dom6tios (cf. infra , p. 24) ne connatt pas de tels actes 
concernant Katakale, qui est effectivement k Kalamaria. 

(54) Katakale : firman in6dit du 1-10 Safer 901 — 21-30 octobre 1495, confirme en mars 1501 par un autre firman 
du mSme sultan, emis sur la demande d’Anthimos. — Orphani : firman inedit du 11-20 Safer 901 = 31 octobre- 
9 novembre 1495 (communication d’Elizabeth Zachariadou). Orphani garde son nom jusqu’h maintenant 
(Archimandrite Gabriel, p. 126). Nous ne savons pas comment il devint propriete de Dionysiou. La tradition parle 
d’une donation faite par le dernier empereur de Tr6bizonde, David. Nous savons en effet qu’apres la prise de sa capitale 
et jusqu’e sa mort (1463), David v6cut k Andrinople, et que Mahomet II lui accorda (k quel titre ?) dans la region du 
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La preponderance vataque. 

Avec le xvi 0 siecie, une nouvelle periode commence pour Dionysiou, marquee par Tinfluence 
croissante des voevodes de Vaiachie. A cette epoque, le couvent prospere. II a toujours ses propridtSs 
k Lemnos, au sujet desquelles il est en conflit avec le Pantokrator (n° 40). En f^vrier 1502, l’higou- 
mene Isiddros achete une petite dglise k Thessalonique, pour 2200 aspres (n° 41). II peut se permettre 
de racheter au timariote Dizdaroglu Ahmet sa rente sur Katakale, en lui avangant 900 aspres 65 . 
Vers 1503/4, une commission d’6v£ques s’occupe des bornes de ce metochion, ou une querelle avail 
surgi avec les voisins, les moines de Zographou (n° 44, cf. n° 43). Cette activite n’est peut-etre pas 
sans rapport avec les debuts de Taction valaque en faveur de Dionysiou ; car, par un firman du 
24 mai 1504, adressd par Bayazid II au kadi de Thessalonique, nous apprenons que Radu (le Grand), 
voevode de Vaiachie, s’&tant rendu k Constantinople (pour preter Thommage k la Porte 60 ), avail 
declare au sultan que «le monastere Katakali, qui est soumis au Mont Athos» dtait son monastic ; 
il lui demanda que ce bien ne soit pas redevable d’une rente proportionnelle, mais que la somme 
qui lui avait 6t6 impost lors du dernier recensement, k savoir 523 aspres, soit consid6rde comme 
taxation forfaitaire et fixe (makiu). En accddant k cette demande, le sultan accorda un privilege 
important au vrai propridtaire, Dionysiou, dont les charges fiscales diminuaient ainsi conside- 
rablement 67 . 

Cette i ouverture » vers la Vaiachie semble avoir dte Toeuvre du patriarche Niphdn. Ancien 
moine de Dionysiou, il avait et6 metropolite de Thessalonique avant d’acceder au trone patriarcal. 
Il avait sdjourne en Vaiachie k Tinvitation du voevode Radu le Grand, qui d’abord le favorisa, 
puis le persdcuta, et il avait noud des relations dtroites avec Neagoe qui deviendra vodvode en 
1512. A la fin de sa vie, Niphon revint k Dionysiou, ok il mourut le 11 aout 1508 58 . Neagoe Basarab, 
son admirateur et fils spirituel, se fit apporter ses reliques; il en rendit une partie k Dionysiou, 
dans un beau reliquaire, fabriqud en 1515 (cf. infra t p. 27). Ce meme Neagoe fournit les fonds 
ndeessaires pour la construction d’un aqueduc (cf. supra, note 41), et pour la reconstruction de la 
tour de Dionysiou, une des plus hautes de V Athos, en 1520. Un contemporain, Maxime le Grec, 
dans une lettre adressde au grand due Basile III Ivanovic, parle des nouvelles constructions de 
Dionysiou, de son dglise dddide k la Nativite de saint Jean Prodrome, de ses fortifications impo- 


Strymon et du Pang6e, des biens rappertant une rente annuelle do 300.000 aspres (Miller, Trebizond , p. 108). D’autre 
part, le vizir Iskender pa§a semble avoir 6tG un r6n6gat trap6zontin (/ Diarii di Marino Sanuto, 6d, F. Stefani, 
G. Berchet, N. Barozzi, III, Venise 1880, col. 1061 : Schander basset... di nation Irabesondeo di anni 65 } en 1500). Serait-ce 
le ills de Georges AmoirouLz&s ? En tout caa, cette tradition n’a rien d*invraisemblable. 

(55) Acte turc inddit du 1-10 mars 1501 : communication d’Elizabeth Zachariadou. 

(56) Cf. N. Jorga, Histoire des Roumains, IV, Bucarest 1937, p. 309-310. 

(57) La somme de 523 aspres, devenue fixe, 6tait pergue telle quelle le 5 septembre 1509 : actes turcs in6dits; 
communication d’E. Zachariadou, 

(58) Cf, M. G6d66n, IlaTpiapxixol Tcivaxe;, Constantinople 1890, p. 495; Germanos de Sardes, EupJoX'f) dc 

to 5s TraTptapx^otis KaivciTavTi,vouTc6Xeco<; tt)<; dXctcreox; xal Constantinople, 

1935, p. 22-25; plusieurs 6ditions et versions de sa Vie : Tit Semendrea, Viafa §itraiul Sfdntului Nifon, patriarhul 
Constantinopulului , Bucarest 1937 ; V. Grecu, Viafa Sfdntuhii Nifon , Bucarest 1944; P. N&sturel, Revue des Etudes 
sud-est Europiennes 5 (1967), p. 41-75. Pour le pontifical de NiphAn k Thessalonique, cf. notre n° 32, notes, 
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santes, du reglement s6v&re que suivent ses 95 moines : e’est le meilleur monastdsre ednobitique, 
d6clare-t-il 68t \ 

Nous sommes 5 une 6poque oil les donations des voivodes, et tout particulierement celles de 
Neagoe Basarab, feront de la Vaiachie un pole detraction pour les monastfcres athonites 59 . Dionysiou, 
jusqu’alors indifferent k tout ce qui n’6tait pas byzantin, suivra la tendance g&terale et saura profiter 
de la situation. Le 25 octobre 1534, un incendie ddtruisit tous les b4timents co . Mais le monastere 
etait en possession d’un domaine important (releve analytique dans le vakfname de 1569, traduction 
grecque dans Archimandrite Gabriel, p. 160-166) et, surtout, il avait de nouveaux protecteurs, 
riches et influents : le voevode de Vaiachie Pierre III fournit les fonds ndeessaires, de sorte qu en 
1547 tout etait reconstruit, et les peintures exScutees par le fameux peintre Zorzi le CrStois 81 . 
Dionysiou garde son caractkre de monastkre grec et devient un centre de copie de manuscrits, surtout 
lilurgiques et spirituels. Les rapports avec la Vaiachie s’intensifient et, plus tard, des relations se 
nouent avec la Russie. Tout cela dans Tambiance mouvementde qui pr6c6da la guerre de 1 Ind6pen- 
dance grecque, pendant laquelle Dionysiou fut presque abandonn6 par les moines, qui allerent & 
Zakynthos et Poros 02 . 

Il n’est pas question d’exposer ici Thistoire du monastere jusqu’& nos jours. Pour ce faire, il 
faudrait 6tudier et d6pouiller les archives — grecques, turques, valaques — et ceci d6passe les 
limites de la prdsente Edition. On rappellera seulement qu’en 1616, lorsque Dionysiou regut le titre 
de slauropbgion (Catalogue n° 40), il 6bait encore un monastere cenobitique. Au xvixx 6 siecie, ce 
regime sera aboli, pour etre retabli en 1805 68 . Dionysiou, reste toujours un monastere grec, est 
actuellement le cinquieme dans la hierarchie des couvents athonites, et se trouve en tele d une 
epislasia (avec Zographou, Kastamonitou et Rossikon). Il est habits par quarante moines, parmi 
lesquels Tarchimandrite Gabriel et le moine Th&okl&tos lui ont valu la qualification de monasteie 
«intellectuel» de TAthos. 


(58a) fid. N. V. Sinicyna, Poslanie Maksima Greka Vasiliyu HI ob ustrojstve afonakih monastyrej 1518-1519 gg., 
Viz. Vrem. 26 (1965), p. 131. Maxime affirm© que lea constructions de Dionysiou ont 6t6 ex6cut6es aux frais du 
patriarch©, saint Niphdn ; ceci montre la part que Niphfin a prise dans robtention par le monastere des subventions des 

princes valaques. ^ . 

(59) Voir en dernier lieu P. N&sturel, Apergu critique des rapports de la Vaiachie et du Mont Athos des ongines 
au d6but du xvi e sitcle, Revue des Etudes sud-est Europ&ennes 2 (1964), p. 93-126, Pour les rapports de Grfegoriou avec 
la Vaiachie on consultera l’acte du Gonseil de Kary6s, du 16 juin 1513, public en partie parBarlaam, Grdgoriou , p. 47-48. 

(60) Les notices concemant cet incendie doiment des dates difT6rentes ; j s ai pr6f6r6 celle du cod. Dionysiou 130 
(Lampros, Catalogue I, p. 340) et de la chronique n° 21 de la collection S. Lampros-C, Amantos, Bptxx^a Xpovtx<£, 
Ath6nes 1932-1933, p. 40 (commentaire fautif par C. Dyovounidtfis, EEBS 11, 1935, p, 11); cf. Smyrnakfes, p. 508, 
515. Autres notices : codd. Dionysiou 224, 687 ; M. G6d60n, IlaTptapxtxat *E97)p.£pi&e<;, Ath6nes 1938, p. 21. 

(61) T6moignages 6pigraphiques : laser. Alhos } n° 458 ; Archimandrite Gabriel, p. 19, 21, 24, 56. 

(62) Pour l’histoire de Dionysiou apr6s le d6but du xvi e siecie, on consultera Smyrnakfes et V archimandrite 
Gabriel; les actes grecs du couvent ant6rieurs h 1700 sont d£crits et r6sum6s dans notre Catalogue. Important est aussi 
le cod. Dionysiou 627 (cf. EEBE 27,1957, p, 241 et suiv.). Pour la situation g6n6rale de 1*Athos pendant la domination 
turque, nous avons maintenant Particle d’Alexandre Lauridt^s, T6 "Ayiov *'Opoq p.£Ta t^jv ^OOcop-avi-x^v xatdxr^aiv, 
EEBS 32 (1963), p. 113-261 : l’auteur a eu la possibilite d’utiliser les archives du prdtaton et celles de Lavra, dont il a 
reproduit ou resume plusieurs documents nouveaux, d’un int6r6t historique incontestable. 

(63) Cf. D. P6trakakos, N£ou 7T7]Y°t^ t£Sv OecrpLoiv too 'Aytou "Opoxx;, Alexandrie 1915, p, 22-27. 
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LISTE DES HIGOUMENES DE DIONYSIOU 

Note ■ Les noms entre crochets sont ceux des moines qui, d’aprfes le contexte, semblent avoir 
higoumenes, sans que ce Litre leur soit expressement attribue par une source. 

DIONYSIOS, le fondateur. _ 

- 1355 : higoumfcne tGv K«Xu6Gv (Archimandrite Gabriel, p. 11). 

_ avant aoflt 1366 (probablement, avant 1362) : higoumene, kathigoumene, katheg6tes du 
couvent de Saint-Jean-Prodrome Us Ntas P&lras ou lou Mikrou AM. 

- mort avec ce Litre, entre 1382 et 1389 ; k son sujet, voir supra, p. 3-5, 10-13. 


DOMETIOS. ., « 

_ successeur de Dionysios ( Vie,Palria) : aucune date connue; 5 son sujet, cf. sup a, p. 5,12, . 


[ GERASIM OS] *i^o 3 _ Schalzkammem n0 97) L 16 . ii est mention^ sans aucun Litre ; mais il a pu 
Sire l’higoumfene, car il se trouve k Constantinople pour defendre les intfrfits de son monas ere. 


[NIKODEMOS]. 

_ ao {,t 1408 : notre n° 10, cf. les notes, p. 83 ; hi 6 romoine et pneumatikos. 


DANIEL. 

— septembre 1416 : notre n° 15 : prostateubn, kathigoumene. 

— septembre 1420 : nos n°s 18, 19 : kathigoumene. 

— novembre 1421 : notre n° 20 : kathigoumene. 

— juillet 1425 : notre n° 22 : kathigoumfene. 

— aoht 1430 : notre n° 26 : kathigoumfene. 


LOUKAS. 

— entre 1430 et 1464 : notre n° 28 : kathigoumene, pneumatikos. 


AGATHON. 

— janvier 1481 : notre n° 34 : kathigoumene. 


[ANTHIMOS], ... 

_ juin 1483 : Zographou n° 55,1. 26 ; signature. - Il est probablement le meme que 1 Anthimos 

qui repr 6 senta Dionysiou k Constantinople en 1495 et 1501 : cf. supra, p. 17, note 54. 


IAK0BOS. 

— 1493/4 : notre n° 36 : higoumdne. 

— 1495, 19-29 d 6 cembre ; acte turc inedit. 

— mai 1496 : notre n° 39 : higoumene ; signature, 


ISIDOROS. 

— fevrier 1502 : notre n° 41 : kathigoumene. 

— 1503/4 : notre n° 44 : higoumene. 


On a d61iber6ment omis de la pr^sente liste le nom de 1*<< higoumene THfiODOSIOS )>, que les 
documents faux cit 6 s supra, note 10, veulent placer dans les anndes 1347 et 1348, avant la fondation 
du monastere. 


OBSERVATIONS SUR LE NOM ET LE RANG DU MONAST&RE 

Le monastere de Dionysios 6 tait place sous le vocable de Saint-Jean-Prodrome : tou Ttpiou, 
ay£oo, svS 6 ^ou Tcpotp'/jTou 7 rpo 8 p 6 p,oo xoci pa 7 mtfTOo ’Iox&vvou, qu’on rencontre aussi sous des formes plus 
ou moins abreg^es, parfois simplement too npo 8 p 6 (xou (tou (XtxpoocOoivtTou, d’apres son emplacement. 
Anal. Boll. 54, 1936, p. 49, 56). Des sa fondation, il avaitle surnom (N£oc<;) Tl&rpcx.^ car ii est, 
en effet, situ 6 sur un rocher. D’apres le patriarche Antoine (notre n° 6 , 1. 2-3 ; 1389), Dionysios 
aurait construit son monastere tottov... £ 7 uXe£aptevo<;... Il&rpav xaXoiSjxsvov ; il aurait done suivi la 
coutume assez r^pandue de donner aux monast&res de Saint-Jean-Prodrome le surnom n^Tpa^, 
ou bien de les construire dans des endroits portant d 6 j k ce nom 04 . En tout cas, e’est le seul surnom 
du couvent atteste du vivant de son fondateur par des documents extra-athoniles (nos n os 3 et 5), 
les seuls que nous possedions pour cette p 6 riode. Pourtant, k l’int&rieur de PAtlios, on avait peut- 6 tre 
d 6 j& commence & parler du monastere Tou 7 ta 7 ta xup Atovucrfou (notre n° 8 , 1 . 11 ). Ce surnom, d’origine 
populaire et d’un type habituel k TAthos, a naturellement prevalu : d’abord dans les documents 
athonites, qui ne connaissent que le monastere tou (xup) Aiovutrtau, sans y ajouter le vocable du saint 
ou le surnom N 6 a P 6 tra 06 ; puis dans les documents extra-athonites : la formule t% Neocc; IUTpoa; 
tou xup AlovuctIou (notre n° 10, de 1408, et n° 12 ) devient & partir de 1414 (notre n° 13) tou (xup) 
Aiovucriou tout court 00 ; de sorte qu’en 1430, la denomination complete est formulae ainsi : 
tou xup Atovucrfou y) Nsa IleTpa (notre n° 26,1. 2 ; cf. 1. 14 : (Jtovqv tou xup Atovuartau). Seuls les docu¬ 
ments de Trebizonde ignorent le surnom de «Dionysiou » (n 0B 15 et 27) : on ne peut s’empecher 
de rappeler qu’Alexis III, en 1374, avait voulu que le couvent fflt dit « du Grand Gomnene » (n° 4, 


(64) On pensera au fameux monast6re constanlinopolitain, situ6 depuis le vi e slfecle dans le quartier de P6tra 
(R, Janin, Les tiglises el les monasUres , Paris 1953, p. 435-443) ; & celui de Thessalie (MM IV, p. 333 et passim , cf, 
aurtout p. 420-4X1); h un autre de V6ria (G. Th6ocharidfcs, Mia Six?), lac. cil, } p. 31, 42), etc, 

(65) Une scule exception, notre n° 9, qui comporte des formules inUressantes aux 1. 11-12 et 41. 

(66) Cette formule abr6g6e est d6j& employee dans l’acte du patriarche Matthaios d’oetobre 1403 {Schalzkammem 
n° 97). Rappelons que cet acte en confirme un autre du prCtos Gennadios qui emploie la nomenclature des documents 
athonites : cf. ‘AytopetT ixtj Bi.6Xto07)X , y) 19 (1954), p, 153-156, 222-226. 
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AGTES DE DIONYSIOU 


1.46, cf, supra, p. 11). — Enfln, le surnom tou aytou Atovixxfou n’apparait que vers la fin du xvi e siecle, 
lorsque les moines de Dionysiou ont eu tendance k considerer comme saint le fondateur de leur monas- 
tfere (cf. supra , p. 13), 

Par une coincidence curieuse, les termes employes pour qualifier la fondation de Dionysios 
prEsentent une Evolution analogue ; les documents athonites parlent dEs le dEbut d’une [aovyj, tandis 
que dans les plus anciens actes extra-athonites, le diminutif [AovtiSpiov semble prevaloir (nos n os 5, 
6 , 10 de 1382, 1389, 1408) 67 ; c’est fepoque pendant laquelle le monastEre est pauvre {supra, p. 13), 
A partir de 1414 (ou peu avant : nos n os 12 et 13), Dionysiou sera constamment qualifie de p,ovYj ; 
en 1418 et 1420, le despote Andronic rappellera que ce monastere avait ete secouru par Jean V 
et parlera de yovuo) p,ov*r) (n° 17) et de (fo<7iXt.X7] {jlovyj (n° 18); en 1430, son frere DEmetrios, despote 
£ Lemnos, le qualifiera de jjlovt) Tyj<; (3acuXe[a<; p,ou (n° 26); done Dionysiou devient une pacnXix?) 
(jiov 7 |, titre que deux praktika concernant ses biens k Lemnos lui donnent en 1425 et 1430 (nos 
n os 22 et 25). Dionysiou le mEritait, ay ant comme fondateur un empereur, celui de TrEbizonde. 
Mais c’est en raison des bienfaits re$us des empereurs de Constantinople qu’il lui fut attribuE. 

On ne saurait preciser le rang que Dionysiou avait dans la communautE athonite k fEpoque 
de sa fondation. Bien qu’il ait presque toujours possede une hotellerie 4 Karyes, aucune signature 
de ses representants ne figure au bas des actes du Conseil anterieurs k 1483. Est-ce un hasard? 
N’entretenait-il pas de representation permanente k KaryEs, ou n’avait-il pas le droit de participer 
au Conseil? En tout cas, les signatures de ses representants apparaissent au bas des actes du Conseil 
en 1483, k peu pres k la meme Epoque que celles des representants des autres monasteres fondEs 
ou reconstruits au milieu du xiv e siecle (cf. le tableau des p. 211-215). Dionysiou forme avec Gregoriou, 
Koutloumousi, Pantokrator, Saint-Paul et Simonopetra, un groupe qui vient en queue, ce qui 
s’explique par le fait qu’ils etaient les derniers devenus (ou redevenus) membres du Conseil. L’ordre 
hierarchique k 1’intErieur de ce groupe n’est pas fixe. — Les donnEes des pElerins Zosime (1419- 
1421) et Isale de Chilandar (1489) ne sont d’aucune utilite pour cette question: dans leurs Enume¬ 
rations des monastEres athonites, ils suivent l’ordre gEographique. 

(67) Exceptions ; notre n° 3 (dans la mfime phrase et apr&s Koutloumousi); Schalzkammem n° 97 (cf, supra, 
note 66); notre n° 9,1. 11 et 41 (cf. supra, note 65). 


B.- ARCHIVES, INSCRIPTIONS, CEUVRES D’ART, MANUSCRITS 


I. LES ARCHIVES 

Les archives de Dionysiou sont actuellement classEes, pour la plus grande partie, dans deux 
armoires mEtalliques, dans l’ancienne salle du synodikon, en voie de devenir salle d’exposition. 
Une caissette, avec huit documents considers comme d’importance particuliere pour le monastEre 
(y compris le chrysobulle d’Alexis III le Grand Comnene, notre n° 4), est gardEe k part, dans le trEsor 
du couvent. Quatre autres pieces (nos n°s 4 C, 4 D, 21 A et 25 B) sont k la bibliothEque : cod. n° 789, 
791, 797, 798. Le classement gEneral a EbE effectuE par P. Nikolopoulos et moi-meme au cours de 
trois missions consEcutives organisEes par le Centre de Recherches byzantines d’Athenes en 1963, 
1964 et 1965. Nous avons examinE la totalitE des documents qui ont EtE mis k notre disposition, 
et nous en avons photographiE et dEcrit un grand nombre. Pour les documents grecs, antErieurs k 
1700, un catalogue dEtaillE esb dEj& publiE : 'IspA Mov}) Atovualou, KocTdeXoyo<; too ’Ap^stou, Uii/ufieixta 
1 (1966), p. 257-327 (citE ; Catalogue). En collaboration avec Monsieur G. Schabert de Londres, 
nous avons pu trier et photographier les documents Lures antErieurs E fan 1000 de PhEgire (1591/2 
de notre ere) ; environ 150 pieces, E partir de 1495. Les documents valaques conservEs sont plus 
tardifs (1570 et suiv.), les documents russes encore plus. 

Dionysiou conserve une bonne partie de ses archives anciennes, malgre l’incendie qui dEtruisit 
le monastEre en 1534. II est probable que les moines ont eu le temps de sauver certains documents 
avec les objets prEcieux de l’Eglise et du trEsor. C’est probablement k cette occasion que leurs voisins 
de Saint-Paul, ayant trouve les archives mal gardEes, ont pu dErober l’acte du protos Gennadios 
(actuellement E Saint-Paul) concernant la frontiEre entre les deux monasteres : en 1630, lorsque les 
moines de Dionysiou font fixer cette frontiEre sur la foi des documents de Saint-Paul, ils affirinent 
avoir perdu leur Litre « au cours d’un incendie», Evidemment celui de 1534 (cf. p. 14, note 48), 
Ce qui invite k penser que d’autres documents ont pEri pendant cet inccndie. 

Classemenis antdrieurs ei reslauraiions. a) Les notices du verso * Elies se rencontrent sur la plupart 
des documents. Elies sont de plusieurs mains et d’Epoques variEes, de sorte qu’on ne pent prati- 
quement pas reconnaitre des mains d’« archivistes » (seule exception : DomEtios, cf. infra). Elies 
ont servi pour classer les documents par mEtochia (cf. notre n° 4B). Toutes sont en grec, la seule 
exception, notre n° 1, Etant un acte qui provient des archives du monastEre russe de Saint- 
PantElEimon, 
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Certains documents, ayant souffert surtout de l’humidite, ont subi un traitement de conser¬ 
vation k des epoques qu’on ne saurait toujours preciser (cf. p. ex. noire n° 8). Us ont etc renforc6s 
avec du papier on du parclierain colie au oerso. Pour la plupart, ces renforcements sont dus k Dometios, 

b) DomMios: Lorsque les archives ont ete raises k notre disposition, elles se trouvaient dans le 
tresor du monastere, au sous-sol, classes par affaires dans des boites metalliques. C’etait r oeuvre 
du moine Dom6tios de Dionysiou (renseignement dft k Y archimandrite Gabriel), k la fin du xix e 
et dans les premieres decennies du xx e si&cle, 6poque oil les archives monastiques redevenaient 
importantes, dans la perspective de la liberation de la 3VIac6doine par Parade grecque (1912/13), 
et de la reconnaissance par le gouvernement grec des propri&tes des couvents. Second^ dans sa 
tache par des traducteurs appeles k cet effet par le monastere (et, apres 1912, en collaboration avec 
Poffice de traduction install^ k Thessalonique), Dometios r6unit tous les documents et eflectua le 
travail de restauration des originaux, classement et copie. Les documents endommages furent colies 
sur papier moderne, les passages effac6s, repass^s et parfois completes non sans erreurs (cf. p. ex. 
nos n 08 1 7,20 , 26), des notices ajoutees au oerso , ou les anciennes recopi6es au propre. Les pieces 
ont ete classees par langues et par metochia, num6rot6es et recopiees par Dometios dans des cahiers 
dont chacun correspondait k une alTaire, y compris les traductions oules resumes, Ensuite l’ensemble 
a et£ inventories La plupart des cahiers de Dometios sont actuellement conserves avec les archives 
du monastere : sur 43 cahiers, huit n’ont pas 6te retrouves, mais leur contenu est connu par Tinven- 
taire general, qui est conserve (cf. Catalogue , p. 258). L’examen de ces cahiers nous a permis de 
constater que les actes classes par Domdtios au debut du siecle n’ont pas disparu 68 . — J’ai cru inutile 
de signaler k propos de chaque document les copies de Dometios, non plus que quelques autres 
copies du d6but du xx 0 siecle conservdes avec le dossier Dometios. Elles sont sans importance et 
comportent des erreurs de transcription, attribution et date. Jc signalerai seulement ici qu’on possede 
les copies de nos n os 3 (A et B recopi6s sSparement), 4 (trois copies), 5, 6, 10, 13, 15, 16, 17, 19, 20, 
21, 22, 25 (recopie sur A), 26, 30, 33, 39, 40, 41. 

Ge releve montre clairement le but dans lequel le travail de Dometios a ete effectu6 : on y 
trouve presque tous les documents concernant des donations faitcs ou des privileges accords k 
Dionysiou en dehors de la pforinsule athonite (dc cette categoric, il n’a omis que les n os 12, 18, 27, 
28, 32, qui sont tous Ires mal conserves ; les n os 43 et 44 etaient, k ce qu’il semble, contenus dans 
le cahier n° 20 que nous n’avons pas retrouve), II omet deliberement les documents qui sont entres 
au monastere lors de ^acquisition d’un bien et qui ne concernent pas directement Dionysiou (nos 
n os 1, 2, 11, 14), ainsi que tous les actes des protoi (exception : n° 39, dont la copie n’est pas de la 
main de Dometios). A ce propos, on notera que les documents posterieurs k 1700, concernant les 
kellia de Dionysiou, sont actuellement gardes dans le bureau de l’higoumene « parce qu’ils constituent 
la partie active des archives». 

Aulres relevts des actes de Dionysiou: II s’agit essentiellement des catalogues connus d’actes 
athonites, dresses pour la plupart au xvm e et au xix° siecle. Leurs donn6es ont 6t6 groupies dans 
le tableau suivant, ou les documents sont signales dans la premiere colonne par leur numero de la 
presente edition. 

(68) L’archimandrite Gabriel, p. 13, parle de prostagmata du «despote Constantin PalSologue * concernant des 
maisons & Thessalonique. II s’agit probablement d’une confusion, Cf. aussi, supra , note 53. 


No 

Barskij, 

Slranstvovanija 

Catalogue 
Uspenskij- 
Kourilas, EEBE 
7(1930), p. 180 
et suiv. 

Catalogue Muller, 
Zepos, Jus I, 
p. xvin et suiv. 

Catalogue 

V, Langlois, 

Le Monl Alhos 
el ses monasUves i 
Paris 1867 

Smyrnakes 

2 

p. 375 




p. 514 

3 

p. 376 

n° 97 

n» 169 

p. 67 

p. 505, 514 

4 

p. 375 

n® 98 

no 175 

p. 67 

p. 506-7, 514 


(et 1 copie) 
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p. 514-515 

10 


n° 107 

n“ 198 

p. 67 

p. 514 

13 





p. 514 

17 





p. 514 
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n° 148 

n° 207 

p. 67 

p. 514 


Parmi les missions photographiques, celle de Sevastjanov semble n’avoir rien photographic 
ci Dionysiou (cf. T. Florinskij, Afonskie akty i fotografiSeskie snimki s nih v sobranijah P.I. Sevast - 
janova , Saint-Petersbourg 1880) ; Millet n’a photographic que le chrysobulle de fondation ; A. Sigalas, 
rien ; F. Dolger, plusieurs documents, dont il a publi6 certains dans Schatzkammern. Des documents 
isol^s ont ete recemment photographies et edites par B. Laourdas et G. Theocliarid&s. 

II. LBS INSCRIPTIONS 

Il n’y a pas de recueil coinplet des inscriptions de Dionysiou. Millet, Pargoire et Petit avaient 
r6uni, aux p. 157-171 du recueil Inscr . Alhos, quarante textes, grecs et slaves, provenant des bati- 
ments et des objets d’art du monastere (n 0B 456-495), L’archimandrite Gabriel, cn decrivant son 
monastere, en a edit6 plusieurs (passim). Certains etaient d6j k 6dit6s dans les Inscr . Alhos, mais 
tous les textes du recueil frangais n’ont pas 6t6 repris ; d’autres sont nouveaux et proviennent du 
monastere aussi bien que de ses d^pendances (p. ex. les kellia athonites, les m&tochia de Monoxylites, 
de Cr&te, etc,). Gabriel mentionne aussi des inscriptions inconnues dont il ne reproduit pas le 
texte, en particulier des inscriptions en caract&res cyrilliques. 

La plupart de ces inscriptions datent du temps qui suivit la reconstruction du monastere par 
le vo6vode Pierre (1547 et suiv.) ; de ce fait, elles n’int6ressent pas notre etude, Dans ce qui suit, 
nous releverons par ordre chronologique les textes qui se rapportent k l'histoire du monastare des 
origines au debut du xvi e siecle. 

a) Inscr. Athos n° 489, D’apres Smyrnakes, p. 505 et 510, en 1899 on aurait trouve, dans un 
trou (£vtos oti%) du parecclision des Anargyres, un morceau de bois de noyer, enduit de chaux, 
portant gravee la date 1360 (les editeurs des Inscr. Alhos reconstituent ^co^T)'), On consid6rera avec 
mefiance le temoignage de cette inscription qui, d’ailleurs, a disparu depuis : avant 1374 le monastere 
comportait un seul b&timent, la tour, qui fut reconstruite en 1520. 
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b) leone d’Alexis III Grand Comn4ne, offrant une eglise a saint Jean Prodrome. Elle est conser¬ 
ve dans l’appartement de Phigoumene (Archimandrite Gabriel, p. 49-50). L’empereur y est represents 
a gauche, debout, de face, portant un costume et une couronne semblables 4 ceux de la miniature 
du chrysobulle (n° 4). Nimbe rouge. De sa droite, il tient le sceptre crucigere ; de sa gauche, il offre 
Peglise 4 saint Jean Prodrome, qui est aussi debout (figure tres fiancee ; nimbe dore). Au haut 
de Picone, entre les deux figures, dans une mandorle, le Christ assis bfinit Pempereur. Reproduction : 
Archimandrite Gabriel, p. 10, ou Ton recommit les traces d’une inscription au-dessus de la tete de 
Pempereur. Cette inscription (I), ainsi qu’une autre qui se trouvait sous Pimage de Peglise et qui 
n'est pas visible sur la reproduction (II), ont ete recopiees en 1627 par A. Vassilopoulos, qui 
qualifie Pimage d ' antiquissima (G. Hofmann, Athos e Roma, Or. Christ . 5/2, 1925, p. 158-159 
et Rom und Athos-Klosfcer, Or. Christ. 8/1, 1926, p. 5). En voici le texte : 

I, A Pencre rouge : "AXei^os ev Xpmxco <xq)> ©£$ rnerros PaotXeu<; xal aoxoxpaxop 7raaY)<; 
’AvaxoXY)*;, 5 I6^pov xal riepaxeta*; 6 piya? Kop,vY)vb<; xal xxYjxcop ty)<; (xovyj<; xou xipiou IIpoSp6p.ou. 

II. A Pencre noire : ’'Eyoye p.ovr)v Ba7Txmxoo e£xov£<o|xcj) acrcp ( lege ’'AOcp) xabxYjv &pxi 
xa0copata , a<;|Ko[AV7)V^ 5 AXe£io<;, auxava£ piyas.|2i Se Trapeax<b<; apicrox; xfi TptaSi|(jiov^v avreStSou 
p.oL T’Jjv p.axocplav|scp J sEcreXOAv x4^o) x&v cro^opivcov. Texte metrique. 

Il est tres probable que cette icone a ete donnee 4 Dionysiou par Alexis III lui-m4me ; elle doit 
etre datee, par consequent, entre 1374 et 1390. 

c) Inscr . Aihos n° 488 = Archimandrite Gabriel, p. 30 (edition partielle). Icone du parecclision 
de la Vierge (31 x27 cm,). Au droit, la Yierge, sous un revetement d’argent execute aux frais du 
mfitropolite de Berat Jeremie, en 1786. Au revers, Pempereur Alexis III, assis, sous Pinscription 
5 AXe£io<; 6 (JamXehs 6 piya<; KoprjvS^, offre Picone 4 Dionysios, debout, sous Pinscription 6 
Atoviicnot;|6 ev Tcp ,; A0cp. Sous le tr6ne de Pempereur on lit : + ACxy) y) elx&v ij 0aup,(xxoupy6<; sem, 
ty)v 6-|itolav (3acrxaCcov 6 E£pyio<; 6 7caxpiappK xal 7rept-|epx^evo(; x& xyix?) x?js Kcoaxavxt,vou7roXe6)^| 
£8lo£ev oXou^ xo\l><; 7toXepiouc; * xy)v 67Toi!av acpi-|£pcocrsv 6 (JacnXsis xou aytoo Atovixnou 4 Sta Sarcavu; xou 
|ay(ou rieXtypaStov ‘Iepspta xal M x i P&>$ recopyEou 1786. C’est une tradition athonite tardive qui 
rapproche cette icone des evdnements de 626 ; sa v6racite est mise en doute — k juste titre ! — par 
Parchimandrite Gabriel. On ne saurait se prononcer sur Pautre tradition selon laquelle Alexis III 
aurait donn6 Picone k Dionysios : le temoignage de Pinscription est beaucoup trop tardif pour 4tre 
tenu pour certain. 

d) Inscr. Athos n° 461 = Archimandrite Gabriel, p. 27. Croix d’autel du katholikon (photo¬ 
graphic : Archim. Gabriel, p, 72) avec Pinscription, graveesur le pied ; J Ava0Y)(Aa|'EX£vY)q 8e~|arcoEvY)<; 
Tco-lp.aEwv XYjclIIaXaioX-loyEvT}^, cruCi-|you |3aaiX£co<; MavouY]X xou IlocXatoXo-lyou, 0uyaxp6<; xou 
Apaya J au0£vxou TYj($) 2ep6E-|a<;. Il s’agit d’H61ene, femme de Manuel II Paldologue et fille de 
Constantin Dragas ; cf. G. Ostrogorsky, Gospodin Konstantin Dragag, Zbornik Filozofskog Fakultela 
7/1 (Belgrade 1963), p. 287-294. La donation de la croix, probablement a Dionysiou, a dti avoir 
lieu avant la mort de Manuel II (1425). 

e) Archimandrite Gabriel, p. 25. Icone de la Vierge ZooS 6xoq IIyjyy), datee de 1489 et portant 
Pinscription : Asy)<t^, IlavayLa 0eox6xe, xou SoiiXou TaSpLYjX Espo(i.ovaxou, xou 7 uExXy)v AocyiaSou. On ne 
saurait dire si cette icone appartenait k Dionysiou des le xv e si6cle. 


ARCHIVES, INSCRIPTIONS, ETC. 

III. LES (EUVRES D’ART 

Le monastere ayant brule en 1534, les plus anciennes peintures murales qu’il conserve datent 
du xvi e siecle. Neanmoins, Dionysiou possede des icones et des objets d’art anterieurs 4 cette 
catastrophe. Dans le repertoire dresse par M. Chatzidakis, reproduit en partie par Parchimandrite 
Gabriel, p. 23-32 (icones), 80-90 (tr6sor), on relevera un ivoire du x c siecle (Crucifix avec la Vierge 
et saint Jean), et la mention d’icones du xiv e et du xv e siecle. Pour la pluparb de ces pieces, on ne 
saurait pr6ciser la date d’entree au monastere, ni la provenance. Mais il me semble certain que le 
tr^sor existant en 1535 n’a pas ete detruit par Pincendie : dans la rubrique «inscriptions», supra, 
nous avons dej4 signal^ certaines pieces qui sont entrees au monastere avant 1 incendie | nous 
pouvons a j outer le reliquaire de saint Niph&n, fait en 1515 et donn6 4 Dionysiou par le voevode 
Neagoe (Inscr. Aihos n° 465 = Archimandrite Gabriel, p. 73 et photographie p. 68) ainsi que le 
portrait de ce meme voivode avec son fils Theodose (Archimandrite Gabriel, p. 90 : photographie). 


IV. LES MANUSCRITS 

La bibliotheque de Dionysiou est la quatri&me en importance de PAthos (apres Lavra, Vatop6di, 
Iviron). Elle contient 804 codices et rouleaux, dont 798 grecs et 6 slaves, Les n os 1-586 ont 6t6 
d6crits par Lampros, Catalogue I, p. 319-436. Un catalogue supplementaire, public par E. Kourilas 
dans Qsokoyia 14 (1939), p. 42-52, 114-128, 330-347, est perime depuis la publication du catalogue 
supplementaire d’Euthymios Dionysiates, dans EEBU 27 (1957), p. 233-271, ou Pon trouve la 
description de 212 nouveaux manuscrits grecs (n os 587-798) et de 6 manuscrits slaves (n 08 799-804). 
Ce dernier catalogue comporte un index et une concordance avec celui de Kourilas, dresses par 
K. Manaph&s (p. 268-271 et 387-390). Cf. M. Richard, Repertoire des bibliolhdques et des catalogues 
des manuscrits grecs , Paris 1958 2 , p. 44; du meme, Supplement I (1958-1963), Paris 1964, p. 12 
(4 propos de deux manuscrits qui ont disparu de Dionysiou et ont 6t6 retrouvds aux fitats-Unis), 
Smyrnakes, p. 372, affirme que 27 manuscrits de Dionysiou se trouvent 4 Moscou ; Parchimandrite 
Gabriel, p. 64, parle de 16 manuscrits 4 Moscou. 

L’archimandrite Gabriel, p. 58, donne des tableaux statistiques des manuscrits de la biblio¬ 
theque (classement par contenu, par date et par matiere). Bien que le plus ancien manuscrit date 
du vn e siecle, et qu’il y ait de nombreux codices et rouleaux d’6poque byzantine, on a Pimpression 
qu’il s’agit d’un fonds constitue apres Pincendie de 1534. Aucun manuscrit ant6rieur 4 cette date 
ne porte un signe quelconque indiquant qu’il avait appartenu 4 Dionysiou avant 1534. Ceci est 
d’autant plus significatif qu’au xvi® siecle Dionysiou 6tait un centre de copistes important (relev6 
des noms : Archimandrite Gabriel, p. 66) ; sa bibliotheque contient une cinquantaine de manuscrits, 
copies et sign6s par des moines de Dionysiou, 4 partir de 1537 (la date 1532, donnee par Parchiman¬ 
drite Gabriel, p. 66, ne se retrouve sur aucun manuscrit) ; et il est certain qu’une recherche spdeiale 
permettrait d’augmenter ce chiffre, etant donn6 qu’il y a plusieurs manuscrits oix Pon lit les noms 
des copistes sans que celui du monastere soit indique. A propos d’un de ces copistes, Dosith6os, nous 
savons meme qu’il avait certainement commence son activity en 1533 (mention dans le colophon 
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du cod. Dionysiou n° 130), mais le manuscrit qu’il avait copie a cette date ne semble point se trouver 
dans le monastere. 

On conclura, par consequent, que la premiere bibliotheque de Dionysiou a du perir, pour la 
plus grande partie au moins, en 1534. Depuis, elle n’a pas connu de catastrophe. En 1627, elle a 
ete visitde par Alexandre Yassilopoulos, qui a dresse une liste de 27 ouvrages, correspondant a 
5 codices — ce qui ne representait certainement pas la totalite des manuscrits existants (G. Hofmann, 
Ein «Handschriften» Yerzeichnis des Athosldosters Dionysiou aus dem Jahre 1627, BZ 44, 1951, 
p. 272-277). Sans tenir compte des visiteurs qui mentionnent des manuscrits de fagon selective, on 
rappellera qu’en 1801, J. D. Carlyle avait recense k Dionysiou environ 230 manuscrits (Neos 
Hell&nomn&mdn 16, 1922, p. 425), 


C.- NOTE SUR LE MODE D’fiDlTION 


On a suivi les principes appliques dans les volumes recents des« Archives de l’Athos )>: Kutlumus , 
Xdropolamou, Ils correspondent a ceux pr^conises par F. DGlger, H. Gr6goire, V. Laurent, P. Lemerle, 
M. Manoussakas, S. G. Mercati, Regies k suivre pour F6dition des actes byzantins, REB 10 
(1952), p. 124-128. L’edition repose sur les photographies faites par nous au couvent (cf, album) ; 
cerfcaines lectures ont ete completes ou contr616es sur les originaux, 

Le texte est edite sans correction : les esprits et les accents sont reproduits tels quails flgurent, 
sauf que nous avons ramene le grave a Faigu devant une ponctuation; dans les cas douteux, nous 
avons mis ce qu’exigeait la correction; F apostrophe est mise partout, meme quand le texte Fomet. 
Dans les restitutions et dans les analyses d’abreviations, l’orthographe normale est partout uti- 
lisee. Pour des raisons typographies, dans les mots grecs composes en majuscules, nous avons 
conserves les esprits, mais omis les accents. Dans le n° 25, qui est donne en edition critique, les 
idtas souscrits ne sont pas restitues. 

Uapparal critique a ete voulu aussi leger que possible. Outre les indications d’usage, on n’y a 
fait figurer que les corrections necessaires & la comprehension et les variantes presentant une impor¬ 
tance, En regie gen6rale, les variantes sont not^es lorsque Fedition repose sur des copies faites 
ind4pen damment Tune de Fautre ; omises lorsque Fedition repose sur Foriginal (cas exceptionnel : 
le n° 4, ou quelques varianLes des copies sont notees en vue d’etablir la Filiation de ces copies). On 
n'a pas note les lectures errontes des precedentes editions, sauf dans le cas de lectures douteuses 
ou de restitutions. 

Signes conventionnels, cf. Kuilumus , p, 28, Xkropolamou ) p, 31-32 : 
a(3 lettres de lecture incertaine. 

...... lettres non d6chiffrees ou disparues (nombre exact), 

lettres non dechiffrees ou disparues (nombre approximatif). 

[ocp] restitution. 

{ocp} lettres k eliminer. 

«xp> lettres omises par le scribe mais necessaires. 

[[aP| lettres biff6es par le scribe, 

(ap) resolution d’une abreviation. 

\ocp/ addition interlineaire. 

\\oc(3// addition en marge. 
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D.- TABLE DES DOCUMENTS 


I. Classes par leur date 

1. — Acte de garantie de Constantin Phasoulos, aout 1056. 

2. — Chrysobulle de Jean VI Gantacuzene, novembre 1347. 

3. — Chrysobulle de Jean V Pal^ologue, aotit 1366. 

4. — Chrysobulle d’Alexis III le Grand Comnene, septembre 1374. 

5. — Prostagma de Jean V Pal^ologue, 3 juin 1382. 

6. — Acte du patriarche Antoine, juillet 1389. 

7. — Acte du protos J^remie, novembre 1394. 

8. — Acte du protos Jean le Kalybite, novembre 1395. 

9. — Acte du pr6tos Neophytos, janvier 1400. 

10. — Chrysobulle de Jean VII Paldologue, aout 1408. 

11. — Paradosis de Paul Gazes et Georges Prinkips, juillet 1409. 

12. — Acte de donation de Thteromoine Thdodoulos, avant 1430. 

13. — Prostagma de Manuel II Pal6ologue, 20 decembre 1414. 

14. — Acte des sauniers de Thessalonique, septembre 1415. 

15. — Prostagma d’Alexis IV le Grand Comnene, septembre 1416. 

16. — Horismos du despote Andronic Pal6ologue, mars 1417. 

17. — Horismos du despote Andronic Paleologue, octobre 1418. 

18. — Horismos du despote Andronic Paleologue, septembre 1420. 

19. — Acte de donation de Marie Hagioreitissa, septembre 1420. 

20. — Paradosis de quatre fonctionnaires, novembre 1421. 

21. — Description de bornes, peu avant 1425. 

22. — Apographikon gramma du pretre Joasaph, juillet 1425. 

23. — Acte du pr6tos Daniel, l er novembre 1427. 

24. — Acte du protos Daniel, 20 janvier 1430. 

25. — Praktikon d’Andronic Sphrantzes S6bastopoulos, [mai?] 1430. 

26. — Horismos du despote Demetrios Paleologue, aotit 1430. 

27. — Prostagma de Jean IV le Grand Comnene, entre 1429 et 1460. 

28. — Horismos, entre 1430 et 1464. 

29. — Acte du protos Kallistos, 30 mai [1462?]. 


30. — Accord priv6, juillet 1463. 

31. — Acte du Conseil de Karyes, 12 juillet 1472. 

32. — Acte de bornage, environ 1474. 

33. — Acte du patriarche Maximos III, mars 1477. 

34. — Acte du Conseil de Karyes, 18 janvier 1481. 

35. — Acte du protos Ignatios, 6 oetobre 1488. 

36. — Acte du protos Ignatios, 1493/4. 

37. — Acte du protos Ignatios, entre 1494 et 1496, 

38. _ Lettre du protos et du Conseil de Karyes, entre 1494 et 1496. 

39. — Acte du protos Gregorios, mai 1496. 

40. — Lettre du metropolite de Lemnos Joasaph, environ 1500. 

41. — Acte de Tarchev6que de Thessalonique Maximos, debut f6vrier 

42. — Acte du Conseil de Karyes, 23 juin 1503. 

43. — Acte de bornage, environ 1503/4. 

44. *— Acte de l’archeveque de Thessalonique Maximos, 1503/4. 

II. Classes d'aprbs leur origins 

Actes d’empereurs et de despotes : 

Empereurs de Constantinople : n oe 2, 3, 5, 13. 

Empereur de Thessalonique : n° 10. 

Empereurs de Trebizonde : n os 4, 15, 27. 

Despote de Thessalonique : n os 16, 17, 18. 

Despote de Lemnos : n os 26, 28 (?). 

Actes de patriarches : 
n os 6, 33. 

Actes de metropolites : 

de Lemnos : n° 40. 
de Thessalonique : n os 41, 44. 

Actes de Tadministration provinciale : 
n 5 20, 21, 22, 25, 32, 43. 

Actes des autorit6s de TAthos : 

n°s 7, 8, 9, 23, 24, 29, 31, 34, 35, 36, 37, 38, 39, 42. 

Actes priv6s : 

nos i, 12 , 14, 19, 30. 

III. Classes par dossiers 

Acte int6ressant le statut de Dionysiou : n° 6. 

Actes concernant des biens k Tint^rieur de TAthos : 

kellia : n°s 6, 7, 8, 9, 23, 24, 29, 31, 34, 35, 36, 42. 
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Gregoriou : n oS 37, 38, 39. 

(Saint-Paul : Introduction, p. 14, notes 48, 49). 

(Saint-Nicolas cle Daphne : Introduction, p. 16, 17). 

Actes concernant les biens de Dionysiou hors de l’Athos : 

Katakale : n os 1 (?), 2, 11, 32, 43, 44 (cf. Introduction, p. 16, 17, 18, notes 54, 57). 
Lemnos : n°* 3, 5, 12, 21, 22, 25, 26, 28, 30, 40. 

Mariskin : n« 1 (?), IQ, 13, 16, 17, 18, 20, 33. 

(Orphani : Introduction, p. 17, note 54). 

Thessalonique ; n os 14, 19, 41. 

Tr^bizonde ; n os 4, 15, 27. 


TEXTES 






x. ACTE DE GARANTIE DE CONSTANTIN PHASOULOS 


aacjjdAcict, SiaXucns (1. 4) 
StaXuTLKal acr^aXcicu (1. 29, 39) 


Aout, indiction 9 
6564 (1056) 


Constantin Phasoulos et ses ayants droit cMent au moino Mdtrophane, higoumtae du couvent 
de Saint-Pant<Mmon tou Sphrenzi des Thessaloniciens, huit modioi de terre k Kassandra, contre 

paiement de 10 nomismata. 


Le texte. — Original (Catalogue n° 86 ). Parchemin 6 pais, 695x326 (321) mm. Bon 6 ta e 
conservation : taches d’humiditS. Encre marron et noire (deux signatures). Route. 

1) notice,slave ancienne : Hrousovol’ za keliju kososlena (?) || s(ve)ti Panteleim[on], 2) Notice s ave . 

+ V’lkano || pri Fouskoule. 3) Notice slave : Vlkano pr(i) Foskoule. 4) Notice ancienne repass e : 
tou Oouro&a. 5) X« P T(iov) tou S<ppa V TC(?)). 6 ) Sur un morceau de papier colte au doe, notice^ de 
Dorctetios (xix«/xx a s.) : Ti 7 tspisx 6 p,evov tou xapovTO-; syyp<4tpou |( taxi xh s£v)<;. || ^ av<rravT<.vo<; 

OaootiXa? xcd *) a^uy6 ? tou MapSa, gScoxav Sva X<HIpV°v ^ ** * * 

'Hyoiipisvov Mv)Tpo<pav-/)v || tt)? (j-ovt)? ay. psyaX. ITavTsXs^ovo? h Tfj vyaw || n«XX7)Vif). 

main : *Api0. 13, — Voir planche I. 

Venture archalsante ; 6 oncial seulement dans les signatures. Curiosity : 1. 12 : <?'q lege <PW‘)> 
ou <psu ou », | 1 . 14 : dip(yupa), oh dp est surmontd du petit trait normalement consid 6 r 6 comme 

signe d’abr 6 viation de -w?. 

In&dit. 

Analyse. — Signa de Constantin Phasoulos et de sa femme Marie. Invocation trinitaire (1. 1). 
Le document est un acte de garantie (formules), d^livre par Constantin Phasoulos et sa femme Mane 
en faveur de Metrophane, higountene du couvent de Saint-Panteleimon des Thessaloniciens, 
surnomnte tou Sphrenzi (1. 1-8). Phasoulos possedait k titre patrimonial et par heritage des champs 
dans la [presqu’]ile de Pallene, dans la circonscription de Vourkan 6 n ; le couvent poss 6 dait aussi 
des champs contigus, provenant du mime heritage, et il a ddrobh k Phasoulos un terrain de seize 
modioi; ce qui causa de graves'disputes, Phasoulos d 6 montrant que le terrain lui appartenait 
puisqu’il payait deux nomismata et six argyra pour la strateia, tandis que les moines soutenaient 
avoir achet 6 ce terrain au spatharocandidat L 6 on Phouskoulos. L’affaire fut portae devant L 6 on, 
hypatos, juge du Velum et de l’Hippodrome de Voteron, Strymon et Thessalonique, qui instruisit 
le proofs mais ne publia pas sa decision (1. 8-17). En effet, par l’entremise de gens pieux, les deux 
parties ont proc 6 d 6 h un arrangement : l’higoumhne a donne aux Phasoulos dix nomismata de bon 
aioi (ioTdcp,sva ovaupaTa) et en ^change a re§u non pas les seize modioi, mais seulement huit, dans 
la partie orientale du terrain (bornage) ; les Phasoulos s’engagent k payer pour ces 8 modioi 1’impSt 
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(Sr)(x6cnov t6aocJ ; ils gardent en pleine propriete les huifc autres moclioi qui forment la partie 
occidental du mdme terrain (bornage). Get arrangement est definitif; Phasoulos jure par le Christ, 
la Vierge et sur la tdte de l’impdratrice Theodora Porphyrogdndte cjue ni lui-meme, ni ses lieritiers 
n’attaqueront la validitd du prdsent acte ; le couvent, de son cotd, ne tentera pas de revendiquer 
les dix nomismata, ni de contester les bornes (Xaupava). Clause penale : en plus des peines 
spirituelles, amende de cinquante nomismata au profit de la partie fldele aux accords, et le pour- 
centage legal au vestiarion imperial (1. 17-40). L’acte a dtd dcrit par Jean, klkrikos de Sainte-Sophie, 
nomikos, petit-fils du maistor (1. 40-41). Date. Signatures autographes de trois membres dela famille 
Phasoulos, et de cinq tdmoins (deux prdtres, les deux fils du comes Constantin Servidtds et Michel 
Philagris, spatharocandidat et ipi iou penlh&ou). TMeidsis (1. 41-50). 

Notes, — Diplomatique: le document est une dialysis kai asphaleia (acte de garantie eL protocole 
d’accord), done un document privd, rddigd 6 Thessalonique suivant le formulaire habituel (cf. 
DBlger, Schalzkammem , p. 284 et E. Steinwerter, Das byzantinische Dialysis-Formular, Siudi in 
memoria A. Alberloni 1, 1932, p. 73-94), et garanti par cinq tdmoins. La piece a dtd rcluc, puisqu’d 
la 1. 7-8 le scribe a ajoutd en marge les mots x«l 7tp6<; i&mxcfav t^)v pov^v, dinis & la redaction. En 
revanche, il semble que les formules de garantie n’aient pas dtd relues : d la 1. 6, on a Deost au lieu de 
7rpo0^crsi. 

Prosopographie: — L. 6-7 : l’higoumene Mdtrophane est attestd en mai 1057 {Bossikon n° 4, 
p. 32, 34), & la tete du mdme monastere, appeld tou &ytou riavTcXe^piovo? .. too ©ecroaXovucdw? qui, 
compte tenu de notre document (p.ov/) tou aytoo IlavTeXe^ixovoi;, ifi t6 sirdwupov tou Sippev^v) tmv 
0eo<raXovocdaiv ; notice du verso : tou EcppavT^v)) doit litre identifid avec le monastere de Saint- 
Pantdldl'mon tou StppevT^ attests en 1044 ( Schalzkammem 11 ° 64 = Rossikon n° 19 ; pour la date, 
cf. P. Lemerle, Note sur trois documents athonites et sur trois fonctionnaires du xi° sidcle, REB 10, 
1952, p. 110-111), Ce meme monastere fut eddd en 1169 par le prBtos Jean aux moines russes ( Rossikon 
n 7) et, depuis, il est restd entre leurs mains. Aujourd’hui il est appeld IlaXai,op.ov(ito'TV)po et se trouve 
6 4 km. au nord-est du monastdre russe actuel de Saint-Pantdldi’mon (cf. A. Soloviev, Histoire du 
monastere russe au Mont Athos, Byzaniion 8, 1933, p. 213-238 et reimpression augment.de, Belgrade 
1933 ; V. Modin, Russlde na Afone i russko-vizantijskie otnodenija v XI-XII vv. [Les Russes d 
l’Athos et les relations russo-byzantines aux xi e -xne siecles], Byzantinoslauica 9, 1947-8, p. 55-85). 
Le monastere tou (ou tcov) ©smraXovixdax; (-cov) est attestd dejA en 1009 (Chilandar n° 1, p. 1) et 
revient plusieurs fois dans les documents athonites. Le nom tou XcppsvT^vj n’est attestd qu'au milieu 
du xi sidcle. Rappelons qu un chef bulgare, ’EXlvayo? 6 (I>pavT$)? a dtd installe d Thessalonique 
et regut de Basile II le titre de patrice (V. Laurent, SippavT^? et non <I>pavT^%, SZ44, 1951, p. 374- 
376). Serait-ce, comme 1 insinue V. Laurent, ce Phrantzes qui se serait rctird au couvent des 
Thessaloniciens, l’aurait peut-dtre restaurd, et lui aurait donnd son nom? 

' —' L ’ 1 1 42-49 : nous ne savons rien sur la famille paysanne Phasoulos (1. 1 : 6 tou <I>aoodXou) 
dont le nom est attestd au milieu du xi^ sidcle (C. Sathas, Meoaicovixr) Bighodpxy 5, p. 252: <E>«oouXa<;). 

L. lo 16 . le juge Ldon est connu : il est mentionnd par plusieurs documents comme juge 
de Voldron, Strymon et Thessalonique d’aotit 1056 (notre document) jusqu’en avril 1059, et porte 
les titres d’hypatos, dishypatos et anthypatos patrice (cf, Lemerle, lac. cit., p. 111-113 ; ce Ldon a 
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dtabli un document inedit d’lviron qui date bien, comme j’ai pu le vdrifier sur une photo faite par 
A. Sigalas, de septembre 1056). 

— L. 15 : le spatharocandidat Ldon Phouskoulos n’est pas connu par ailleurs mais son nom, 
d’origine italienne (Foscolo) lui a survdcu comme toponyme (cf. infra). 

— L. 40-41, 50 : le nomikos Jean, rddacteur de l’acte, se dit «le petit-fils du maislor », ce qui 
laisse entendre que son grand-pere dtait un maltre connu (cf. F. Fuchs, Die hoheren Schulen von 

Konstantinopel, Leipzig-Berlin 1926, p. 19, 40, 48). 

— L. 49 : Michel Philagrds (e’est la plus ancienne mention connue de ce nom de famille, 
cf. V. Laurent, La collection Orghidan, Paris 1952, n° 115) porte le titre peu habituel de 
<?*a0apoxavSiSavo<; xal Ini tou Ttev0dou (autre forme : itavOdou), que nous retrouvons tel quel sur un 
sceau (N. P. Likhadev, Istori&eskoe znacenie italogreieskoj ikonopisi izobraienija Bogomaten, 
Saint-Pdtersbourg 1911, planche 5, n° 21), et qui a dtd dtudid par Ahrweiler, Recherches, p. 28, 
note 9. D’aprds un podme de Christophoros Mitylenaios, les panth&dtai semblent avoir dtd un corps 
de gardes armds de gourdins, comme celui des manglavitai: E. Kurtz, Die Gedichte des Christophoi os 
Mitylenaios , Leipzig 1903, n° 1, v. 29 et suiv. 

Topographie: Pall6ne est l’actuelle Kassandra, en. Chalcidique ; cf. infra. 

— L. 9 : Boupxdtvuv est un village (x^plov, cf. Schatzkammern n° 64,1. 22, 23, oh il faut restituer 
la forme Boup^vwv au lieu de Boupxcl(8o<; [?]) proposd par DBlger) : nom d’origine slave, cf. le paldo- 
slave VI"lean”; nous le retrouvons sous les formes V’lkano, Vlkano dans les notices du verso de notre 
document : il est attestd comme nom de personne en 1050 (Chios : Zepos, Jus, I, p. 635) et au 
xiv e sidcle, en Chalcidique (Xinophon n°s 7 et 11, p. 58, 76 ; Xbropotamou, cf. index). Cf. aussi le 
nom populaire de l’lthBme, dans le Pdloponndse : BouXxavov, Boupxavov, attestd dans la Vie de 
S. Nik6n le Mdtanoeitd (Nios Hellbnomnkmdn 3, 1906, p. 161), au sujet duquel, cf. D. Vagiakakos, 
©eoXoyia 26 (1955), p. 266-267. Un acte turc inddit de Dionysiou (je le connais par une commu¬ 
nication d’Elizabeth A. Zachariadou), datant de 1514 (26 avril-5 mai) et comportant la 
ddlimitation du bien Katakald, k une petite distance au nord et en dehors de la pdnmsule de 
Kassandra (cf. notre n° 2, notes, p. 44), mentionne, parmi les voisins, les champs de Praslcova 
Volkan et un certain Jean Volkan; il mentionne aussi, le toponyme Ahlat aga$i = le 
Poirier, qu’on rapprochera de 1’ ’AyXaSsa, voisine de Vourkandn d’aprds Schalzkammem n° 64, 

1. 10, 14. _ . 

_ Notices du verso (slaves) : Fouskoule, Foskoule, lieu-dit voisin de Vourkandn («pn»). Il 

s’agit dvidemment des biens de la famille Phouskoulos, dont un membre, le spatharocandidat Ldon, 
aurait vendu au monastere de Saint-Pantdldlmon le terrain en litige. Des biens de cette mdme famille 
provenait dvidemment le proasteion de Saint-Ddmdtrios tou fl>ou<rxodXou, qui appartenait au monastdre 
ddjd en 1044 {Schalzkammem n° 64, 1. 5-6, 7). Le toponyme est attestd k Kalamaria, done au nord 
de Kassandra, k une dpoque plus tardive : Chilandar n° 32, p. 76 ; n° 33, p. 79 (= Schalzkammem 

n° 7,1. 48); n° 117, p. 242 ; Xinophon n° 11, p. 73. 

_ La localisation du bien en litige par rapport aux biens du couvent peut etre dtablie par la 

comparaison de notre document avec le n° 64 de Schalzkammem. Ce dernier document nous apprend 
que le monastdre possddait en 1044 deux biens distincts dans la meme circonscription flscale 
(ircoTay - /), 1. 5) : a) le proasteion de Saint-Demetrios lou Phouskoulou, contigu au territoire du village 
Vourkandn et situd k l’ouest de ce dernier j b) un topos situe a l’est, sur le rivage de la mer (1, 27 . 


i 
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de, t&v aJyiaAiv - 1 % <£vaToALX% OaXacrav]^), done, selon toute probability, 4 Test de Vourkanon. 
Notre document aflfirme que les biens de Phasoulos, dont le terrain en litige, etaient contigus (1. 9 : 
aovopopetTca) aux biens du couvent; et mieux, quails provenaient du raeme xXvjpo<; (1. 10 : 
aoYxXY)pov6fA(u), Or, si Ton tient compte du fait que le couvent a prdtendu avoir achet6 le bien en 
litige au spatharocandidat Leon Pliouskoulos, on peut supposer que les 16 modioi provenaient des 
biens de la famille Pliouskoulos, d'ofi provenaient certainement les autres biens du couvent. — 
Quelques lieux-dits mentionn^s dans notre document se retrouvent dans le ptriovismos du proasteion 
too <Douaxo6Aou en 1044 ; SY)p6v n^ydcStov (1. 22) est la borne est du terrain du litige ; le ruisseau TOO 
Ey)pou nTjyaSCoo (Schatzkammern , 1. 18) se trouve au nord du proasteion de Pliouskoulos. La route 
(1. 22 : Xp6p.os) mentionn^e dans notre document se trouvait, selon le p&riorismos de 1044, entre 
les dikaia de Vourkanon et le proasteion Phouskoulou ( Schatzkammern , b 23 : 7 rX<xxcor)) [oSo^]) 1 . 

— La localisation absolue pose des probl&mes : la L 9 de notre document invite k placer le 
bien en litige k l'intGrieiir de la pfoiinsule ; Schatzkammern n° 64, 1. 4-5, place Saint-Demfctrios tou 
OouoxoiXou dans la circonscription fiscale (bmxayr)) de Kassandra, ce qui ne correspond pas forc6ment 
avec Tentit6 g6ographique de ce nom. Or, comme nous l’avons d6j& vu, les toponymes que nous 
avons rep6res dans d'autres textes se trouvent tous au nord et en dehors de la peninsula, dans lc 
voisinage de KatakalA D’od f alternative ; a) par coincidence les memes toponymes se rencontrent 
k l’inWrieur et en dehors de Kassandra ] b) les deux documents, le notre et Schatzkammern n° 64, 
emploient les termes riocXX^vT) et KacrcdcvSpa dans le sens de circonscription fiscale (notre acte, L 9, 
precise la TOpio/T] et les S(xouot), laquelle devait alors comporter, au xi 6 siecle, une partie du 
territoire au nord du col de Kassandra. Cette derniere hypothese est appuyde par le fait que 
l’eveche de Kassandra possedait des biens pr&s de Katakale (cf. notre n° 43, 1. 29 et notes), done sa 
juridiction s’dtendait jusque-14. Cf, infra , p. 118. 

Uaffaire: Les 16 modioi du litige, en tant que bien militaire soumis k la slraleia, jouissaient 
d un statut special : ils etaient inali^nables, l'fitat meme n’ayant pas le droit de les confisquer, 
transmissibles seulement par voie d’h6ritage a condition que la charge qui les grevait fut transmise 
et aoceptee ; ils etaient enregistres dans des livres, appeles crTpomcoTixoi (P, Lemerle, Esquisse 

pour une histoire agraire de Byzance : les sources et les problemes, Revue Historique 219, juillet- 
septembre 1958, p. 69 et suiv. ; Ahrweiler, Recherches, p. 10 et suiv.). Dupres la teneur de notre 
document, on est en droit de supposer que, lorsque faffaire a 6te portee devant le tribunal de 
Thessalonique, une recherche dans le cadastre a montr6 que les 16 modioi appartenaient & Phasoulos 
et, surtout, qu en tant que stratiotiques ils ne pouvaient d'aucune faqon passer au couvent. Done, 
avant la fin du proces, les deux parties ont convenu d’un arrangement, Le monastere, qui allait 
tout perdre, garda la moitie du terrain qui, pour une raison inconnue, lui tenait & coeur ; Phasoulos 
ie§ut en ^change 10 nomismata de bon aloi. La venle des biens militaires 6tant interdite, notre 
document £vite ce terme pour qualifier la transaction. Les 8 modioi sont« cedes» au couvent, tandis 
que les 10 nomismata sont qualifies d’eiAoylot et non pas de « prix». Phasoulos et ses ayants droit, 

. P eu ^ nidme se demander si la dalle formant la limite ouest des 8 modioi c6d6s au couvent (1. 23 : onivopov 

f) nMxa) ne doit pas Stre identiftSe avec la oTscpavita ictrpa de Schatzkammern n° 64, 1. 24. STscpavla tciW n’est 
certainement pas un toponyipe, comme le croit DOlger, mais tout simplement une pierre plate ; cf. Du Cange, Gloss . 
s.u., ttjv KXocTOT^Ta, 60sv xal *?] xoi\d) cppi^CTL^ ateipotv&xv Ttv& Tt^rpav A£yet. 
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qui signent tous le document, s’engagent par un serment solennel k respecter la cession du terrain 
et, ce qui est fort inhabituel, k supporter clans Pavenir les charges fiscales des 8 modioi c6d6s au 
monastere 1 . Cette derniere clause explique, peut-etre, pourquoi PeoAoybx donn£e en ^change est 
tres 61evee. Nous sommes par consequent devant un accord de caractere prive. Les huit modioi 
ne changent pas officiellement de statut, puisque Phasoulos en reste redevable envers le fisc, bien 
que le monastere en devienne le d6tenteur (k noter qu’aux 1. 25-28 les formulas concernant la 
propriety des biens ne portent expressement que sur le terrain que garde Phasoulos). Les interests 
du fisc n’6tant pas 16s4s, l’accord 6tait valable, et en tout cas n'fitait pas contraire k la legislation. 

Autres remarques : — L. 13-14 : notre document fournit la seule donnee concrete et chifiree 
que je connaisse d’un versement de straleia : 2 nomismata d 7 or et 6 milliaresia, autrement drt, 

2 y 2 nomismata : noter la distinction nette entre les deux sortes de monnaie, Malgr6 l 1 expression 
ambigue djv utt^ ToiTfov, il faut comprendre que cette somme etait versee par Phasoulos au titre 
de rensemble de ses biens, et non pas des 16 modioi seulement, car ce serait une imposition 
exorbitante. Nous avons, done, une strateia fiscale, Pobligation militaire etant transformde en 
versement en esp^ces 2 . 

La somme de 2 % nomismata est tr&s proche de ce que nous savons pour le x e si6cle : a) sous 
le regne de Romain I er Lecapene, les soldats du Pdloponnese ont rachetd leur participation ii une 
campagne en Longobardie en payant 5 nomismata par stratiote aisd, 2 % par stratiote indigent 
(Constantine Porphyrogenitus, De Administrando Imperio, dd. Gy. Moravcsik-R. J. H. Jenkins, 
Budapest 1949, p. 256 ; cf. le commentaire de Jenkins dans le deuxidme volume de cette publication, 
London 1962, p. 204-205 et les remarques de Lemerle, loc. cit ., p. 54-55) ; b) en 949, huit cents soldats 
du thdme des Thracdsiens furent obliges par l’fitat & racheter leur participation & une campagne 
contre Hie de Crdte en versant 4 nomismata chacun ; le total rduni dtait 41 livres et 32 nomismata 
(soit 2984 nomismata), d’od l’on peut deduire que 108 soldats n’ont payd que deux nomismata 
chacun, probablement parce qu’ils etaient indigents (Constantin Porphyrogdnete, De Caerimoniis 
aulae byzanlinae, Bonn, p. 666) ; e) la novelle de Constantin VII Porphyrogdnete concernant les 
biens militaires (date incertaine, entre 945 et 959), porte que celui qui, sans autorisation, retiendra 
d son service personnel des soldats valides, dont il prive l’armde, dddommagera le fisc en payant 
6 nomismata par annde et par soldat (Zepos, Jus I, p. 226 = Ddlger, Regesten n° 673), ce qui doit 
reprdsenter le maximum, de profit que l’intdressd a fait au ddtriment du fisc. Done, le service militaiie 
d’une annde ou pour une campagne donnde (ce qui pratiquement revient au mdme) dtait, dvalud de 
fagon forfaitaire de 4 d 6 nomismata, payables en totalitd par les stratiotes aisds, pour moitie par 
les indigents. Or, la somme pergue comme rachat de service d’une annde d’un soldat indigent au 
x e sidcle ne diffdre pas essentiellement de ce que payait Phasoulos en 1056 au titre de la strateia 
qui grevait ses biens. ' 

_ L. 20 : le terme tordtp-sva montre qu’il s’agit de la monnaie forte de l’dpoque : Svoronos, 

Cadastre, p. 102. Celui de crTaupa-ra ddsigne des monnaies d’or portant la croix. Or, H. Good acre, 

(1) Autre exemple ft Bari, en 1032 : Codice Diplomalico Barese IV, Le pergamene di S. Nicola di Bari. Periodo 
greco (939-1071), dd. F. Nitti di Vito, Bari 1900, p. 45. 

(2) La transformation de la strateia en obligation fiscale n'dtait pas gdndralisde : en plein xti» sidcle nous 
rencontrons des y/eptoc daxpa-rsup-dva, dont les habitants semblent bien avoir dtd des militaires (Dmitrievskij, 
Typika, p. 697, de l’an 1136 ; Izvestija BAIK 13, 1908, p. 52, 71, de l’an 1152). 
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A Handbook of the Coinage of the Byzantine Empire , London 1928, montre que les dernieres 
monnaies en or , portant la croix sur le revers, furent frappees au ix e siecle (p. 158, 177 ; 
Nicephore I er , Th^ophile). On se demandera, par consequent, s’il ne doit pas s’agir de nomismata 
portant Peffigie de l’empereur tenant la croix dans sa main droite. La denomination de staurata 
serait done d’origine semblable k celle des <n«pwrpa'ra (Svoronos, Cadastre , p. 100, note 1) ou des 
csvT^Shra (V. Laurent, REB 14, 1956, p. 205-207). A propos des «staurata» k une epoque plus 
tardive, cf, Particle de P. Bedoukian, Handes Amsorya 73 (1959), p. 241-249 (en armenien, cf. la 
note de V. L[aurent], BZ 53, 1960, p, 278) et surtout A. Cutler, The Stauraton. Evidence for an 
Elusive Byzantine Type, American Numismatic Society , Museum Notes 11 (1964), p. 237-244. 

La somme de 10 nomismata de bon aloi, donnes en ^change de 8 modioi de terre arable, est 
extremement 61evee. Nous n’avons pas de donnees precises sur le prix de la terre au milieu du 
xi Q siecle ; mais nous savons qu’au x e siecle, 25 modioi de terre klasmatique dtaient normalement 
vendus pour un nomisma (Svoronos, Cadastre , p. 130, note 1 : ce prix me sernble inf6rieur au prix 
courant de la terre, probablement parce qu’un bien, pour devenir klasmatique, devait 6tre abandonne 
depuis plus de 30 ans; d’ailleurs ces biens etaient redevables envers le fisc du 1/12 de Pimpot foncier 
normal) ; d’autre part, au xm e siecle, k une 6poque ou le nomisma avait perdu le tiers de sa valeur 
intrinseque, la terre arable 6tait vendue au prix de 1 k 10 modioi par nomisma (G. Ostrogorsky, 
Lohne und Preise in Byzanz, BZ 32, 1932, p. 313-314). Je crois que les dix nomismata de notre 
document represented, en plus de la valeur du terrain ced6, une contrepartie de Pimpot foncier que 
Phasoulos et ses descendants 6taient tenus k payer dans Pavenir. 

— L. 29-31 : le serment est formule de fagon solennelle puisque, en plus de la divinity, on 
jure par la tete de Pimperatrice, ce qui devait entrainer pour le parjure des consequences graves 
(cf. les textes reunis par Ph. Koukoutes, Bx£wxw&v Btog nal nohuapog 3, Athenes 1949, p. 365, 
366 ; cf. aussi Thiophane Contin., p. 370 ; Cedrdnus II, p. 264 ; PG 120, c. 109 ; N. Oikonomidfes, 
REB 21, 1963, p. 101 et suiv., surtout 111-114; IT^lene Ahrweiler, Travaux ei Memoires 2, 1967, 
p. 403). Le serment par l’empereur est rare dans les documents d’archives : cf. p. ex. MM IV, p. 307. 
L’imperatrice Theodora etait en effet seule sur le tr6ne en 1056 ; elle mourut le 21 aout de cette ann6e. 

— L. 38 : to xara vojjiout; — le tiers de la somme prevue comme amende. 
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•rii TOpiOV(Y)) xa™StaTSvE» P xfa»V, Si II" Sv,« Xal 6^ ^ X«1 

T Sv ^Sv X»P«9U<1», |*oS(t<ov) i5(x«l)S«x» xal n ISia aova+a. S,ax«(ria) *_ «HI 

^ (?) xal * aix»XlW ««> HaraXX^v W. “ 5 

sSXo T o T aviJ 5 xaW0»|i.ev 6^5 « x.xTe^a., So. 

80o too ypo(oou) |1*< (vonlotiaTa) tAol. t)|v inif to4t«.v axpanao xal ap( T opa A St 

KfooThoT., Xt T »v ir°w a P 6x(«) t x ™ II” « A ‘»™« oJoa0 ( a) p (o ) x(av)8(O8(a)T(ou) too 

4>oU(Jxo4Xoo. "(laTE xal el? Aiovr(a) Tiv xe P 16Xer(TOV 6rtaT(ov), x P it(o]v) too ^(Xoo too 11 ) 

BoXe P (oo), S, P oto6,o 5 ) xal ®«(,a«Xovlx, 5 ) Tv,v ™ “TJ* 

ihUK •»"“«4-rwip^ <1 s* 46 *"" “/“f " VK T. T T ‘Z. 

6 * 000,0 „X„ 6 io,o HoS P »o II- xal tA x P 4, olfloojv Pp a6«0TO ox P lo_a,«o ™ ixaT« P a ^ 
ixxoSSo ixox P ouaa, t 4 i-"»,« P OT«£i Xo«o xpoT^toa) xa, to t,= «, P 1 o , 5 a r «e 6 o «»”«““ • 

•0 S 61 xal ftT«vo ■ xal rip II” XP»H 3 ) (vo^aoa) l^(v«) ar.o P aT(a) xaTatoo^. » 

* p 4 t Xm-5( too too e SXa 6 soTdiToo (|Xoo)ax(«5) ■l ) T<"J 0 .i(»ou) eoXo T la5, || “™So|« < 

TOIO0TOO? Xo,f.'a P ',a(ou; tSxooo O0X‘ two *5xa(8sxa [io 8 ((coo) aXXa toio oxTto xal a 

npk ivo.ToX;„, iirooo 4.4 toO S, p o 5 n. T aSloo (*i XP t toO S P 4^oo «k ^ 11 P ’ 

.Xaxa, S.ip 4o xal t 4 Syliiaioo t£Xoc 4 T slX( 0 |i«o 'r;iar, ix.X>| P oio o|io,o |B|-|I » . 

So Sri »o .4Xio ixTi, ,. 8 ( 10 , 0 ), T S , . P .a80a,o .a P «x. iP .t(vo,o) rttp. too oxo.ca, |- 
..Xooxloo «oo 6 P .», 4<p,tXo,^o «^v ^ » P lo, 5 , a09 e »T4«, 18,x ?P xal a«-|| 

xal 4,.»xoX6T» t okToiK V-k xal 8 ,,o S x e ? t XP 4 v.o 5 , «» \\ 

■laipycoeat TO? a5-;o0 £ Xou ? xal xa0a P 3t? ^Gv SiaXuTOajs A(TcpaX E la ? , (xa x(u P lo)v || ^^(v) 

»“ l ^UtpavrM aiooo xal xaTaa4 P xa ^T*) P « xal ^o 6,6^.TO, xo P o„o 

4.4 1 4 Yt ortv t),o || - •!«»<* “« 9 ’ y®* “VtT^’ITxalCr 

(vo^a^wv) tGv iTto8o9£vT«v II 38 «*« ^ aXov T P 0Tr ( ov )i^suXo Y ov t( s) xat aX 0 Y , 

eke TteptauTSv tGv Xaupk(«v), aXX 1 tv«i xal I xal Wjj. El Tl « ^ 

X LLcov [AepGv rceipaGel nvfym xal ofi ,aXXov ^ « || 33 xal P e6«l« ^p^ev t« 

uap’ y)(aGv atr<fiaXia0svw. tI xal 8taXo0£vTa, 6 TQio^oq, 6 upiq avaTp07O)V || 33 epyw^evoq,^^ vo. 
^voc feetai xal AXX6xp(ioq) ^ ^ooualou xal dSiaipfeou T P iA8o(q), aXXa xal apav e7euTTra-|| 

Li tGv tit)' Mm n(on£)pm, *10’ ofeioq ^6xeit(ai) [*]«ptx«v xal X6 Y o> Ttpootlp-ou npoq (ife to 
*| i|*4(vov) [A^poq xal 11 38 ot^ Y ovt(i) (vo|A^ata) Tuevt^xovta, tv Si tG eicre6st xal pamX(ix<o) “ 

ti xatavdpioiq. Kal ofecoq piiveiv xal 8ia 9 uXdlTTea0(ai) || 33 UL ^ ^apofeaq SiaXutixaq aaipa(Xelaq) 
.45 7 tpiq aXX^Xooq ^e0ijAS0(a), ap.£TaTpfeTouq ti xal <iitapaaaXei!)T(ooq) ||“ e ? n « 

Smvexeiq XP^ 0U ?i xai YP^ ffa « ex npoTpoTOiq ^G(v) xal 0sXV 6 ( w ?) M X eL ?^ “^ V ^ 

xxl)p(ixou) & Y l«? Soqilaq xal vopi(ixoG), ^YY^oq tou (Aatcrropoq, |tt)(vl) Auyouotco ivS(iXTio 1 Voq) 
fevfenq, feouq M TSTapT(ou) ivG-| | «t:iov tGv 6«(«»ypoh|»Av)t(o»v) (Aaptipov. + 

+ Kov0TavT7)voq 7rp( S 06feepoq), YW°< tou ° aaouXou ’ ps6e ° TO av0TE P o? YSY«-P^svot, 

(A(a)p(wpGv) u7c($YpaiM v)8ioxv)(ptoq). , , , Rwl »„ w 

11 18 NixoXaoq Trp(eo6GTepoq), u(ii)q K6 vot«vt(1)vou tou OaoouXou, xa avwxepoq M. 

UTi(iYP«4' a ) iS(i°)x(sOp(“?) + 
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|| 44 + A(£)co(v), o u(ti)s KocyTCtvT7]voi) tou (PacrouXoo, toc avoTepos PsSeov U7c(£ypou|ja) tS(to)x(e£)- 
p(co^) : 

II 45 + A7)fWTp(t°<;), & u (lb)c, Kovc;t((XVt1vou) xcu(J(,(y])t(o<;) ™u 2sp6u&T(ou), 7rp6)Tp(a)m<; rcapa 
Kocnra tou OacrouXou, (i(a)p(Tupfiv) 07 t(£ypa^a) oiKTja ^etpi : — 

|[ 4Q + s Ici)(avvv)q) xX(Y|)p(ix&c) Hal rcp^aStaspoc;) ayi(a^) So<pi(a?), o tou (7upcoTo)7ran;(a) 
pi(a)p(Tupcov) oixta xstpt U7t(£ypa)^a + 

11 47 -h Kovotocvt(E vos) TCp(ea6\!)Tspo(;) o tou Ko 9 vjva, TCpoTpaTnqs rapa KovaTavT(tvou) tou 
O acrouXou, (ji(a)p(TUp5v) U7c(£ypa^a) Y)S(toxstpco<;) + 

11 48 + Aecov, 0 u(lo)<; Ko>(JT(av)TtVOU KC*>(x(t))t(o^) TOU SepSu&T^u), 7Tp6)Tpa7U^ rcapa KoCTT(av)TWOU 
tou OacrouXou, (x(a)p(Tupfiv) U7r(£ypa)tJ;a uxvja ysipi • — 

|| 4D 4- Mix(orf)X) C77ra0(a)p(o)xav8(t.)8 (Stos) xal era tou 7rev0(£ou) o OiXocypis, (7upo)Tpa7ct? 
7rapa Kovar(av)T(lvou) tou OacyouXou, {xapT(upSv) uxia ysipi urc(^ypa^a) 

IS 60 + *I<i)(<&vvy)<;)j 6 euteXt]; xXt)p(ih^) t r\c, ay£a^ 2otpfoc$ xal vop,(ixo<;) } syyov tou fiatarwpos, 
ypatjjas ejrsXeloocra +], 

L. 3 : lege <*vaXXolo>Tov || 1. 5 : legetyvoiot, || 1. 9 : lege vfacp IlaXX^vr) II !• 12 ; cp$) : lege <p>)(p,l) vcl <peo vel ; lege 
a^tjiaxtaq ... xaV AXX'jfjXov || 1.17 ; lege bj piacp || 1. 26 : <!><; atiros : lege <S>ara^nrco<; || 1. 33 : Evat : lege elvca II1. 42 ; lege 
ysypa|x(x£va || 1. 46 : lege &ytaq. 


2 . CHRYSOBULLE DE JEAN YI CANTACUZfiNE 

XputrigouAXos Aoyos (I. 40, 51, 61) Novembre, indicLion 1 

6856 (1347) 

L’empereur donne 4 D4m5trios Kabasilas, en propridtd hdrdditaire, une posotcs de 250 hyperpres 
dans la region de Kalamaria. 

Le texte. Original ( Catalogue n° 1 ; of. le tableau de la p. 25). Parchcmin de bonne qualite, 
754 X 269 mm. (4 la partie inf6rieure 247 mm.), compost de deux morceaux : a) 556 mm, et b) 212 mm., 
le morceau supdrieur etant colld sur le morceau infdricur. Assez bon 6tat de conservation : ddcliirure 
^ la partie infdrieure n’alfeetant point le texte. Enore marron ; cinabre : Aoyo c, (1. 40, 51 , 61), le 
mois, le quantieme de l’indiction (1. 62), le quantieme des ann6es du siecle (1. 63-64), et la signature 
autographe (1. 66-69) ; par endroits taches de cinabre. Le sceau a disparu avec la partie infdrieure 
du document (Barskij l’aurait vu en. 1744 : Siranstvouanija, p. 375). Rould. — Verso, 1) mono¬ 
condyle sur le collage (cf. infra, & la fin du texte). 2) Sur un morceau de papier moderne, notice de 
Dometios (xixe-xx* s.) : X P uct66ooAov tou paa*ta< ’I^vvou || tou KavTaxou^voo || nspl tou 
X cuplou Kavax«A% xod Aoitcmv. — Voir planches II et HI. 

Editions: Archimandrite Gabriel, p. 96-97 (date de 1348) ; G. Thdocharides, Avj^t pm? Aodxa<; 
Ka6a<riAa<; xal aXXa TrpoCTWXOYpatpixa s£ avexSoTou xpuaogoiiXXou tou KavTaxouCrjvou, 'EMrjvixa 
17 (1962), p. 1-23 (cite ci-dessous : Th6ocharid4s). Cf. D&lger-Wirth, Regesien n° 2933 ; cf. n° 2932, 
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Nous editons d’apres l’original, photographie par nous, sans tenir compte des lectures des 
prdcddentes editions. 


Analyse. — Preambule (1. 1-11) : L’empereur Wmoigne de sa reconnaissance a tous ceux qui 
ont travailld pour le bien de l’ 6 tat ou de l’empereur. Exposi (1. 11-38) : Son oikeios, le grand papias 
D&metrios Kabasilas, homme digne de toute estime, a combattu pour l’empereur et a beaucoup 
souffert pour lui: emprisonnement, confiscation de tous ses biens, l’exil que les scel 6 rats de 1 epoque 
lui ont impose ainsi qu’h sa famille entire ; il a supports plus qu’il ne pouvait, lui aussi bien que 
ses fils, qui se sont montres dignes de leur pere. L’empereur veut le rScompenser, suivant son rang 
et sa valeur. Or, Kabasilas a demands qu’un chrysobulle soit promulgu 6 pour la posolis de 
250 hyperpres que l’empereur a ordonne (SiwploaTo) qu’il possede k titre hdreditaire, et que 1 apo- 
grapheus fasse l’assignation (lxavo 7 roiy) 6 ^vai) des biens jusqu’4 concurrence du montant de la donation 
en les prenant sur ceux que Kabasilas poss4de en vertu d'un prostagma de 1’empereur : le village 
de Katakale ; l’ancienne oikonomia de feu Gabras 4 Kalamaria , la terre et 1 ampiopa on. 
villages Plagena et Therma qui appartenaient auparavant au fisc et qui furent ensui e onnes a 
feu Georges Pharmakfes. Dispositif (1. 38-61) : L’empereur, accedant 4 la demande, accorde e 
present chrysobulle, par lequel il ordonne qu’un acte d’apographeus assigne les biens corres- 
pondant 4 la donation de 250 hyperpres faite 4 D4metrios Kabasilas et portant B- es dom n 
mentionn 6 s ci-dessus ; cette donation lui est faite 4 titre Urtditair.; U aura le d^o d am 
ces biens et il pourra les leguer 4 ses enfants qui les P oss 4 deront dans les memes 
(L. 61-69) : Date. Signature autographe. 

Notes - Diplomatique : G. Theocharidts (p. 3) a dej4 signal des differences entre la signature 
de notre acte et celle de Facsimiles n° 13 et de Schalzkammern n° 10 (septembre et octo re ). 
le fait surtout que les deux demises syllabes de KavTcexou^vi? ne sont pas cn es en a reg , 
il en a tir 6 la conclusion que Jean VI a change sa signature entre 1347 et 1349. 

n^mAfrinR Kabasilas a et6 reuni par Theocharides, 

qoi i 

(Zographou n« 25, p. 54) ; Demetnos, fils de ^ g ^ . un Kabasilas de pr6nom inconnu 

temoigne 4 une vente 4 Thessalomque [V* Vrem. 9 1902, p. 33) , u # de ^ 134? 

qui avait fait une donation de pareques AfLev-Mosin Povelje n° 49 = Schatzkammern 
il y avait guerre civile, probablement avan 0 0 * t | a famille de Demetrios 

• „ y 10 . . * WB r 4 1907 r, 240 ). Notre documentnousapprend que toute latamme a 

n° 125,1.15 ;#AibL4, ly^i/.p. a^p , , A V idemment les Z61otes, et que tous ses 

Kabasilas a 6t6 chassee de Thessalomque par p ' . gans dg Cant acuzene (cf. P. Lemerle, 

zzz rsr: *• - - - - 
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cause de Cantacuzene, Demelrios a ete fait prisonnier et est reste un certain temps en prison, 
probablement jusqu’en 1347. Avant cela il avait regu la dignite de piyap ran:I k?, probablement 
apres l’emprisonnement du piyap randap Arsene Tzamplakon en 1342 (cf. R. Guilland, HEB 3, 
1945, p. 208-210 et, surtout, G. Theocharid&s, 01 TOxpjtXaxcovep, dans Maxebonxd 5, 1963, p, 164 
et suiv.) ; ces deux personnages porteront le inline Litre pendant plusieurs annees. L 'oikeios de 
l’empereur, grand papias Kabasilas, sans pr&nom, est encore attests dans un prostagma imperial 
de 1351 (Xiropotamou n° 27,1.11) ; en mars 1368 et 1369, nous rencontrons le grand papias Dem&trios 
Doukas Kabasilas (Ech. d'Or. 30,1931, p. 347, note 7 ; Zographou n° 44,1. 30, 75), que nous pourrions 
identifier au notre si nous parvenions & expliquer le nom Doukas, qui apparait ici pour la premiere 
fois (Phypothese de Theocharid&s, p. 16, que ce serait 1& le nom de sa femme, &pous6e entre temps, 
me semble fragile). On ne saurait non plus afhrmer l’identite avec le D&m&trios Kabasilas, destina- 
taire d’une lettre de Cydones ccrite vers 1386 (G. Cammelli, Correspondance de D&m&lrios Cijclones, 
Paris 1930, n° 286 ; pour la date cf. R. Loenertz, Les recueils de letlres de Demelrios Cgdonks, Vatican 
1947, p. 76). 

— L. 36, 38 : Gabras, mort avant 1347, 6tait un pronoiaire de la region de Kalamaria ; il me 
semble inutile d’essayer (avec Th&ocharid&s, p. 18-19) de 1’identifier avec Michel Gabras attests 
dans la premi&re moitie du xiv® siecle j memes reserves pour l’eventuelle identification de 
Georges Pharmak&s, bgalement mort avant 1347 (cf. Thbocharides, p. 19). 

Topographie: L. 35 ; Kalamaria est un nom de lieu, pr&s de Thessaloniquc, ainsi que le 

nom d’une circonscription administrative (xaTsravfxmv) qui comprenait la partie occidentale de 
la Chalcidique, jusqu’au voisinage de Thessalonique (cf. Thdocharides, Kalipanikia, p. 7-13, 72-75). 

— L. 35 : le village de KaxaxaXp (ycnplov) est & localiser k l’endroit oh se trouve actuellement 
l’agglom&ration dite Atovumou, en dehors et au nord de la peninsule de Kassandra, pr&s de IIopTapi<fc 
en Chalcidique (cf. Archimandrite Gabriel, p. 125). En 1409, son territoire s’&tendait jusqu’h la 
mer . notre n° 11,1. 2, 5, y mentionne une p&cherie. Si l’on en croitun chrysobulle d’Eticnne Du&an, 
dont «1 authenticite est acceptable sans Stre ddmontrable», des par&ques d’un village de ce nom 
(KaxaxaX^vol), install&s ailleurs, ont 6t& c&dbs par ce souverain au monast&re de X&ropotamou 
en avril-mai 1346 ( Xkropoiamou n° 25, 1. 25 et note). 

— L. 36 : il semble que les villages nXayvjvd: et ©&pp,a n’ont jamais appartenu k Dionysiou ; 
du moms n’accompagnent-ils pas Katakale dans notre n° 11. Ils devaient se trouver dans Kalamaria 
comme tous les autres biens de Kabasilas, et puisqu’ils provenaient de la meme oikonomia , on pout 
supposer qu’ils dtaient voisins. On pourrait done placer ©lippa & 1’est de Thessalonique, pas loin 
de 1 ancienne et actuelle ©Ipp) (= 2&8e ? ), oh nous trouvons encore le toponyme AouxpA ©eppcov 
(Theocharides, p. 22,1’identifie avec S68sp; or, on notera qu’un praktikon in&dit de Lavra, de f&vrier 
1300, fait bien la distinction entre ©Ippa et S&Sep ; photo du Centre de Recherche d’Histoire et 

ivihsation byzantines), et alors, se demander si nXayqva ne serait pas k rapprocher du village 
nXayiapi dans la mSme r&gion (plut6t que de IlXavdc, quelque 10 km. & Rest de Polygyros en 

alcidique, qui, au xiv® si&cle, faisait partie du katepanikion d’Hermyleia ; cette derniere 
identification est propos6e par Th6ocharidts, p, 22). 

L'affaire: A Torigine, Gantacuz&ne par un prostagma a attribud k Kabasilas les biens fonciers 
enumeres aux 1. 35-38, pris sur des oikonomiai dont les d&tenteurs etaient morts : il s’agissait d’une 
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pronoia viag&re. Puis, par une nouvelle ordonnance (SLCoplorocxo, 1. 32), 1 empereui a transform .6 
cette attribution viag&re en une possession h&r&ditaire, jusqu’h concurrence d’une posolks de 
250 hyperpres, c’est-a-dire d’une quantite de biens produisant annuellement ce revenu. Maintenant 
Kabasilas demande que cette seconde mesure fasse 1 ’objet d’un chrysobulle (c’est notre piece), 
ordonnant k l’apographeus de proc&der a l’assignation, sur les biens de la premi&re donation, de 
ce qui est necessaire pour atteindre la posotes fixee : operation exprimee par le mot ixavoTtoiv)09)Vou. 
Nous avons done affaire & un cas de transformation de biens pronoiaires en possession her&ditaire 
(cf. K. V. Hvostova, O nekotoryh osobennostjah viz. pronii, Viz. Vrem. 25, 1964, p. 223). Pour 
la suite, cf. le n° 11 . 

Aulres remarques: — L. 37 : l’cipTceXditaxTov, attests d&j& en 1152 (Izveslija RAIK 6 , 1900, 
p. 36) est souvent mentionnd parmi les biens (villages, par&ques) c&d&s k un nouveau propridtaire 
[MaEnoyti 1,1925, p. 705 ; Regel, Valop&di, p. 16; EEBZ 4,1927, p. 238-239) et d&signait le fermage 
(TtdlxTov) d’un certain nombre de modioi de vignes ( X&nophon n° 3, p. 33 ; y9j... p.o81oiv 2410, ev 
fj a(j,rceX 67 raxTov p,o 8 (cov oxtw) calculd, au xiv® siecle, au taux de 1 hyperpre pour 8 modioi environ 
(Dblger, Praktika, p. 48 ; ibid., p. 51, 64, 77 : 3 hyperpres pour 26 modioi). Distinguds de fagon 
nette des vignes priv&es, les biens soumis k l’amp&lopakton etaient cultiv&s par des ^svotc^powoi 
(DO lger, Praktika, p. 48, 63, 76, 90), terme traduit dans le praktikon slave de Chilandar par touzdichi 
pariki (Mosin, Akli, p. 214,1. 528-9) ; aussi, l’amp&lopakton est-il qualifid de ^evoxcopv)'rixov (Dolger, 
Praktika, p. 82). Il s’agit, par cons&quent, d’affermage k des par&ques autres que ceux du propn&taire 
des vignes (cf. DOlger, Praktika, p. 121 ; l’avis contraire d’Ostrogorsky, F&odalild, p. 344, qui voit 
dans £evoTC<£poo«H des paysans indigents : ^voi, eXsu6spoi, est difflcilement conciliable avec le terme 
Ssvoxcop 7 )Ti,x 6 v). Des tels affermages dtaient effectu&s par des particulars aussi bien que par le fisc, 
comme le montre notre document. 

Acles mentionnes: 1) ripdcrnypa (1. 34) de Jean VI Cantacuz&ne, accordant k Dem&trios Kabasilas 
une pronoia, comportant (entre autres ?) le village de Katakale, l’ex-oikonomia de Gabras & Kalamaria 
et des biens k Plagena et Therma avec leur amp&lopakton, ex-oikonomia de Georges Pharmakes : 
perdu. 2) Horismos (Sitophravo, 1. 32) du m&me empereur accordant au m&me b&n&ficiaire la possession 
h&r&ditaire d’une partie de ces biens, produisant un revenu annuel de 250 hyperpres : perdu. Ces 
deux documents ne sent pas distingues par Th&ocharid&s, p. 3, n'i par Dolger-Wirth, Eegeslen 
n 08 2932 et 2933). En ex&cution de notre chrysobulle a dA &tre &tabli un acte d’apographeus (compa¬ 
rable k Zographou n° 29, cf. Ostrogorsky, Fkodalili, p. 112 et suiv., 347 et suiv.) : perdu. 

+ Tb (X&v to&? ayaOob? iivSpa? vuyxavetv cptXoTipiaq xat yippee, || 2 rcapa tSv e5 

9POVO&VTOV, St)Xov S-^ttou TtavTt • yap py toic; tolo&toi? || 3 Tipoalyziv, iax Iv Av(0p^)cov 

xal vou xai yvAcetog t& Tcapiirav bpppwv ’ H 4 to Se xai vgv ppwv pacnXsiav icept tcXcIittou to&? toio&tou? 
7totsL<T0ai xal II 6 TTdlvTa TP&7TOV e5 Ttoisiv Tvpo6upsicT0at, Trap Tip av sI'ttoi TiX7j09j X&yeiv ObXwv || 8 xal 
T&V bp&v axpi 6 flp l7tt(TTapsvop Apoirov, otop p&v anXcip irepl voup arcouSaloup, || 7 ot op U xal Ttepl roup 
evSs^ap&voup tI xpY)<JT&v sic, vyv KoXwslav, §a0’ ots e6voi-|| 8 av xe Ttpop rqv ^aaiXelav p.ou ■Kapxaypp.i- 
voup Tofp gpyoip aa^pv) • xo&p p&v yap reap’ a&-|| 9 Tqp tfiv peylaxeiv aup.6alvei Tuyx^veiv 3-.a Tqv dpe^v 
& 7 talvoiv x& xal xipcov, || 10 xoip Se xal y&pa XapSaveiv xotp aycoai xaxaXXvjXa xal xwv yivop&v(wv) 
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a[AO(,65v j| 1 arcoXaustv Taka tch xai ^ PamX(eta) (jlou tov olxziov auTY) (xsyav 7 ta 7 utav || 12 xup 

Av)|j,7)Tptov tov KaSaatXav, avSpa ouvetov (aev xa0’ eauTov xal xfojAiov, || 18 ecnrouSaxoTa Si ToXXaxtp 
uTtip wcpeXeia? tou yevoop, epp6vrjcr(i,v) Se eraSeSsiy(A(iv)ov || 14 iv toI? TcpdcyfAacr(iv) svapyy xal cryjAsta 
T7)? kutou ysvvaifoyTO? 7toXXayou TOxpaaxo|Aevov, || 1B ^yomapivov Si av&ptxG? fotacry pGpy xal 
xpo6u(i(a wip t% pamX(elap) [aou ||« xal TtoXX* xal (AiyiaTa fatoaritaa Ssovdc, touto piiv slpxrJjv 
^ 8eap,Gv yaXeuyv 11» jJ-aXiffTa xal avtapav xal tv % ouala? %eucn,v TravreXy, touto Si xal Ty? 
Tr(aT)p(.So£ || cpuyyv, y? sTtp/ycrav auTW tG tots ot pjapol a [A a Traicrl xal auyysviai xal || 1(! xoZc, 
olxstoTaTou; • toutov o3v Typ oXy? afooO vtpoaipfoeco? xal tGv Toaofowv || 28 ayGv<ov aTtoSs^apiivy •y 
PatnXsla [Aoo xal Xoyioapivy ryv te miveaiv ||» afoou t6v ts t P 6tov, T^poasTi Si iv0u[Ay0si;aa xal Gv 
sip TOtpav yxsv, fiXXwv || 2S SetvGv —xal yip oiy ! Saw xal olop te 9jv iveyxslv TauTa (aovov foitrry 
7tpo06p.cop, || 23 aXXa. toi xal toi? afoou peli^co &uv<£|aeco? xal Tawa auv toi? uliaiv, avSpamv || 24 oScri 
xal afoot? Eoyopotp xal ysvvatotp xal cnipiSoXa Ty? 7r(aT)pwyp apsTyp iv afoot? || 25 iyoucn xal o3x 
al<r X foou<nv ev iaUTotp ofoe r))v too yivoup XapjtpfoyTa outs t6 too || 26 7 t(aT)p( 6 )p dlvSpixov too 
< ppovy|xaTop xal djv iv toi? 7 toXs(Aixotp ipjteiplav-Tafodc ts o3v || 27 ivOoftyOetoa •y (kmXela (aou xal 
TcavTCov (i&urra x6 elXtxptvip afoG too i)0ou? || 28 xal iSoXov, Sii Tafoa itaVTa fo]V yiyvopivyv 
4vt*8»«am xipw TipGoa toutov || 23 Sixalop xal too trotou xal too yivoop xal Typ aoviascop xal 
oop,Ttaijyp airXGp j | Typ apETyp a?ta>p, olp ri sip afoiv e 5 SiaTlOsTai xal oTp eiuspysTstv TtpoOuptsfoai. 

3 v "^ TOL TOlvuv ^^ 7 ) (7aT0 Kai TCapsxaXecjev £7UXopv)Y7)07]vat toiIto) xp^ct66ouXXov T 7 )<; || 32 PacnXeia^ (iou 
etu Ty mtrtrrrn tGv Staxoal(ov) rtev^xovTa (vmp)n^)p(cov), f,vTiva Sttoplaaro || 88 ^ |3aaiXela jaou 
sxetv aoTiv xa T i XSyov yovixiTyTop, xal Ixavo7roty0yvat Tafoyv || 34 ixoypafpixGp, i 9 J Gv &yzi Sti 
TtpotTTay^aTOp Typ paaiXsta? (too, 'yyoov avtS te || 85 too ycoploo ryp KaTaxaXyp Xeyoptivoo, KTti Typ 
st? Tyv CaXaixaplav olxovo^a? || 8 » too TaSpa ixslvoo, ini ry? sip r& ywpla Ti nXayyva xal r& 
^sp|Aa yyp^xai^TOo || 87 ,aptEXo7TaxToo, tGv Svtcov (xiv 7rpoTspov SypioaiaxGv, SoOivTwv Si [asto || 
afoa 7rpop tov ^apjAaxyv xop Tstopyiov Exstvov, Tyv Toiafoyv Ssy<r(iv) xal 7iapaxXyc(tv) || 89 auTou 
TCpoa^ spafASvy y |3a<nXela |aoo iTayopyyEt xal smSpaSsfot afoG tov 11« TtapovTa ypuaigooXXov AOrON, 
J ? U ”P 0ff J acaet xai «»ox« || 41 xal Siopl^sTat Gp h lxavoxoiy0y arcoypaqxxGp oSto? Sy 6 SyXto0slp || 
otxstop Ty PaatXsla (ado piya? Wa? xop Ayji^rpwp 6 Ka6iatXap Tyv || 48 M X poao6o3XXoo to tafoyv 
TOaoTyTa tcov Staxoal(o)v) vrsv^xovTa (fosp)7r(3)p( W v) M || 44 tGv avonipot xaT<Jc ptipop StetXyptptivwv 
xat xa.T yj\ xat vsjAyTat || 45 TaoTyv avEvoyX-yTtop xal aStacrslcjTup, ixi Ti iva 9 atpiT<op xal || 46 ava- 
TOaTraffTcop xai xaTi X6yov yovixfoyTop, auvtoTa Ti xal peXTiot aO^v, || 47 xa6Gp Sv (3 oAXoat6 ts xal 
SovajTo, xat Trapaxi^y Tafoyv xal xpip to ip || 48 ^ fo 9 fo, yvyfooup xatSap xal xXypoviptoop xal 
ta ocutou £7C TO) || 40 xaTixea0ai xat Trap atkffiv Takvjv t6v taov xal o(jloiov rp67Cov avevoxXV^?, 

vL “Hr T Anrnv ^ X6Y<>V Y ° Vw6t 7 1 to ^ '' O0ev ^ J^it xal || 51 SoviptEt too TrapovTop 
f oXXou AOrOT ryp paot-|| B2 XElap jaoo, xa0i?st ptiv o3rop xal vsptyO^sTat t^v slpyptivyv 

^oaoTyra || e 9 opco ryp aiToo ^oryp Gv£voxX-/)tco?, avacpatpfowp, ivairoamxcmop xal || B1 xaTa X6yov, 
«? stpyT(at) ; yovtxSTyrop, s^ei Si iSstav xal 7tapa7Ei(At|)st Tairyv || 65 ptsTa xal tGv iv aury " 
PEXTttoOyaoiAsvtov ^«p> afooo rpi? oftp iv ^oiXotTO || 83 tGv TralSotv xal St«S6 X cov «3 too, Gots 
- n e 6 f a LT Uap aU ™ V T ° V l|57 ^ otov t P 6tcov - «VEvoxX^Ttop ( avacpatpsTcv? xal x«tG X6yov yovtxfoy- 
, ’ r8 ^ ^ SevJ>? ^vrwv eipVovTap fact Tai T y rr^v || B » StsvSxXyatv, ixEtSG xal 

1 IT^°l nmt e “~ ^ VeT ° 1160 Kal E7te6pa6s30y «3 tG xal 6 vrapGv 

XP II ooXXop AOrOE Typ paotX(Elap) (zoo, a7toXo0Elp xari jAyva || 62 NOEMBPION ryp 
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ivtaraptivy? IIPQTHE lvSi,xTt-|| 83 Gv D ? too i^axiaxtXtooToo SxraxoaioffToo nENTHKOST(OT) 

1104 "EKTOT stoop, iv G xal ri yptsTspov || 05 eucreSsp xal GeoTtpooXyrov orcsoytAyvaro || xpaTop . 

+ ’10 (ANN) HE ’EN X(PIST)D TQ @(E)0 || 67 IIIETOS BAS IAE YE KAI || 68 AYrO- 
KPATQP 'PHMAI(ON) || 89 '0 KANTAKOYZHNOS : + 

Verso (sur le kollema) : 

’EysySvst xar(i) ptyva Noi((A6)p(tov) too ,<wv?' fooop, (IvStxrtGvop) a' + 


3. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALEOLOGUE 

XP^SouMo, Xi Y « H- «, 21. 27) A °6874“(13«6) n " 

L’empereur confirme aux couvents athonites de Koutloumousi et de N6a Pdtra la possession 
de leurs biens sis k Lemnos et provenant des donations de feu le grand stratopidarque Astras et de 

Michel Hidrakis. 

Lb TEXTS. — A) Original (Catalogue n° 2 ; of. le tableau de la p. 25). Papier ipais, colli sur 
papier moderne, 404 x 297 mm. fltat de conservation tris midioore : taches d’humiditi, dichirures ; 
le bas manque avec une partie de la signature impiriale ; fl a 6ti remplaci et la signature restauree 
(4 1-imitation de notre n 8 10) & une ipoque postirieure. Encre noire ; cinabre pour Xoyo? (1. J, ^ 
27), le mois (1. 28), le quantieme de l’indiotion (1. 29), le quanti&m* de l’annie (1. 30) et la signature 
(L 33-35). Quelques iotas souscrits (1. 4, 13, 14, 17). II ne reste pas de traces du sceau (cf. infra). 
Plis ; quatorze horizontaux (a dtd roule). - Verso, 1) notice (xjx 8 s.) : xyp A^^avou. 2) Au crayon : 
naXatoXSyoo. — Voir planche IV. 

Sceau: Bulle d’or (mital de mauvaise quality ; ichancrure au droit, a gauche. Reste du ill 
de soie bleu. Diam. 34 mm. (champ 27 mm.). Au droit, 1’empereur debout, do face, portant une robe 
4 carreaux ornee de boules ; de sa main droite il tient le sceptre crucigere, de la gauche 1 akakta ; 
couronne fermee a pendeloques, crucigere, ornie de perles ; un pan du manteau, releve sur le bras 
gauche, retombe lourdement en pointe, ornee de boules losangees. Des deux cdtes, l’lnscription : 

a) itD /€N / 5mi / AVJj/KPA/TtB - b) 0 /nA/AAI/O/AO/rO/C. 

Au revers, le Christ de face, debout devant le trone (bas, sans dossier, orni aux deux extrenntes 
de trois boules), faisant le signe de binidiction, entre les sigles : (C XC. A mi-hauteur, dans le champ 
de gauche, la lettre M, dent l’interpretation est problimatique : of. Schalzkammern n 8 118 et suiv. ; 
des sigles pareils apparaissent egalement sur les monnaies des Paleologues ; fi leur sujet cf. en dernier 
lieu St. Maslev, Belenki k’m njakoi bukveni znaci i s’kras3enija v’rhu monetite na Paleolozi e, 
Arheologija 2 (I960), lm. 4, p. 8-13 et le compte rendu de cet article par T. Gerasimov, Izveslija 
na Arheologideskija Institute (1962), p. 242-248. 
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Le sceau, actuellement detache du document, etaih garde dans le tr4sor de Dionysiou. II me 
semble certain qu’il s’agit d’une bulle de Jean V Paleologue : comparer le sceau de cet empereur 
conserve au bas d’un chrysobulle de Lavra, de Tan 1365, dans Schatzkammern n° 118/5 ; mime 
disposition des elements, m6mes caracUres epigraphiques, memes fautes d’orthographe (une petite 
difference dans la marque du revers : M a Lavra). II me semble par consequent que cette bulle a 
appartenu au present document, qui emane de cet empereur et date d’aout 1366. — Voir planche V. 

B) Gopie authentifiee par la signature autographe du metropolite d’Oungrovlachie Jeremie 
(xiv e /xv e s.) ( Catalogue n° 3). Papier 6pais, colle sur papier moderne, 282x221 mm. lStat de conser¬ 
vation mediocre : dechirures aux plis ; Ies bords en mauvais 6tat, par endroits restaures par Dom£tios. 
Encre noire. Plis : neuf horizontaux. — Voir planche V. 

Infolil . — CL Dolger-Wirth, Regeslen n° 3109 ; V. Laurent, REB 6 (1948), p. 132-133. 

Analyse. — Expose (1. 1-8) : Les moines des couvents athonites du Ghrist-Sauveur, appele 
Koutloumousi, et de Saint-Jean-Prodrome, appele Nea Petra, ont demande ^Tempereur un chryso¬ 
bulle qui leur confirme la pleine possession des metochia qui leur ont ete donnes k Lemnos par le 
compere (cro[jL7tev0spo<;) de l’empereur, feu le grand stratop^darque Astras, et par Toikeios de 
l’empereur Michel Hierakes. Dispositif (1. 8-27) : L’empereur, acc6dant k leur demande, promulgue 
le present chrysobulle et confirme la pleine possession de tous les biens que les deux couvents pos- 
sedent 4 Lemnos et qui proviennent des donations d* Astras et d’Hi6rakes : 6glises, vignes, champs 
ou moulins. Personne n’aura le droit de causer dommage aux biens ou de leser les hommes y 
installes (7rpocjxoc07)p.evot), les deux couvents ayant le droit din tirer tout le revenu. (L, 28-35) : 
Date. Signature autographe, 

Notes. L. 5, 14, 23 : le grand stratop6darque est Georges Astras Synadenos, atteste avec 
ce titre peut-etre d6j k en 1342 (MM III, p. 114), en tout cas en 1357, et qualify de au^v0epo? 
de Jean V Pal6ologue, coramc dans notre document (MM III, p. 126). La nature exacte de radiance 
de la famiile Astras avec la dynastie regnante n’est pas connue ; on notera que fempereur 
Andronic IV qualifie de Osiot; Michel Astras, fils de Georges ( Zographou n° 47, p. 107 = Ddlger- 
Wirth, Regeslen n° 3159) ; aussi, qu’un certain Astras, qui avait epous6 une fille de Comnene Branas 
et d’Anne Pal6ologina, est qualifie de yap,6pde Manuel II (MM II, p. 322-323, 329). Georges Astras 
regut le gouvernement de Lemnos, oh il confisqua certaines propri6tes monastiques, notamment 
des biens de Vatop^di : chose qu’il promit de reparer en presence de l’empereur Jean Gantacuzene, 
done avant 1355 ( EEBE 4, 1927, p. 246-247), Gorrespondant de Demitrios Cydones, Georges en 
regut plusieurs lettres k Lemnos, avec l’invitation a faire des donations & Lavra (6d. Loenertz, 
n os 46, 47, 54, 61, 94, 96, 98), En elfet, vers la fin de sa vie, il fit plusieurs donations k des monasteres 
athonites ; & Lavra, il donna le bien de Gomatou en 1361 (document ineidit de Lavra, cf. 'EAArjvix cc 
2,1929, p. 382 - Byz.-Neugr . Jahrb . 7, 1930, p. 422 = Sludi bizanlini e neollenici 5,1939, p. 300-301 ; 
cf. BCH 82, 1958, p. 621 avec fac-simil6) ; k Vatopedi, il donna un bien considerable k Moudros 
(juillet 1359 ; document inedit; photographic Sigalas) et fit confirmer cette donation par un chryso¬ 
bulle du 4 juillet 1362 [EEBE 4, 1927, p. 242-243 = Dolger-Wirth, Regesten n° 3088). En meme 
temps il obtint de 1 empereur 1 autorisation de donner 4 un couvent athonite de son choix un pyrgos 
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au Mont Phakos (chrysobulle inedit de juillet 1362 conserve ft Lavra, cf. 'EMynx*.2 1929 ’ P ' 351 
= Byz.-Neugr. Jahrb. 7, 1930, p. 390, 419, cf. BCH 82, 1958, p. 621 - Dolger-Wirth Regeslen 
no 3086). Enfln, il fit des donations ft Dionysiou et ft Koutloumousi (. Kutlumus n» 29,1. 54, n 30, 

1. 110). Georges Astras est mort de la peste (Demltnos Cydonbs, Correspondence, id. Loenertz, 
lettre n° 100, 1. 12) avant aofit 1366 (date de notre document; cf. EEBE 4, 1927, p. 246). 

- L 6 14 24 : le peu que nous savons de Michel HMrakte vient des archives de Koutloumousi 
oh est conservd un acte signd par lui en novembre 1362 et concernant la donation k ce monastere 
de certains biens ft Skala (Kutlumus n° 24). Il apparait nontenant d’aprds notre document, rapproche 
des lignes 4 et suiv. de celui de Koutloumousi, oh Hidrakes parle des dangers d’une longue navi¬ 
gation auxquels Charit6n s’est expos6 pour venir jusqu’h lui, que l’6tablissement de Skala es 

situer ft Lemnos. , , ,. 

Nous retrouvons en 1382 (notre n° 5, 1. 3) les biens provenant des donations d Astras et 

d'Hi6rak^s (ou de Fun des deux) : il s’agit d’un simple tmviSpiov qu’il faut selon toute probabilite, 
identifier avec celui de Saint-Jean-Prodrome ft Atzikh, mention^ parmi les ddpendances de lony 
en 1430 (n« 25, 1. 5). - Quant ft la date de ces donations, on peut supposer qu elle ne deyait 
pas 6tre sensiblement 61oign6e de 1359 ou 1362, hpoque ft laquelle les autres^ donations d Astras 
et d’Hidrakhs ont M effectuees. Ces donations provenaient, au moins en partie, det biens du tsc . 
l’autorisation imp6riale est necessaire (cas de Phakos) ; dans Kullumus n° 24, 1. 1 , i es a trm 
que la donation a 6t6 faite &vA rffc... eXe^oaiv^ de l’empereur, phrase habituelle dans les docu¬ 
ments des fonctionnaires du fisc (done, le n° 3090 de DSlger-Wirth, Regeslen, serait k supprimer). Pour 

la suite, cf. le n° 5. , , 

L e mdtropolite d'Oungrovl.ehie Jdrdmie, qui .uthentiO. la eopie du chrysobulle (B), ne m esl 

pas connu d’.utr. source. Serait-il 4 identiller avec le mStropolite de Moldovlaohie Jirtoie qui av„ 
L transfdre 4 ee siege vers 13871 Cl. Y. Laurent, REB 5 (1947), p 158-170, En tout cas, .1 «. 
normal qu’un mdtropolite d’Oungrovlachie authentifie la copie dun chryso u e m eressan 
Koutloumousi : l’higoumene de ce monastdre, Charit6n (t ca. 1381), avait occupe ce siege 
pendant plusieurs anndes (Kullumus, p. 12, 13) et Jeremie etait un de ses successeurs C est ce 
xndme Chariton qui, de concert avec notre Dionysios, avait obtenu les donations d Astras et 

d’Hi6rakes. 

+ *Erc«l ot Ltovaxol toiv x(«)t(A) 4(y»v) Spo? too ’'A0oi Staxeipdvotv a S 6aapt(cov) povfiv t-^ 

SamXda? pioo, tt)? ts si? 6vopa Tipw(idvy)<; |j a too K(uplo)u x«l ©(so)o xal S(en<j)p(o)« vip-wv 7]ooo 
X(ptffTo)u xal dKtxexX^dvr)? too KooTXoopodcn,, ^.XXa S-l) xal *k Svopa too Ttplou 

7 rpo-|| 3 «r/)Too rcpoSpdpoo xal p«?PtiowB ’lw(avvoo) xal dmxexXTjpdvv)? t-^ Nd(aq) Ulxpc^, avdtpepov 
xal 7 tapexaXeff(av) pamX(slav) poo, i'va rcopltrcovTat || 4 XP^66ooXXov ocMfo xal xaf^axri xal si? 

,o<Kc av £ voyX^T(co?) Ttk SoGdvTa afiTot? dv t?) A^pvcp X^p(^) || « 

TOO TtsptTroe^TOO aop^vOdpoo T7)? (laotX( £ t«?) poo, peyaXoo oTpaTOTrsSapyoo too ’AoTpa sxeivoo, 
xal 7 t(ap)ot too oixsioo tt) p«a«X(aUt) pou || 8 xup Mi X (od|)X too 'Ispaxv), Std ts dxxX-qmcdv, dpjrsXcovtov, 
Y 5)? xal poXcdvwv, StaTTjpoivTat Sd xal ol dv aim? TrpooxaO^xsvot || 7 aiT&v dvsvd^TOi xai aStaasmTot 
dl7t(6) TidvT(wv) TWV (3ooXopsv6iv emTlOeaOat xal xaraTpiSsiv xal ^ptoov aimi?, xaTeyopevoi, || 8 xat 
si? Tosiyfc ™ P ’ aoTtov xaOoi? xaTd X ovT(ai) xal pd X pt toovov, d)v irapdxX^tLv) aoToiv npooSs^ap^ 
•f) pacnX(sCa) pou t6v TtapdvTa || 9 X poo66ooXXov AOrON sTt^opTjysl xal hafaUbu ociTot.?, St oo 
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itpoeniacrei, dsantfa xal Swpl^sxai || 10 xaxfyeiv xal el? tos^? avevoyArjxo)? Ttavxcacam ml dSia- 
“J 8 ™* xo5? fcjtoMvrac |Xova X o{>? xfiv £v)0£vtcov ae-||H 6 « q Acov pt,ov<ov, tt)? xs el? Svo^a t^vy)? 
tou K(up£o)u xocl ®(eo)u xal 2(cn9j)p(o)? ’Vou X(pwxo)u xal Iraxsx^piivY)? tou KoutXou(xo5(jy) 
|| 12 xal tt)? el? 6 vo|xa xifAco^w)? tou xipiou Ttpo^xou 7 tpoSp 6 p,ou xal ( 3 a 7 m<jxou ’lto(dlvvou) xal 
Wx^vt)? t% N4(«?) mrpa?, 1 | 89 xd So04vxa eiX 6 Y <o?, d>? rfprrci, 7 rp 6 ? a5xol>? iv xvj vfau Afavo 
w.pd xe tou TcepwroWjxoo <TU(X7tev04pou tv)? (W|| M Xe£(a?) pwu pLeydXou axpaxo 7 rs&dp X ou tou ’Aaxpa 
Ixelvou xal xou olxelou xfj pacnXela p.ou xup M^X xou 'Ispdxr), M xe ||« lxxA X aicov St)Aov6ti, 
apteXlcov, yvj? xal puXcivwv • £ X ew x4 etc 1 dSsla? auviaxav xal jBeXxiouv aixd x(a)x(d) xov 11“ l YX copouvxa 
xal Suvax&v Aitol? x P 6tc(ov) xal cl)? po5Xow6 xe xal SAvatvxo, xal pd) cApCaxuv 6 X(co?) exi x9j xaxopj 
|| 17 xal votfj xal SeaWa aixfiv Ttapd xtvo? xcov axdcvx(wv) xftv) olavS^nva xaxaSuvaaxelav 7) 
otevo X XY,a(w) ■ || 19 Siax^aSvxai S4 xal ol tv a.ixol? TrpooxaO^evoc auxcov dvEv 6 X XY)xoi xal d&idasumn 
aK( 6 ) Travxcuv xcov pou-|| 1 (, Xop4vcov WQscrOai xal xaxaxplgecv xal ^puouv «6xo5?, xaxE X 6 pcevm xal 
ouxoi avevo X XYjx(co?) rapd xa>v auxcov j | 20 pova X o)V x(a)x(d) x 6 rrpooiv aikoc? tnl xoiixot? Slxaiov xal 

Wap> KitCv Xal ^ Xpl T0UvCv - H 21 T ' 7 i Tow Eo X iii xal Suvdcpsi xou 7tap6vxo? X pucro6o6XXou 
x?)? PaoiXsla? pou xa06-|| 22 £oucn piiv xal vepf)0^crovxai ol Sv)Xco04vxs? pova X ol r&v p X 04vxcov 
oeSaaplwv fwv&v xd cl)? dva^pw SeSVI| 28 Xa)x(ai) So04vxa auxoo? e^ycu? X dpiv pexo X lcov iv XT) 
v^oco Avjpvco rcapd xe xou (xsydXou <Jxpaxo7ceSdp X ou xou ’Aoxpa Ixslvou ||« xal TO pd xou ■Ispdxv) xup 
Mt X aY)X, xat x(» % Mv raa(av) xal rcavxolav &no 9 ipmx(ai) xal dtaoxcpSalvouai ™6co§ov 
Kvevo-||^ X X7)x(co?) 7tavxa7taci xal d8taoelo-x(co?), SiaT7)p X 0'/)CTOvx(ai,) St xal ol tv aiixol? TtpoaxaGripevoi 
auxcov avev6 X Xv)xoi xaUSidoempi || 2 » to.vxeX(co?) d.Tr6 xdvx(cov) xffiv (3ouXop4v(cov) xaxaxplgecv xal 
C/jptouv auxou?, R 8 ap 7 j p^S' 5X(co?) uapd two? 4vo X Xo6pevoc ' 4rcel || 27 xoixou X dcpuv 4y4vexo aiixoc? 
o^irapcuv X pucjo ouXXo? AOrOS x X ? |3ac7i.Xe£a? pou || 2S dxoXu0el? xaxd pyjya ATTOYSTON II 29 xy? 

TETAPTAT-' fif™ 8 46So m x.„.0 

, ^xalx8^xe P °VE^? 11 82 xal 0eo7rp66Xv)xov iTteovjp^axo. 11 99 xpdlxo? : 

•pq-hImaiLn '0 nSIoros ^ m2T ° S BASI - ||I,AETI: M [attokpatop 


P.< A 8 “• ” I j - S3 = d«n. E, le , ,„p Wsl . 

B autnentiflcation . + 0 xarcewi? p(>)x)poxoX)iT( 7 i?) Oiy Y po6Xa X ((«?) *K-||p e p(« s : + 


4. CHRYSOBULLE D’ALEXIS III LE GRAND COMNfiNE 

XpuaogouXXos Xoyo S (1. 34-35, 64) „ , , 

' Septembre, indiction 13 

6983 (1374) 

Alexis III le Grand Comn§ne accorde k Dionysios 100 sdmia pour terminer la construction 

^ ■— ae —«- •—«— - 

S .«„ L bleu B I"r loiOxM na ‘ *1 '* ’ * '* “ bI “" de >* P- »)• P»Pi« Apax a> colM aur 

, 3010 X 403 »”P»» 4 * si* Jnorceaux : ,) 581 mm. b) 683 mm. c) 578 mm. 
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d) 470 mm. e) 578 mm. I) 327 mm., le morceau supirieur 6tant colie aur le inorceau mfeneur. Bon 
4Ut de conservation : quelques taehea d'humidM, dfchiruree insignlllantee. Sncv, »«^ 
ligne 1 4 l'encre rouge, 1. 2 4 1W dorie, 1. 3 4 I’.ncre rouge ; I.s ,nscr.pt,on. <«»-P« 
la miniature en marron tr4a ionce, un pen rougettre ; dan. le text, lea mots :P«oa.l«p.u(.l«, 
21, 30, 34, 39, 41, 48, 50, 52, 55, 57, 64), Xp,uric (1. 5, 59), ©etc (1. 5 , ) e yt ^ . 

doree ; le mois, 1. qo.ntie.rn de 1'indicUon (1. 65) et la signature (1. 66-70) au cm.bre RoulA J 
pas pu voir le a.ra. du document qui eat aetuellement convert du safn - Vo.r pUnd^ -IX. 

Entre YMiinMio (1. 2) et I'adrcss. (1. 3) se trouv. une belle m,mature : aur « aode «u^ 
l’emporeur Alexis III (4 gauche) et s. femme Thiodor, sont debout, de face, ‘“■n*, “to eu*^ 
rouleau scelld, qui est le chrysobulle mdm.; entre ces deux figures, en h.ut, ,^.mt e n^Pr d m 
4 mi-corps, de tace.bSnit desdeu* main.. Alexis porte un sal,to. no.r ; 1. bordure 8“ »>oro 
sont de couleur do,On av.c ornements rouges ; de la main droite, ,1 t,ent le sceptre cm 8^ , 
couronue en or est de iorme bombde, orn4e d. pierre. pr4ci.use. et de pendeloques de perl.s u 
sommet une croisette, kite de pierres prdcieuscs ; nimbe rouge. Visagemerri, rj ., ale ' 

et barbe Spaisse de longueur moyenne, divisie en deux 4 la partie “ 14 ™ ur “ • ^ 0 . ' 

uez long, bouebe petite. A sa gauche, sue sept lignes, ['inscription : AM105 ev 11 (p 
movie II 5 not a4vo-||Rp4vop «toM 'A«-||voAi)5, '16<|p(eiv) nep«v,i(«) | 0 pey« 

KH min I. - Theodora port, un long habit rouge, orni d'aigle, biciphales de couleur d re 
de la main gauche, .lie tient un globe devant a. poitrine; couronne en cr trape^ah, <rt* 
pierres prScieu.es et de perles aur le bord supirieur et aux pendeloques , nun twafe. , 

encadrd d. cheveux blonds ; yen* d. Iorme ovale, nez droit, boucho petite avee des hv e W. 
soigneusement traedes, j.ue. roses. A droite, sur huit lignes, I'insonpRon 1 %0?<o e (« 

|| vdoro ,4-||oc6s«viv(p) || Siaieoiv(a) f, p(e)T(i)Mb) II Kopvpv(q), ouCuyoc (S4) too II (J 

pcc^(oic) XOW II 'aAu v« 5 P(.)YW«») II +' -f* mt J “" ^teZg chev 

peau de mouton de couleur bleu et un vStement vert. Visage long et brun, encadri de 1 ongs^cheveux 

Lucid. ; barbe noire toudue ; nimbe dori ; expression ». austire. De part et d autre de la tite 

Tinscription : '0 SyK) 'Ioi(4w*) || 6 n P 48pog(o 5 ). - On trouv. de telles miniatures en tAte 

quelques ehrysobullea de. x,V et XV siiclea ; of. V. Djurid Portreti na poveljam. vizantijaluh 

srpskih vladara, Zbornik Filozofskog Fakullela (de Belgrade), 7/1 ( ), P- 

U man- Pris du nimbe des deux empereurs et vers l'extdrieur du document, deux disques 
d’or, sont cousus avec de la soie rouge ; cc sont lea deux moitiSs de la bulls d'or du chryso u e 
(cl infra). Elies sont .IroissSes, et brisSes uu milieu, Svidemmcnt a cause du que 

ZZJ est roul 4 . a) Au droit (diam. 47 mm., champ 44 mm.), dans un oerole de grinet, 
l’empereur, de iace, debout sur uu. marehe, tenant de la main droite le sceptre orueigir. ct de 
gauche le globe crueigte; il porte le loros .vac boule. ; oouronne d.fflcile 4 toUbgusr. »>« 

: a t4s, l’inscription : AA-/€=l-/0C C-/N XUI/AVTOK-ZPAT./UIP - ° Me-/rA-/C 

b) Au revets (diam. 45 mm., champ 44 mm.), dans un cerole de grenetis, le Christ devant1 
trine (suns dossier), de face, debout, tenant l'dvangile de la main gauche et bimseant de la droite , 

nimbe crucigere. Inscription : IC-XC. 4 . 

On remarquera que le sceau est eon s u de la mfae f» 5 on que ceux des empereurs byzantins 

deux olaouettes ont des diamitres diBCrents bien que le champ grav6 soil lo memo, ce qu. peut 
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etre explique du fait que les deux faces ont et 6 frapp 6 es s 6 par 6 ment et ensuite ajustees — ce qui 
explique, b son tour, pourquoi elles ont et 6 si bien s^parees. Elies se trouvaient h cette place en 
1744 (Barskij, Stransivovanija , p. 375) • je crois qu’elles y ont 6U plac 6 es par les moines de Dionysiou 
et non pas par la chancellerie trap4zontine parce que, dans la miniature, le chrysobulle est repr^sente 
avec son sceau pendu de la fagon habituelle ; d’autre part, h sa place actuelle, le sceau couvre une 
partie de Yiniitulatio. 

Iticj'iiure: fortement archaisante ; tend b imiter celle de la chancellerie imp^riale des xi e - 
xn e si&cles : lettres inegales, se terminant par des boucles grandes (sans que cela soit constant, 
cf. p, ex. 8, 1. 5, 6 ; x, 1, 3, 4, 6 ; l, l. 3 ; st, 1. 3, 22, 24; ou, 1. 8, 13 ; £, 1. 8 [forme b remarquer], 12, 
13, 42 etc.), dans certaines desquelles le scribe a pu loger plusieurs autres lettres, suivant un systeme 
qui rappelle les monocondyles (p. ex. 0,1. 11, 27 ; 0, 1. 7). On notera plus aptoialement la fagon 
d 6crire la lettre p, (un m latin, dont la premiere barre forme une boucle qui entoure la lettre du c6L6 
gauche et inf6rieur, 1. 1 et passim ; le p, habituel n’est pas sans exemple, cf. 1. 8, 42), qui rappelle 
les m des adresses greco-latines des xis-xii® si&cles (p. ex. Facsimiles n°s 19, 20, 65) ; aussi, la lettre v 
(un m latin, les autres formes habituelles au xiv e siecle n’6tant pas exclues, cf. p. ex. 1. 3, 8, 9, 15), 
qui est une forme plus arrondie du « dreistrichiges Ny» attests, d’apres Dalger (BZ 39, 1939, 
p. 327 et suiv.), uniquement dans les actes imp^riaux des xi e -xn e siecles. Les abreviations utilises 
sont nombreuses et en g6n6ral courantes; on notera toutefois le signe ancien pour a 7 rb (1. 11), lu 
par les contemporains (copie B) comme lx (ce qui est plus proche de la source evangelique du 
passage, Joh . 8, 42 : eyca y^p sx too ©eou l£rjX0ov xai ijxco) ; mauvais emploi de Tabreviation de 

pour -ou<; (1. 7, 1. 12, TodToi><;). La signature imperiale est egalemcnt ecrite avec un 

style recherche. Seules les inscriptions qui accompagnent la miniature sont 6 crites de la fagon 
courante au xiv e sikcle et font contraste avec l’ecriture de chancellerie. Ortho graphs: Plusieurs 
fautes (1. 4, 10, 12, 17, 24, 30, 36, 38, 40, 41, 44, 56, 60), 

B) Copie authentifiee du xiv e sikcle ( Catalogue n° 13). Papier, colie sur papier et appliqu 6 
sut satin jaune, 412x290 mm. Mauvais etat de conservation : d 6 chirures dans la largeur, taches 
d*humidity Encre marron foncA — Verso , notice (xviii^ a.) : ^TtapIvTa elvat 6 Xa Side t*)v Alipov 
(nous avons tiouve le document dans un paquet de chartes d’&poque r^cente, concernantles propri^t^s 
de Dionysiou b Lemnos). — Voir planche V. 

Cette copie comporte le texte des 1. 4-65, assez fidelement transcrit (variantes : 1. 11 ex 0soo ; 
1. 25 xaTot aXyjOstotv ; 1. 57 ra Totaota %£Xia #G 7 rpa rJ)v [xov/jv ; 1. 65 rb Tatir/]*;) ; il est pr 6 c 6 de du 
monocondyle + 0 KavTaxou^vjvl^ et suivi de la notice el^e TcpoTOT 67 m><; [x(lv) Tot^ sExIvoc^ 
tcov <kyiw (3acnXl(tov), xefoto 81 StA 6 s£(«<;) xai paatXix(^) xeip^ « 5 AXl^o $ Iv X(picrr)eo tco 0(e)co 
m<TT ^ pa^Xei^xaiaiiToxpciTcopTc^vjc ’AvcctoX^), T%o>v xai IlepaTelac 6 ptlya^ Ko(avt)v 6 <; j>. Th 
7 rapiv too, avTt6Xq0lv xat {xat} xaT<& 7ttfora eupeOlv li^tra^ov tw TtpcoTottircco 67 T£Ypdc<p 7 ) Trap 3 Ipoo 
SC <ka<p<ktei av +++ et de la signature en cmonocondyle)) + '0 *I 67 )pl(oO ©elyvcoaTo^ + . 

Les signes d’authenlification posent des problemes : le monocondyle 6 Kavraxoufyv&s est 
identique b celui du donlos de Tempereur Theodore Cantacuzene, qui signe comme temoin un 
acLe de donation de d 6 cembre 1376 ( 6 d. M. Goudas, dans Deliion Christ Arch. HeL , per. 2, vol. 2, 
1925, p. 3-17, fac-simil 6 p. 11). Ce monocondyle se trouve juste en haut du papier (il est actuellement 
un P eu recouvert par le satin jaune) et constitue une sorte d 'inlilulalio garantissant Pauthenticite 
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d. cop,.. II a appo.4 apr 4 s qu. le document ait 4U copiO, ear 1. boucle de .0 couvre en partie 

» bas du document eat inconnu par ai.leum La bate 

ne comporte paa ce nom (cf. DMUmnin * ™ 6 ; V M-16) 

Les chefs de l’eglise glorgienne depuis Porigine jusqu’4 nos jours, e i ar i ^ ^ f orm ule 

d’autre part on n'attendrait point qu'un W»«, mta. s, 8 nant an grec • mp o, 
propre aux aimplea dv4,uea ou mdtropolitea. Il aemble plua probable que noua avona^ 4 

Ltropolite d'lbiri., di»drent dea clref, de i'figlia. gdorgienn. ; on «d— 
de c. aibge ue aerait paa en rapport avec la domination dea Grands <“ 

domination qui leur permettait d’ajouter k leur titulature a qua 1 iea 1 d dl ,g glise 

ZCZl Ms66§io? (Kutlumas n« 50, description et 1. 20). fi ^ em ment la presence de p^lats 

dense ai le prdnom de Gantacuaine, ThSodore, commence par 1. ^ d ”lMri. at’, 

Thdognflstos? Ou bieu teHl suppoaer qua TM.dore devmt apris 76 ^ ^ 

de la mdme encre. En tout cas, cette queatiou, ainsi que celle de 1 en P 

(Trdbizonde? Mont Athosl eiUeural), ne peuvent pas Stre tranchees. 

G) Copie (fipurieV du x.V/xv. sidde { Colalo 0 ue n» 15 - cod. 
endroita renlorcd avec du papier, 1265 x 258 (231) mm. Quatre morce.ux 

375 x 245, 216 X 231 mm,), lea morceaux intdrieura dtant collda aur ^ ■n^aux^npdneur. (». 

le demisr collage qui eat, d'ailleurs, dll a Dometioa) , fl ‘P ral 'j - e re ® conservation • tronque 

surmontdea d'une dtoile (22 mm,); rdglurea tone les 27 mm. Mauvais etat . 

5 ,a partie iutdrieure at le long de 1. marge droit, ; il a dtd reatanrd par DonriUo. 

“ E rir: t r e ^ 

(-: 17 —;: a ™ 

^ P k , il > a* a 70 ft le num6ro du cat&loguc des 

xr/i-ropo?^!. Mov% || too 'Ayiou Atovuuioo || Api0. 798. (C est 


YMortuaftrifa HrARsA 


17 nf ViTr-nrti na P.f. 


5 


54 


ACTES DE DIONYSIOU 


mSTa ora.; 1. 10 IvSuaapfevoi? ; 1. 17 iyxlelaxoi ';; 1. 18 Ttpfe? ©sou ora. ; 1. 24 xal x«tA X6yov ; 1. 25 
yotp xat ; 1. 30 Si 7 )Yo<i|xevo« xal tot; 1. 33 SXov ; 1. 37 xal tol? : xai om. ; 1. 48 aprlio? ora. ; 1. 49 IV &va- 
TtXvipot: xal avaxT^T). On ne tient pas compte des variantes de la parfcie recopiee par Domfetios). 
On signalera, fe la 1. 16, que la phrase cptAst... fepoiov est raise entre parentheses. II semble que le 
copiste fetait farailier avec les habitudes de la chancellerie trapfezontine, si Ton en juge d’aprfes la 
fagon dont il a utilise l’encre rouge (cf. infra, diplomatique). Serait-ce une copie faite fe Trfebizonde? 
La partie compile par Domfetios a fetfe recopifee sur la copie D (la forme 6 vfeos Kop-v^vcx; est reprise). 

D) Copie figurie (Catalogue n° 14 = cod. Dionysiou 797). Papier, colife sur fetoffe, 1038 x360 mm., 
composfe de deux morceaux de 520 mm. chacun, collfes haut sur bas. Bon fetat de conservation . 
quelques taches d’humiditfe. Encre marron et rouge (signature ; initiales de Vinvocalio et des noms 
des empereurs dans 1’ intiiulatio) ; l’O initial du texte est ornfe : une main dans un cercle fleuri. Roulfe. 
Au sommet du document se trouve une copie de la miniature de l’original, assez proche du prototype 
mais de quality tres infferieure. Apres la signature, une ligne de croix ix plusieurs travfees, imitant 
des monocondyles. La copie semble avoir fetfe faite au xvm® siecle. Elle comporte plusieurs fautes 
de lecture (signature ; 6 vfeo^ Kop.vY)v6^), dont certaines ont fete corrigfees par une main postferieure, 
qui a fegalement ajoutfe fe la fin l’annfee de notre fere (fautiva : 1375). Cette copie semble provenir du 
groupe des copies philologiques, fenumerfees infra (F). 

E) Copie figurie du xvni e s. (Catalogue n° 16). Papier fepais, 677 X484 mm. Bon fetat de conser¬ 
vation : humiditfe, petites dfechirures. Encre noire et rouge (signature). En tfete de la feuille il y a 
deux empreintes du sceau de Dionysiou, reprfesentant la Nativite de saint Jean Prodrome. 

F) Copies philologiques : a) Copie faite le 25 juin 1646 par l’hiferomoine Galaktidn de Dionysiou : 
cod. Athous 3679 = Dionysiou 145, cf. Lampros, Catalogue I, p. 344. b) Copie mutilfee h la fin 
(jusqu’fe la 1. 42, rtavtwv t&v) faite en ffevrier 1735 : cod. Dionysiou 763, p. 332-336, cf. Euthymios 
Dionysiatfes, EEBZ 27 (1957), p. 262. c) Copie du xviii®/xix® siecle : cod, Dionysiou 627, f. 105-109, 
cf. Euthymios Dionysiatfes, EEB1 7 27 (1957), p. 241. d) Copie du xvm®/xix® sifecle : codex de la 
mfetropole d’Argyropolis (Gumujhane) actuellement au Musfee Bfenaki d’Athfenes (sans numfero), 
p. 238-240. Toutes ces copies appartiennent fe la mfeme tradition ; les deux plus anciennes peuvent 
avoir servi de prototypes pour la confection de D. Je n’ai pas pu identifier la copie que Barskij avait 
vue dans la skite de Sainte-Anne et sur laquelle repose son fedition (cf. infra). 

G) Dimarcation: Le prfe3ent document a servi de prototype pour la confection du faux 
« chrysobulle de fondation»de Koutloumousi par Alexis I er Comnfene. Cf. P. Lemerle, BCIi 58 (1934), 
p. 221-234 et Kutlumus, App. I, p. 225-228. Il semble que dans les archives de Koutloumousi il existe 
au moins deux copies de ce faux : dans le codex 700 de la bibliotheque de ce monastfere qui est un 
catalogue des archives (xix e s.), on rencontre fe cfetfe de l’« original» (n° 1), reproduit aux p. 1-5, 
les mentions de deux copies (p. 14, n° 22, p. 18, n° 72). — D’autres monastferes prfetendent avoir 
fetfe fondfes par Alexis III le Grand Comnfene : celui du Pantokrator, oh Ton a confectionnfe une inscrip¬ 
tion approprifee entre 1846 et 1859 (Inscr. Athos n° 160) ; celui de Saint-Laurentios au Mont Pfelion, 
ou une inscription mentionne un chrysobulle de fondation femis par « Alexis Comnene » avant 1378 
(EEBE 11, 1935, p. 395). 

Editions: Barskij, Siranslvooanija, p. 377-385 (d’apres unmanuscrit de Sainte-Anne, famille F) ; 
J. Ph. Fallmerayer, Original Fragmente, Ghroniken, Inschriften und anderes Material zur Geschichte 
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des Kaiserthums Trapezunt, Abhandlungen der hist. Classe d. Bayer. Akad. d. Wissenschaften, 
III, Abt. 3, Miinchen 1843, p. 87-91 (d’apres D) ; C. Simonides, ’Ogdoddfav 'EMrjvcov deoXoyixal 
ygatpalxiaaageQ, Londres 1859, p. 120 et suiv. (d’apres la famille D F) : cf. les remarques deZachanae 
von Lingenthal, Uber ein trapezuntinisches Chrysobull, Silzungsber. d. philos.-philol. a. lust. Cl. d. 
Bayer. Akad. d. Wise., 1881, p. 292 et suiv. ; J. Drfeseke, Vom Dionysioskloster auf dem Athos, 
BZ 2 (1893), p. 79-95 (d’aprfes la copie de SimSnidfes) : cf. les remarques de J. MUUer, ibid., p. 440 
et de Sp. Lampros, ibid., p. 613 et suiv. ; Chrysanthos, Hist. igl. Tribizonde , 'p. 507-510 (fedition 
partielle d’aprfes l’original, reproduit entre les p. 512-513, planches 85-88) ; autre reproduction de 
l’original dans Dolger-Weigand-Deindl, Mdnchsland Athos, Miinchen 1943, p. 96-97 ; Euthymios 
Dionysiatfes, dans IIovTiaxf) 'EaxLa 1 (Thessalonique 1950), p. 195-198 (d aprfes la famille Dr) , 
Archimandrite Gabriel, p. 91-94 (d’aprfes la famille DF ; p. 83, reproduction de la miniature). 

Nous feditons d’aprfes l’original, photographife par nous, sans tenir compte des lectures des 
copies ou des prfecfedentes feditions ; les principales variantes des copies anciennes ont fete signalfees 
dans leurs descriptions (supra). 

Bibliographie: Le chrysobulle a fetfe utilisfe par les historiens de l’empire de Trfebizonde, en • 
dernier lieu par W. Miller, Trebizond, p. 63-64 ; pour ses rapports avec la Vie de Dionysios, cf. Vie 
p. 74 et suiv. 

Analyse. — (L. 1-3) : Invocation trinitaire. Inliiulalio. Miniature. Adresse. Pr&ambule (1. 4-13) : 
Suivant la parole « celui qui vous regoit, me regoit, et celui qui vous aime, m’aime » que le Seigneur 
a dite aux ap&tres, l’empereur considfere qu’il ne faut pas manquer d’aider les moines qui se sont 
voufes fe Dieu. Exposi (1.14-34): Le trfes vfenferable hiferomoine Dionysios, venu de l’Athos fe Trfebizonde 
pour voir son frfere Thfeodosios, mfetropolite de cette ville (eoSafpovop p,eYaXorc6Xeo)<;), s’est prfesente 
fe l’empereur et l’a beaucoup impressionnfe par son aspect ascfetique et ses paroles mesurfees et 
vertueuses — on dirait que l’Athos l’a donnfe fe Trfebizonde en fechange d’Athanase [le fondateur de 
Lavra]. Tout de suite, sans demander des biens matferiels, il a montrfe fe l’empereur le chemin du 
salut en disant : «Tous ceux qui sont rfeputfes comme empereurs (PamXix&s), rois (fayM&s) ou 
souverains (apxM&q) ont construit pour leur mfemoire des monastferes fe l’Athos ; puisque tu en sur¬ 
passes plusieurs, il faut que tu ajoutes (toisiv Ttpoo07)XY)v tivoi) une autre [A leurs fondations] afin 
de perpfetuer ta mfemoire». Il lui a aussi parlfe du fortin qu’il a construit sous le Mikros Athos, h 
l’endroit du fleuve de vent (aspoTvOTauoi;), prfes de Bouleutferia, dans l’intention d en faire un monas 
tfere avec cellules et enceinte fortififee (v:e P ixdy_ia[ia) et d’y installer ses compagnons ; cc qu il n avait 
pas encore commencfe de faire, fetant venu par hasard (xa-ra. aoYXopfav) ici [fe Trfebizonde], A son insti¬ 
gation, l’empereur, plein d’estime pour lui, feprouve le dfesir de rfealiser cette ceuvre. Disposilif 
(1. 34-64) : L’empereur dfecide d’entreprendre la construction du monastfere du Prodrome ; il promet 
de construire k ses propres fraisTfeglise, l’enceinte fortififee (autant que cela sera possible), des cellules 
pour les moines, l’aqueduc, et de constituer un monastfere complet, oh il sera commfemorfe : Dionysios 
et ses compagnons devront prier pour les femes (auyxoipiiaaxai xal paxaptowai) des ancfetres et parents 
dfefunts de l’empereur, les hfero'iques (i)p<oa?) Grands Gomnfenes ; ils prieront aussi pour le salut 
de Tempereur, des impferatrices (utjjziXoTdirwv Sscj7colvo>v), sa mfere [Irfene de Trfebizonde] et son 
fepouse [Thfeodora Gantacuzfene], de leurs enfants [le despote Andronic, Basile, Manuel III, Anne 
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et Eudocie], de leurs descendants et de tout l'fltat de Tr6bizonde. D’ailleurs, tons les visiteurs du 
couvent prieront pour l’ftme du fondateur et diifuseront le nom « couvent du Grand Comntne >. 

Suivant ces dispositions, l’empereur s’est mis d’accord (aovecpcov^) avec Dionysios pour lui donner 
100 sdmia (50 lui sont dej d verses, les 50 autres le seront dans trois ans), afin qu’il puisse terminer 
entierement ( 6 XoxX*|po><;) la construction du couvent. Dans trois ans, lorsque le monast&re aura 6 te 
termini et les 100 s 6 mia intdgralement touches (to><tco09)v«i), le couvent commencera a recevoir 
chaque annee 1000 aspres du monnayage de l’empereur (-rife eeoowmjp^nw X«P«ffc). appel^s 

comnknaia, correspondent 4 un adelphaton ; pour ce faire, l’higoumene enverra quelqu’un les chercher 
au vestiarion imperial. Les successeurs de l’empereur sont invit 6 s 4 ne pas abolir cette disposition. 

D’autre part les Trapezontins qui viendront au monast 6 re en tant que ptlerms devront y trouver 
un accueil aussi bienveillant que possible ; s’ils y vont pour se faire monies, ils seront accepts 
4 condition qu’ils admettent le risglement cenobitique. (L. 65-70) : Date. Signature autographe. 

Notes. — Diplomatique; Les archives de Dionysiou conservent trois documents ongmaux 
de la chancellerie des Grands Comnfcnes de Trdbizonde (le prdsent acte et nos n<* 15,27), les seuls, 
semble-t-il, qui existent au Mont Athos (4 Lavra existe la copie d’un chrysobulle d’Alexis III le 
Grand Comnfene, de 1364, pour le couvent de Soumdla, cf. EEBS 7, 1930, p. 216, n« 96). L’impor- 
tance de ces originaux devient considerable du fait que les archives des convents du Pont-Euxm 
semblent ddfinitivement perdues. Notre document est le seul chrysobulle trapezontm conserve en » 

original; d’autres sont connus par des copies ou par des descriptions. Ils imitent tous la chancellerie 
de Constantinople ; mais ils prdsentent certaines particularity qu’il serait mteressant de relever . 

a) Ils comportent au ddbut Vinvocalio, Yinlilulatio et l’adresse, rubriques habituelles aux 
xi e -xn« siecles mais abandonees 4 l’dpoque des Paleologues. Vinvocatio (1. 1) est identique 4 celle 
des xi e -xn e sitcles ; elle est enrichie du mot 4 la fin; dissocide de Yintiiulatio, elle occupe une 
ligne 4 part, et est dcrite de la mSme dcriture que le corps de l’acte et non pas en capitales. h’lntitulalio 
( 1 . 2 ) comporte, comme il dtait normal, la titulature imperiale, telle qu’elle apparatt dans les signa¬ 
tures ; elle est dcrite en majuscules allongees, mais ornees de boules et de barres transversales, et 
mgldes de minuscules et d’abrdviations (4 comparer avec la signature de Theognostos d’lbdrie, 
copie B du present acte, planche V). L’adresse (1. 3) est formulae de la mSme fa S on qu’aux xi°- 
xii® sidcles ; elle est de la meme dcriture que le reste du document et non pas en grandes lettres 
latines melees de lettres grecques. 

b) Le corps de l’acte est composd suivant le schdma habituel : prdambule, exposd, dispositif. i 

L’ecriture de chancellerie est archaxsante et se rapproche de prototypes des xi e -xn e siecles (cf. 

supra , p. 52). Les mots ecrits d’une encre diffdrente que le reste du texte (dans notre document, 
cinabre et encre dorde) ne sont pas les mSmes que dans les chrysobulles constantinopolitains : des 
lignes entitres du protocole, ioujours les mots Y) (SacriXsla pou, une fois lemot Xoyo<;, quelques nornina 
sacra, le mois, le quantidme de l’indiction et la signature impdriale (tout ceci peut dtre vdrifid dans 
les copies figurdes qui ajoutent accidentellement d’autres mots dcrits 4 l’encre rouge). Tous ces mots 
sont dcrits dans des blancs mdnagds 4 cet effet. La phrase finale, elle aussi diffdrente : dv § xal au-rij? 

(= ma royautd) euaeStt; xod 0 eo 7 rp 66 X^TOv xpotto? w. <juvr)07) o-uvy) 0 w? u 7 rsa^p-/)vaTO, est suivie de la 
date au datif ou 4 l’accusatif prdcddde de xa-rdc. On remarquera aussi qu’4 la fin de notre document, 
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la data est ecrite d. ta s on extrtmeme.it s.rrte, ce qui a obligS 1. scribe 4 repOter en margetoin 
monde pour le rendre lisible. Une regie de chancellerie 1'auraiUelle empeche de passer ligne? 

Gf. pourtant notre n° 15,1. 34. 

c) L’dtat actuel du document ne m’a pas permis d’examiner le versa. D’aprds ce que nous savons 
pour d’autres chrysobulles (D. A. Zakythinos, Le chrysobulle d’Alexis III Comn ne ... en f 
L Vinilims, Paris m p. 22; Wes HMno^n 3, 1906, p 483, de. 

dcrites sur les t.llemata, de l.pcn diftdrente de cellos de la chance lene W P» 

litaine : it«pov o&v ©sqi ay^ XP ua °® 00 ^ 0V ^t.coptcr0-q [xai eireSoGy rfj as aop qc p-ovyj rq 
Sucu * Sec^S] Jk ■£ Ivsceo™ [«^] dale (pour ,a formal. consUnt.no- 

politaine cf. notre n° 2 et Schatzkammern, p. 23). 

De mode ci-dessus 11 report que les chrysobulles trapdeontins, comparts 4 ceux de 

Paldologues, prtsentent un caracrtre archaisant marque, avec la tendance mani es e i i 
autant que possible 1. disposition et la presentation des ohrysobulles des J 

Str. le rtsulUt de 1'eifort quo le. empereurs de Trtbisonde ont fart pour montrer 9“*****£ 
vrais descendants de 1'illustre dynastic des Oomnines - effort dont le trart le plus sarUant est , 
aient ajoutd 4 lour nom d, lamille 1'adj.otif ^ pour se distinguer des autres souvemn. qui, a 
bien que mal, .’Staiont appropriS. le nom de ComnSne (cf. Lamps.des, Ponorto, p. 108-K« , »»» 
tenir oompt. de 1. chroniqu. de Panarttos, le nom Grand Comnbn. apparatt d4,4 « m2, 
Chrysanthos, HM. tgl. Tribuonle, p. 355, of. la planche de la p. 360 et ensurte dans des docum 
d. 1253,1264 etc., cf. Vasiliev, F.undoiiau, p. 36-37 et F. Uspen,kij-V. BenesevrS, Acte * T azelcn, 

L “Tau d tre^Atochrys'obulles dee Grands Comntnes prtsentent certain, traits 

complement des chrysobulles des x.«-x.rt sidol.s (^unXla poo en rouge, formule finale titu ature 

ZI 0, qui se prodnit just.nr.nt 14 of. 1, chancellerie des Prologues n-a nen Chang 

au l habitudes anoiennes. On est done en droit de supposer que ces . nouveautSs . sont le resultat 

d’un accord entre Constantinople et Trtbizonde. Cela est manifeste pour laUta ature 

le, premiers Grand, Gomnbne. s’toient intitulSs P«o.XsI 5 •Ptdt.ro.v, surv.nt la trn*tron d . 

12(M (Vasiliev, FmnUion, p. 30 et suiv.; ajouter H414ne KakoulrdSs, Helllmka 16 1958,9, 
p. 232-236 : colophon du 17 janvier 1253 d’un manuscrit 6crit irzl MavoujX (3«cnX6co? x«i 
airoxpiicTopof;'Pcoualcov = Manuel I« le Grand Comnene). Cette titulature semble avoir c ang 
vers 1282 sur l’exigence de Michel VIII Prologue, qui, en tant qu’empereur de Constantinople, 
Zlait se distinguer de son coli4gue (et beau-fils) de Tr4bizonde, Jean II, afin d’4viter la <« confusion 
(aivYums, Pachym&re I, p. 520). Dordnavant les empereurs de Trdbizonde s mtituleront it cr 
■aItoX^, T6^ P wv xal IlepaTslaq, ou plus briSvement ^<77)? ’AvavoX^. Sur le contenu de 
titulature, pas forewent abusive - dtant entendu qu’il faudra prdciser ce que les Grands Comntne 
entendaient par ces termes g4ographiques et comment ils concevaient leur pouvoir sur lee regions 
6numerees - cf. Vasiliev, Foundation, p. 30 et suiv. et 0. Lampsides, 04 en sommes-nous de his- 
toire des Grands Gomnenes, Acles in XU • Congr. Intern. d’Et. Byz., Oehride, 10-16 sepiembre 1961 
Beograd 1964, p. 165-166. Je suppose que lorsque cet arrangement a eu lieu, d’autres changements 
ont dh se produire dans les habitudes de la chancejlerie de Trebizonde (qui, jusqu’4 cette date, devait 
suivre la tradition d’avant 1204 — je le suppose, faute de documents), afin qu’il n’y ait pas e 
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«confusion » possible entre les documents qu’elle promulguait et ceux de la chancellerie constanti- 
nopolitaine, Pour les prostagmata, cf. notre n° 15, diplomatique. 

Prosopographie: Cf, les eclaircissements donnes entre crochets dans l’analyse. Au sujet de 
Dionysios et de son frere Theodosios cf. Introduction, p. 3-5, 10-13. 

Topographic: L’emplacement du monastere (1. 26-27) est precise par la mention du « Petit 
Athos » ou ’AvrhxOcx; au pied duquei il est fonde, k l’embouchure d’un ravin abrupt, que le document 
appelle«fleuve de vent»— denomination parfaitement comprehensible pour qui a visite le monastere 
de Dionysiou lorsque souffle le vent du nord. La fondation monastique voisine est BouXeuT^pia 
(Saint-fileutherios, dependant de Lavra), k la pointe sud-ouest de PAthos (cf. Xdropotamou , p. 42). 

L affaire: Sur les conditions generates, les activites de Dionysios qui aboutirent & la fondation 
du monastere, et les obligations assum6es envers Tempereur de Tr6bizonde, cf. Introduction 
p. 10 et suiv. Pour la suite, cf. le n° 15. 

Les <7G4uoc (sommo, sammo , sumo), <c unite de poids devenue monnaie de compte en Crimee, 
sur le littoral de la Mer Noire et & Constantinople» (Thiriet), valaient, en 1333, 150 aspres ; vers 
1340, 190 aspres ; en 1358, un sumus est declare ^equivalent de 10 hyperpres (Thiriet, Regesles I, 
n° 328 et p. 227 ; Thiriet, Romanie p. 307, note 4, p. 308 ; on ne tiendra pas compte de ltequivalence 
1 s6mion = 100.000 aspres propos^e sur la foi de donnees tardives par Fallmerayer, Zoc. cit ., p. 148- 
149 et reprise par W. Miller, loc, cit p. 64 et par l’Archimandrite Gabriel, p. 12 ; non plus que de 
celle, propos^e par Tr. Evangelides, c IaxoQta r fjg novxinyjg TganeCofivTog, Odessa 1898, p. 118-119 : 
1 somion = 8160 francs or). iSvidemment, dans une epoque de grande instability mon6taire, ces 
equivalences sont sujettes k des variations suivant la date, le lieu et le type de monnaie ; neanmoins 
elles semblent cohyrentes, etant donne qu’aux xiv e -xv e siecles, un hyperpre etait Pyquivalent de 
14^16 aspres. Dans le cas present, les sdmia etaient vraisemblablement constituds d’aspres de 
Trebizonde, dont 14 ou 15 avaient la valeur d’un hyperpre. L’hypotltese qu’il aurait pu s’agir de 
somia d or, fondde sur la Vie de Dionysios (p. 62: ccijjua ^puarou), me semble douteuse : le passage 
de la Vie provient de notre chrysobulle (cf. ibid., p. 75) et, par consequent, le mot xpuoroG semble 
etre une interpolation ou bien une mauvaise interpretation par le second rddacteur du mot ^podou 
«argent» en gyneral, D autre part, il n’existe aucun exemplaire de monnaie d’or frappde par les 
empereurs de^ Trdbizonde (1’affirmation de P. Triantaphyllides, 'H iv II6vrep myvtxr) (pvXfj i) rci 
IIovTiTid, Athenes 1866, p. 57, comme quoi il avait vu des pieces en or des Grands Comndnes, doit 
provemr d’une confusion). Cf. O. Lampsides, Actes du XII* Congrloc . cit , p. 166. 

On admettra, par consequent, que les 100 s6mia representaient une somme equivalant k 
environ 1000 hyperpres, suffisante, semble-t-il, pour la construction et la fortification d’un petit 
monastere. La somme est moins importante qu’on ne l’aurait cru, mais sa puissance d’achat au 
xiv siecle etait elevye . rappelons qu’en 1401, le mytropolite et ensuite l’empereur de Trebizonde 
ont essaye de faire reconnaitre l’ordination iltegale d’un eveque, en offrant au patriarche de 
Constantinople 5 et ensuite 8 sdmia, que le patriarche dydina tout en soulignant l’importance de 
la somme (MM II, p. 484 et 542). Pour la valeur de 1’hyperpre et ses rapports avec la monnaie 
d argent aux xiv Q -xv« siecles, on consultera Zakythinos, Crise mondtaire , p. 1-29, et T. Bertele, 
L iperpero bizantmo clal 1261 al 1453, Rivisia Iialiana di Numismaiica 5, syrie 5 e , LIX (1957), p. 1-20 
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Pour ce qui est de la monnaie et de la trapfaontines, ef. D. A. Zakythinos Le eftrsao- 

bulk... loc. oil, p. 62 et suiv., oi l’on trouvera la bibliographic antdneure. Ci. anssi V. Laura t, 
REB 9 (1951), p. 200, 243 ; M. D. H. Larsen, The Metrology of the Cornage of Tre lzori ’ “ > ‘ 
Coin and Ueiol Bulletin 446 (juillet 1955), p. 270 et suiv. (Cf. BZ 50 1957, p. 579^ 

La rente unu.ll. de 1000 aspres dev.it Stre verste au monastere par ««*»»£ 
(Betmiprov) On Ip iSAz-lom de Tempereur. L'emploi de e. term, eat cuneuk. D habitude P 
SslupSTOv on entend aux x.V-kv. siecles une . pension viagtr,... serve par es “ *. 

ouen reconnaissance de donations importantes. (P. Lom.rlo, Kullumue, p. 51, avec la ■ 

cf. Bgeantion 31, 1961, p. 132), On pouvait normalement aoquinr une te e pension en 
monasttre 100 hyperpres (exemples de 1. deuxieme moltid du xrv* »Me : MM L:P- 317, 340, 
Sokolokanunorn a- 9, 1. 68 et suiv, ; Begel, Valopldi, p. 28 I N B.ee I, 1009 P. 271-2TO 

dee anndes 1351, 1354, 1357, 1369, 1394). Dans 1. c», prisent, 1. mot nernblo aom P erd " 
prteis et 11 s'agit en rialitS d’un subside annuel pour lo monastire (of. Sohalzkanunem, p. 75 et notre 
le is, aotes). L. versement de la somme de 1000 aspres cemnenala (environ 66 hyperpres) eon mu 
sous les successeurs d’Alexi. Ill, jusqu'.u xV «M, (nos no. 15 et 27 : ma.s .1 

rsvqpooovov pour son toe, cf. no 15,1, 11), sans augmentation, malgrd la dSgrad.ton oo^dtoblo 
de l'asnre tranSzontm (of. Larsen, loc. oil. ; en 1437 un hyperpre oorreapondait 4 36 aspres d 
Ji conti di daoono Badoer, 4d. V. Dorini-T. Berteld (I. Nuevo Ramus,o 

III), Rome 1956, p. 103, 1. 24, 35). 

+ ’Ev 6 v6u«ti tou n («t)p( 6)<; xal tou utou xal tou nv(siitiaTo)«;, 

Ml + ’AAEEIOS ’EN X(PIST)Q TO &(E)Q niSTOS BASIAEYS KM AYTOKPAT 
nAS(HS) ’ANATOAHS, ’IBHPQN KAI IIEPATEIAS 'O MEr(AS) KOMNHNO +. 

miniature 

II 8 + IIa(ffi.v) ( 0 I 4 ) tJ) Trapov ■fjp.oiv euaeSep sTuSeixvuTai ai,YiXXtov. ^ # 

6 K(Ipio)? || 8 tvmW Ei o3v 6 X(PISTO)S w*r«A » S^aaxaXot, 

(S^) xal StSaffxaXoL dc PX tsp e 3m || 8 x«l XotTtoIp mipta. xat evapkou; T«uT(a) x(«)t(« S xtt ) 
nap ts xai ^ 7 )YT^X«vto, Ttps^v^oop) ^pa ^po^xet || 7 ^6?(ok) Tc(«T)p«<n, { 0 

x6ffp,ov xal ev x6^co toa^vo^) xal U£(o«s) xoct ^ 

hi &li(uv) Apawtv 015 .il 1 xat OTtaca aixou e7to[x(^v)o^, iv«So X {r)p) aSiouv ap^ouo^) xa 1 (y) 
IvSsyo^v^) atpocnouv • 4j Y «P a3roi ? ||° xai »u£6«nc wx(hv) SiaSatve. t(3v) xoivX(v) 

S e <m6TY)(v) xat K(tSpio)v ^(«v) ’I(^ou)v X(ptax6)v xat ©(e6)v. Jo* U ^ ^ aX(wv) ^ ^ 
||“ ot<pL£pco 07 )ffi. ®(e)a xat ypatp'^w 6v 0[ xaaToi ? iv oi(pa)vo t? xai 7 t^p(av) lv8oo(X vok C T^i ) 
xat etc t(V) tou 6p(ou ? ) &x 9 ^(av) x5>v ||“ ^x(&v) &v«6ot«v, 60ev ^v^xavxo |>>)V (av) 

^ 6) ®(«o)5 ^o(v) xat djv 6«pwXo(t(4v)ij(v) «7tov^eL(v) || 12 v^Ot*) 

oteUaaiv -'6 T a P M'Xtoi”)'*. ^ ^ * fa TT‘! 

X(pioTo)v xat a3t(3v) touto(v) ||“ ik^ xbv xobxoK & «otTTeiXavT( a ) * U xat suayy^^ 
,iTC S tv l m ^(£)xc,, hi auxou 7 i(apa) tou w(«r)p(i)« tou ev o3(pa)vot C . |P‘ OTo? ecpavv) xa 
6 xaXop 7 t(«T)^p xat ©(eo)u XsLToupy6 C , 6 iv iepo((xov)A X (oi«;) att«n|i«T(«)to« xu(p) 
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ACTES DE DIONYSIOU 


Atovtimo? • [| 15 eX 0 Av yip ^Sv), too 'Aytou ”Op(ou?) ixip(ap), el? to tov ep(8v) xal ty)? euSatpovo? 
peyaXox8(Xeco?) Tpotx(e)C(ouv)x(o?) ipxtxo£peva, a6xou S’ opatpova || 16 xu(p) @eo86cr(tov) xa 0 op(av) 
—cpiXet yip xA 6potco x8 op.oio(v)—xatxY) BASIAEIA MOY e? 6^tv xapacrxa?, paxev86x(Y)?), ycuyo?, 
|| 17 uxoxaXAv, cl)? s6o? xot? Avax<opixat?, tyjv ocppiiv, 8Xlya XaXAv, A? etOiaxat xot? eyxXetxxot?, aXXa 
t|)U X 09sXY) xat <r(cox^)p(.a xat [| 18 xaux(a) auvxexptppIvY) xapSta xal xv(eiipax)i xaxetvAae(co?), &yyeX6? 
pot xpi? 0 (eo)u axaXel? IXoytcQY), c(coxv))p£(av) e6ayyeXt£6p(ev)o? • 06 yap || 19 a 0 xo? eauxov 
8papx6pet X(pt,ax6)v ptpo6p(ev)o?, iXX’ Ixetvov p(6v) x(ax)ijp, xouxov S’ yj evouaa criyT) xat to tou 
^ 0 oo? tXapS(v) xat to xAv || 80 ipsx(Av) axapiptXXo(v)—elxs? Sv ’AOavaato? p6v ex Tpax(e)£( 0 ov)xo? 
xco “A 0 co ipxt 8o0e(?, Atoviiato? S’ ex too ”A0co ty \ Tpax(e)£(ouv)xt ivxtSoOet?, || 81 "0? 8pco? ^Sy), ty) 
BASIAEIA MOY optXYjxA?, oo Xp'/]p.(a)x(ci)v) eopov, o6S’ fieri xtve? et? axoXaticrst? xoptCovxoa 
ave££]TY)eTe(v), || 28 aXX’ soOA? xaOoSyyet xat xpoot;svei tyjv xpo? a(coxY])pt(av) dcyou<r(av) oSov ' « xavxe? 


pt^v yip », tpY)(o£v), « fiaoi (iacnX(txSp), ficrot pY)y(txAp), ficrot || 88 apx(txA?) Sta<pY)[x££ovxat, xco 'Aytoo 
’'Opet povi? xat ffepveta el? ivacpatpexo(v) pv^pYjv eSetptavxo ■ Seov ecrxt xat || 24 crot, exel xoXX(ou?) 
oxepatpei?, xaxa Xoyov xpoer/jXQVxa xotelv xpo<r0Y)XYjv xtva, tv’ ei?Y)? x(a)x(i) x(oil>?) xoXX(o 6 ?) pv/)p 7 )V 
II 85 StYjvexY) xat tjjoyfixYjv) axfiXaucnv ixeXstiTY]xo(v) «. ’’EcpSaare xat yip 6 Y]ytacp(ev)o? oSxo? x(ax)i]p 
cppoopto(v) aveystpat Iv xA x(a)x* aXi]0etav || 86 aytco xat OeocruXXaXijxco opet, xixco0(ev) p 6 v too ptxpou 
A0co, 8 v Se xco xaxapeovx(t) exetae iepoxox(A)pco, fixou xat || 27 BouXeuxypta xXYjatov 6 xo 7 co? 
ovopia^(s)xat ' axoxi? S’ ?)v xotSxto xco y£povx(i) xat pov/)v 8 v tout’ ivtuxav et? fivopa || 2S too xtptou 
xat 7tavevSo(|)ou TtpocpYyroo 7 tpoSp 6 ptou xat ( 0 a 7 rxtaTOO ’Ico(ivv)ou xat 7 teptxe(xtapia oxopcooKt xat 
xeXAEa et? Stapio(vY)v) xot? || 2£l xept aux(Sv) iaxoupt(evot?) iTtoxacrCTetv ' aXXa xi ptev cppo 6 pto(v) 
arcapx^(a?), -pfjy pto(v^v) S’ ofixco ip^pt(ev)o?, tcov 3>Se x(a)x(i) ooyxupt(av) lX^Xu0e || 80 SiY)yoiipt(ev)o? 
xijtepl aOx^v), xal t(y)v) BASIA(EIAN) MOY StepeOt^cov), co? xpoep^et ptot. 'H BASIAEIA MOT 
yoov, to too avSpS? xaxt-j [ 81 Soocra aep 6 v, xo xipt(ev), xS ircXoov, xS dcYreptepyo(v), to xa06Xoo xat 
xa0uxep6oXY)v tXap( 6 v), eSe^ax 6 xs tooto(v) || 82 xat ijxepY)yaTCY) 0 £ xat •J)a 7 riu(a)xo xat A? (axo) @(eo)u 
xeptcpO^vxa ISe^tAaaxo xat xa xap’ aoxoo pyGevxa A? xtva || 38 Spoaov tj)oyoq 3 eXY) etcYCOxtcraxo' x60o(v) 
yap 0etov xat spcoxa xat ^rjXo(v) 0eape(rxo(v) etay^e ptoo ty j tpu^vj xat oXo? xpo? || 84 xofipyov xapaxe- 
xtvYjxev. "O0sv xat xpoaxiaaet xS yaX^vto(v) xpixo? xcj? BASIA(EIAS) MOY Sti too xapSvxo? 
Xpoa(o) 6 (ou)XXoo || 85 X 6 you aux(^?) xat xapaXapt 6 avet t))v xa06Xoo otxoSopt(^)v) x^? etpY)pt(ivY)?) tou 
xtpttou npoSpSptoo ptov(%) xat uxta-|j 3e petxat xat oxotyjc, tva iveyetpv) xat axapTcjoY) x 8 v vaSv 
otxetcov avaXcop(a)x(cov) aox(vj?) xat xeptxetx^aY) xept^, A? e-|| 87 cptxx 6 v, xat xeXXta xot? povayot? 
axoxi^Y) aviXoya xat x(V) StE^aycoyyv etcrcpIpY) too fiSaxo? xat povyv || 88 6 X 6 xXY)pov axepyao^xat xat 
ex°t(ev)^ev aoxv) to xaox(Y)?) pvv)p 6 cro(vov) xal x(-J)v) avatpopav ive^iXY)Xxo(v). Totyapouv ivx^XXexat 
|| ^ xat exacpt/]<rt(v) 7) BASIA(EIA) MOY xfi xapovx(t) xa0Y)y(Y))xY) xat £epo(ptov)Ay(co) xS(p) Atovuotco 
xat xot? nept aox( 6 v) tepo(pov)ix(oi?) Tca(ctv) xat ptovay(ot?), || 4 » tva x(oi?) p(b) TcpoTcixop(a?) 
a 6 x(Y)?) xat^ xa0’ atpa auyyevet? xat y£Vv/ 1 x(o)p(a?), xoi? iotS(£)p(oo?) ixstv(ou?) (SaotXet? xat 
i]pco(a?), too? pteyaX(ou?) SYjXaSYj Ko-|| 41 pvY)v(oii?), aoyxcop'Yiacoo(t) xat paxaptacoatv dcxaxaTcaicxco 
cpcovY), O^p ( 8 £) t(y)?) BASIA(EIAS) MOY xat xwv Ac|ot)X( o)x(ci)'T(oov) Bean otv(cov), t(y)?) xe ay(ta?) 
[I f x ( r l T )p(^)? aux(Y)?) xat x(%) ^oveiivou poo xat xAv 7 ta£ 8 (cov) Y)p(Av) xat 7 cavxco(v) xAv e? enei xa 
4 65900 ? 'c)p(Av) sXeocropev(cov) xat toxvtS? too xa0(Y))p(a ?)|| 48 xpix(oo?) u 7 tepe 6 xcovxat ev xe xat? 
eoTOptvat? So^oAoytai? xat opGptvat? Xtxat? xat xa0Y)peptvac? eoyat? xat aoxai? Sy) xai? 9 o 6 epat? || 44 xai 
avatpaxx(ot?) Xecxoopyetac?, Lva ooyxcopi]cre(co?) xat iva 7 Ta 6 ae(co?) xS^otpev xat pex(a) x(£ 6 v) 
5CoCcop(6vcov) xa X 0e£Y)pev xat 6 v |3(6X<o ^{y,?) ||« Eyyparpe^plev) • ot 86 ye TcpoacoxetXovxe? exetcre 
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xat xV 6 SoOTopt(av) Troioovxe? xpcoxt(a)vo£, xat aSxot ooyxcipYjcnv -f)ptv xat ||« 1 paxapiop(ov) 
iTcov 6 pcoa (0 xat A? xx^xopa m Bb(v) ot Ttivxe? Sta ? -/)pV^^^ xat xftv) too p(e)y(a)Xoo KopvY)voo 
poviv ovopa-|| 47 oco5w. K(a)x(i) yoov xi cmxx^vxa Avoi 0 ev, auve9cov^Y, xA xoio 6 xco atSeaipcox(a)xco 
y 6 povx(i) xo(p) Atovoatco || 48 ScSSvac xo 6 xco ^ B ASIA (El A) MOY aApca ixax( 8 v), 6^ cov xaxe 6 aXexo 
apxtco? ev xat? x .pcrlv a 6 xoo xa TO v-||%V-ovxa, xi 86 Xowi tv’ cbtoSA xoixco hel XP^oi? Tpw v, Ijyoov 
Sxepa aApia TO vx^x(ov)x(a), a 6 x 8 ? S’ tv’ ivaxxt^ xat 7 tXY)pot || 88 x(V) oXoxXy,p(co?) co? 

Se8^X(co)xai, xat o 0 x(co?) tv’ 1j ty)? BASIA(EIAS) MOY « po(v)^ xat x6 xa6x(Y)?) pvY)p6 C u(vov 
lv aixY) et? xo || 84 8iY)vex6? ixaxiXox6v xe xat ixaxi7oau5xo(v). Mexi yoov xo aop7cXY)pooa0ai t(y)v) 
po(vi]v) xat 7toffco-|| 52 0Y)vai. xi aApca M xp.exta, A? etp^xa^, Sxxoxe Ttpoaxic tmxxi Siaxonoc y, 
BASIA(EIA) MOY xat urcep aS(eX9a)xou aux(Y]?)|| 58 StSSvai ev aixY) 6 xy]< rlco? icwpa 4 ? 0 eoauvxY)pY)xoo 
Yapay(Y)?) afrrffi?), xa S^] Xsy6p(ev)axopvY)v(i)xa, x^ 4 «, Axcva 69etXec 8 tepAx(a)xo? xo(p) | [ Aiovuaio? 
xat ot pex’ aux(ov) xpo'i5xip(ev)o t xy? pov(y?) axlXXew xat Xap 6 ivecv exaaxo XP^ (<m 6 ) 
0 eo 9 poop(^))xou peoxi,ap(£oo) || 88 ty)? BASIAEI(AS) MOY aAa ttAvxy) xat AveXXtrc(vi). napeyyoaxai 
o 5 v Y) BASIA(EIA) MOY xat s^tyoi xot? Tratat xal xXy-|| 80 pov 6 poi.? xal SiaSo X oi? aox(Y]?), xot? 
xXv SaotXeiov TtepcoTtftv) ^ ®(E)« St« 8 e^p( 6 v)oi?, Yriyio(v) xal Appayv) StaxYipetv || 87 xov KapSvxa 
Xpoci 6 (SooXXov) X 6 yo(v) ty)? BASIA(EIAS) MOY et? x 6 pi) xa 0 U 5 xepet(v) x(V) t 40 ^) ™w{*) 

ytX(ia) tea, aXXa xeXetv xat xa-|| 68 xa 6 iXXec(v) xaox(a) iveyxpaxi)x(co?) p 6 X p (0 U7t ^ 

A8sX9ixoo yp(Av), A? BeBiih(u)™, tva xat aixot aiv yptv x8v || 88 pia 08 v i^oou iYtoXapgavcoatv, 
0Tt6x(av) Y^si X(PISTO)S '0 0(EO)S axoStSovat xa yepa xot? x(o6?) eXa X taTOO? a8(e>xp)oo? auxou 
^eva-|| 80 ycoyY]CTaoi,v. Kat etxsp xtve? xAv Tpax(e)^(oov)x(tcov) xu X Av xapa6aXXcoat(v) ev auxY] x(aW«) 
7ripo8o(v), et p6v S(t)a Oecoptav xat toxopt(av) xat xpoax6(v)7]atv || 91 eoxt too t6xou xal x(y?) po(vv)?) 
xat too "Op(oo?), 69etXouciv ot pova X ot iaxaatco? Ss X sa 0 at xoixoo? xat xtp(av) xat ^evaycoyeev, co? 
S9txx(6v) ‘|| 62 et 86 St’ axoxayyv xocrpou xat ^y)Xo(v) affx^ae(co?) xat 6pcoxa ava X copY](Te(co?), co? 
oovaptOpoo? xAv i8eX9(Av) ayxaXt^aOat || 88 xat 7iapaXap6ivec(v) 6yx6?, etxep Qe^acpct y8y xavSva 
xat x6v t6x[ov] xat x(V) 6™x«y(^v) xat x8 xotv66to(v) xy)? po(v?i?) 8ia Hi 8 ^P^ ^«pa6«xo(v) ot 
£px6p(ev)oi. ’Ext xooxo yip xat 8 xapAv xpu(^t>6ou)XX(o?) AOrOS xy)? BASIA(EIAS) 
ixsX 60 (Y)) St’ 6p9i(vetav) atcovt-|| 68 t:ouff(av), 6v & xat x8 xa6x(Y)?) suae(6)6? xat 0 eoxp 66 X(Y))xo(v) 
xpixo? xi 5Ov£]0Y) aov£) 0 (co?) 6xeaY)p - £)v(a)xo x(a)x(i) x(8v) xa P 6vx(a) SEnT(EMB)P(ION) pY!(va) 
(tvStxxtAvo?) ir, xoo ( ? o 0 co o 0 x o! Y ou ^oo?. + \\,<oixy 7 /. 

lice + ’AAESIOS ’ENX(PIST)Q II 6 ’ TO 0(E)Q niSTOS BASIAEYS KAI || 88 AYTOKPA- 
T(Q)P nA(SHS) ’ANATOAHS, || 69 ’IBHPON KAI IIEPATEI(AS), '0 ME-|| ,0 I (AS) 
KOMNHNOS +. 


L. 4 ! 8 Ssy6u£Vo?..., of. Malih. 10, 40 j la suite du pr^ambule est un d^eioppemoii^t d’id6(es fivangfiUques : 
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5. PROSTAGMA DE JEAN V PALfiOLOGUE 

(1. 15) 3 i uin > indiction 5 

(1382) 

L’empereur exempt© de toute charge fiscal© les biens de N3a P6tra situ6s k Lemnos, et accorde 
au couvent une dotation annuelle en vivres. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 5). Papier, colI6 sur parchemin, 210x280 mm. fitat de 
conservation mediocre : dechirures aux plis ayant beaucoup affects le texte, surtout la ligne 13 ; 
humidity Encre marron tres fonc6 ; menologe au cinabre. Quelques lettres repassees (1. 14). Plis : 
trois verticaux et trois horizontaux. — Verso , 1) notice (xvi e s.) :+ Xup,vou. 2) (xvn e s.). Xv](xvce. 
— Voir planche X. 

Editions: Dolger, Schaizkammern n° 21, d’apres Toriginal photographic 4 Dionysiou. Cl, Dolger- 
Wirth, Eegeslen n° 3175. 

Nous avons nous-m&me lu sur la piece originate les passages endommagCs ou repasses, indechif- 
frables sur photographic. Nous donnons en apparat les variantes de Pedition Dolger (D). 

Analyse. — II y a quelque temps, l’empereur, k la demande de Dionysios, fondateur du couvent 
athonite de Saint-Jean-Prodrome, surnomme N6a P6tra, a par un prostagma exempt© de tout impdt 
ou charge les biens (un ESt6xTY]Tov povbSptov) de Dionysios sis & Lemnos. Rdcemment l’empereur 
a appris, par une requite de Dionysios, que les agents du fisc portent atteinte 4 ces biens. II pro- 
mulgue le present prostagma, par lequel il ordonne aux susdits agents de ne pas toucher aux biens 
de N&a Petra k Lemnos. II leur ordonne aussi de livrer chaque ann£e k Nca P6tra 16 modia politika 
de ble, 4 modia politika de legumes secs et 3 kantaria de fromage, pris sur les revenus fiscaux de 
Lemnos. Menologe. 

Notes, — Date: L’indictionS, situde bien apres- 4866 (date de notre n° 3; les biens en question 
sont constitues en monydrion, qui avail regu un prostagma d’exemption) et avant la mort de 
Dionysios (cerfcainement ant^rieure & 1389, cf. p. 12) correspond k Tann4e 1382. Le prostagma a ete 
promulgue par fempereur Jean V Paleologue (1341-1376, 1379-1391) : attribution confirmee par 
la comparaison du menologe avec les menologes connus de cet empereur (p. ex. Schaizkammern 
n os 19, 20). 

— L. 3 ; IStoxTTjTov p,oviiSpiov, cf. notre n° 3, notes. — L, 11, 12 : [xoSia 7coXi.Ttxdc : mesure de 
capacit6 sur laquelle cf. D6lger, Schaizkammern n° 13, 1. 13, note. — L. 12 : xocvTapta : mesure de 
poids correspondant a 47 1/4 kg. (d'apres Dolger, Schaizkammern n° 21, 1. 12, note). Pour la suite, 
cf. le n° 22. 

Ades mentionnes: Prostagma du mfime empereur, adresse aux fonctionnaires du fisc a Lemnos 
et concernant r exemption complete des biens de Nea P6tra dans cette lie (1, 5 = Dolger-Wirth, 
Regesten n° 3174) : perdu. Ce prostagma etait certainement post6rieur k 1366 (date de notre n° 3). 


6. ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE (1389) 
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+ ’EttcI 7tp6 xatpou nv6« 4 v*p«p«v et? xyv (JamX(elav) poo 6 ev icpopovayoi.; 

«v(«,xup fcovfcnoc, 6 ***** || 3 fee |U0p«v W ™ **» 

SiaxstpLsvov rfolyMpw* tA * ovo R Ttfu^vov tou &(yM MtUfr W<>o | V™ ™ 

PonroaroS ’Ico(dcvv)ou xal fe«B«cX W (*v)ov N£a ? ni T pa ? , Sri ^ «« 

iSloxtvjtov piovASpiov II 4 ek vvjaov Ay[xvov rrap£ tGv SievepyoAvTOV toc? »«ujs 
BouUA, (JouXopAvcuv toM toAtou ||« TsXAapaTa xal P«PT) ™a, xal 7) P«cnX(eia) 

aou TtpAq «A[toA] ? Si 1 Mpou «6 t(^) 7tpo<7T<£ Y paTO<; Siqct vip^acoat w« || avev y k|W 

Ttav^ffl;) ' « P Tlcp 8s toAXiv tyvApiasv (JamX(eta) F>o [W] ivaepopfc tou toiootou w(w|«tT)oeou 

vraxpA? xup Aiovoolou 8n sA-||V<^ ^v6yX7)mv xfc"-rofaw) ^ xC j ] 

TtapsxofcXees n»pl toAt(ou) • 0AXv)pa y P«er«A»to pu xal Stop^Tai || xai Sloc tou P ■ 

Tdc Ti xaTo ? (Lp &v SiaTY)p7)0co<n travt^TraJ^v auevAy^ra xapA tSv svoyoTtoiou^vcuv ra? 8 W o-|| 
criaxA; SouXs^a?) t(%) aA T (%) v/)aou A^vou rnivTa 6aa xIxT^Jat) ixeiae [to pr] .>' ^ ptov■ tjc 
N sa? n^Tpa? to tAXou? xal pipou? || 10 iripou xal oASev ? (jp«atv si? Tauya SisvAyXr) ( ) • 

['Qa]aAT(wp) Siopll^T(ai) -f) (3aoiX(ela) pou Iva StS«vT(ai) xa[T]lTO? tc P 6? to auTo |[ (xovu ^ 
nAypa? xal axA tGv Av tt) to^At^ v^o> A^[p<u] S^o^axcov SouXetcov nrapiv (i6Suc ttoXmxa 
8sxa6£, || ia Atntpta Apiolcoi; xoXiTixa pASta Tloaapa xal wplv xavT(A)pt(a) Tpla, cp[?] ,v sy<oai Tauw 
ol h tG toioAt(w) ixovuSplco oApLGxAlXSVOL (0.0-1 l^yol Ck $i«[T P o] T My [«A]t(Gv), l[v]qc 

^]t(cov) T(flv) W4 wW 

ToiaATae || 14 8ouXsl(a?) 6ptG(XW tt)^ pacuXsla? pou sxTcXvipow avaTcoXo-pjTto? p[a]» «spi t 
giopWaO afrnj, t 5) ipupavsla tou racpAvTO? || 15 «pooT^(xaTo ? tt) ? pacnXsla? |*ou, tou y ?Y ov6to ? to 
piipsi tou [toioA]tou p.ovu8plou yap tv toAtou ' aTCsXu0v) ty) TplTY) . + 

||“ M(H)N(OS) IOYN(IOT) (’INAIKTIQNOS) E' +. 

par Dom6tios (xix e /xx e s.) xal K£pl, lecture adopt6e par D, 


6 . ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE 

. „ 0 ,-v Juillefc, indiction 12 

Ypappa myAXiGSes (1. 25) 6897 (1389) 

o-iyiXXitoScs ypaji|xa (h Jy) 

Le patriarohe Antoine IV confAre k Dionysiou le titre et les privileges de couvent patnarcal. 

Le texte. — A) Original {Catalogue n° 37; cf. le tableau de la p. 25). Parchemin fin, colie 
en partie sur du papier moderne, 473 X 322 mm. fitat de conservation mediocre : mu tile U a partie 
inferieure ; manque une partie de la signature patriarcale, qui a etd complAtAe par Dome tics (xi x®/ 
xx e 8 .); pas de traces de sceau ; taches d’humiditA. Encre verddtre ; repassages par endroits. - 
A la 1. 25, le mot aiy^iGSe? est 6qrit.de la mAme encre et peut-etre de la meme mam (cf. notes), 
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sur d’autres mots ft |«t fa&v) effaces 5 4 I* de la 1 27 le mot SUawv a 6t ® effaca j 4 la L . 32 
les mots sksiSt) touto p,ev sont soulignes et recopics en marge par une mam du xix e siecle. Plis : 
quatorze horizontaux (rouleau aplati) et un vertical. — Verso, notice de Dometios (xix«/xx^ s.) : 
>A pi 0. 3. SiylXXiov rarcpiapxwtiv, Si* o5 falvexo •?) I. po'ft || too ay. Aiovucriou 7wrpiapx»4 rfi 
oci-r#|(Tst TCOV II ev afrrfi <i<mou|jivwv mrrlpwv || fiwX,- sv &rei crcoTYjptcp 1389. — Voir planche XI. 

B) Copies philologiques: a) Cod. Dionysiou 627, f. Ill et suiv., cf. EEBE 27 (1957), p. 241-242. 
b) Cod. Vaticanus gr. 2414, f. 250*-253* (copie faite pour Staurakes Aristarches : communication 
de P. Nikolopoulos). 

Editions: Smyrnakes, p. 514-515 (quelques fragments); B. Laourdas, 3 Aq%sIov Tlovrov 21 
(1956), p. 77-79, d’apres l’original, reproduit en fac-simiW, p. 70. 

Nous 6ditons d’apres l’original, photographic par nous, sans tenir compte des variantes des 

copies et des editions cit6es. 

Bibliographie: Eulogios Kourilas (' Ayiogsinx?) BifchoQrjxr) 19, 1954, p. 86-90) exprime des 
doutes non fondes k propos de l’authenticite du present document, dont il ne connaissait que le 
resume et les fragments reproduits par Smyrnakes. 

Analyse, Inlitulaiio, Exposd (1. 2-24) i Feu l’hieromoine Dionysios, ay ant construit avec 
Tassistance de ses compagnons des kellia et une eglise sous le vocable du Prodrome, a transform 6 
un endroit sauvage de l’Athos, appelS Petra, en monastere oh beaucoup d’hommes vont vivre 
dans la vertu. Dieu a pourvu a Papprovisionnement de ce couvent par 1’intermediate de Pempereur 
[Jean V PalCologue], qui a ot6 aux moines tout souci materiel, Maintenant, les moines ont demande 
que leur monast6re soit place sous Pautorite du trone patriarcal, & Pabri des interventions du 
pr6tos. Disposiiif (1, 24-39) : Le patriarche agree cette demande : 1. Dionysiou acquiert le titre 
de couvent patriarcal; 2. il doit comm6morer Peveque d’Hidrissos et d’Hagion Oros dans les offices 
et lui verser le Six[atov] habituel; 3. il est plac& sous Pautorit6 et la direction patriarcales, tout en 
gardant son statut originel pour ce qui est de sa gestion interne ; 4. le pr6tos n’aura pas le droit 
d’y intervenir ou d’en exiger des redevances, car c'est un monastere pauvre, dont Pindigence appel- 
lerait plutdt le secours des autorites ((ftp^tov, c’est-k-dire le pr6tos) ; 5. les kellia situes en dehors de 
Dionysiou resteront sous PautoritC de Dionysiou, les moines qui y habitent n’ayant pas le droit de 
les rendre independants. (L. 39) : Date. (L. 40-43) : Signature autograpbe. 

Notes. — L’authenticite de cet original ne peut pas etre mise en doute : la signature autographe 
du patriarche est la meme que dans Kuilumus n° 40, planche XX A = Schaizkcimmern n° 84 et 
M. Ged66n, n<xtQiaQ%ixai 9 E(pr]fxeQideg , Atlienes 1936, p. 165. Gomme c’etait Phabitude pour les 
documents octroyant (et non pas confirmant) le titre et les privileges de monastere patriarcal, 
Pacte est un <ny iKki&Seq ypdcp.p.a (cf. le tableau dress6 par Dhlger, Schatzkammern , p. 214). 

A la 1, 25, le mot cuytXXLGSs^ est 6crit de la meme encre a la place des mots effaces rj (jlstp^tv^ 
vjfxwv, dont les vestiges sont visibles sur Poriginal (cf. la mfrme expression 1. 24). C’etait evidemment 
une b6vue du scribe. Le mot crtyiXXitoSes est ecrit en lettres plus grandes que le reste du texte, afm 
d’occuper tout le vide. La comparison avec le meme mot k la 1. 39 montrant une grande ressemblance, 
il est possible que cette correction ait 6te Poeuvre du scribe. 

A la fin de la L 27, un mot a et6 efface ; sur Poriginal, on reconnait les lettres Six, qui imposent 
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u lecture to I, s'.git de. droits reconnu. » 1«,» d'Hierissos (p^oovov... 

^Ltion do, <*- - 16 ftt 

souatraita S la juridiction administrative de Wvtqu. du lieu, aisant mSmo P 

vers.at, » ini ou 4 sesexarques, le—on, 

cit§e k la note 6 ; cf. aussi P. de Meester, De monachico slain , p. 119 et tt. H - Q 

istituzioni monastiche bizantine. ^ les document; 

patri.ro.ux du x.V site.. ,ui conRrent l. titre de or.opo^iov P-^f ““‘“1 
raent, titulaires jouiront de tous les privileges ci-dessus, m me an z / n o 46, 

un monaster, qui dt.it, dan, son .nsemti, J-* * > 

tenus . oommemorer 

notre document un couvent declare patriarcal ait 1 de . in 1393 

d’Hierissos; cette mem. obligation est d'ailleur, mentmune. dans le ^ I Z.uZL 

ieque, ie titre do menace patriarcal • ™ ^0 presentent aussi.c 

‘“1™ rna^ZtllcH. 

":“p“ 

• * - Laurent, RBB n, 

^ U— de notre — 

et dans la forme, nous permeL de prtoer e . / , . f v . u r6v ^ le ^galement une 

rlpvait verser au pr6tos des xoival auyxpoTTiffst;, c est-4-dire aes reaev<um h 

devait verse: au pxo. ' . . .. ff6rence egt en rapport direct avec les modifications du 

m 1 : :;z. ^ T r ^ 

synodale cite, de U9„. La principal. 
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alors en conflit avec l’^glise de Constantinople (MM I, p. 555-557). Or, bien que la separation des 
deux eglises ait pris fin en mai 1371 (cf. MM I, p. 553), rien n’indique que la decision de Philoth6os 
aib 6te r^voquee. Dans 1 6tat present de notre documentation, nous savons qu’en mars 1391, lors 
de la consecration du prdtos Ndophytos, le patriarche Antoine promulgua un sigilliddes gramma 
conflrmant les anciens privileges des protoi, interdisant 4 l’dvdque d’Hidrissos l’acces de l’Athos 
sans leur consentement et ne lui laissant comme signe d’autorite que la simple commemoraison de 
son nom dans les offices (ed. J. Darrouzds, 'EUrjvixa. 16, 1959, p. 140-141). En octobre 1392, lors 
de la consecration du pr&tos Jeremie, ces dispositions ont ete reprises dans un autre acte patriarcal, 
prdcisant que 1 dveque d Hidrissos ne devait pas fonder de pretentions sur l’acte du patriarche 
Philotlieos, car cet acte avait dtd promulgud 4 cause de 1’occupation serbe de l’Athos (dd. ibid., 
p. 143-144). 

Dans ce contexte, la difference signalee entre les deux documents athonites s’explique : celui 
de Koutloumousi, postdrieur 4 ces deux decisions du patriarche Antoine, mentionne des redevances 
4 verser au pr&tos ; celui de Dionysiou, qui leur est antdrieur, mentionne le mSvi)6e<; Stxatov 4 verser 
4 l’dvdque d’Hidnssos, ce mdme Stxaiov de l’dvdque dont dtait exemptde une dglise crx-aup 07 rr)Yiaxd) 
de 1 Athos en 1372 (Zographou n° 46, p. 106) et qui, par consequent, grevait les autres fondations 
athonites pendant la courte pdriode du renforcement de 1’autorite dpiscopale sur la pdninsule monas- 
tique (de 1368 a 1391 ou peu avant). II est done normal que le « droit» de I’dv&que d’Hidrissos ait 
dte mentionnd dans notre piece, en juillet 1389. II n’est pas dtonnant que le mot Slxaiov ait dtd efface, 
par un moine de Dionysiou sans doute, lorsque, au plus tard en mars 1391, le patriarcat eut retird 
ce « droit» 4 Fdvdque d’Hidrissos. 

Le prdsent acte (1. 11 et suiv., 32-35) comporte des donndes importantes sur la situation dcono- 
mique du monastere en 1389 . cf. Introduction, p. 13. — Aux 1. 35-38, le patriarche confirme 
Dionysiou dans la possession des kellia voisins, dont il avait la jouissance malgrd le fait qu’ils ne 
lui avaient pas ete eddds par un acte officiel du pr&taton. II s’agit des kellia xou ApouSavuTToti, 
xoiv OuXaercro(iivwv (cf. n° 39, notes), x6 dxdvco x^erpa 6 IlpdSpopos ( = IlaXaifx; n P 6Spopio ? ), too 
Kupi^ou, o SxXvjepo? et un autre qui en 1400 dtait occupd par les moines Markos et Dionysios ; 
en octobre 1100, le prdtos Gennadios ddclara ces kellia propridtd inconditionnde de Dionysiou et 
precisa le statut de leurs habitants dans des termes proches de ceux de notre acte : les anachordtes 
y . ient admis avec le consentement du monastdre et n’auraient jamais le droit de ldguer leur 
kellion 4 quelqu’un d’autre {'Ayiogsm^ Bi^hod^r) 19, 1954, p. 154-156, cf. supra, p. 14). 


+ ’Avw&vkk kUa 0( eo )u d.p X u 7 r(axo 7 ro; K<ovaTavxtvoU 7 r( 6 )X(eo<;), Nda? 'P<W xat otxou- 
(a(e)v(ixOi;) 7r(ax)pt,ap X r)<; : + 

II 2 + <&0avei |z(4v) 6 XL|zid>x(a)xo<; Upofrdvaxo? xu(p) Aiovdmo? dxsivo? xaxdt xd dtytov 6po? t&v 
A 0m T07TOV || dv axXv)p6v xs xat xpa X & xat xoc ? rcoXXot? SSaxov, ITdxpav 

xaXou^evov, || xeXXja re nvi xaxaorxsu^ ^ xfdv adv adxoo dtvSpciv 0 S o 9 iXcdv xdcxefvtov 

|| xot TTjv sp-^-v aenra^ojusveov, xat vadv dveyetpa? Belov eiq iSvopa xou xtpiou dv§6£oo ||« xpotpAroo 
npoS P 6,zou xai pairaavou, x«t pov&Spmv rtctvxoQev xaxaaxifaa?, xat xdv xptv ||» Suc X ep 7 ) dxetvov 
x«i pv^ov, TroQeivov tocs xax’ dpe^v (3touoi psxaxoi^a?, &q ||® U xoXXdiv ecmv 6p«v tcov 
ouvSpa^v exec x« t ^voiv p.6va> xcd 0(e)* Scivxov xaxet x^v ||* 9 (X,v ***(« xat dkaqiaMj xat 
axupxvxov. Erol M, t 6 fx(4v) e^^epoioai xdv xdxov oSxco, ||» xat x> rrpiv ctyovov ixdvvjv rcdxpav 
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«i Ml -a. Tii 5 Ifrrilt il" Viv^ov TJmI 

,6 S’ Mvk Vo« !»«**» 11 “ *«■' ™ l* 4 ’” "^1 P ^ 

x«Ti n«Slov stelv Tiv ^iT«v, ta-||“«..v “-W”' 

TSv ba+L*m ||” Tpo<pj„ t P ovt1So 5 , <05 oKv t«, ,X '' ’ 

S, „S»1», 4, .tef. 11“ ir*« ^ * ie ‘5 “X*- ?,Z^ C Z 

tSv 0!e4)v, Ml r„ ||» «pWov ?r.4v :i, u «6T0 W i™f>« ‘,® 

« ijtitle, 11“ It,*,® ot ,11.,«.» 6 0(.6) S », m, 4 riv A. (6, 8 fAlov™, 

11 “ 0 tl«s +uxns Ml '"is TtpSTTOVTO 1 ) TP 

4x«1X. T £,« 4 .1 ^ ™»x.v Ml „«vo» 

'Exsl SI vim oSroi, ri imfiamttnm sit .. 4 % ““ k X slv P<»X 6 |l(sv)«,, . II 

T. » v.5 ■A T lo. “Opous Mm.vpv-.5vvo, «Svo5, 5lT- «PX^ »“ l ™ UT0 ‘ 5 ’ ’ 

II** oiv sit iYv'li- »■«(,« silo? Vi «' «4™is, 4 M«I 4 

V(»v) 11“ Til ”“P 4v 4«olisl YP«(V0V 0 lY‘XllASss, 8, ou x«,^«v oi rntpxxo o ■ 

*v(=i J), *(av)p,«px(,xiv) ||« 4„i vouvSv =tv», t 8 luoviSptov Toiko sou Dpol pVo J 

Ov.iiiYpofjvv Ml 4 Z s,v [J.{ev) t 6 v ||- fJ t P<p,lfovvv.v Isp,ooo» x«l Y P 

R , piouvo, «Svo» Ml .4 . 6.4604 ?!*[«,“.], IP *« ^ “WP>«PCT »“ 

t 4 xao’ .6.4 Sufhiveatki x.l otxo.o-||>V«M.,, h™ * x«, .« ™ *P°T“ 

,4.™ Ml t}]V .45,. vi* V fax(«) £56.» »»i™,, ||“ W - mil. 4Y.UW «P* “» ™ X « ““ 
„i„u ■ xal nM« 53s,.. 8 X o,. . 8 . 11“ “«4 M.pous o.,»™yo. *po,TO. Ar 

•Opous 4pxo,. el, TOUTO H 4p«»™ 5 S,«xplvo,. *1 w Y«v« II-4x«,so,. WOTOO, ho^-m My) 8" 
JJ, 2 p, 4 .o. +.XA. W o.Y,*p,o., 0 * 11 “ P«.ix,« <1 0,.0S W VM, .« * 

OM. 84 6vo. eappou. Ml* xolp.4 «t .6. Aeo. ,.u 11“ - 4 Y* jj» P ^ 

Ml ll«. *1. Wo. x«l tov-SA «‘«»™ . 8 . «PX«.YV aiYOUS »«K H 

S, S 6 .«, YPP, ot»YO. MP.ZMtvVl. K«l YOSYO 0&YP), eOT.t'YV Si Y« s5 “™ J “ 1 1 

Min. 8.L, 4*8 YOU .5. 6*8 Tfc 4 pxV yo6you, m6As mI *p6y(.)p'(«)*»». ““ J 1 “ 

oiiYois iiovv.0. S Z t,v 4Se,«. 4.Y,*o,oi.9a, aivou xal * 4pxlS o« 6 oAl«J. you |io.uSp,o , || 
“Zll, YVOV. 0 , 6,16 Ml SPX» 6 .‘ »P' .‘YOU As Ml *piYOpo. »» Y* xvp;. - Y 

||» mp.v PivvAAiliS,, yp4h|M ,5s iieSv 4 *o1o1uy«, 8, oMpaXom. P-('6 vl > 

(tvStxxioiv)o? 1.6', £xou<; ,< oG oj oQ ^o 0 C ou - + 

, 140 + -ANTONIOS ’EAEO 0 (EO)T -APXIEni-||«SKOn[OS] KONSTANTINOTn 0 AE- 
||«OS, NEA[S] TOMHS KAI OIKOT-|| 48 M[ENIKOS IIATPIAP]XHE: + 


L. 12-13 : 1 Cor. 9, 27 || 1. 17-18 : P, 138, 17 || 1. 25 : a iyiAMASe„ cl. noLes || L 87 : k 1. «“ moL effa ° 6 ! 

SUatov , of* les notes. 
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7. ACTE DU PROTOS j£R£MIE 

Ypafjina (L 17) Novembre, indiction 3 

cf. ^e86|i€9a (1, 2) (1394) 

Le pr&tos terimie attribue an moine Joasaph, ex-basileus, et k ses deux compactions, la 
possession viagfere de la vigne et des kellia de G£rasimos, k Karyds. 

Le Texte. — Original (Catalogue n° 51). Papier, colie sur papier moderne, 392x286 mm. Bon 
6tafc de conservation : laches d’humidite, dechirures n’affectant point le texte, laches de cire, qu’un 
des signataires (1. 21) a 6vit6es dans sa signature. Encre marron. Rould ; plis anciens : un vertical, 
huit horizontaux. — Verso , 1) notice (xvn e s.) : too xeXXtou t£>v K<xp£cov. 2) (xix e -xx e s.) : Too 

TCptoTcicTQU || (JLSTOt T/)V dTToStcOCTLV TWV TptCOV 7rpOff(OTCOOV 7 X&hlV (iivEl tic, XOp£apX°V || 

Mov/)v. 3) (xx e s., r6p6td trois fois) : KeWJoo Kocpueov. — Voir planche XII. 

In&dil. 

Analyse. — Le protos Jdrdmie et le Conseil de Karyds attribuent (e£sS6pe0a) au moine 
Joasaph, ex-basileus [Jean Uros’de Thessalie], et k ses compagnons, Serapidn et Philothdos, la 
vigne du moine G6rasimos, ainsi que deux kellia, Tun que Gdrasimos possedait dans Karyds, l’autre 
quhl a rdcemment construit pr6s de la tour [du prdtaton], Cette attribution est faite k titre viager 
k ces trois personnes, les biens devant revenir sous la juridiction du pr6tos apres leur mort. Les 
bdndficiaires tdmoigneront respect et honneur aux protoi et donneront chaque annde au protaton 
une mesure de vin et un litre d’huile. On s’excuse d’imposer ces prestations k de tels personnages : 
c’est afin de ne pas creer un mauvais precedent, pour respecter Tusage etabli et pour rappeler qu’apres 
la mort de leurs trois ddtenteurs, les biens reviendront sous 1’autoritd et la juridiction du prdtos. 
Date. Signatures partiellement autographes. 

Notes. — Dale: Notre document doit etre anterieur k janvier 1400 : & cette date, il est cite 
dans la decision du protos Ndophytos (notre n° 9), Mais la mention du moine Joasaph (cf. infra) 
oblige h ne pas s^loigner beaucoup de cette date. Done Tindiction 3 correspond k Tann6e 1394, 
pendant laquelle le protos de TAthos 6tait effectivement Jdremie (cf. Darrouzks, Prdloi , p. 432-433). 

Prosopographie: Le moine Joasaph est Jean Uros, empereur des Serbes et des Grecs en Thessalie ; 
il succikla k son pkre Simdon entre 1366/7 et 1372, il devint moine entre 1372 et 1381 et fut compa- 
gnon et successeur de saint Athanase le Meteorite. Lors de la conquSte de la Thessalie par les Turcs, 
il se rdfugia 6 TAtlios, & Vatop6di, ou il constitua cinq aSeXcpotToc le 17 octobre 1394, deux pour lui 
et un pour chacun de ses compagnons, Sdrapidn, Philoth6os et Gdrasimos (Bv^avrlg 1, 1909, p. 271- 
273). En compagnie des deux premiers, il acquit en novembre de la meme annee les kellia dont il 
est question dans notre document, qui avaient appartenu k feu Gerasimos (Pachys, cf. notre n° 9, 
1. 1). Il revint aux Meteores en 1396 (cf. notre n° 9, notes) et il y vdcut jusqu’en 1423. Pour sa 
biographie, on consultera en dernier lieu M. Lascaris, Byzaniion 25/27 (1955/57), p. 277-323 et 
D. M. Nicol, Meieora , London 1963, p, 101-109. — De ses compagnons, nous rencontrerons de 
nouveau Philothdos en 1400 (notre n° 9) ; Serapion pourrait etre le meme que Thigoumene du 
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Pantokrator aux M6t6ores, signal en 1425/6 : N. B6es, Byz.-Neugr. Jahrb. 3 (1922), p. 377, note 2. 
Pour la suite de l’affaire, cf. notre n° 9. 

Les documents nouveaux de Dionysiou (nos 7, 8, 9, compares avec 23 et 24) 
de reprendre et computer I. list, des pr6toi des derniSres .nodes du xiV sidcle, ttabl.e par Darrouzes 
Prdloi p. 432-434 : a) Ndophytos, confirmd dans ses fonotions de prdtos par e pa riatcie 
en mars 1391 (J. Dar,oases, 4 16, 1959, p. 140-141) sign, un acts du Consed on .mami 392 

{ Zo g ra P Hou n° 51); b) Jdrdmie (I), confirmd dans sa charge par le p.tnarehe ^me en oetobm 13» 

J. Darro«,d», I bid., p. 143-145), promulgua en novembre de la mtae annee u„ 
les biens du Pantokrator ; e'est le Pantokrator n« 13, publid d’.prds une cep.e sous la date fautive 
1398, alors que l’original, dont la photographie (mission MiUet) m a etS ‘ j P 1392 

P. V. Laurent, porte MM. ehrenologique .novembre, md.et.on 1», qu. correspond 1 1392 
(11 a die confirms en 1394 : Punlobr* n- 8 et 9). En ddc.mbre 1392, .1 promdgu. un P™ 
CWlandar (CUlaniar n” 160) ; o) Gennadioa, qui e dd exercer ses tone ions P 
1395 (notre n» 8, oar e'dtait lui qui, d'.prds notm n« 23, 1. 5, vendrt le kelhon i, Cha 'M • 
dvidemment avant le prdtos Jdrdmie (II) qui semble avoir oooupd le po.to 
1394/5, doit done Sire plaod. selon tout, prob.bilitd, dans 1'annee 1393/4 d) Jar mre (II), 
promidre toi. : son premier act. connu, le prdsent document, date.le uoveuibr. 13M , » urn 1395 
il sign, un act. de Lavra (L4yio C cm*i) B.®ko8ii*i) 19, 1954, p. - , ma " ’ , ' 

un autre pour Chiland.r (Molin-Sovre no 10). La comparison de sa 

celle apposde au has du document du Pantokrator en novem re mon Kalvbite qui 

bit diffdrentes, qui amdnent i distinguer les deux prdto. homonymes; e > Je “^ ,“ 7 ^, 
signe en slave notre u» 8, en novembre 1395 ; il est, peut-etre, .dentrque au proto. Jean le S , 
attestd dansnotrs n°23,1-12 ; 1) Jdrdmie (II), pour 1. deuxidme tors, s.gnatarre 

(Kutlumus n° 42); la oomparaison des signatures permet e l en . rer gistingud 

document. Il est mort avant Janvier 1400 (notre n« 9, 1, 1) et, par oensdquenl, do.t etre ebst g 

de son homonyme de 1405 (auteur de Kullumm n« 43 et d'un midit de Lavm) g) J , 

auteur d'un document de S. Paul oonnu en traduction slave, de novembre 1399 («d. Stojanov.d 
auteur d un aocumen q _ 5Q j d w 1400 ) ainsi que de notre n° 9, en janvier 

Spomenik de lAcaddmie Serbe 3, 1890, p. 4y-ou, mai aaue i** / u ,, .,«! n(obl . 

1400 ■ h) Gennadies, auteur d’un acte d’oetobre 1400 (cf. Introduction, p. 14. note 48), proba 
blement le m6me que celui qui signe comme ancien protos en 1405 (Kutlumus no 43). 

Cettl^^Ihte colorte huit P r6toi pour une ptiiode de dix ans, deux anndes dtant creuses par 

• i /iqq rn i8Pfi/q^ Cela nose la question de savoir si les fonctions de 

manque total de renseignemenls 1396/7, 1398/0). Bela pose m qu^t 

“2, n’avaient pas 4 cette dpotpre nn. dnrd. normal, d'un an, sans que cela empe he qn. le 

mandat soit renouveld, ou que la mSme pemonne soit reilue II semble aussi que e owngeme 

TeTalait au ddbut de I’annle bysantine, en aeptembre, ou pendant la grande reumon des repr - 

sentants des monastores a K.rySs, le 15 aoOt. G'est, an meins, ce que £ “ 

i / £ . k a p cr h\ _Sur les autres signataires de notre acte ci. ie 

plupart des documents (cf. surtout b, d, e, g, ii). »ur ies a u ° 

tableau des p. 207-209. 

Tooooraphle • L. vigne se tronv.it aux abords de K.ry4s, tandis qu. les kellia se trouvaient 
dans la capMe monastiqne (1. 4 cl. notre »° 9, 1. 2). L'un des deux kellia 6t„t construit 

pr6s d'une^tour (1. 5), je suppose celle du prStaton, puisqu'elle est mentionnee sans autre quail - 


6 
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cation : done, an centre meme de Kary6s, pres de 1’emplacement actuel de la 'Iepa Kow^r^ (cf. 
Smyrnak&s, p. 701 ; Grkg. Pal. 8, 1924, p. 160-163 : la tour a ete reconstruite en 1694). 

L’affaire: La cession de biens reels on fictifs, k Litre viager, 4 un nombre determine de personnes ; 
6tait souvent employee par l'fitat et par l’figlise (cf. E. Herman, Or. Chr. Per. 6, 1940, p. 333 
H61ene Glykatzi-Ahrweiler, Ades da XU • Congr. Intern. d'Et. By*., Oehride 1961, tome II, Beograd 

1964 p 107 108). La condamnationde cette pratique, pour les biens ecclesiastiques, par le patnarc 

Luc Ghrysoberges, le 10 Mvrier 1164 (Grume,, Busies no 1055) ne 

jusqu’aux xrv* et xv* siecles (par exemple & Thessalomque en 1376 et 1432, Grkg. Pal. 3,1919 p. 222 , 

I 1917 p. 132 = 20, 1936, p. 71-72 ; MaxedonvA 4, 1955/60, p. 334-335 ; k Lemnos, en 1463, notre 
no 30 ; cf. aussi MM I, p. 125). Dans le cas particular de l’Athos, ce procede est attest surtout aux 
xiv e -xv e sidles, la rarete ou 1 ’absence de renseignements plus anciens etant peut-etre dues a 
nature meme de l’acte (les documents n’avaient plus de valeur aprfcs la mort des btaMUaaiWB). 
Dans l’ 6 tat actuel de notre documentation, le dossier de Dionysiou est particuherement riche 
(neuf documents, dont cinq d’epoque byzantine, les n ° 8 7, 8 , 9, 23, 24 et quatre pos - yzan ms, 
n ° 8 29, 34, 35, 36) et instructif. 

II s’agit de biens situ 6 s k 1 ’intdrieur de l’Athos et relevant de la communautd monastique, 
ou TepaiTaTov, ou Min, ou X»Jp« vfiv Kapecov, c’esW-dirc tout ce qui n’appartenait pas & 
des monasteres actifs ; entre autres, les kellia situ^s autour de Karyds, recherches par les monasteres 
parce qu’ils pouvaient servir d’h 6 telleries k leurs reprdsentants au Conseil central. Le protos, avec 
le consentement du Conseil, pouvait en disposer k sa guise, les odder, donner, echanger ou vendre 
k des monasteres ou k des moines (cf. Scliatzkammern n° 105). Les bdndficiaires dtaient par principe 
tenus k fournir a) des contributions annuelles, forfaitaires, ou proportionnelles k la terre effectivement 
cultivee (cf. Rossikon n° 11), en nature ou parfois en especes (cf. Zographou n° 51 ; Bossikon n° 10) ; 
b) les corvdes« habituelles », d’habitude cinq jours par an. A ce revenu les pr 6 toi renongaient diffi- 
cilement, mdme lorsqu’ils dderdtaient la fusion de deux monastdres, ou lorsqu’ils donnaient un 
kellion k perpdtuitd : la sauvegarde de ce revenu a poussd un prbtos k donner un kellion k Alypiou 
k titre perpetuel ( Kuilumus n° 23, 1. 11) ; dans notre document, 1. 13-16, le pr&tos, bien qu’k contre- 
coeur, insiste sur la perception de ces contributions, afin de ne pas erder un prdeddent et pour afflrmer 
son autorite sur le kellion. Mais, comme on peut l’imaginer, les grands monasteres trouvaient le 
moyen d’dchapper k ces charges (cf. p. ex. Zographou n° 51), ce qui diminuait les revenus de la 
communautd. Certains protoi rdagirent et n’hdsitdrent pas k rdcupdrer des kellia que leurs prede- 
cesseurs avaient donnds (cf. p. ex. Kuilumus n 8 31,1. 6 ; Chilandar n° 133). Mdme le patriarche est 
intervenu en faveur des protoi au moins deux fois, k la suite de deux occupations etrangdres qui 
avaient affaibli son contr&le sur l’Athos : avant 1257, probablement vers 1233, dpoque k laquelle 
les questions monastiques semblent prdoccuper le patriarche Germain II (cf. BZ 16, 1907, p. 137 
139 et V. Laurent, REB 12, 1954, p. 109 et suiv.), le prdtos Daniel «obtint» l’ordre patriarcal de 
libdrer les monastdres qui avaient dtd soumis d d’autres, plus grands ( Kuilumus n° 2, 1. 13) , en 
1374, le prdtos Gerasimos, dont 1’autoritd avait etd confirmde par l’empereur de fagon peu habituelle 
(cf. H. Hunger, BZ 45,1952, p. 358 et 368-369), regut l’ordre de Jean V Paldologue et du patriarche 
Philotheos de faire restituer au prdtaton les kellia que les protoi serbes avaient distribuds ; mesure 
qui ne fut appliqude qu’en partie, le protos s’dtant trouvd dans l’obligation de rendre certains kellia 
sous la forme de nouvelles donations ( Chilandar n° 156 ; Kuilumus n° 31 ; 'Ayiogenixfi Bi&iodfjxr) 
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19, 1954, p. 165; cf. Dolger-Wirth, Bejcsfen n" 3144). Mais, 4 cot4 da ces nle5Ur ' 3 d 

les prfttoi attribuerent des kellia 4 titre viager, etee auxxrV/xv. s.ecles, 4 m,. n»mb mdtt* 

de persoimes, aprts 1 . mort des,»elles les kellia devaient revemr sous le contrdle du protos (of. 

Chr. Ktdnas, EEBS 6 , 1929, p. 238-241). ^ 

Nous eonnaissons peu de cessions de ce type pendant le »• et la premiere mo.tre du x,v s,4cle 
(,„ ddeembre 1257, : Kuilumus n« 2; vers 1264 : Kuilumus no 9 1. 26-28 entre 131! rt 1338^ 
Chilandar n» 80 ; ol. Kuilumus n" 6 , ’AyioQr.nai, Big Alovas, 13, 1954, p. • ^ 

4 des moines 4 titre viager par des monasteres;. Ce n est qu ou ml feu u ' 

1 'occupaUon serbe que nous rencontrons 1 , premiere mention express, de kellia da ' 

4 titre viager 4 plusieurs personnes : Kuilumus no 31, 1. 11. Vers la meme feh ,m « ^ 
cession du kellion Saint-Stephane au moine Tbdodosios (notre n- 8 , notes). Pin. ta^d en 13^ /5 
ou bien entre 1381 et 1387) cell. du.kellion Saint-ffli. 4 un higoumene et un mum., *^Koutlou 
monel 4 titre viager (Kuilumus n" 39, 1. 1-5). Dans les deux c«, connu, par les docnm^ 
Koutloumousi (et d’Alypiou), les kellia finirent par devemr propri incon l l °n [i ti 

On ser.it par consdquent tent* d'attribu.r, sinen 1'institut.on du moms sa laj .ppbc-dion 
aux prfitoi du Llieu du x,v s. et notamment aux prdtoi serbes. A cette 
plus spdci.lem.nt les kellia qui n'dtaient pas forties, avaient be.ucoup o«K rt e 
souffrir des raids des corsaires turns (of. Introduction, p. 7 et suiv.). eui a n u ion • liSnltion 

pouvait sauvegarder les revenus du prStaton. Moyen dangereux, qui conduisail pa 
de c" biens en faveur des monastdres. Les prdtoi rdagirent, et aprds - 

cf. supra), le patriarche Antoine, probablement k la demande du protos Jdrdmie leur a PP orta 
appui (1392) : rik xsXXfa xai ra naOkpaTa too TcpwTckoo R mXk* sx i oa aL Ttp ®^ ’ 

IJ 8l8oa8 M TrpdacoTrov, 4v % *al ^ SlSoaOa, - *p<ovou ^ 

v ^ A rotcc TrpdawTta, 6<p«tXownv elvai xavaXsXupsva xat 

xai TtpoeydvovTO oupcpovtaL 8uo r, P P Ges dispositions 

dcuoxaetoTaaeat a 50t S >k «v, t 6 updiTOg wp-xo^vov (EU V nxa 16 , P ) 

durent provoquer des rdactions k l’Athos, alors sous l’ocoupation turque, et en l tout cas auc 

“l. 1 d. laur application n. nous est parvenu (sauf, peuUtre, ^ 

1 9 et notesl Au contraire, notre »• 8 (cf. notes) montre que le passage du kellion de ThSodosios 4 
ees disciples 1'dtait normalement effectud. A partir de nevembre 1394 (prdsent acte), none 

ror.i:^“ 

valeur uchniqu. : 8 x 80010 , ixSISco. SISci, xupuSlSre, d W d, dyeP«»- D. prdsent document, qui est 
le seulaete original oonnu jusqu'4 prdsent dune cession de kellion par le P«*». est un ade ^ 
1 f no- et il ne comporte aucune mention de pnx. Mais dans no ) V 

Wophytls se rapportant k ce mime document qu’il n’avait pas sous les yeux mais dont il connaissaxt 
Te continue quaL d’acte de vent, (xrpa^pxov ; no 9,1. 15, 30, cf. 1. 1), ce qui invite h suppose 
les cessions de kellia se faisaient normalement moyennant le vehement d une some au protato . 
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D’ailleurs, le terme dtyopdc eat employe bien plus frdquemment que les autres, et, en fin de oompte, 
un tel versement expliquerait mieux les dispositions prises en 1392 par le patnarohe Antoine. 

L'acquisition d’un bien du protaton comportait le droit de le transmettre par voie de vente, 
donation ou Change, sous condition de l’accord du pr&tos : nos n° 8 9, 23 et 24 en font foi. La trans¬ 
mission dtait normalement faite par un aote du prfitos, qui de la sorte conservait son controle sur 
les biens transmis et en pr^cisait le statut (cession k perpltuite dans notre n° 9 ; k titre viager pour 
cinq personnes dans notre n° 24, etc.). Par ce procldd, les redevances annuelles du bien ctaient 
assumes, le passage direct d’un possesseur a l’autre n’affectant que la somme que celui-ci devai 
verser comme «prix * et qui dddommageait l’ancien des amdliorations qu’il avait portdes (cf. le 
n<> 36 notes). Ces ameliorations constituaient l’objet principal de la transaction (cf. notre n° 9, 
1. 7), tandis que les immeubles existant lors de la cession d’un kellion par le prdtos etaient toujours 
considers comme propridtd de la Mdse (cf. MoSin-Sovre n° 9, de 1377). 

Autres remarques : — L. 13-15 : la redevance demandde au moine Joasaph semble dtre normale : 
cf. notre n° 9, 1. 27. 

Le present document est passd aux archives de Dionysiou en exdcution d une clause de notre 
n° 9, 1. 30. 


+ '0 TtpGxo? TOO 'A(yIou) ’'Opoo? 'Iepeplas lepop-dvayop xat ol ffbv lp,ol xaxcoGsv wroYpaipai 
dipelXovTs? AcnAwwi xa0Y)Yodpevoi || 2 ^eSdpsGa 7tp6 ? at, xt>v tv P«<r^aiv z&nSicnet tov xat tv 
AatAwrov xup(iv) ’Ioidioacp xalxofx; p.ev8i<xou dSsXcpo^. || 3 t6v tepop6va X ovxup SepaTtlccvaxat 
xdv povaxdv xup(iv) <M60eov, x8 xou diwX06viroc Ixetvou pvaxouxupou Tepaatpou, || 4 6oovxat 

otov, piex* xv)<; xept adxd xe xat SeoWa? xat xou hrbq xsttdou xo5 Trap’ Ixstvou Ttpoxaxsxoplvou 

dtXXct 89) || 6 xat xou npb 6\iyoo dvaxxiafisvxoc exstvco ttXy]cnov xou Trupyou, av mrixqne xat v£p.i)a0s 
adxA Trap’ oXt]v upcov xvjv || 6 t>7)V dtxwXdxax; Trap a Ttavxd? 1 ! f\ (xoi) pexa xty erjjv (xtv foroSlcoaiv xocxix“vxai 
Ttapi xcov sipy)pivcov 8do dSeXcpwv oLrcavxa || 7 aveproStoxus, psxa 81 xat xty xou sv6? adxGv xsXeuxty 
a50i; xaxtxwvxai rnxpa xou evaTropetvavxo? d>cadx(co?), \i'q t/ov-rot; || 8 #Seiav 1) xou x(a)x(a) xaipoi? 
ocncoxdtxou Ttpctxou pL-qTs &XXou xcov aTravnov vivo? SievoxVcjcat 1) Siaasccrai 9) xat xod? xperq ||° opou 
s’txe xat xod? TteplXei^ffopIvou; Sdo 9) xdv <va xu X 8v aSeX(p6v ■ aXX’ Aamp pdXXei xaxd X ea0ar Trap a 
xcov xpiSv II 10 axcoXdxco?, out cop IcpEtXei xat mxpa xou evop dve(j, 7 roStoxcop 8eaTt6tUa0ai, xa0a xeXetcov 
SeoTtoxcov xat dtvapwpiXdxxcov, || u 6cpeiX6vxcov xat Trpdp xlv x(a)x(a) xarpodp ocnAxaxov Ttpcoxov xty 
Ttpoatyoucrav a 7 tovlp.stv atSco xat xipty ' pexa SI xat xty || 12 xcov xpicov &rco6tcocnv, a50ip £Tcavlp X covxai. 
rravxa aveXXwrco? utc6 x 9 )V S 607 roxetav xou Trpcixou, xa0a xat x6 Ttpdxspov ‘|| 13 nv . pt / r^z 81 ava exaoxco 
sviauxco Ttpdp xd Trpcoxaxov o’tvou pdxpov Sv xat eXatou XCxpav piav, dcTtsp oux cocps(Xop.ev || 14 Xa6scv 8ia 
xe xo Ttp be , auxtv atSIcnpov xat xd)V sip xoip etpT)(xdvou? aSeX<po6p aYa7tY]v x! itv(sup.ax)ix9)v xat 
StaGecnv, dcXX’ tv a p.9) xtp || 16 Xa69) yivqxou Tcapouxtvocrouv, SXXcocrxe xat Scot xtjv e-irtxpaxrjoaaav 
auv9)0etav dfvcoOev, ouvuTtexIOv] Trapd X eiv rrpop td Trptoxdxov || 16 xd xotauxa, sip avap.vY)cnv STjXaSi) xvjp 
xou Trpcixou pexd xyjv xcov xpicov xeXeux9)V, top etp^xai, SsoTtoxetap xat xaxaoxeoecop. || 17 Aid xouxo 
yIy 0V£ x «t x6 xapdv 9)(Uov Ypdp,[xa xat Iire860r] up.iv 8i acr(paX(siav) pv]vi Nos(p6)p(ico) (iv8ixxi)co(v)op 


Y '. + 


II 18 + '0 Ttpcoxop xou 'AyIou ’’Opoup ‘Iepeplap Eepop6va X op + 

||i9 + '0 eXdxiffxop ev tspopov(d)xoip xat 7tv(eupax)txocp ©edSouXop : — 
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||20 + Iaxogop tepopovaxop xat 7 rv(supaxi)xop + Mrvtxtlv) + 

ll» t V ***** * u w .v^.« top** »“> 

1 122 + Edcppatp pova X dp :• 

r - 

. : . rspdcoipop povayop xat o’lYodpxivop xou Maxpou^ 

|| 24 Maxapiop pova X op xat otYOupaivop xou ^e axpt 


8. ACTE DU PROTOS JEAN LE KALYBITE 

Novembre, indiction 4 

ypctpixa (1. 16) 6904 (1395) 

Le pt&tos Jeae U Kelp* «. 1. Oon.aU 0. *“ m0to “ 46 *" 

la possession d’un olivier que leur disputait le morae 

le TEXTE. - Original ( Catalogue n<> 5^Pap^ -lid 
(+ 58 mm. pour le papier moderne plus long) x ^ ^ traitement de conservation : 

inches d’humiditd, ddchirures aux herds; oerso , laisS ant ddcouverts le 

du papier moderne a ete colle sur es roi ^ ^ premi6res ligne s du recto sont couvertes 
compldment et la signature autograp e u ’ qu’elles comportaient, utilisant, pour 

de papier moderne, sur lequel le reparateur a race ; les . reparations » k 1'encre grise ; 

ce faire, la copie B qu’il a lui-mdme con ® c l ° n recio les mots TtXY)cndcrxspov 9)[X<ov (L 16) et 

repassages k la meme encre aux 1. 1 et 2 du - ial (croiaett e cantonnde 

J xaolpaxoP (L 18) sont dcrits en ^ "££2 ^ le rests duLte. Rould ; plis anciens : 
de quatre points) de la meme main et avec 1 du prdtos Jean le Kalybite (cf. infra, k la fin 

M pt homontaux. - V«. ^ ? Ko.vt^o, «v Sp o» II •« 

du texte). 2) Notice de Dometios (xix°/xx s.) • W 

iaxtv xou TtaTtSc xip Aiovuctou. Voir p anc es , ^ (Catalogue n° 53). Papier, colli sur 

B) Copie du xvi e sidcle, faite par le repara « m6diocre . humiditd, dechirures aux plis, 
papier moderne, 324 x 295 mm. Mat de conser horizontaux et trois verticaux. - Verso, 

oblitdrations. Encre marron. Houle; pl«' ‘ ^ ^ 8ia< p 0 p« ? xoS SivSpou iXatac- Dans 

notice de Domdtios (xix e /xx e s.) . ^ ' introduces dans le texte, h. leur place norma e. 

cette copie, les additions margmales de original sontmt ^ insigni . 

Inidit. Nous dditons d’aprds 1’original, essent iellement sur la lecture du texte 

seuis ies passages illisibles ont " 

d’aprls la copie. 
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Analyse. — Introduction (1. 1-5) : Le diable est le tentateur des hommes. Expose (1. 5-13) : 
II nous est arrive 4 nous, les moines du pretre Dionysios, de nous quereller avec feu le pretre 
Theodosios au sujet d’un olivier, situE entre nos biens. Nous avons fait appel au prbtos etau Conseil 
de Karyes qui, avec le consentement du prbtre ThEodosios, ont accorde 4 notre couvent la jouissance 
perpetuelle de l’olivier. Depuis, le pretre Theodosios et ses disciples Etant morts, le moine Charitbn 
a achetE les lcellia de Theodosios, et ayant vu 1’olivier qui se trouve tres prEs de chez lui (pourtant 
il est plus pres de chez nous, tout le monde le sait), a commence 4 s’agiter, afin de s’emparer de 
1’olivier; d’ou de nouvelles disputes. Dispositif (1. 13-19) : Le pr&tos avec le Conseil de Karyes, 
ayant examine l’affaire et constat6 qu’en rEalitE l’olivier appartenait depuis longtemps au couvent 
de Dionysiou, fait interdiction aux futurs pr&toi, aux dignitaires de KaryEs (ipil&relai, dekarchoi, 
diakonktai) et aux kelli6tes voisins, y compris Chariton, de remettre en question la possession de 
l’olivier. (L. 19-27) : Date. «Signatures» (4 la fin, celle du scribe, Isidore, leilourgos de l’6glise des 
Saints-Anges). 

Verso: Signature autographo du prbtos Jean le Kalybite prEcEdant une note oil il menace 
d’eternelle condamnation toute personne qui inquieterait Dionysiou au sujet de ce,t olivier, dont 
ce monastEre est proprietaire depuis longtemps. 

Notes. — Diplomatique: Le document, Ecrit par 1’hiEromoine Isidore, desservant de l’Eglise 
des Saints-Anges (Eglise athonite, plutbt que celle des Asdmatoi de Thessalonique) est rEdigE de 
fa§on curieuse : une trEs longue partie, comportant. TexposE (1. 5-18) et, peut-btre, l’introduction 
(1. 1-5) semble avoir EtE rEdigEe par les moines de Dionysiou qui y parlent 4 la premiere personne ; 
probablement, elle a EtE reprise d’une plainte ecrite qu'ils avaient adressEe au prbtaton, ce qui 
expliquerait pourquoi les mots ysvo? de la 1. 1 et 7tXY)me<7Tepov -fjpcov de la 1. 16, bien que nEcessaires 
pour 1 intelligence et la syntaxe, ont EtE omis et rajoutEs dans l’interligne ou en marge. Dans le 
dispositif et dans la premiere phrase (1. 18-20), c’est le scribe qui parle, le prbtos et Dionysiou Etant 
mentionnEs 4 la troisieme personne j ici aussi les mots tou xaOlcpaTog (1.18) sont ajoutes en marge. 
Dans la dernibre partie du document, c’est le prbtos qui parle et formule son jugement, Dionysiou 
4tant de nouveau mentionnE 4 la troisiEme personne. On notera, enfin, que toutes les «signatures » 
du document sont de la main du scribe, la seule marque d’authentification Etant la souscription 
autographe du protos au verso. Tout ceci montre quel’acte a etE enti4rement rEdigE sous la surveil¬ 
lance des moines de Dionysiou, que le scribe a ajoutE quelques noms de presents au Conseil de 
KaryEs (cf. 1. 28-29), et que le tout a EtE ensuite confirmE par le prbtos. Cette procedure peut 
s’expliquer par l’objet infime de l’affaire. 

Prosopograpliie: Pour le prbtos Jean le Kalybite cf. notre n° 7, notes; plusieurs signataires se 
retrouvent dans d’autres documents de 1’Epoque, en 1409, 1427, 1430 (cf, le tableau de la p. 210). 
On ne devra pas s’inquiEter du fait que tous ces documents sont posterieurs au notre : Vekklksiarchks 
de KaryEs Dbrotheos apparait en 1409 et 1427 avec le titre d’ancien ekklesiarcMs. 

L’affaire: Elle se passe 4 KaryEs, les phrases Equivoques des 1. 11-12 et 16 dEsignant le monastere 
en tant que personne morale et englobant, par consEquent, toutes ses dEpendances. Car le kellion 
de Theodosios, qui passa ensuite 4 Charitbn, est ce kellion de Saint-StEphane (emplacement : cf. 
les notes du n° 23), dont l’histoire (rEsumee aux notes du n° 36) nous est connue par nos n os 23 et 
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24 et remonte 4 une date assez haute (1. 20 : Ttpb ypovcov ^Sv) ffoXXoiv) du vivant de Dionysios (1. 5 : 
toT« tou TtotTta xup Aiovudou ; 1. 11 : el? tty vojrtjv tou Ttartoc xup Atovucrlou). Comme c’etait normal, 
des la fondation de son monastere, Dionysios avait acquis un kellion pour servir d’hbtcllene 4 
KaryEs ; ce kellion, que le monastere a perdu entre 1395 et 1400 (notre n° 9,1. 12-13 et notes) pour 
1’acquErir de nouveau en 1481 (n° 34), se trouvait pres de celui de Saint-StEphane et est probablement 
identique 4 l’actuel Icathisma de 1’Annonciation (identification et localisation dans notre n° 34, notes). 
Des conflits ont EclatE avec le voisin Theodosios au sujet de l’olivier, et ont EtE regies par le protos 
en faveur de Dionysiou, qui regut en ekdosis (1. 10 : igtioro) la jouissance (1. 11 : vopd]) perpetuelle 
de l’olivier. Des querelles EclatErent de nouveau lorsque le moine Charitbn acheta (4 titre viager, 
cf. notre n° 23,1. 9 et notes) le kellion de Saint-StEphane au prbtos Gennadies, je suppose en 1393/4 
(cf. notre n° 7, notes); elles aboutirent 4 la promulgation du prEsent acte. 

Autres remarques: Notre document est le seul 4 raa connaissance qui mentionne 4 l’Athos le 
titre de SExapxo? parmi les assistants du prbtos, entre les imvqpyval bien connus, et les SiaxovYjTal 
tou TtpmTdlTOU (1. 22). De sa signature (1. 28) nous pouvons dEduirc que ce dikarchos Etait chrEtien, 
puisqu’il s’appelait Michel ; mais rien n’indique qu’il etait moine. Faut-il voir en lui un sous-officier 
placE 4 la tbte d’une police locale, telle que les azpUp-qUq ou <rf|J*nf)8«;|qui aervent jusqu’aujourd hui 
de policiers, gardes champEtres et appariteurs 4 la 'Iepa Koivovr^? Les SiaxovigTal, avant lesquels 
il est mentionnE, seraient-ils ses subordonnEs? Cette institution a-t-elle un rapport quelconque avec 
l’occupation de la MacEdoine par les Turcs en 1395? On ne saurait rien affirmer. On remarquera 
seulement que sa prEsence parmi les tEmoins peut s’expliquer par la nature du litige. 

Signature slave: HiEromoine Jean le Kalybite, prbtos de la Sainte Montagne (verso, 1. 1). 

Acles meniionnis: 1) Acte d’un prbtos inconnu de la deuxieme moitiE du xiv° siEcle, accordant 
4 Dionysiou la jouissance perpEtuelle de l’olivier en litige, ce que reconnut (par apposition de sa 
signature au bas du document?) le moine ThEodosios (1. 9-11) : perdu. 2) Acte de vente du kellion 
de ThEodosios au moine Charitbn par le prbtos [Gennadios, probablement en 1393/4, cf. notre n° 7, 
prosopographie] (1. 15) : perdu. 

+ ’EitetS^Ttep sS6o? £<ttIv s£ dip xCfc) tu Sia6oX(<o) Tcsipa^eiv xal TaXamopsw rb | | fl t(cov) 
dcv(0pd>7T)cov \yEv( 0 ?)/, t6v p.(4v) ek t6, t4v 84 dq t 6, xal ct« t6 t(<uv) [Ttafimv xsiaOaixal] to$vt<o 

<p0ei.-|| 8 pY)v, xal si p.(4v) t(Gv) dtv(6pA7t)mv xoucpoi, ^Tipot, yd:p elolv, si (84) tuv sS <ppovouvT<ov, ou 
p,6v(ov) t4v xi-|| 4 Tova aXha xal vb lp.aTL(ov) sl<; t 6 d-reoSouv(ai) toI? aura xpiop.(4v)oi?, x(a)T(<4) t(?]v) 
tou sbayysXlou || s tpwv(-qv) • t(ov) S’ auT(bv) t P ou(ov) auvESy xal Y)p.lv, to ic, tou ff(a)7c(a) xup Aiovuclou, 
psTdc tou paxaplou || 6 sxslvou irQor(a) y[up ©soSoerlou, 8t,a hbc, SEvSpou 4Xat(a<;),] rqv avapsTa^l auTOU 
ts xal ypwv, xal X6y(ou<;) || 7 oivacpspEp(sv)oi. nX-fjcrTOU? pew. xal tou bai(^) 7 rpcoTebovTO? erbv toi? 

bai6iT(dt)T(oi?) yEpoucn too xa0lap(a)TO(;, || 8 xal [t]4 4 Jl XP(^ v ) r ( s J 

xal t4 ctov, xa06<; nq t(wv) <TO(p(Gv) e’Epir)-|1 9 xe * ska, TtoX(tov) XeyopEv(oiv), SiExpiv/sv) 6 rb xepco 
Exelvco 6 6al(w?) rcpoiTsbcov xal si psT* ab-|j 10 TOU yEpoiVTS?, olxla (SouXXt), OsX’qasi. xal TtpoiepEosi tou 
nxn(Si) xup ©soScoalou, s^ESoto ^piv t(?}v) s-|[ n Xalav, &ars elvai auT(-qv) si c , to xavreXE? sip rqv vop^v 
tou 7 tait(a) xup Aiovuotou, ecTav va || 12 tax «. x ( ca ) xal xb pov(a)aT^piov J)p(«v) 1 touto (84) 6Xov 
yEyovs 8ia xb xy \ c , diyd 70 ]? xaXXbv ' xal tou xepou ^8v) || 18 xpkyo '- txoc , 6 p4v xa7r(ap) xup ©soSAcno? xal 
ol psT’ auTou ovTsp 3tSeX(<p)ol tm xoiv(ov) xp^(«?) dtKE8oi-|| 14 xav, tout laxi x (bv) pl(ov) ExpeTpl<Tav(TS?) 
pdlXXov (84) sxxsvTploav (xep), elxx eX0cov 8E Tip twv pov(a)x<ov, XaplT(ccv) || 16 6v6p(a)Ti, ■yjybpaos 
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TK xeMda tou |AaxotptT(ou) &djv(ou) xup wxw(a) ©eoWou, xal I8uv t6 ty)? dAal(a;) cpurJiv £yY^(«) 
IP 11 mu Kirov V«PX“ V ~<*XXA (JiaMov 6rtdtpxv) \\ 7rXv]criiaTep(ov) ^tov //, xa 0 (co<;) ifaaai mfcv(Tes) — 
tfpfcro \{U)I TKpacr(eiv) xal Tap<£-|| 17 ae< 70 at.. Tt touto ; Kva t8 &al(a<;) <pux(6v) dpiua^i irpi? t6 
eaixou xeXXl(ov) • xal th&(iv) Uyoi x«l Tapayal |i 18 xal cruyy>7]<; oux 6XCy(ai) xal to ^uxp(ov) pvjp,«, 
t6 4 ji(iv) xal to aov. Kal xaOloa? 6 xpfiTO? geTa t(oi!x;) 6otcot(<£)t(ou<;) ylpovT(a?) \\ tou 
xa 0 tffp.(aT)o<;//, H 19 xal i$erdb(a<;) dxpt6(S?) t(y)v) OeoGsctw, s 6 p£ 0 v) ri <x\r,Qi<;, oti r) eXe« svi tt)? 
|iov(ffc) tou nonc(St) xup Atovu(alou) || 20 itpA xp(6vwv) ^ wM(fflv). El$ Y(«P) r (W roirm 
pe6atoa(iv) xal xavxelav AvEVox^clav xal II 81 ™p(M W^p(ov) ypd(J.(J.a, ^ E/ywop 

tivo? dStav evox^Tjaai auTodp t6 Ttapobtav, (Xyjte tou ocuou 7 rpcoTedo)v-|| 22 TO<;, (J,7]ts tou stuty)py)tou, 
pi-^TE Ssxdpxou, (j,y]TE S^xovitou tiv6; TOU TCptuTaTOU, dXXd PY S ® EVO? || 8S xeXXlou syyl? irou U7tdpx(wv), 
p^TE auTOU TOU XaplT[0)V0? t]o aivoXov, dXvjvat Kur{oiq) diapayou? xal d-|| 24 5 taa 6 (TTOUs axo waVT^. 
’Eypdcpr) 8k x(a)x(d) pvjva. No£p6piov tt)? l:vY)cTTap(ev)Y]<; (EvSwmtovos) S', tou ,^> c S' st(ou?). + 
||35 + ‘0 xpco(T)o? TOU ‘A(yM "Opou? *Ico(dt)vv(75^) lEpop6v(a)xo? xal xaXXi&Hyjs) + + 
j| 2 « +'0 exxXYiondpx(v)?) tSv Kaps(Sv) Acop 60 (sos) lEpop6v(a)xo? + 

+ NedcpuTO? pov(a)xS? xal -f)y(oii)p(ev)os tou StiaTp(Y)) + 

II 27 + MaT0a1oi; pov(a)xS; 6 EdoTpv)<; + 

+ FewdSioi; pov(a)xo? 6 KdXXiTTop + 

+ Aavt,d)X pov(a)xS; || 28 6 KaxpoiiXY)? xal £tt!,ty)pi,t(7)i;) + 

'Pcupavo? pov(a)x6? : 
xal Mi-xayX 6 Slxapxo? + 
xal iTepoi || 29 o&xoXIyo 1 - 

OStoi. to&vt(s<;) papTupoufft, xa0(dx;) dv[tuT^pco ^YP^T*) + + + + + 

|| so + NeStpuTo? 6 Koux(a?) xal Y)Y(o6)pevo? tou Ayjpvalou + 

11 31 + Eitppalp pov(a)x^>? xal vjyoijpsvot; tou XouXXyjdpd + 

II 33 + '0 S^ ypa^a?) 6 e^teX^?) sv lepopov(d)xot? ’IalS(co)p(o<;) xal Xo!.toupy£>? h tw veA tcov 
dyl(tuv) ’Ayy^X(cuv) : + 

Verso: 

+Prot’ Svetie Gor(i) Ioo(an) ieromonah kalivit. — 

|[ 2 ridtXvjv Ypcd.cpco xal \iy<u, s’iru; PouXXv)0?) nspl t(%) eXal(a;), o5 KpcuEYpa'P^i Tapa^ai [?)] 
|| 8 evoxX’/|aat t(y)v) ae6aap£(av) (xal) lepav pov(djv) tou 7Ta7t(a) xup Aiovuulou t 6 mivoXov, sxw || 4 tov 
dsuyxcuptT(ov) ev dylco 7tv(eiipaT)!. xal sv tco vuv xal ev tco p£XXovt(i.) alcov(i), || B ItceiS - )] xal xpo)TEp(ov) 
?)tov ■?) iXala t? j<; auT^ pov(9)<;). + 


L. 2 : [rcaS&v ap^voi; XEtaOai xal] restitup d’aprfes B 111. 3-5 : cf. Luc 3,11 111. 6 : x[up ©eoSocrlou Sid sviq S£vSpou 
iXala?] restitufi d’aprfis B 111. 8. 18 : ^uj(p5v ^vjpa, cf. PG 48, o, 749 111, 9 : el lege ot 11 1. 10 : 7rpa>epea£i lege Ttpoaipfoet 
11 1, 23 : Xaplr[covo(; t]5 restitud d‘apr6s B ; dX^vat lege aXX’ slvai || 1. 29 : dtv[cor£pw ^ypacpY) restitup d’aprPs B. 


9. ACTE DU pr6tos NIjIOPHYTOS (1400) 
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ypdppa irpaTTjpioiSes xal sirifiefiauuTtKov (1. 18) Janvier, indiction 8 

VP^H (1. 31, 34) 6908 

evuiroypa^ov ypa|x|xa (1. 40) 

Le prfitos N6ophytos proclame et garantit la vente h Dionysiou de la vigne et des kellia de 
Gdrasimos Pachys, faite par Ddrothdos KyrW16isas, mandataire du moine Joasaph. 

Le texte. — Original. (Catalogue n° 54). Papier, coll6 sur papier moderne, 431x296 ram. 
filtat de conservation mddiocre : laches d’humidiW, trous, d6chirures. Encre marron. Roule ; phs 
anciens : cinq horizontal, un vertical. - Verso, notices : 1) (xvm®/xixs s .) : Tou xe?ilou tgSv 
K ape(Gv). 2) (xvui0/xix e s.) :+ twv Kaps(fiv). 3) (xix®/xx« s.) : 8(A roi xefod (x[a?]. 4) Au crayon 
(xx® s.) : TGv sv Kapuai? xsXXlwv. 5) (Dom6tios, xix«/xx® s.) : Tpct(i.p.a tt)? ’I. Koiv6tt)to? nepl 
t&v sv Kapua^ xsXXtcov (xa<;. — Voir planche XIV. 

In6dit . 

Analyse. — Exposi (1. 1-17) : Le moine de tres noble origine Joasaph a achetd, il y a quelques 
anndes, de feu le pr6tos Jdremie, la vigne de Gdrasimos Pachys avec toutes ses ddpendances (kellia 
& Karyes, cellier, etc.), ii titre viager pour lui-mdme et son successeur et avec droit de vendre ou 
donner ii une dglise sous condition du consentement du pr6tos. Or, sdjournant depuis ddjh quatre ans 
en Basse Valachie, il a ddcidd de vendre ses biens, qui restaient abandonnds. A cet effet, il envoya 
& l’Athos le moine Philothdos avec des lettres et messages pour le protos. Le consentement de celui-ci 
une fois acquis, il ddsigna comme mandataire (sTrlTpo7Coi;) son ami, l’hidromoine de Vatopddi 
D6rothdos Kyridldisas. Celui-ci et le pr6tos trouverent le monastere de feu l’hieromoine Dionysios, 
appeld Pdtra, qui voulut acheter le kellion afm d’avoir une hdtellerie (avairauaiv) h Karyes, comme 
tous les autres monastdres athonites; le prix convenu fut 70 hyperpres de bon cours (mAiTsu6p,sva vuv). 
Mais comme Joasaph dtait en possession de l’acte d’achat de la vigne, il fallait qu’un autre document 
consacrSt la vente faite & Dionysiou. Disposilif (1. 17-41) : Le pr&tos promulgue le prdsent document, 
qui est un acte de vente aussi bien que de garantie, et affirme : 1) Que la vente est valable, puisqu’elle 
a cte faite avec le consentement sincere du propridtaire Joasaph, 2) Elle est irrevocable, nieme si 
un meilleur prix s’offrait, car elle est faite k un monydrion habitd par des ednobites (xoivoSiaxSc 
^thvTrov). 3) Dionysiou, ayant versd le prix convenu, est ddclard propridtaire de la vigne et de toutes 
ses ddpendances (oliviers, deux kellia, cellier avec des tonneaux) ; il en aura les revenus et versera 
chaque annde au prdtaton, selon l’usage pour tous les kellia, trois mesures de vin ; il a le droit de 
l’dchanger ou d’en faire donation, & condition du consentement du pro Los. 4) Le moine Joasaph, 
ses parents, ses hdritiers, moines ou lalques, et son mandataire, n’auront point le droit de contester 
cette vente. 5) Dorothdos doit restituer h Dionysiou l’acte de vente sus-mentionnd. D’ailleurs, meme 
si, pour une raison quelconque, ce document ne parvenait pas au couvent, le prdsent acte serait suffisant 
pour garantir ses droits de propridtaire : il est l’dquivalent d’un acte d’un juge ou d’une autoritd 
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locale (TO 7 rau 0 £vT 7 )^), puisque tel est le pouvoir accord^ k l’Athos au protos par de nombreux chry- 
sobulles et sigillia des empereurs et des patriarches. 6) La prcteente vente, faite k Dionysiou qui est 
pauvre en biens fanciers, lie pourra etre attaquee par personne, pas meme par les futurs protoi ; 
peines spirituelles contre les eventuels contre ven ants. (L. 41-50) : Date, signatures autographes, 
dont celle de Dorotheos Kyri616isas, mandataire du vendeur. 

Notes. — Prosopogrciphie .* Sur le pr6tos Neophytos, cf. notre n° 7, notes; sur les autres 
signataires, cf. le tableau des p. 207-210. A propos de notre n° 7, nous avons parle de Joasaph, de 
son disciple Philotheos, et de Ieurs rapports avec Vatopedi, qui expliquent que le mandataire design^ 
par Joasaph ait 6te un moine de ce monastere, Dorotheos Kyriefaisas, Le present acte nous apprend 
que Joasaph et ses compagnons quittbrent TAthos en 1396 (1. 5) pour aller en Basse Yalachie, 
c’est-4-dire en Thessalie, Kctaco BXa^ta s’opposant k 5 'Avco BXaxEa — Spire (cf. G. G. Soulis, The 
Thessalian Vlachia, Zbornik Eadoua Viz . Insl. 8/1, 1963 = Melanges G. Ostrogorsky I, p. 271- 
273). En effet, Joasaph est signale en 1401 {BvCavtlg 2, 1911, p. 46) aux Moores, ou son retour 
coincide avec Tevacuation de la Grece continentale par les troupes turques, pendant les guerres 
du sultan Bayazid contre le prince valaque Mircea le Vieux (1395) et, surtout, contre les Groises, 
qu’il ecrasera k Nikopolis (25 septembre 1396). 

L’affaire: Cf. notre n° 7 notes. Le present acte resume notre n° 7, auquel il fait suite, avec 
quelques inexactitudes (p. ex. ii le qualifie de 7 rpanf)ptov) dues au fait que son redacteur n’avait 
pas le n° 7 sous les yeux (cf. 1. 15). La vente etant faite par l’internfadiaire d’un representant, et 
surtout, ce representant n’etant pas en etat de produire les litres de propriety le prdtos se porte 
garant de la validity de la vente et en rapporte dans le document tous les d6tails (p. ex. il mentionne 
le prix exact, alors que dans un cas analogue, notre n° 24, le prix n’est pas mentiomfa, puisqu’il ne 
regardait que les parties contractantes). La garantie personnels du pr6tos a valeur d’acte officiel : 
son autorite (1. 31-34), semble en effet avoir beaucoup augmente k la fin du xiv e s. (cf, IT. Hunger, 
BZ 45, 1952, p. 358 et suiv., et J. Darrouzes, *EXfo)vi>ta 16, 1959, p. 137 et suiv. ; au sujet de la 
juridiction des protoi, cf. Beck, Kirche , p. 221-222 avec bibliographic), 

Autres remarques: — L. 13 : avcbtauau; d^signe ici, comme souvent, l’hotellerie correspondent 
aux actuels konakia que les monasteres athonites possedent k Karyes. Cf. Zographou n° 9, p. 26 ; 
Mo§in-Sovre n° 10, p. 36, 37 ; notre n° 24,1. 16. Les 1. 12-13 laisseraient entendre que Dionysiou ne 
possedait plus d’hotellerie k Karyes et que, par consequent, il avait dejh perdu Tancienkellion, dont 
il avait d6fendu les droits en 1395 (notre n° 8). — L. 41 : IleTpa : cf. supra i p, 21 de V Introduction. 

Acles mentionnes: 1) « Acte de vente » de la vigne et des kellia de G6rasimos Pachys au moine 
Joasaph par le protos J6remie (1. 1, 15, 30, 31) : notre n° 7. 2) Lettres du moine Joasaph au pr6tos 
(Neophytos) concernatit la vente de ses biens k l’Athos (1. 7 : St& ypa<p<cv) : perdues. 3) Lettre(s) du 
moine Joasaph k D6roth6os Kyriefaisas, I’invitant k proceder k la vente des biens susdits (1, 20 : 
gypa^e) : perdue(s). 4) Chrysobulles et sigillia d’empereurs d6funts et de patriarches precisant et 
confirmant les pouvoirs du protos k TAthos (1. 33-34) : cf. supra , Paffaire. 

Protoi mentionnes: J6rfrmie, auteur de notre n° 7 (L 1). 
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+ *0 xara xbuptov euyev^aTaxoc; xal ev pLOva^oL^ ochAt( a)T(o<;) xup Icoaaacp 7tp6 ^pov(tov) yjStj 
rtvAv vjyopacre Trapa too rrpb yjptAv exslvou TtpATOU xup Hepepdou xb too rcpacrt.pt( ou) too Tla^c 
xaXoupt( 4 voo) || 2 apt7t4Xtov, ptem ye tAv 4 vt[ 6 c;] tou xa 0 v)pt(a<;) xaOtapiaToc; [t]% crs(6aarpda<;) xat 
TuaXatac; tAv KapeAv Xadpac; xsXXtcov xal tou Paysvaptou pieTa TtavT(cov) tAv xpe^SAv aiJTou, || s &axe 
gjjeiv ecp 5 Spec tyjc; E8Ea<; £covjc; ei<; tStav dtva7cauu(tv) xal tou pteXXovTOc; auT^v 8 ta 84 x sa ^ a! * xaTa TeXetav 
t*?)V SsuTCOTeiav, 4 cmv ots, tou xatpou 8 tepxopt( 4 v)ou pt$) ( 3 oyX 6 - || 4 [x(ev)o<; touto xaTe^stv, pteT eESYjcrea)^ 
xal yvAptTjc; xal tou rcpAtou 7Tp0Tp07n)<;, tj 7taXtv 7ucoXstv 3 } xal acpispouv ev a7]XC0 tepco. A7r6Sv)(i.oc; ouv 
yeyovd)^ ev tou; pt^pecn tt)? xaTcp || 6 BXaxEa*; XP 6v ( 0U ^) *^ S7 ) ^crcrapa?, xal ^ Suva[x(ev)o<; ^ts 
« v(0po)7r)ov 'ixsiv tSv e7n.pLeXoiipi(sv)ov xal eTrtcjTaTouvTa auTa, (jlvjtc ^XXtjv Tiva Ttpo^Geiav ecpeupEaxcov 
tvjv sic, ordcfTacrt.v to6tou, || 6 < 7 xe^apt(sv)o<; 7) xa 0 s eauT^v xal au[xcp£pov slvai xptvac; t6 emTtp.Y)piaT!. 
TeXeEco a7CoSouvat. ^ 7tavTeXd)c; a9avur0Y)vou ra Te xeXta xal aptTC^Xiov, p.7] 6 vto<; tou || 7 auvtcrTSvTOc;, 
xal toiStoo ptvjS^v Xa6siv, OTSiXac; evTauOa tov oExstaxiv aurou xaXdyyjpov xup <DlX 60 £ov 7]^ou 

TtoXXa ^pitv xal M ypaepdiv xal M p,7)vup.(dc)T(6)v) || 8 rcp6votav 64 a 6 ab Tcepl tS j<5 tcov xttj^tcov tcovSs 
ex 7 uoty)(jeco<;. e Q<; 5 ^ aruveO^ptTjv Stol tTjv 7coXXv)V sxsivou q>iXEav, ^cpvjxe xal avTt 7 tp 6 <rco 7 T;(ov) xat Tcrov 
airou oi-|| 9 xoxuptv tov ared tou BaT07teSiou £epopL6v(a)%(ov) xup A<op 60 eoy Toy KupLeXeTjuay, yvcoptpLov 
6 vxa a^Too xal auvy) 07 ], ct<; tva xal 9poVTt^Y) 7tepl tcov pt) 0 svt(g)v) xT7]pi(a)T(cov), sic, ex-|| 7 rot 7 )cnv 
St)Xovot& to^tcov, xa 0 a t^Xsio^ avT* airrou SecrTcdTYjt; xal otxoxupic;, xat tva U7CO[i.vl^<ov 7]pt(a<;) SteyeEpst 
sic, touto TOU xp^ovto? sipeOsvTO^. r/ O 0 ev xal II 11 cr7touSacra<; ava^^poc; pt 4 v o 5 to(;, ava^poc; xal 
'qptsi*;, £ 8 o& xal axodcraat touto tou; lvaaxoupt(ev)ou; t 9 ) tou dcrtcoT^Tou av8p&<; exstvou xup Atovuulou 
lepoptov(a)^(ou) ptovvj, vf\ xal IleTp(a) || 12 e7CtXeyopt£v7), euXaSeaT^Tou; (xovaxot^;, xoivv\ a , xs^a[x(^v)ot<5 
xal apecrOstertv, ayopacrat t on TotaSe XTYjptaTa, cb< %etv xal ai>Toi<; ev tt) tc)V Kapeoiv Xaupoc p.eptX7]V 
Ttva T^jv || 18 dcvdc7cauCT(tv) ^xetOev xal ttjv TcX7]po(poptav, &<; xal rcavTa T(Jt aytopetTixa (j.ovaa , T73p(ta) 
ot xal TrpocreXOovTet;, TCapdvroc xat tou tepoptov(a)x(o^) xup AcopoO^ou, tou el<; iTzixpon^v) 6vto<;, 
xptyoXo-l | w yv) 0 ^vTe<; crupt6t6a^0VT(at) p,e 0 5 7]ptdiv hmm 86 azi TeXetou Ti^7i(x(a)T0<; dc, (67csp)7t(u)p(a) w 
7CoXtTsu6pteva vuv e6SoptifjxovTa. 5 Ejcel Se TjpscrGriaav xal &P19CO Ta pi^pv) to) pY}~|| 1B 6£vTi outx6t6aaji.d), 

6 xe 7care(a?) Acop60eo<;, 6 tou xup J Icodc(ja9 fectTponog, xal ot t^ (Xov%, oix ^v pivTOi ye tS x6ptov 
Tcpanfjptov x(a)T(&) t 6 7cap6v ev Tat^ x z 9 a ^ T0 ^ Kupte-] j X6 AsY)croc, Stop eyeySvet ?cpo<; tSv xup Icoacra9, 
dcXX J foxtv txi pteT 5 exetvou, ?jv oSv avayxv] ttjv Ttapoucxav repaertv xat oupi9covEav (3e6atco07)vat xat 
ypaptptacnv, l!-|| 17 va t b xtipo<; ^ot xal p£6atov xal apteTarcot7]Tov sic, atcova t6v texvTa, xoivGc; 
a^tcoOetaa yj Ta7retvoT7)<; Tjptwv 7rapa Te tou 7 TCoXouvto<; xal tcov <&yopa£6vT(cov), |j 18 t b 7tap6v exTtOvjai 
ypapipta el<; dca9dcXetav xy\c> apt90T^pcov pe6atd)a(eco?) xal oru|j,6L6^cy(eco<;) ) TrpaT'/jptwSec; bv op-ou xat 
£7Ct6e6atomx6v. Atb xal d7ro9alvoptat xat X£yco xal Sta”|| 19 xptvco, Ac; ine tSv) 7] TOtadTT) upacru; eyeybvet 
#SoX6<; Te xal xa0apa xal pi^ 84 pttav ^oucra ttjv ev TOtq tepot<; vo(i.ou; eyxaXouptivvjv paOupiav, xal 
ouTe 6 7cpAT0c; exetvoc; || 20 olxoxtipt? xup *IcoacTa9 utcoiSXcoc; elm xal ept^vuare xal Sypa^e 7tpb^ 7)pL(5tc;) 
xal 7Cpbc; xbv 4tcEtpo7t(ov) aixou yev^aOat t^v Kpacrtv, aXyjOd)^ 84 xal avavTip^Tcoc;, o£8 J a5 rcaXtv *fj(J-et? 
!I“ a®pl« exetvou evSocrecot; TcpocTTopt(ev) oaa S?jTa 7CpdtTTOptev, A^LAoet 84 xal evSbcret t^ apecaav) 
a^TA, elvat ty]v TOpoucrav 7rpaatv eppeopt^vqv xal 7taytov xal audc-| | 22 XeuTOV, x(a)T(a) pL^S^va tAv a7tavTC0V 
tp<Stcov axoTcbv x wpouaav tot4 etc; xaTaXuatv, xav *y)ptet<; ot 7CpaTT0VTec; ei)popi(ev) pieECo Tf\Q vuv 
yevopt(4v)7)(; TtptTjv, xolv exetvoc; 8 tou XTif)pt(a)To<; | j 23 ap^cov — 7tiaTeiiopt(ev) y(ap) etc; 0(eo)v, Ac; ap4a7] 
xaxeEvco fj etc; t6Ss to epvjpttxbv ptovdSptov repaate; Ac; itapaptovoTpdTrcov xa ' 1 xotvoStaxAc; J^Avtcov 

olxobpt(ev)ov — aXX’ || 24 4Xa6opt(ev) x(a)T(&) t b TravTYj axatpeov el<; xetp(occ;) tcx crupt9COVY)04vTa 

U7rep7tupa, elvat SecrTcbTtv xuplav airb t % vuv t^v p7)0etaav ptov^v avapt9EXexT0v tou ts api7teXAvo<; 
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|| 28 ^exa rcacr( 7 )<;) xyj; vopj; xal nspioyy\^ auxou, x&v eupmxo^vcov sXoacov svxo; auxou, xcov £vto; 
tou xaOEafJiaTo; 8 uo xsXEcov, tou xaTaxVW™^ xou cbcoyaEou || 26 xal xou (SayevapEou (J.exa twv 
( 3 ayev[o)v xal x&v xps^Swv, Secr 7 c 6 Cei,v x e xatixyjv xal v£[xecr0ai xal xck; exyjoEou; a 7 Uoxep 8 a£veiv 

xal ebxo(X^ea0at TTpoaoSou;, aviaxav, || 27 (3eXxiouv, artoSiSouayj; xax£xo;, &q */) tlq xa TCavxa xeXXia 
cuvTjOeLa, dc, xo 7 cpcoxocxov o£vou pixpa xpEa * &txlv 8 xe, xal xauxyjv [jtex 5 slSY)ar(ecog) xal yvtip); xal 
7 tp 0 Tp 0 E% tou x(a)x(a) xaip(ob;) Trpcix(ou) ?) avxa-|| 28 Xaxxetv 7 ) xal aTtoxap^eaOat., Suep otix olpiat 
ysv^aOat, ttots, p,yj £x 0VT °S aSetav cfoto xyjv cn^piepov [AY)T£ xou xup ’Icoaaa^p, (j,y)xe xivo; twv x(a)x(a) 
y£vo; Axsitoptivcov auxco j | 30 yj xal tcov Sta 86 x<ov, (xovaxtov ei/rs xal xoqxix&v, aXX J otixs tou 7 roXXax^ 
pyj0£vxo; emxp 67 rou aixou avaxpe^at xvjv xot,a*ixY)v tcox^ 7 tpa^v, dcXXob xb Aptexaxlv^xov || 30 &x eiv xal 
crxspyov xal (Ssfoaov eE; aEcova xov # 7 tavxa, o 9 e(Aovxo; xouxo xou 7 ra 7 t(a) xup Atopo0£ou St,’ oExe£(a;) 
ImjJieXsla^ eEa’xofjuaat, xyj piovy) xal to rcpopy)0&v 7 Tpcox(ov) 7 upaxy)p(iov). 11 31 EE 8 * ur<o;, Sia xwa xux*y]p( 8 v) 
s(xtoSio*(ji 8 v £TC£Lcr 7 cea 6 vxa, oijx a7roao)0Y) xaiir/) xb 7zpvsi]p(iov) exeivo, apxsay) auxy) tj 7capouaa Y)(j,£x£pa 
ypacpv), A? Trapa xpi/rou ycpoSatra || 32 xal xoTtauOevxou — xpirrjv y(ap) xcov evxauOa k^vtcov I'cracn 
7 cavT£<; slvai xiv Ttp&xov, xal S^sp av aux&<; xplvet, xal StopEcrasxai xo dtpiexa-|| 33 0exov xal 
aTcapa0pauax(ov), ty); xotaixyj; a^xco 8o0e£cry)<; feai; aSeiaq, ^ {xaXXov xal xaO’ ex^axyjv, A; eineiv, 
Trapa xe xcov aot,Sy}p,cov PacrtXscov xal xcov piaxaplcov 7 r(ax)ptapx(cov) ? || 34 8i<k ye xpucroSouXXEcov 0eEcov 
xal crLytXXEcov xipicov — xal 60ev av Trappyjaxacrexat. 7 ) 'fjfxexlpa afixyj ypacp^ xb xiipot; ^x etv ocpcEXst xal 
(3e6ai.ov xal dfxexa 7 roEy]x(ov), co^ vopiEpico^, || 36 xavovt,xco^ xe xal SixaEco^; 7 rpo 6 dc»a. Myj piovcov xoivuv 
deep’ Sv eEpif)xapi(ev) dvco 7 tpoaci> 7 rcov 09 eEXeL StaxyjpsLoOa!. dve 7 uy]p£acrxo^, aXXd xal rcapa xou \x(a)x(a)/ 
xatp(oi!><;) ziq Ttpcox(ov) eupi<yxop(^v)ou || 38 p-y) T ^) v xu^oucrav x(a)x(a) 8 uvaarxeEav 7 ^ 8 Lev 6 xXy)(?(iv) ) 
ci? ou 8 5 aftxol xdxwvTtpJ) 'fjp.oiv ^voxX^capitev) ^ ol 7 tp 8 y)p,cov xa xcov Trpo aixcov, seeI eE^ xoiavSe ptov(^v) 
@(e)co ^"|| 37 aav xal eauxy) xal evSeyj oScrav xxy)piaxi,xc5v un:oaxdcc7ecov ey^vexo yj 7tapouaa 7cpdait; xal 
SvSo(ji,(; xyj^ dcpiepAcreco <; 7 y\xiq eXesTaGat ocpeEXei xa p.eytcrxa, dStxetaOco 8 e || 38 ouSapi&t;. yocp lSlov 
X y||exat Tcapd @(eo)u xpijxa 6 dc, xaxdXucr(i.v) xotixcov ^copyjaai;, d y(dp) mcpTcfi x 8 xa0 5 Sxaffxov xd? 
apa^ ex 9 epetv, dXX s ^vo^o? ^axai 6 8i S^Xou x^ povyj || 39 p.^XXcov 6 ^ 7 roxs cpavyiaecrOat, xav evo 7 couo 8 y) 7 coxe 
xa^et xal a^/jp-axi, TGvSe xal yap eocvtcov eE? dva(XCpEXexxov xyjv dff 9 dXetav eypoapy] xal x 8 7 tap( 8 v) 
|| 40 yjpixepov svuTCoypa 9 ov ypappta, 7uaxto0^v x^ oExeioxetpco ptou 6 rcoypa 9 y) 7tpo)x(ov), ecO 5 u7roypa9ev 
zQoq xal 7 tapd xcov tt^ xa0 5 V(^) xcov KapeSv xi.[ji,LCO-|| 41 xdxcov xaOyjyoujjLivcov, xal 

£7ts8<!>07) x^ cye( 6 aap£)a xa)3xy) xal epyjpuxyj Elexpa xal ptov?) xou xup AtovuaEou, etc; pLovtjjLOV aixY]; xal 
Swjvexyj xyjv da 9 dXei(av), x(a)x(d) pwjva > Iavvoudp(tov) x^; r\' (Ev 8 lxxicov)o; } || 42 xou ^ou^ou^ou 
^xou;, + 

|| 43 + ( 0 Ttpcoxo; xou 'Aytou s/ Opou; Ne 69 uxo; Eepoptovaxo; + 

|| 44 -f AopoOeo; t 5 pop,ov(a)^(o;) o Kipt-eXecra;, o £7Uxp07to; x(ov) xxy)(xax(ov) xoi3 -| | 4S xu(p) 
Ioaaa 9 , St optapou auxou xauxa TOXyjara;, crxspyov xyjv ycapoucrav || 46 7 rpa^tv u^eypa^a + 

|| 47 IdxoSd; {txo6o;} tepopiovaxo; xal 7tveupiaxtx(8;) xal y]yo\ipt(ev)o; xou XaEpovxo; + 

|| 48 + '0 sXaxurro(;) sv Eepoptovaxot; xal 7tv(su(jtax)txot; 0eo8ouXo(c;) xal iQyo\ipt£v(o;) xou 

Exe9dcvou : — 

|| 49 + *0 eXaxtffxo; Iv tepofiovaxot; AapuavS; xal yjyoiiptevo; xou Myjvtx^/) + 

|| 60 + PspacrtpLo; (xovaxS; [xal] y)yoii[x(ev)o; xou Maxpou + 

+ Atoviicrto; (pov)ax( 8 ;) xal £ 7 rtx[y)py)xir);]. 



L. 23 ; lege rcapa pLovoTp67ro)v. 
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io. CHRYSOBULLE DE JEAN VII PALfiOLOGUE 

. t dp ij; ni \ AoOtj mdiction 1 

XpuaogouXXos Xoyos (1. 6, lo, 21) 6gi6 ^ 40 g^ 

L’empereur accorde au couvent de Dionysiou le village abandon^ de Mariskin a Kassandra, 
avec deux zeugaria qui y seront constitu^s dans le ddlai de trois ans ; entre temps le convent recevra 
chaque ann6e 16 modioi de bid. 

Le texte. - Original (Catalogue no 4 ; cf. le tableau de la p. 25). Parchemin dpais, 670 X 343 mm. 
Bon dtat de conservation. Encre marron clair et cinabre : X6yo<; (1- 6. 15, 21), le mois (1. 21), le quan- 
tibme de l’indiction et des anndes du sidcle (1. 22) et la signature (1. 24-26). A noter que le mot 
Maolaxiv est dcrit de la mdme encre mais d’une main diffdrente dans des blancs laissds & cet effet 
(1. 8, 17). Le texte occupe la partie supdrieure du parchemin ; apres 370 mm. laissds blancs, e 
parchemin est plid et comporte deux trous superposds distants de 30 mm., sans sceau ou restes de 
cordon. Roule. — Verso, notice (xix e s.) : K«ffciv8pa? 8ia t 8 Maptaxv). — Voir planche 7 V. 

Editions: Dolger, Schalzkammern n» 13 ; Archimandrite Gabriel, p. 98-99. Cf. DOlger-Wirth, 

JRegesten n° 3211. /il i 

Nous dditons d’aprds l’original, photographid par nous, sans tenir compte des lectures des 

prec6dentes Editions. 

Analyse. — Exposi (1. 1-3) : Les moines du couvent athonite de feu Dionysios, appeld Nda 
Pdtra, ont demandd l’assistance impdriale par l’intermddiaire du pdre spirituel de 1 empereur, 
Thidromoine Nikoddmos. Disposilif (1. 4-21) : L’empereur, espdrant le pardon de ses pdchds, agrde 
leur demande et, par le prdsent chrysobulle, leur donne en pleine propridtd Mariskin, village aban- 
donnd (TraXaioxdiptov), situd k Kassandra, avec deux zeugaria qui y seront constituds par l’empereur 
dans un ddlai de trois ans et qui leur seront alors remis avec tout leur dquipement (auapTV)tug. 
Jusqu’d leur mise en possession des zeugaria promis, les moines recevront chaque annee 16 modia 
politika de bid, pris sur la rdcolte des zeugaria impdriaux. (L. 21-26) : Date. Signature autograplie. 

Notes. — Diplomatique: Le prdsent chrysobulle prdsente certaines particularitds. La partie 
du parchemin laissde blanche au bas du document est inhabituellement grande (370 mm. sur un 
total de 670 mm.). Le nom du bien accordd, Maplcxiv, est dcrit deux fois (1. 8, 17) d’une main autie 
que le reste du texte, dans des blancs mdnagds d cet effet; comme le nom du village dtait Lrop court 
pour remplir les blancs, il est suivi d’un tiret qui rend impossible l’insertion d’un autre mot. Le 
sceau a dtd attachd de fagon anormale pour un document impdrial, mais qui se rencontre souvent 
dans des documents privds. On ajoutera la fagon d’dcrire la lettre t, parfois surmontde d’un seul 
point. Ces particularitds ne se retrouvent pas dans les autres chrysobulles que Jean VII a dims en 
tant qu’empereur de Thessalonique et dont j’ai pu examiner les photographies : Dolgcr-Wirth, 




82 


ACTES DE DIONYSIOU 


Regesten n<*> 3202 (Lavra, aoitt 1404), 3205 (Saint-Paul, juin 1405 : aux Editions signaldes il faut 
ajouter celle de A. P. KaZdan, Viz, Vrem., N. S. 2, 1949, p. 314-315), 3209 (le « chrysobulle commun » 
dont j’ai examine l’original de Lavra, fdvrier 1407) et 3210 (Saint-Paul, juin 1408 ; photographie 
de la mission Sigalas). Elies ne peuvent, par consequent, etre considdrdes comme propres 4 sa 
chancellerie thessalonicienne. D’autre part, on ne saurait point douter de 1’authenticitd du chryso¬ 
bulle de Dionysiou : son existence est attestee par plusieurs autres documents (n os 13, 16, 17, 20) ; 
la comparaison de la signature de Jean VII avec les autres signatures du mdme empereur ne laisse 
pas de doute qu’elle est autographe et appartient 4 la demure pdriode du rdgne (elle est identique 
k celles de 1407 et 1408, et prdsente aux finales des petites differences avec celles de 1404 et 1405 : 
dans les chrysobulles de Jean VII, le mot Xdyo? n’est pas dcrit de la meme fagonque ITaXatoildyo?, 
dans la signature : cf. M. Markovid, 0 potpisima nelcih Paleologa, Ziva Anlika 2, 1952, p. 95-97). 
Je pense, par consequent, que les particularitds diplomatiques du chrysobulle de Dionysiou sont 
fortuites. Elies trahissent une certaine hfite dans 1’etablissement du document : faut-il rappeler 
que Jean VII, apres une longue maladie, allait mourir un mois aprds, le 22 septembre 1408? 

Prosopographie: Sur la carridre de Jean VII Paldologue, on consultera Particle de F. DSlger, 
Johannes VII., Kaiser des RhomSer 1390-1408, BZ 31 (1931), p. 21-36, et, en dernier lieu' 
P. Wirth, Zum Geschichtsbild Kaiser Johannes VII. Palaiologos, Byzantion 35 (1965), p. 592-600. 
Par le traitd de 1403 (Delger-Wirth, Regesten n° 3201, cf. Wirth, loc. cit., et N. Oikonomidds, Le 
haradj dans l’empire byzantin du xv® siecle, 4 paraitre dans les Acles du l** Congrts Intern. d’Et. 
du Sud-Est Europ&en, Sofia 1966) la puissance byzantine avait dtd rdtablie en Macddoine : le sultan 
Suleiman, fils de Bayazid I er , devenu fils adoptif de Manuel II, s’dtait engag'd 4 rendre la ville de 
Thessalonique, occupde par les Turcs depuis 1387 (cf. G. T. Dennis, The Second Turkish Capture 
of Thessalonica, BZ 57, 1964, p. 53-61), ainsi que la rdgion environnante. La ville fut rendue 4 
l’envoyd de Manuel II, Ddmdtrios Laskards Ldontares, au cours de I’annde 1403/4 (Doulcas, p. 113 ; 
pour la date cf. Schatzkammern n° 102,1. 53-54 : 17 ans avant avril 1421). Jean VII, qui, en octobre 
1403, se trouvait chez son beau-pere Francesco Gattilusi, 4 Lesbos (Clavijo, dd. Guy le Strange, 
p. 53), regut de Manuel II le gouvernement de la region recouvrde et devint empereur raaoy? ©scoaXia? 

oukas, p. 113). Un traitd (opxop&mxov) entre les deux empereurs, dont le texte n’est pas conservd 
mais dont nous connaissons certaines clauses par un prostagma de Manuel II, du 29 septembre 
1404 [Grig. Pal 2, 1918, p. 450-451 = Dolger-Wirth, Regesten n° 3301 ; l’6pxopomx6v ne figure 
pas sous un numdro sdpard des Regesten ; 4 son sujet cf. Ostrogorsky, Geschichie, p. 460, note 7), 
prdcisait 1 etendue du territoire remis 4 Jean VII (t6 odvopov Ty? ©ecoaXovixy?), ainsi que les 
prerogatives de cet empereur : des expressions qui y sont employdes, il ressort clairement que ce 
p uvoir ui avait dtd confdrd par Manuel II, done que Manuel II assumait le pouvoir supreme dans 
empire. Au courant de 1404, Jean VII se rendit 4 Thessalonique avec sa femme Irdne Gattilusi 
(c . ampros, Catalogue I, p. 181 : colophon d’un manuscrit achevd 4 Thessalonique en aodt 1404, 
sous le regne des empereurs ’Icoivvoo xat Eipfjvy? tcov IlaXatoXdycov). D’aoftt 1404 4 aoQt 1408, il 
ypromu gua plusieurs documents en faveur de monastdres, surtout ceux du Mont Athos (Dolger- 
Wirth, Regesten no* 3202-3211). Il mourut aprds une longue maladie le 22 septembre 1408 ; peu 
avan sa mortal avait pns l’habit monastique et le nom de Joseph (au sujet de son nom de moine 
c . notre n 20, prosopographie). Au sujet des monnaies qu’il aurait dmises cf. B. Gerasimov, 
Byzantmoslaviea 17 (1956), p. 114-119 et les remarques de V. Laurent, BZ 49 (1956), p. 539. 
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— L. 3 : l’hidromoine Nikodemos pourrait Stre ce compagnon de Dionysios qui, en 1400, 
temoigna au sujet des limites entre son monastdre et celui de Saint-Paul, cf. Ayiogemwi 
Bi&iodtfxri 19 (1954), p. 154 ; Binon, p. 189, 272 (4 rapprocher de notre n° 17, 1. 3). 

Topographie : Mapioouv se situe au centre de la pdninsule de Kassandra, 4 l’ouest de la commune 
actuelle Ndoc Odwaux, dont les habitants possedent tout le terrain de Mariskin, le monastdre n’ayant 
garde que l’dglise de Saint-Jean-Prodrome, siege de son ancien mdtochion (cf. Archimandrite Gabriel, 
p. 125-126). Le nom du village provient probablement d’un nom de personne, Mapfeno]*;, atteste 
dans cette meme rdgion en 1319 (Chilandar n° 40,1.190, 192 ; pour la date du document cf. F. DSlger, 

BZ 28, 1928, p. 369 et Ostrogorsky, Fdodalitd, p. 277, note 1). 

La pdninsule de Kassandra offrait, 4 l’dpoque de notre document, une relative sdcuritd giAce 
4 la fortification construite 4 sa racine par Jean VII Paleologue. Celui-ci y avait mstitud plusieurs 
zeugaria impdriaux, et avait donnd les revenus de certains d’entre eux 4 des monasteres de 
Constantinople, de Thessalonique et de l’Athos (X&ropotamou n° 28 = Datger-Wirth, Regesten 
n° 3209). La donation faite 4 Dionysiou dtait assortie de l’obligation pour le monastdre de construire 
une tour (cf. notre n° 13). L’empereur lui accorde un village abandonne (tocXouoxVov) avec deux 
zeugaria, qu’il faut probablement entendre comme ddsignant une certaine superfleie mise en dtat 
de produire (cf. notre n° 20, notes). L’empereur s’engage 4 faire defricher ce terrain abandonnd 
(Seuydcpia... yevdaGai xal (kXTioi 07 jva!.) dans un ddlai de trois ans (temps ndeessaire pour obtemr 
d’une terre en friche un rendement satisfaisant?) ; aprds quoi, le bien sera remis au monastdre 
avec tout son dquipement (dcTtdtpTyjO'i?). Ce terme ne semble point inclure les pareques , 1 installation 
de la main-d’cBuvre dtait laissde aux soins du monastdre (cf. notre n° 13). 

— L. 13, 20 : sur les (jtASta 7 toXtTtxa cf. Schatzkammern , p. 54. 

+ ’Erast ot si? t4 povdSpiov raoG xopou Atovuciou ixsivou rad xara^ x'o Spo? t4v ’'A0O 

Si.axsip.svov xat si? 8vopa Ttpd>p(sv)ov ^ou iytou pou dvSd^ou rapo^raou rapoSpdpou || 2 xal paraTtoraou 
’Ico(dcvv)ou xat draixsxXY)pdvov tt)? Nd(a?) IldTpa? evacxoiipsvoi TtpicoravoL povaxot eSs^0Y)(aav) 
Suit TOO TipioiT(dtjxou dv ispopovdtx 01 ? rav(supaT)ixot) pou || 3 ra(aT)p(4)? xup^NwoS^pou Osparasuoai 
tV raoXXyv adTcov svSstav xat raXairaoipiav, si? xoocpi.op.6v raXyppsX-/)p(a)T(wv) ^ps-rdp^oiv) xat ^uyv/.T)? 
pou cbcpsXsi(a?), || 4 PaoiXsia pou, XuoirsXd? touto vopioaoa xat wcpdXipov tcov cjiuxixcov pou 
apaprqpdcTCOV, vJ)v raapaxX'/joiv re auvwv sipsvco? rapooSs^apdvi], || 5 dx tcov dvdvTcov pot ^tov sxptva 
XopTf?)oat xat Souvat aoTot? xara djv airacov ^TY)otv xat raapaxXvjotv • St’ yv S?) xat tov raapdvraa 
Xpuod-|| 6 6ouXXov AOrON dratxop 7 )yet xat 4rat6pa6sdst r& sip7)p(dv)co povoSpico^raou xup Atovuoiou 
xat toi? sv ai>Tco dcoxoupdvot? povaxot?, || 7 St’ o5 sdSoxst, rapoovaoost, Osorat^et xat Stopi^sTat xaT^/sw 
autd S-)) t6 povdSptov xat to6? sv auTco povaxob? araotouvuv xat si? t(o6?) s^tj? araavt(a?) xat Styvexet? 
|| s xp 6v(oo?) t6 raspt t(V) KaodtvSptav raaXato X Aptov, t6 ofiroi raco? dvopa^dpsvov Mapioxtv, peT<Z raciv 
dxstos raapA ray? (3«ctX(sia?) poo ysvyoopd(vcov) || B Sdo ^uyapi(cov), iirasp dcpsiXooot ysvdofiat xat 
psXTtco0yvat xat raapaSo0yvai adxot?, Os^aei ®(so)o, peraa^b X p6v(cov) raptcov, xat r6re XtxSeZv adraod? 
raaora xat || 10 rljv dcracUptyotv xiir&v xat rb SyXco06v raaXatox(<6)pto(v) xopi(co?), SsoraoTtx(co?), ava- 
cpatpdT(co?), avaraooraaox(co?) xat xa^ X6y(ov) yovtxdTyrao?, xara rasXsiav Ssoraorasiav xat 11 14 xoptorayTa, 
tcoioovts? sl? M raavra Tot v.ara 0eXyotv, raapapySevd? tcov araavT(wv) 8tevoxXy0yo6psvot raoTd 
gvsxsv Ty? xaTOxy? xat 8soraoTsi(a?) too || 12 SyXoi0dvTo? raaXatox(oi)p('too) xat tcov raapA Ty? (3aotXsi(a?) 


84 


ACTESDE DIONYSIOU 


(iou TOpaSoG^vT(wv) adro&; Si A too mpivxQ? £suyap£(cdv) Siio. ’OcpsiXoocn, 84 oi 8 y)Xm04vte<; piovaxot 
XapStivsiv &7TQ t% a^-[| 13 (j.epov xarhoq axi 1 % xaTatnropa? tcov £suyap£(cov) p,ou ctItou p6Sia 
noMnxcc 8exas£, pbxPV 8lv &rcapTW0<ocu tA slp7)piva Siio Csuy^pia wept to || 1(1 StjXcoGev X cop(ov xal 

TCapaSoOcbotV OCOTOl^j Xal TOTE TCCtUO , 7]T(dl) Xal 7] ETYjOTO^ 86cTl£ TCOV SeXOCE^ |J.o8£(c0v) TOO ClTOip(£oU)* 

T? Y°3v ia/iii xal Suvapsi too 7toc P 6vto<; || 16 xpuco6o6XXoo AOrOT t% (3amXs£a<; piou x«6i£« t 6 
S-/)Xco0ev povhSpiov too xup Aiovuctou Tyj? N4(a?) IUrpa?, to siq Svopia ti-|| 18 (jw&p,svov too &y£ou pou 
EvSS^OU Ttpoep^TOO WpoSp6(XOU X«l (3a7TTKTTOU ’Ico(dlVv)oO, XCil ol h a0TCO TipilSOTOCTOL piovaxoi, TO 7 tepl 
d ) v KacravSpiav St)Xco0ev 7caXaiox(cS)piv, ||» t8 outco ttco? 6vo(xa^6ji(ev)ov Maptaxiv, xal tSc ev aiiTco 
TOpa vf}q (3«criXEi(a?) (zoo auaTa04vTa Siio £euy<&pia xup£(co<;), avacpaip£T(coi;), ava7toc7taaT(co<;) xal|| le 
x«T«X6yov yovtxoTYjTos, <xovic« etc’ uM(txq) xal «xcoX6t(co<;) toisiv Itc’ kOtoi? itdcvTa tSc xaTcl 6fa)a(iv) 
&q t^Xeioi SscTCoxai xal xiipioi, ocpstoovTs? XapiSaveiv || 19 xal xcopl? tivS? XSyou dico t% tcov ^Euyapl(cov) 
(aoo xaTaarropa? xaT&ro?, p.Exp(ip) av XaScooi to. Ttapa T?j^ (3aaiX(s£ai;) (ioo aTOTaxGsvTa yev^oSai 
exeias Suo || so ^suyap(ia), ctItou po8(ia) 7toXtTixa 8sxa££. EE<; yoov ptevipov xal Sltjvext) ttjv acnpdXeiav 
S7tsxopv)y^)07) xal E«E6pa6eii0v) t<S 8y)Xco04vti piovuSplco ||» too xup Atovucdou xal toi? ev xutco ^ovaxoi? 
xal 6 Ttapcbv xpuaSgouXXo? AOrOS, aTtoXoBsl? xaTa (jwjva AYTOYSTON || 22 tv )q 4vWTa(jivv)s 
I1PI2THE IvSixTiuvo?, too el;axiaxtXioaTou Ivvaxocnocnrou 'EEKAIAEKATOY frroui;, ev Si xal 
|| 28 'tb djpiTspov BoaeSsi; xal 0so7tp66Xv)Tov OTrEa^pislvaTo xpaTo;. + + + + + + + + + + + 

||“ + ’IflANNHS ’EN X(PIST)Q TQ ®(E)Q niSTOS || 28 BASIAEYSKAIAYTOKPATOP 
|| 2 « 'PQMAIiQN ‘0 IIAAAIOAOrOS + 

ii. PARADOSIS DE PAUL GAZES ET GEORGES PRINKIPS 

-irapaSoTiKov yp^pa (1. 7) JuiUet, indiction 2 

(1409) 

Les «douloi» de Pempereur, Paul Gaz^s et Georges Prinkips, confirment Manuel Katmsilas 
dans la possession du village de KatakalS, avec sa plcherie et la moiti6 d’Aloupochfirion. 

Le texte. Original ( Catalogue n° 20). Papier, colld sur papier moderne, 203 x 290 mm. 
Bon 6tat de conservation : humidite, dScliirures insignifiantes aux plis. Encre marron ; grise dans 
les parties autographes des deux signatures. Route ; plis anciens : cinq horizontaux et quatre verti- 
caux. - Verso, notice <xix« s.) : tv)? KaTaxaXvi? dXto^mov. - Voir planche XVI. 

InidiL Mention dans Schalzkammern t p. 177. 

Analyse. — Manuel Kabasilas, fils de feu DemMrios, a prdsent^ des documents valides 6ta- 
blissant qu'il possede en proprtete hfireditaire le palaiochorion Katalcate, pecherie comprise, et la 
moitte d’Aloupochorion. A sa demande, les signataires, au nom de l’empereur [Manuel II Pateologue] 
et de son fils, le despote [Andronic Pateologue], lui confirment de nouveau la pleine proprtetd des 
biens ci-dessus. Date, Signatures autographes. 
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11. PARADOSIS DE PAUL GAZ^S ET GEORGES PRINKIPS (1409) 

Notes, — Date: filtablie gr&ce k la prosopographie. 

Prosopographie: Les deux signataires sont connus par nombre de documents qu ils ont emis 
ensemble dans la region. Paul Gazes apparait en mai 1406 (Grig. Pal. 3, 1919, p. 336-337 . pra c icon 
pour Vatopedi, sign6 aussi par Michel Kapamva xt]q [?']) i un sigillion pour Xeropotamou e mai 
est signe par Paul Gazes, Michel N (le patronyme de ce personnage n’a pas pu 6tre deohi re : 
KaX68ixo; ou KaXosi8% me semblent aussi probables que KaXo0^TV)i; propose par . ui ou, 
BZ 58, 1965, p. 379) et Georges Prinkips (?) (le patronyme de ce personnage est tronque maui les 
restes du monocondyle me semblent identiques i celui de notre acte) : Xbropotamoa n° 29 ; en 14 , 

trois documents conserves ont ete emis par le college Paul Gazes et Georges Prinkips . un P ra con 
inedit pour Lavra (avril), une paradosis pour Docheiariou (mai . Schaizlcammem ’ 

rectifications de J. Bompaire, Xbropotamoa ^ 29, p. 210) et notre document (jmllet . - Paul Gazes 
dtait un thessalonicien ; il signe un acte privd le 18 mars 1400 (document 1 e a ^ 
photographic A. Sigalas) ; il r6apparait k Lemnos en aofit 1415 (praktikon m^dit de avra). au re 
part, le second signataire de notre acte est peut-gtre identique & Georges Prinkips, fl b de Com urn i , 
habitant de Thessalonique, qui provoqua la promulgation d’un acte synoda en juillet 1394^(MM II 
p. 221-223). On trouvera des references sur la famille Prinkips dans Schalzkammern n , p. 
et Xbropolamou n° 29, p. 210. — Sur la famille Kabasilas, cf. notre n° 2. 

Topographic: Sur Katakale (1. 2, 5) cf. notre n° 2, notes; on notera qu’entre 1347 et 1409 
ell. a et4 abandonee : (rcaXaioxVov, l 2, 4). Aloupochdrion (1. 3, 5) se trouvait dans la penmsu e 
de Kassandra (Xbnophon n 3 9, p. 66 : ’AX^oxiopteu; n« 11, P . 74 : ^ est aLt ^ 

d6j& en juillet 1079 comme proasteion appartenant k la 0 sot8xo? twv Xaouvioiv, me oc non 
(Schalzkammern n° 35, 1. 70-71). Ce village, comme bien monastique, devait en pnncipe e re 
inalienable. Nous ne savons pas en quelles circonstances la moitte en a ete seculansee . on P 
s’empScher dtevoquer la confiscation de la moitte, justement, des biens es monas eres 
et de Thessalonique, prononc6e aprfes 1371 afin d’augmenter le nombre es pronoiai e 
au danger turc (cf. Ostrogorslcy, FiodaliU, p. 163 et suiv. ; le document capital est Mosm, 

p. 165-167). 

Acles mentionnbs: 1) Titres de propriete (SixaubpaTa) confirmant les Kabasilas dans la possession 
du palaioch6rion Katakate, avec sa pecherie, et de la moitte d’Aloupocltenon ( . ) . n °J e 

doit etre l’un d’eux. 2) HapaSo^piov yp%i« confirmant Kabasilas dans la^possession^dei^biens 
ci-dessus (1.2): perdu. ’Exclvcp (1. 2) incite 4 penser 4 Dentetrios Kabasilas et 4 la paradosis ordo 
par notre no 2; mais dans ce cas il faudrait admettre que soixante-deux ans se seraient 6cou 
depute 1347 sans renouvellement de droits ; serait-ce l’effet de l’occupation de la region de Thessa- 

lonique par les Turcs? 

+ 'E™1 to 'WV W»|.(4).(o*), «•> *»*,*>!«.» Vi 4 y 3 K«64aa«_tot»» *5p 

AyiibiwM. MawouTjX 6 K«6«oiX«, S >1 w f T0 '' 

v6,o’ IL: vvLLto Tpi^. V.«,6eev Siaiplpouciv dXO « « 

J, K„».x«A', xal TOO Iv M iX-OTOxlou ||> x«l TO too AAooxox»ploo_, *»>■• '-‘J 

1toI 5 xal ^T( t )p(ov) mn Bol to ^ iA. w ooivv, 4 TO. xpaT(«0oo xal a T lo» v»» 

aS6(4v)T(o») I* xal HM xal too x^xxoSJ,™ ol.O «4 to5 too «S6£vtoo too „av s OT„ x oaT«Too 
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SsermS-roo, 7tapa8i86apLev auxS xauxa, ^youv x6 eipv)(jivov 7 raXaiox<ip(iov) || 6 x^v KaxaxaXJ)v xal x6 
aX1.ox67n.ov xal xo ^puau tou ’AXoUTCOXOiplou, fesp xal ocpslXei xatsysiv avsvoyXyxwp xal aStaoelaxcoi; 
A? yovlxA auxou ||° xal xaxa rqv icryuv xal 86vap.LV xwv Ttpoaovxwv auxw S 7 tl xo6xto Stxaicoptaxcov. 
Ati yip towxo syeyovst 7tp8<; auxbv xal xo 7tap6v ^pix(e)p(ov) || 7 n:apa8oxix8v ypappia pv)vl ’IouXX(lu) 
(Iv8lxxl5>v)o(; P( k? ). 

+ 01 SoOXol xou xpax(at)ou xal &(yt)ou ^p.(cov) au0(6v)x(ou) xal Pam^^co?) IlauXo? '0 TAZH2 
xal r e (c!))p(yL) 9 ? '0 nPirKH'F. 


12. ACTE DE DONATION 

ypAupa (1. 23, 28) (avant 1430) 

acfnepu) (1, 30) 

L’hi6romoine Thdodoulos donne au couvent de Dionysiou l’dglise Saint-Nicolas, situde dans la 
ville de Kotzinon, a Lemnos. 

Le texte, — Copie authentifi6e par l’archeveque de Lemnos Dosith6os (xv B s.) ( Catalogue 
n° 87). Papier, coll6 en partie sur papier moderne, 270x256 mm. (dimensions conserves). Mauvais 
6tat de conservation : manque la partie infdrieure avec une partie du texte, la date et la transcription 
des signatures ; le texte est cndommag6 le long de la marge droite ; d6chirures aux plis, taches 
d humidity Encre marron. Roul6 ; plis anciens : huit horizontaux. — Verso, formule d’authenti- 
fication avec la signature autographs de l’archev6que de Lemnos, Dosith6os. — Voir planches 
XVI, XVII. 

In&dii, 

Analyse. — Priambule (1. 1-5) ; II faut toujours prendre soin de son dme, surtout lorsqu’on 
est mome. Exposi (1. 5-28) : Th6odoulos a reguj il y a quelques annees, de Michel fils de feu le char- 
tophylax, l’eghse d61abr6e de Saint-Nicolas 6 Kotzinon ; elle appartenait comme bien h6r6ditaire 
au susdit Michel qui, k cause de son indigence, ne pouvait pas la Sparer ni I’entretenir. Pour cette 
raison, par un acte etabli devant t6moins, il a donn6 l’6glise k ThSodoulos, k charge pour celui-ci 
de la reconstruire amsi que, dans la mesure du possible, les kellia qui l’entourent. L’acte de Michel 
ajoutait . e ThCodoulos peut laisser 1 6glise, apres sa mort, k un de ses compagnons ou h un de ses 
parents, s’il s’en trouve un qui soit capable de service spirituel; le cas 6ch6ant, l’6glise peut passer 
61 un parent de Michel, s’ll y en a un qui devienne hidromoine ; sinon, Th6odoulos est libre de donner 
1 eghse k qui il voudra. Gar, Michel demande seulement que l’on fasse memoire de lui-mSme et de ses 
parents dans I’Aglise ». Thdodoulos a reconstruit l’dglise et les kellia. Il a constatd que personne 
de la famille de Michel [non plus que de la sienne] n’a 6t6 dlevd k la dignite eccldsiastique ; d’autre 
part, il a obtenu le consentement de Michel et de ses enfants pour ce qui suit: 1) ils vont tons signer 
au bas du prdsent acte ; 2) ils ont ddclare par dcrit (passage reproduit) leur acquiescement k ce que 
Thdodoulos donne 1’eglise de Saint-Nicolas k Dionysiou, et ils ont interdit k leurs descendants et 
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autres parents qui seraient eventuellement dlevds au sacerdoce de contester la validity de cette 
donation. Disposiiif (1. 28-35): Suivant ces dispositions, Thdodoulos, agissant en tarit que propridtaire 
de plein droit, donne Pdglise avec tous ses kellia au couvent Nda Pdtra de feu Dionysios en pleine 
propriete, afin que Ton fasse mdmoire de lui-meme ainsi que de ceux qui ont fait la premiere 
donation ... 

Notes. — Date: Elle ne peut pas etre dtablie avec certitude. Le document est postdrieur k la 
mort de Dionysios (cf. 1. 32) et anterieur 4 1430, puisqu’& cette date fdglise Saint-Nicolas est men- 
tionnde parini les propridtds de Dionysiou k Lemnos (notre n° 25, 1. 14). L’archeveque de Lemnos 
Dositheos est inconnu par ailleurs, mais doit dtre placd avant 1428 en raison du titre qu’il porte 
(cf. notre n° 25, notes, p. 147 : vers 1428, Lemnos a dtd elevde au rang de mdtropole). Ces raisons, 
la formule employee pour designer Dionysiou (1, 32) qui, en plus, est quaiifie de (cf. Introduction, 
p, 22) invitent k placer cet acte entre nos n os 11 et 13. L’hidromoine Thdodoulos a ensuite donnd 
4 Dionysiou toute sa fortune (cf. notre n° 25, 1. 58-76). 

Kotzinon, ville et port marchand (ep. 7 t<Sptov), situde pr&s de l’ancienne 'Hepoturreta, est attestde 
en 1136 (Tafel-Thomas, I, p. 98 : loco qui cognominalur Cocirxi ) et se trouvait au fond de la baie 
de M-nroupvta sur la cote nord de Lemnos (cf. la carte de la p. 138). Auxxiv e -xv e siecles c’dtait un 
kasiron , avec son kaslrophylax [Philolh&ou n° 10, p. 31, de fan 1355). Reparde en 1376 (Dfllger- 
Wirth, Begesien n° 3151) elle 6tait, apres Palaiokastron (Myrina), la ville la plus important^ de 
Tile (cf. Kritoboulos III, 14, 4). A son sujet cf. A. Moschides, e H Afjjuvog, Alexandrie 1907, p. 142, 
151, 166 et suiv., et Schalzkammern n° 87, 111. 

Ades menlionn&s: 1) Acte (ypdc(xpa, 1. 5,14,15,19,20,22,29 ; y, ep.puipTUpov xal uTcoyEypapp^vov, 
1. 12) de Michel, fils du chartophylax, cedant sous certaines conditions k Thdodoulos Fdglise Saint- 
Nicolas, situee k Kotzinon : perdu, un passage est textuellement reproduit aux 1. 15-19. 2) Acte de 
Michel et de ses enfants (ypaixpa 1. 24, 27) donnant leur accord k Theodoulos pour la donation de 
Teglise Saint-Nicolas k Dionysiou : perdu, un passage est textuellement reproduit aux 1. 25-28. 

+ Kal TXOLGl psv TOL<; t(^)v) 6p06So^OV TabTTJV TcloTLV xal ap.ci|J. 7 )T 0 V T&V XpiCTTLavfiv eU 7 ]<p 6 cTt 
Seov ael £ 7 ULpeXst(ac;) avT^sa0(ai) xal twv #cra Ta^TT) t(y)v) (Jlvsatv || 2 7 rpo^evo\lvT(oiv) 

7 uspL 7 uo(.etcy 0 aL, ou% ^xtoira Se rou x 6 (rp.ou toiIitou xaTacppov^cracn, xal t 6 v Secr 7 roTtx(i>v) aT{au)pSv 
^TboofxdcSLov apapivou; xal ra tou x 6 crpou toijtou || 3 TepTCVcz tacn xal rjptvotq avOeat xal oiSkv 
otoplvoti; * xal, &c, aXY]0(<o^), ouSel^ to) 6 vti ye 0epa7ceuT*))<; evapyr)^ xaTaoT olx£ty)<; t* edyvcipcov tco 
odroial tcox; 7 tapa-| | 4 xeXeiiovrL « apaTo ot(ccu)p 6 v aiT(ou) xal axoXouO^TOi pot )), el pv) rauTa ye 
BiGCKOLVxkc, ex 7 tX 7 ]p(o)v) avacpavelv] apiS*/)Xco[<;] * xaly&p xb crapxtx( 6 v) ^p'(o5v) touto 9 p 6 vv)pa Tarcetvfiv xal 
S[lSl] II 6 tou (TT(au)pou t^v dq touto v£xp<o<nv e 7 reicrdcy 6 )v TauTa SLaxeXeueT(a(.). Toi toi xal aiT 6 ? eyw, 
0e6SouXo^ lepopdvaxo?, ^St) rcpS xpov( 6 )v) tivcov Xa 6 S)v Sio: ypappaTo«; 7 rap[Si] j | 6 Mi^a^X, ucou tou 
noxk yapxocfilXcoioq sxetvou, ev Tto 0eocpuX,axTCo xaoTpo KoxClv(ou) va 6 v CEaa0p<a|jL^vov tco %p 6 vw xal 
Tzlmzw plXXovTa tou ev ayknc; 7 r(aT)p(S){; ifjpiov tepap[xou] || 7 xal OaupaToupyou NixoXaou, 8 vto<; tou 
elp 7 )p£vou xaTaSt.aSox(^v) xXvjpovopou TeXefou tou 7 rava^ 7 tTou [t]o 6 tou [xal] 0elou vaou, 

p ^3 6 vto? sT^pou tou t) ouyxXv)povopouv[TO ^][[ 8 ^ t^v TU% 6 vxa X 6 yov e£<; touto *i 7 rayov to?, dcXX* 8 vto?, 
to? sL 7 topev, xaOoXou Ssotcotou xal xXv)pov 6 pou Toihou * o3to? toIvuv S(.a Te t(->)v) 7 a^ouoav auT(Sv) 



88 


ACTES DE DIONYSIOU 


SvSstccv xal jj 9 for*p>|aiv xal OTCvo/wpiav t(9)v) toXX(^v), t)v IxIxtvjto, t(ov) Geiov toutov vaiv 
mvanlmeiv el? rouSatpo? xaG’opoSv xal javj Sovifyievo? avsyelpai 9) t(9jv) ro X o uaav a6[T&]|| 10 l7uxouplav 
ercayayetv, xavTeu0(sv) xal xa0’ aur6v yevlpievo? xal raptaxe^dfAevo?, Slxaiov «sto cu? dv [xyjte p. 7 ]v 
■jtapjtav Td tou vaou dXXotuGety xal si? xaTd[7CTwmv] || u sX0-/j, ^ ts 8ni)vex9)? xpo? 0(s6)v &va<plpsro? 
auTtov |av9)|j.t) acpavicrGeh). ’ApiXAsi xal tou ja-?j rauta aujxSvjvai xaXXldTvjv suplaxei t(9jv) I'aaiv xal 
xpoaeXtGdv] || w l[iol ypapifxa lnxxopr)ysi sp.(xdpTupov xal ikoyeypafApilvov, sysLv to (3l6aiov tv a tov ts 
0SIOV valv ex pdGpwv dvoixoSo^ato Td ts rcspl auTov xsXXstx xaTd to Suv[«tov] || 13 dveyelpco, auTou 
xal tou ptlpou? auTou tcAttots Ixtots xal el? to 1% |i,9) sx6vt(cov) dSstav t8v ottoiovouv Xoyov el? 
t(9)v) wepl TOliTou X“pM dvdrpefv xal tou xp[i?] ||« Ipi ypd W aaTo? pisTap,eXelav, f/u ts d.Setav 
el? K 6t(6v) Trotsov Saa xal po^Xofxai, Ira l A? % dXXr)? dpx(yj?) dvaxatvlaat xal dvaxTlaai a^6v 
Tcpouxexc!>p[Y)xa] || 16 l£ olxel(cuv) 7t6v(a>v) 8a7rdv>)? ts xal dvaXcop,dT(cov), aiv toT? dXXoL? toi? xpi? 
ep.^ ou[X7repiXa|j,6dvov t8 tou x«pTOtp6Xaxo? ulou ypappa xal TauTa • « El (81) xal s6[pe09)] || 10 tI? 
p.sT 5 atkou Iv tco t(%) lxSv)[Al(a?) atk(ou) xaipw y) lx t(cov) olxel(cov) Ipou (pavyj tI? d&o? el? 
7Tv(su^aT)w(V) u7C7)pealav, tva & XV ^ei(av), ekep l X (eO 9^pa 6 lepopilvaxo? xup 0s6SouXo?, el? 
rb xaTa[ ] || 17 toxXlv el? t 8 xd0tap,a aiiTou afir(iv) dvT 5 aikou • el (81) oiiSev e6pe0yj tI? (ust auTou 
oM * ^ ei Ttv “ ^ XXov obtetov > e‘ipy)T(ai), dvd&i (SI) ti? lx tou 9)(j,STlpou ylvou? el? Upo[|i6v«xov], 
|| 18 tva xaTaXeap07) 6 val? el? Ixetvov ■ el (81) oik’ Ixetvo? ffri wd, o«t’ lyd, tva l X v) d.Seiav el? rS 
rtpoaY)Xcoi5at «It(8v) Iv0a *v «6 t 8? po6Xr)T(ai). ’Eyd ydp 89) t(tj?) IxxXt,(„£«?) ol xp^w t[iv6?], ||» el 
J*} X “ l ^ 6v0V pvrj|j.6(Tuvov lp.ou TS xal t&v yovl(cov).pLou ». Kal TauTa pilv elal Td tou ypdppiaTo?. 
EtoI toIvuv TOU TS vaou xal Ttov ae ff a0pco(j,(lva)v) Ixelv(cov) xeXXel(o)v) dvT[e]~|| 89 Xa66p,Y)v xaTd t8 
wpl? I(xl toItou ypdp,pa, xal p.£X9)ffa? (i^v oiSapw?, aTcouS^v (81) Ttaaav l7uSe^d[ievo? d? elx6?, 
avvjyeipa [xlv t(6v) Oeiov toutov valv el? o[u] J| 21 yal vuv xaGopaTat, Ipiolco? tI to^tco xal Td ncpl «It(8v) 
X fJ*“L Xal Xa96ffOV el * ov eayrouSaxa el? a^d, T avuv, Ixel xaTd t(9)v) tt P 6? Ipl TO ptXv)fv 

T[ou] || ypap-ptaTo? tou ulou tou X«P™?^axo?, outs ex tou pipou? Ixelvou <patvsT(al) ti? 6 dvd£a?, 
*rr < ' \ > ’ et ^ cr ^ et ^ p-aXXov, yvtop.y), pouX^ xai 0eX9)<y(et) xaxelvou el? touto || 23 xal tcov tIxvoiv 
auTou, xa0d? xal el? tI Ttap(lv) ypd^a xdxetvoi el? Psgalwaw pel^ova inoypdfaL '(xlXXoucnv, doa^Tco? 
(81) xal auTol au^covouat xal t[oi?] ||« aim? I^ol Xlyot? xmvcovouoiv, Iptol xuplcu? x^Topt 
ovtl, co? xai to Ttpl? 1(^1 xap ! Ixelv(ov) ypdp^a SyXot, xal too? 7 eap> Ipoou rcpaaaoplvoo? vuv aTlpyouao 
xao utto-II jp«+ai p.lXXouoi xal touto .paolv, 6ti « ciorcep tI xaTap X d? el? 86^av polv ©(eo)u povduvjv 
(SI) xal Ttov yevvvjTlpouv ^(fiv) Se86x^(ev) y:p8? ol, o5tcu xal vuv, !*el 0eooTlpav || 93 xexlvvjoo 


p.6vo? el? t 6 acpospcoCTai «It(6v), ^too t(6v) valv xal Td xeXXeia, el? t(9jv) 0elav pov(9)v) tou xu(p) 
Aoovualou,J8ou xat v)p.eo? auvop.oXoyou^ev too? bvb [oou] || 97 rcp«TTopolvoo? xal Xlyopoev d?, e'oTrep xal 
ano tou vuv xocm 8oa8ox(9)v) fo(m) yevvyjGy) xao? xal el? lepw^v IX0v), dXX’ o5v ttj Ipoopavela tou 
. apIvTo? YPWCaTO?] J|«^ h{ri ) dSeoav t 8 alvoXov dvaTpl.sov tI ™ P (8v) tv)? o^? d 9 oepdo(eco?) 
ypa^a oIIts j* dXXo? tI? 8 TU X dv lx tou pipou? ^p(dv) ToIt.v toIvuv o J .ap* Ltv(«v) 

yW Z " STO ' , e ^ 0U ° U xaTaXl ^“ VST ( a 0 tk, d? 97)01 t 8 ypdppa, dXXd 89) xal upl? 

n r ^ r 6 t ( wv |vtkD0k **** v*** i r d f o £P d ^ ^ 

rr»i r,r> r- ■ ^ Mp *“ ^ ^ »i 

™ »pi «™(0.) «v„r«« Y[<t «, 8ra] n„ „t , w T0S rao5 lx<l 9 m ^ 

77 7 r°7”7f‘ ! xal Kr4r ‘“ ir<i ’ iM» *!»•*«««! tsv ra ,« ra i 5 ™ 5to 

"7 7,I ( " V ,)' 9e ‘” rtv T.5 lv S45 „„ « P 0 ^(„ U) .poSpVoU »| 

p TOC7TOU w(avv)ou, t9)v e7roxexXy)piv/)v Nlav IIlTpav tou xup Aoovualou Ixelvou, d[?] || 83 6lv d 7 rdpTo 
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xai. eE^ to xaT iyr\ r\ p 7 ) 0 etcya raiiT(iQ) 0s loc {Aovr) tov tc va6v to. te xsXXs'Ca Sea7roTix(oi^)) 

e^oucrtaaTix(o)c;) ) xttjtop lx(£><;), xai ava^eXTtoOv xal au^et-v aurA xaTa to Sova[T6v], || 3<l [ryjS^TCOTE 
7 tap* epLou 7 ) tiv6<; 6cXXou eopt.ax6vT(<ov) tOv £VOLXo\ivT(o)v) iv aijTW ^ovax(cov), tcov 7uapa tt]<; 0ei(as) 

(xov^c; s 7 tacpi,xvou(xsvcov, t(6v) Tux^vxa X 6 yov vj St,sv 6 xXv}[cn.v || 36 . $9 .]aT(a)Tov 

ex[etvov. 

Verso : 

[+] T6 7 cap( 6 v) Zaov avTLYpa. 9 (^v) xai avTi, 6 X 7 ] 0 ^v xai eupeG^v xaTa TtavT(a) e^ica^ov tco 
7 rpcoTOTti 7 rco 6 Tceay](JLav 0 ( 7 )) xai 7 tapa t(9)c) *?)(Jl(Sv) TaKetv 6 T 7 )To< SlA t 6 psSqciov. 

|| 2 [+ ? 0] TMIEINOS ’APXIEniSKOnOS AHMNOY AOSI0EOS + 

L. 1 : roam) lege Ta^ry) || I. 4 : cf. Mallhieu 16, 24; Marc 8, 34 ; Luc 9, 23 || 1. 10 : xair^[7tT(ooiv] vel xaw[Xucnv] 

11 L 16 : lege xaTa[^etvat] vel xaTa[XEt 90 Y)vat] vel xaTa[Xsi4 , « E <] 11 1* 20 : lege ^eXX^aat; 111, 22: aprfes il y a peut-fitrc 
une lacune ; il faut sous-entendre quelque chose commo o6re ht too (A^pou <5 |xou 11 1. 25 : SeS6xY)(xev ex corrcclione 
de SeSd)X7)p.ev, lege SESc&xap,EV, 
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trp6aray\ia (1. 13, 17) ^ dScembre, indicfcion 8 

6923 (1414) 

L’empereur exempto de tout impdt les parSques que le couveut de Dionysiou installera dans 
son bien de Mariskin. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 6 ; cf. le tableau de la p. 25). Papier, coll6 sur parchemin, 
215x290 mm. fitat de conservation mediocre : taches d’humidit^, trous. Encre marron et cinabre 
(menologe) ; quelques lettres repassees k 1'encre noire (1. 15, 16 cf, Tapparat). Plis: cinq horizontaux ; 
k Toriginele document comportait sept plis verticaux. Au bas, notice ^cente (xvm e s.): ’AvSpo- 
vixou. — Verso, notice (xvn e s.) : riepi x(%) KaaavSpt(aq). — Voir planche XVIII. 

Editions: DOlger, Schalzkatnmern n° 23 ; Archimandrite Gabriel, p. 99-100 (le document est 
attribue k Andronic IV Pal6ologue), Cf. DOlger-Wirth, Begesien n° 3344, 

Nous editons d’apres ^original, photographic par nous, sans tenir compte des lectures des 
prCcedentes editions. 

Analyse. — Feu Tempereur Jean [VII], «fils » de Tempereur [Manuel II], a donnC k Dionysiou 
le village abandon^ de Mariskin, situC k Kassandra, les moines s’Ctant engages k y construire une 
tour, qu’ils possederaient comme metochion, pour la protection des habitants ; cette donation a 
ete ensuite confirmee par Fempereur [Manuel II], sous les mCmes conditions. Or les moines, s’Ctant 
recemment presents devant Fempereur, se sont excuses de n'avoir pas encore construit la tour, 
en raison de la situation troublee et des combats. Ils ont aussi demands Fexemption fiscale pour les 
hommes etrangers et inconnus du fisc, qu'ils pourraient Cventuellement faire venir du dehors et 
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installer pres de cette tour, et qui, pour Mariskin, seraient redevables uniquement envers le monas- 
tere. L empereur accede a leur demande, les moines s’engageant de nouveau a construire la tour. 
Annee, quantieme du mois. Menologe, 

Notes. — L’attribution du document k Manuel II est rendue certaine par la date et par le 
mbnologe (cf. p. ex. Dslger, Facsimiles n° 54 ; Schatzlcammern n os 22, 24). II a probablement et6 
promulgu6 k Thessalonique, ou Manuel passa 1’hiver 1414-1415, avant de se rendre en Moree au 
prmtemps de 1415 < cf ' Za kythinos, Despotat I, 167-168 ; R. Loenertz, Studi bizantini e neoellenici 
9, 1957, p. 296-297 ; J. W. Barker, On the chronology of the activities of Manuel II Paleologus in 
1415, BZ 55, 1962, p. 40 et suiv,). Manuel promulgua k Thessalonique plusieurs documents, dont un 
le 28 novembre 1414 : Dolger-Wirth, Regeslen n° 3343, cf. le n° 3342 ; en Mvrier 1415, Manuel devait 
se rendre h Drama (Grig. Pal. 3, 1919, p. 335). 

Le fait que l’auteur du prostagma qualifie Jean VII de «fils», a conduit un moine du 
xviii 6 siecle k attnbuer (cf. description) le document k Andronic IV, pere de Jean VII. Cette attri¬ 
bution ne pent pas^tre retenue, puisque Andronic IV est mort en juin 1385, Manuel II appelle 
d’ailleurs Jean VII 6 ulkq t% fiomldac, p,ou dans un autre document du 29 septembre 1404 (Grig. 

2, 1918, p. 450, 451 — D6lger-Wirth, Regeslen n° 3301 ; je ne comprends pas pourquoi, dans le 
prostagma de Manuel II, Schatzkammern n°45/6 III: juin 1409, D6lger suppMe poq 8 acnMac 

(aou a propos de Jean VII). De rn&ne, le despote Andronic PaMologue, fils de Manuel II, qualifie 
Jean VII tantot de «tfta<po< (notre n° 16, 1. 1 ; Dolger, Byz. Diplomats, p. 99 : c’etait la parents 
rbelle entre les deux personnages) et tantfit de frSre (notre n 6 17, 1. 4). A la lumifere de ces temoi- 
gnages, on comprend mieux le patriarche Matthieu qui, dans une lettre qu’il adressa en 1400 au 
m ropoite de Kiev (MM II, p. 359-360), 6crit que Manuel II et Jean VII s’dtaient reconciles 
[il s agit de la reconciliation de 1399] et unis «comme pere et fils» (sEp^vsococv oE oE 

it P 6 s ccXXyiXou? xal Aancp xal ul6«). La reconciliation entre les deux empereurs 

qui etaient egaux (cf. Aikatdrine Christophilopoulou, ’ExXoy^, Av« r 6 pe um ? nod too 

ZueTnTf' ^w n r 1956 ’ P ' 199 ’ 2 ° 2 ‘ 203) ’ a prk la forme dW ad °P tion de Jean ™ P a ' 

Manuel II (of. Schatzkammern n 6 30, p. 86). Ce precede n’etait pas nouveau et avait d6JA servi pour 

J 68 7p! S , entre deU T empereurs agaux ’ donnantau * pere »le pas sur le«fils »: ainsi 1’adoption 
n a eologue par Jean VI Cantacuzene, stipule dans le traite du 8 fevrier 1347, bien avant 
le manage de Jean V avec la fille de Cantacuzene, Hffltae (Dalger-Wirth, Regeslen n<>2915; cf. 

10 1938 n iqT S tt Kantakuzenos als d y nas tischer Legitimist, Seminarium Kondakovianum 
’ p - 19-30 = n «Q<wnoQa, p. 194-207, surtout p. 197, 202 et note 20). 

no l^noZ en^H qUe k “ de Kassandra ait fortifi ee sur terre du cote nord (cf. notre 
’ notes )- elle demeurait exposee par mer aux raids des corsaires, d’ou la necessity de menager 

o m oT T T ^ d0CUmentS d6S XIV6 6t XV6 SiacleS -ntionnent souvent £ 

tours construites sur des biens prives, soit par des particulars, soit par des moines (cf p ex EEBE 

p. 2, 21, 28, 31 , Maxedovu<a 5, 1961/3, p. 135; Dolger^. BJpiomatik, p. 100 et planche X • 
texLe partiellemenfc 6diW). L’exemple de Dionysiou laislg^r que ces constructions etaient encou- 
ragees ou ordonnees par 1’Stat. Nos moines en engagement oral IMavtmc) en tout 

cas non consign^ dans le chrysobulle de Jean VII (^nM 0 ) et nous I’ignorerions s’ils ne s’etaient 
trouves dans Timpossibilite de le tenir, * cause desCments difiiciles que la region de ThessaZq" 
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et toute la Ghalcidique traversfcrent lors des guerres de succession entre les fils de Bayazid I er , 
Suleiman, Mousa et Mahomet : e’est rdcvo>{AaX£a too xoapou t 9)<; invoquee par les moines (1. 7-8). 

Outre le sursis pour la construction de la tour, les moines obtiennent par le pr6sent prostagma 
l’exemption fiscale pour les cultivateurs «inconnus du fisc )> qu’ils installeraient eventuellement k 
Mariskin. Pour le statut fiscal de Mariskin cf. notre n° 17, notes. Atxoaa (1. 11, 15) designe des 
«droits » de toute sorte ; dans le cas present, il s’agit d’obligations fiscales, —- Pour la suite de 
TalTaire, cf. le n° 16. 

Acles menlionnes : 1) Donation de Mariskin a Dionysiou par Jean VII !• 1) : ° ,est 

notre n° 10. 2) Confirmation de cette donation (euspY6T7)(Te.,. xal 7) pocmXeta (xou, 1. 5) par un pros¬ 
tagma de Manuel II, cf. nos n os 16, 17 et 20, actes mentioning ; cet acte est perdu et ne figure pas 
dans Dolger-Wirth, Regeslen ; il a ete promulgue en 1408/9, lors de la visite que Manuel II effectua 
a Thessalonique, aussitot apres la mort de Jean VII, visite attestee par plusieurs documents (DOlger- 
Wirth, Regeslen n os 3321, 3322, 3323) : notre datation est fondee sur notre n° 20, L 4-5, oh il est dit 
que les moines obtinrent la confirmation de la donation, par un prostagma de Manuel II, peu apres 
la mort de Jean VII. 

4 * ’Eto^St] 6 (xaxocptary)*; u ibq j3acnAs£(a<;) poo, 6 xiipif; s Io)(avvy]<;), eispy^Tjoc 7rp^ 

T'/jv xoctcSs to 6po<; t&v ^A6co ae-| [ 3 6acrp£av povvjv, T$jv sic; 6vopa Ttpcop^vTjv tou Tt.p[ou 7Cpocpir]T(oo) 

7TpoSp6pOU xal paTCTLCTTOU Mo^OCVVOu) xal STCLXSXXv] p4v7]V TOU XUpOU Al0-|j 8 vuor£ou, xb ivxbq T 7 )<? 
Kaa , av8ps£(a^) 7CaXato%cip(,ov xb ofiTto tcco^ xocXoiipsvov Mocp£axiv, peT(i 67to<y^loea><5 tva 7tot7)-|| 4 cyo)aLV 
oi pova^ol sxstos rcupyov Kpic; cpuXaxvjv xal ^ocp^Xstav t(cov) oExt)o , 6vt(cov) a^ToS, xal <xut8v 7] 
Tota^TY) povY) II 6 co^ XStov pcTox^ov oibxri^ si spy ety] ae 8k touto peTaTauTa x[al] *?) pacnXeta pou peT& 
t^ auT^? uto(t^(£o , £<p^ t<ov || 6 pova%(cSv) * apTl(co^) 8^ 7tapayev6psvoi t^jv pacnXeCav pou ol toioutol 
pova^ol 7capsxaXscrav tu^sIIv aruyyvcipY)^ i^p tou 11 7 pvj 7toL7)cyat t8v 7tupyov sxsTae, xaOcoq ^Ta^av 
el? to 7 capeX 06 v, 7npo6aX6pevot. touto t^v avcopaXtav tou xatpou || 8 xy\q pa^ 7 )^? 8 k 7Cot,7)cm 

aiTOV ei<; tos^% a7rapaLT^]T(oO(;) ToaovTopcf>T(s)p(ov), 6xav SuvYjOoicn, psTa 7V<k<rr]q air(o)v) 67 tL- 
|| 9 peXs£(a^) 4 TOpsxocXsffav 8& xal touto t))v ( 3 atnXs£av pou, £va 7Cpoor9ipcocuv ^a) 0 (ev) av(0pci>7t)ou<; 
^vou^ 7ravTa7ra(K xal || 10 tS S^poatoo &v£7ct.yvd>crTOU<;, xal 7tpocrxa0(cia>CTLv aiTohs ev tG [TOto]iT6) 
7rupyco, U 7 tapx< 0 (riv sXs 60 epoi. oc7t8 tou 8Y)poo(£ou) || 1:L a7toStS8vTs^ tA. a7ti tou toioutou 7CocXcuox^opl°u 
av^xovra auTol(; Sixata ei<; tt]v etpYjp^vvjv pov^jv, *yj (JcccriXela pou || 12 sipsvG^ tyjv auT&v TcapaxXYjcuv 
7tpoa8s^ap^vY) eiepysTst touto xa 0 G^ KapexaXscrav. ^OOsv xal 8Lopl^sT(aL) Sia too || 13 TtapivTO^ auTV)^ 
7tpoaTaYpaTO<; Iva, eav Trpoor^epoocnv I^co 0 (sv) av(0p<O7t)ouc; ^vou? 7CavTa7tacn xal tG 8y)pocrta 
avsTct.yvGoT(ou^) || 14 xal 7rpoaxa0£cT6)atv aiToi^ sv tG slp7]p£vco MapLarxlo, uTC<ipxtoo , i.v eXeuOspot 
dc7to tou S^poatou ocTCoStSivTs^ x& &tcq Toirou || 1S avYjxovra aixoi^ Slxata el^ tyjv slpY)p6vY)V povifjv, 
[6<peiXoiaY)<;] xal auT?j^ dcvoixoSop^crat. sxsioe TOpyov <puXax(*?)v) || 16 xal Aafp^Xstav tGv o£xy)(i8vtcov 
ev auTG, xa 0 G<; sTa^s xal bnec^iGy] eiq t^)v | 3 aoaXs£av pou. Toirou yAp ^-|| 17 y^vsTO xal t b 7cap8v 
7rp6aTaypa t^ pacnXe£(a(;) pou ev ^tsl s^axuixtXioo’TCo IvvaxoatoarTG sIhootG xplxc & || 18 a7toXu0(^v) 
xr \ xfi 

M(H)N(OS) AEK(EMB)PIOT (’INAIKTIQNOS) H' + 

L. 15, 16 : quelques mots repass£s en entier ou en partie : v$)v - iqpeiXoicn)^, £xetoe 7U>pyov, 67Te<yx^0Y), pacnXetav, 
X«ptv; j’ai 6crit au lieu de xal 6<pe£Xoucn du text© repass6, suivi par DOlger. — Au-dessous du m6nologe, 

une main du xvni® s. a ajout6 ; ’AvSpovLxou ; cf. les notes. 
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14. ACTE DES SAUNIERS DE THESSALONIQUE 

ypanna (1. 2,4) Septembre, indiction 9 

ruiros, opos (1. 13) 6924 (141g) 

eyYpa<})ov (L 16) 

Les sauniers (de Thessalonigue) s’engagent a verser k Phi&omoine de l^glise Saint-Paul une 
pension annuelle de 100 aspres. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 88). Parchemin epais, 445x284 mm. Bon 6tat de conser¬ 
vation : quelques taches d’humiditt. Encre marron. Roule. - Verso , notices anciennes : 1) 0 e ™ K - 
W(«M ; 2) ©sa,raXovv ) x(v ls ). 3) ^« TO . - Au debut de la 1. 2, un blanc est intentionnellement 
Imsse pour etre complete par le pr6nom du protalykarios (D&metrios, d’apres la 1, 19), que 1’auteur 
de I acte ignorait probablement au moment de la redaction. On notera aussi, k la 1. 30, une croix 
ecri e par e scribe pour marquer le debut d’une signature qui n’a jamais 6te appos6e (cf. infra, 
diplomatique). — Voir planche XIX. ' 

, ? thymi0! Di “ ys j a “* St. Kyriakidts, ^ l sp5{ ^. Aylm Alovu( , lo „ 

37™ 5 "is ©siTffaXovtxv);, Mamdimxb 3 (1953/56), p. 363-376, texte, p. 363- 

365 (d apres une copie d Euthymios Dionysiat&s). 

l>4diKo7oite t0 “ <|! ' Pr ' S |, ° rigiri * 1, P hoto e ra P his t» n»u«, sans tepir cample dee leoturea de 

* N4lV ? 7 I ” vo “ ti “ D ‘*P°‘*f (1. 1-17) : Les expleitants de 1. saline avec leur 

he! (irpicraXmcapios) P.naadt.s ont librement dScidt (lormnles) et s'engagent 4 payer de leura 

ZT “T” r™ 1 " de 100 “ pr “ 4 1 ' hi4 ™“ iM la “"veil. <g L SainLP.nl, 

‘ d ““ P» rti S“' da la avenue, ailn qu'elle ne snit pas privde d’offlces et 

que la mdmoiro des seamens y soil Lite. Le prtialykam, du moment devra prdlever chaque ..... 

d oTetae cX e d““7 “ m °T pr ° POrtiOT “ 1 4 “ tta «*■. "mettre 1, s.mme eonvenu. 

‘ ; CeUe donatl ° n annuelle doit tire continue 4 perpituitd par ceux qui dans l’exploi- 

a ion e a saline succederont aux actuels sauniers, afin que les offices de l’eglise soient assurds par 

2 rZZLT " l 16 7 ■“« * *») ; touts intraetion fees dispo i n de 

pa.t d, 1 aetuelie eompagme (ouv.Sk) ou d'une autre qni suceMera, sera suiette 4 de. peine tem 

d.‘„“ Z St" 1 " 611 ' 8 |,0rmUlM) - ,L ' ‘ 7 ' 18> : Drt “' (L ' 1M ‘) : Signatures de deux 

signatures * trois tZZZZ ZZITZZ ““ 45 *“ 46 

■ „ N °J“ S ' — fvlmdipK, Les signatures des deux pMalykariei sont Sorites de la mSme main 
qu. n est pas Celle du senbo ; serait-ee PanarStos qui a Sgalement signs pour son eolligue (on succes 

i i sem e ien que Kontoskales et sa compagnie ont accepts de participer aux d6penses 
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de l’liieromoine apres la redaction du present acte, dont le texte ne mentionne qu’un seul 
prdtalykarios , Panaretos (I. 2, 9), et une seule compagnie de sauniers (1. 13). 

Apres la longue serie des signa des contractants, 6crits tous de la main du r6dacteur de l’acte, 
il y a quatre signatures autographes, celles des trois temoins et du redacteur qui se declare aussi 
t6moin (au^apTupcov) ; on notera que toutes les signatures sont de la meme encre, la difference 
de tonalite sur la planche n’6tant due qu’& Tepaisseur des 6critures. Or, le scribe avant d’apposer 
sa signature avait port6 le long de la marge gauche du document trois croix, dont les deux premieres 
sont suivies des signatures de Jean Melachrinos (pour lequel le scribe a aussi 6crit la phrase 6 
8ouXo$, etc.) et de Demetrios Glykys. La troisi^me croix n’est pas accompagn6e de signature, le 
troisieme temoin ayant sign6 sur la m6me ligne que le deuxieme (la croix qui precede sa signature 
est de sa propre main). On remarquera le meme ph^nomene dans notre n° 19 (ou il y a quatre signa¬ 
tures de temoins, ce qui n’emp^che que l’une des trois croix ecrites de la main du scribe ne soil pas 
suivie de signature) et dans un acte de 1432, r6dig6 par ce meme Manuel Choneiates, oil le scribe 
a port6 en marge trois croix, dont aucune n’est suivie de signature de temoin, et ensuite a signe 
lui-meme (cf. G. Theocharid&s, Ma>ce8ovi>ta 4,1955/60, p. 335 et 344), Ce qui am one h penser que les 
actes passes h Thessalonique au xv G si^cle devaient normalement comporter les signatures de trois 
temoins, bien que la legislation de Leon VI (P. Noailles-A, Dain, Les novelles de L6on VI le Sage , 
Paris 1944, p. 165-169) exige cinq temoins dans les grandes villes et trois k la campagne. On 
notera toutefois que nous connaissons des contrats signes par un nombre de temoins encore inftSrieur, 
cf. Schatzkammern , p. 284, note 7. 

Prosopographie: La plupart des signataires de notre acte sont inconnus par ailleurs, bien que 
plusieurs des patronymes soient attests dans la region de Thessalonique (p. ex. les Panardtos, 
cf. 0. Lampsides, Panaretos , p. 23, note 5, p. 24, oh Ton trouvera la bibliographic ; les Manglavitai, 
cf. Th6ocharides, loc . cz7., p, 335-336 ; les Ch6neiatai, cf. ibid., p. 338-339 ; d’autres noms se retrouvent 
dans d’autres documents de Tepoque, comme ceux publi6s par Mertzios, Mn&meia et S. Kougeas, 
BZ 23, 1920, p. 143-163 avec index, etc.). Jean Melachrinos est probablement & identifier avec 
le notable du m6me nom, auquel le senat venitien assigna, en 1425, une rente mensuelle de 100 aspres 
(Mertzios, Mnbmeia , p. 50-51 ; pour son litre, cf. infra). Demetrios Glykys, inconnu par ailleurs, 
ne peut pas etre confondu avec le chartophylax Glykys, mort avant ddcembre 1416 [Grbg. Pal . 
3, 1919, p. 430). Le troisieme temoin semble avoir 6t6 pr£tre d’une eglise (ou monastere) de 
Saint-Etienne, dont on ne saurait preciser le rapport avec l’etablissement du ix e s, devenu celebre 
h cause des reliques de sainte Theodora d’figine (cf. O. Tafrali, Topographie dc Thessalonique , 
Paris 1913, p. 200 et Thessalonique au XIV G si&cle , Paris 1913, p. 145) ; ce monastere etait connu 
aux xiv e et xv e s. sous le nom de Sainte-Theodora, mais avait garde le vocable deSaint-fitiennepour 
une partie de son kaiholikon (cf. Papag^orgiou, BZ 10, 1901, p. 148), Enfin, le redacteur de notre 
acte, le diacre Manuel Chdneiates, qui en 1415 faisait fonction de prdlekdikos de la metropole 
( 7 upo)TexStxeho)v), devint (ensuite?) protonotarios (litre inf6rieur h prdlekdikos , mais dont il etait 
titulaire) et, avant mai 1419, il s’dtait rendu k Kassandra pour mesurer un terrain accord6 au 
monastere russe de l’Athos (Rossikon n° 26, p. 202 avec la lecture erronee XpcaveuxTOu). Il 6taib 
encore protonotarios en mai 1432, lorsqu’il r^digea un contrat pour la Nea Mone de Thessalonique 
(G. Th6ocharides, Mauedovixa 4, 1955/60, p. 334-335 et les facsimiles p. 333 et 344), La comparaison 
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de l’ecriture et du monocondyle de notre document avec ceux de 1 ’acte de 1432 (dej 4 rapproches 
par ThEocharidEs, ibid,, p. 332, note 2) montre de trEs fortes ressemblances, et des differences dues 
4 1’dvolution de l’Ecriture de Manuel Chdneiates pendant les dix sept ans qui se pa rent les deux 
documents, 

Topographie . L affaire se passe & Thessalonique, L’Eglise Saint-Paul a EtE construite, peu avant 
(cf. veo?, 1. 7) la redaction de notre acte, #vco0ev (4 l’etage superieur? ou bien en arriEre et au nord?) 
d un portique de la [icyaXi) XetocpEpos, qui correspondait 4 peu pres a l’actuelle rue ’EyvaTioc, peut-Stre 
un dedoublement de la grande route du mEme nom (cf, Ch. Makaronas, Via Egnatia and Thessalonica, 
dans Studies presented to David Moore Robinson, 1951, p. 380 et suiv. ; A, N, Letsas, dans Hgas A. 
KegaponovXXov, Athencs 1953, p. 568-572). Kyriakides [Maxedovixd 3 , 1953/5, p. 367-369) apres 
avoir EnumEre les portiques connus au nord de la rue, tend 4 localiser 1’eglise Saint-Paul au nord de 
I’agora ; on pourrait Egalement la chercher aux environs de l’arc de GalEre : d’apres le vakfname 
de 1569, Dionysiou possEdait dans ce quartier «deux maisons» (Archimandrite Gabriel, p, 163), 
dont une lui appartient encore (19, rue KcovuTav-rlvou MsveMxou : renseignement dti au P. DomEtios 
de Dionysiou). Tout ceci est, Evidemment, hypothEtique, les donnEes du document Etant Equivoques 
et l'epoque et les conditions de son entrEe aux archives de Dionysiou restant inconnues. Faute de 
sources dirimantes, la question de la localisation de l’eglise Saint-Paul reste ouvcrte. 

L'affaire: On consultera essentiellement KyriakidEs, loc. oil., p. 368-370. Les sauniers de 
Thessalonique (ou de sa rEgion) s’engagent 4 aifecter une pension annuelle (pEyot, Ivtautnaioi; {j,tcr06«;, 
1. 5 6 )^ de 100 aspres (environ 7,3 hyperpres) a l’entretien d’un hieromoine qui officiera pour eux 
dans 1’Eglise Saint-Paul. De quelle saline s’agit-il? Kyriakides, loc. cil., p. 369-370, se fondant surtout 
sur des documents turcs du xviii® siecle, Ecarte avec raison, me semble-t-il, les salines bien connues 
de Kitros, trop Eloignees de Thessalonique, ainsi que celles de Kalamaria, et signale l’existence de 
salines k Behginar et k Kuru Koprii, trEs proches de la ville du c 6 tE ouest. Evidemment, aucune 
identifica tion ne peut Etre proposEe avec certitude, On soulignera seulement que 1’expression employEe 
la 1. 1 donne 1’impression qu’une seule saline Etait en activitE 4 Thessalonique k cette Epoque. Un 
document turc, postErieur au n 6 tre d’un demi-siEcle, mentionne la saline de Thessalonique et les 
[sa mes] annexes : N. Beldiceanu, Les acles des premiers sultans lures conserves dans les mss. turcs 
de la Bibliolhkque Naiionale d Paris , Paris-La Haye I960, p. 97 . 

Le principal inttrfit de notre document consiste dans le fait qu’il montre 1’organisation des 
sauniers (aWpwi) de la ville : ils Etaient des ouvriers fibres, groupEs en compagnies (mjvoSEoc, 

• 3 ; oovrpotpfa, 1 . 20) sous des proialykarioi. Y avait-il deux compagnies, celle de PanarEtos et 
cede de KontoskalEs, qui exploitaient simultanEment la saline? Kontoskalbs avec sa compagnie 
aurait-il remplace PanarEtos peu aprEs la rEdaction de notre acte? On ne saurait rien affirmer. 
En tout cas, les compagnies constituent des personnes morales qui pouvaient prendre des enga¬ 
gements garantis par la loi (1. 13-15). Au sujet de leur composition, on relevera k la 1. 23 le signon 
de Nicolas, fils (?) d un prdtalgkarios. Sexploitation dela saline (Stsvepysilv, 1 . 1 , 12, Mpywce, 1 5 , 7 ) 
rappor ait aux sauniers un revenu annuel ((, 1066 ,;, 1 . 4-5, 12, ($ 6 y«, 1 . 9 ) qui leur Etait rEparti par le 
prdtalgkarios, chargE aussi de prElever la part de chacun dans la somme promise k 1’hiEromoine 
(environ 2 aspres pour chacun, les signataires du document Etant 45+2 pr6talykarioi, 47 ; la somme est 
minime : cf. Schatzkanvnern n o 102,1. 42). Ils ne semblent pas avoir EtE les propriEtaires de la saline 
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qu’ils exploitaient ^’expression oLrtoToqQlvTOL Si.svepye’Ev, 1. 12, inclique le contraire) et, en tout cas, 
l’engagement qu’ils ont pris se rapportait uniquement k leur roga y et non point aux revenus gen6raux 
de la saline qui pouvait appartenir k n’importe qui (k l’fitat? rappelons que l’6glise de Saint-Dthnetrios 
possedait une saline a Thessalonique depuis le vn G siecle). II est probable que ces ouvriers specialises 
(1. 12 : em<rc^|XY)<; fyuov) afTermaient la saline, ce qui expliqueraib pourquoi ils etaient payes une fois 
par an (L 4-5, 9). Leur organisation est peut-etre & rapprocher de celle des autres corps attestes k 
Thessalonique k l’epoque tardive : marins; pupeijjol avec leur ££ap yp$ ( Schatzkammern n° 111, 
1.30-31) ; olxoSop-ot, ou Sop/yjTOpst; avec leur 7 tpo>TO(JLOctaTcap (Schctizkctrntnern n° 112, 1. 7, 33 et 
Zographou n° 25, 1. 23, 72), etc. 

Autres remarques: — L. 28 : Jean Melachrinos etait-il due (de Thessalonique), titre dont la 
survivance & cette epoque n’est pas connue par ailieurs? Ou bien le mot Soil; serait-il un second nom 
de famille? En tout cas, il etait fonctionnaire (SouXo<;) soumis au despole Andronic Paleologue, qui 
etait charge de la ville et de sa region clepuis 1409 (cf. notre n° 16, notes) ; le fait qu’il ne mentionne 
pas le despote dans sa signature est sans importance (cf. notre n° 20, notes). L’interpretation contraire 
de Kyriakides, loc. cil p. 371, qui y voit un gouverneur de la ville dependant uniquement de 
l’empereur Manuel II ne tient pas compte de l’installation d’Andronic k Thessalonique des 1409. 

— Dans 1’etat present de notre documentation, nous ne savons pas comment le present acte 
est passe k Dionysiou ; probablement par l’acquisition de T^glise k une date plus tardive. 

+ ’Ev ovop.(a)T(0 tou 7 t(gct)p( 6 )<; xal too utou xal tou a(ylou) 7 Cv(E\i[xaTo)(;. oL xaTcoO(sv) 

ScpeUovTe^, o£ ryjv aXtx^jv 87 )Xov 6 i rt StsvspyoiivTec;, 6 re rupcoTaXua&pLos || 2 vacat o IlavapSTO^ 
xai ol Xoieo^ 7 tap(iv) ypap-pia TroLoujx(ev) ixouatox;, dp.eTap.eX^T(co<;) J [zeTii piepiepLjAVY)- 

p,(£v)ou crxo 7 tou xal 7 roXX% c7UvSt.-| TCpit; tov ev [xeyaXT] Xsco(p 8 p 6 i opo^VYjv avoav 

AveyepO^vra <Jcvto0(sv) Scot Qruv 8 pop(^) xal spdcvou 0eoqxX&v 7 tpo<ycJ) 7 r(cov) 0stov va 6 v, t8v 6 vo|xa 
|| 4 T(.p.4)p.svov too (xsydcXoo dc 7 to(TT 6 Xou IlatiXou xal SiSaaxaXou T(yjs) oExou(a 4 v 7 ]<; * St . 5 o5 S*)) yp^p.p,(a)xo<; 
xal TdcTTop.(ev) xal UTCLa^votipteOa, iva arr 6 too xax 5 TCspLepx 0 !^^^ II 5 p.Lcr 0 ou emb t(%) 

Evspyelac; t(^) aXix(%) Xa(JL 6 avv) TCpGWQ'zk'KCAq 6 x(a)T(a) xaip(ob^) e 6 picrx 6 |Xsvo(; cv t a> vaco toutco 
xal i};aXXo)v Espo|i. 6 vaxo<; aor 7 Cp(a) exarov, p 6 ya^ || 6 ^vex(ev) airou xal iviauaialoo pucy 0 ou. 0{5tcc yap 
Syvo){jL(sv) aTca^dcirravTe^ xal St,explva[x(ev), Trapot [AYjSevix; Kpoo*d) 7 cou avc&yxvjv ^ax^xoTe^ 7 ) p. 6 v(ov) a 7 co 
tou Epoc; tov || 7 &(ytov) (plXTpou, &><; oiv anb T 7 evepyela<; TabT(iQ<;) t a 7 to vr\q AXtx(^) 
7 tept.£pxo(ji£v( 7 )^) 'fjfi.tv £yy) 7Cpa>TOTtl7ro)i; 6 0eto<; o5to^ vaxax 3 i^Xp^Sla^ y&pw j | 8 aa7tp(a) 
Exaxov, &CT£xala6x6v£O'a£lu(jLvo)8E(av)x£XT^cy0aL xalv](j.a^ toixs t6v 6(jlvov Epyaaa[X£v(ou(;) p.V7]p.ove\i£- 
dOai,. Taura 8 ixa Exaxov ac 7 tp(a) oq)£LX(£L) Xap-SacvEtv || 9 6 7 rpcoTaXt.xcipLO<; yjfx(div) 6 x(a)x(a) xatp(ob^) 
xax 5 evtauxiv £S£(co^) dbt 6 x(%) excUcttou p6ycc<; x 6 avaXoyouv xal 7capix etv s5ptax6p.svov 

lspop. 6 va^ov ev xco Oslo vaco. || 10 8^ vuv 7]{xei!<; elq S6^av 0(eo)u xal aldbv(Lov) ^^^^^^(ev) 

7 fo E.stv 7 Tpo^ tov 0elov va 6 v, XEyop.(sv) xti 7 cov Aya0ov auv(o*Taa0at. xal eftapeerrov xal Gso-H^cpsiX^ 
^pyov xal p) 8 £ 7 CQTe X 7 )^at aXXa StaTTjpetoOat sic. alSva t&v ^ 7 cavTa ajJLEiccTOV xal a 7 cap(a) 0 pauoTov, 
xal ai>Toi!)^ xal zIq tA p.e 0 5 r)p(^) II 12 wp^<ra)7ca, t^ xt}v AXix'Jjv a 7 taTax 0 £vTa SLevepysov, &cnz 

x(a)T(a) StaSoxV T^pstcrOat. tov Ostov vaiv upvmipEVOV a7c6 tou pierOou t(%) E7tiaT7)p7]^ TadT(Y)<;) 
7 )p.(<ov). || 13 El youv tou xaLpou itpoibv'zoc, y] a 7 t :6 vuv supt 1 a , xop 6 v(y]<;) c 7 uvo 8 l(a<;) Yjpcov t) t(t]<;) 

(jistoc TaUTa aTCo8ucnrET7)cr(ei) tI<; tou Tiimrou toutou xal tou 8 pou, ov vuv Y|p£l<; || u ep7r6v(oii(;) 8 tl xal 
7 cpocnjx 6 vT(o)(;) a7cepyaarap£0a, 6 toiouto^ ok p 6 v(ov) to?<; EVTauOa Stxacmjplou; u7t68lxov eauTiv. 







96 


ACTES DE DIONYSIOU 


xccTcccrnjcY) xat r})v StopuT^v || 1S toi? v6|aois Aitorfa] ^(av), xav r& |a^Xovt(i) atom rfiv 
uap« tou ©Mu aya^xT-/]mv W^at) t(%) Ufa) 86^ yev6p( S v)o ? Sxtctoito?, Sti t8 ||m 86?av 
Jf" XaX(iv) xa! - T ° yjip0? lv M|*(«)t(i) ©(«0)3 X«68v Aoyoiq factpipun S^TpappM,; x«T«Xi«v. 

, YOtP Xal ™ TOp( ° v) *™* a * ov II” a^aAeiav, fa&mov tcov p s 0’ *ucov 

D7Toypa4'ovT(cov) ^wx^t(cov) x«i attorfpov *po«&w(H, R vl SeTCTsgpta (IvSumfivW Ip 0 y, S 
too £ ou V u xS' ou Itou;. ++ 1 ’ 

|| 10 ^+ AHMHTPIOS '0 I1ANAPET0E ‘0 I1P0TAAHKAPHE STEPrON YII(E- 

rpj 

+ ’Av&pdvixo« 6 KovroaxaXvis ||»« xat TtpotaX^xapy,? p S T« ty, ? «Tivrpo 9 tK) too a^pyov 
U7t(ey)p(K(f<e). M 


crt(yvov) 

Av)py)Tp(tou) 

ot(yvov) 

KcoVCTTaVTtVOU 

crt(Y V0V ) 

TOU | 

Kpi0tviA T (oo) 

TOU 

IIa5i(J.aSa 

TOU 


at(yvov) 

0soSc!)pou 

TOU 

SyoupT] 


o*t(yvov) 

re6>py(Jou) 

oi(yvov) j 

MixaTjX 

|| 22 ct£( yvov) 

MavouTjX 

TOU 

KaTocij^ou 

TOU 

MavoXa 

TOU 

3^vou 


Ay)(xt]tp(£ou) 

ai(yvov) 

Mt^av)X 

MayxXa6*/)T(ou) 

TOU 

Map(i,apa 


tou | KcovcrravTtvaxv) tou Kopy) 


KcovoTavx£vou 

o’t(yvov) 

NtxoXaou 

KAaSrj 

TOU TOU 

npcoTaAtxap£ou 


©£oSci>pou 

|| 28 o£(yvov) 

> A0Y)VUt)T(ou) 

K0fJt,V7)V0U 

TOU 

Ay]p7)Tp(£ou) 


ar£(yvov) 

recopy(£ou) crt(yvov) 

*A9avaa£ou 

TOU 

SsV^TOU TOU 

KapapiaXou 


aljyvov) KcovffTKvxivou gt(yvov) I ’A TO gt6X(ou) || 2 ‘ c£(yvov) I 2T«p(a)T(M 


tou | KaXoypiSa 
a£(yvov) I Ipiou 


OavdtpT) 


Moup^ouSyj 


A^aXe^ou tou | SoupXdou tou ‘IatScip 
KtovCTTavTlvou a£(yvov) rewpy((ou) || 28 ir£(yv 

M 7tpaT£<i7| tou MavoXa ~ ^T 


o£(yvov) 

KcovaTavxtvou 

TOU 

M7TpaT£(TY) 


Av)p)Tp(£ou) 

a£(yvov) 

Mavou7)X 

‘IatScipou 

TOU 

r P £xoo 


a£(yvov) 

0eoScipou 

ff£(yvov) 

J AvSpeou 

or£(yvov) 

TOU 

KXaSvj 

TOU 

Ata[i.£Ta 

TOU 


’AXsxaoa 


or (yvov) 

Av]piy)Tp(£ou) 

TOU 

i 

Kap6odvv) 

a£(yvov) 

| A-/)fr/)Tp(£ou) 

TOU 

SyoupoTco\iX(i 


©eoScipou 

ci£(yvov) Ay)|jly)tp(£ou) 

J AvaToXtxou 

tou 'PauSa 


TOU KptT^taV^T(ou) 


TOU [ SyoupoTtoiiX(ou) tou T^yyapy) tou Taya 


|| 2fl cr£(yvov) 

Kavarptafou 

TOU 

i 

A7)p,7]Tp(£ou) 


Fecopy(£ou) 

<r£(yvov) 

1 Mi^avjX 

Faya 

TOU 

Bpuevv£ou 
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a£(yvov) 

EfJLOU 

a£(yvov) 

©eoSwpou 

|| 27 ar£(yvov) AY]p)Tp(£ou) 

crl(yvov) 

Mavou^X 

TOU 

<J>lXo(JL(Xt(7]) 

TOU 

MtXa 

TOU SouStXLOU 

TOU 

OlStCUTOU 


a£(yvov) 

Ay)[X7)Tp(£ou) tr£(yvov) 

KcovorTavT£vou or£(yvov) 

A7](X7)Tp(£ou) 

TOU 

Opayyo7to6X(ou) tou 

SiXtypa tou 

’Apyupou 


II 88 + ‘0 SouXo? tou xpaxaiou xal a(y£ou) ^pnv a66dvT(ou) xat (3acn,Ad(to<;) IQ(ANNHE) AOYS 
0 MAIAAXPIN02 M(A)P(TYPQN) YII(ErPATA) 

|| 20 + AHMHTPIOS 0 PAHKIE MAPTIPON{N} HIIErAP'FA 
+ '0 'AriOETE<DANHT(HS) 'IEPEYS MAPTHPQN YIl(ErPATA) + 

|| so + vacat 

|| 81 + '0 nPQTEKAIKEYQN 0(E£SA)A(O)N(IKHE) AIAKONOE MANOYHA '0 
XaNEIAT(HS) 2YMM(A)P (TYP)flN Yn(ErPAT)A. ++ 

L, 3 : Ttpi? t 4 v tv -rfj : la phrase est elliptique ; on pourralt supplier : wpb? t 4 v <et? rt]v> tv t 5 ) psy. Xeoxp<5pco 
6pw(jLlv7]v atodfcv.,. || 1. 29 : lege fiTT^Ypot^ 1 *- 


15. PROSTAGMA D’ALEXIS IV LE GRAND COMNfiNE 

TTpouTaypa (1. 16, 33) Septembre, indiction 10 

6925 (1416) 

Alexis IV le Grand Comndne confirme la rente annuelle de 1000 aspres, accordde par son grand- 
p6re au couvent de Saint-Jean-Prodrome (Dionysiou), et prdcise que cette somme lui sera dordnavant 
versde par le couvent du Christ tou Chaldou, gitud & Syrmdna. 

Le texte. — A) Original (Catalogue n° 17). Papier dpais, colld sur papier, 410x285 mm. 
Etat de conservation mddiocre : ddchirures aux endroits des plis, trous, humiditd. Encre marron, 
cinabre pour la signature ; aux 1, 32 et33, quelques lettres repassdes au crayon. Plis : dix horizontaux 
(rouleau aplati?). — Verso, notices : 1) (xv e s.) : IIp6ffTayp.a ’AXs^tou |3a<n>i(w<;) tou Kopvyjvou, 
dyxdvou tou p,(s)y(dt)A(ou) ’AAs$£ou [xat xd)T]opo[<; t vje xa0’ $)|x]a[<;] p.o(v%) U7tep tou 
xaT 5 hoc, ty) piov?) rJjv Trocro'r/jTa t&v x^£( wv ) [x]op.vi.vdT(cov) || aui t% paffiXiX7i<; tou S(<ut^)- 
p( 0 )^ p,ov^ t% sv Tot; Euppivoi^. 2) La m6me notice recopide par Domdtios. — Voir planche XX. 

B) Copie ancienne (ofificielle?) (Catalogue n° 18). Papier, 82 (longueur conservee) x285 mm. 
Tr&s mauvais dtat de conservation : le haut seul subsiste, correspondent pour le texte aux 1. 1-10 
de roriginal, et est dechird et en grande partie efface par l’humiditd. Dans sa forme primitive, la 
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v!i“ P trlVx™rr;rr 23-24 H r * -»«•»=*.* ^ «*** _ 

rr~ ~ - ; :r: 

,,L t « -£t £“ r;r,r. ;r: ■ r, ~ de r rmte * proba - 
:rrr r ■ - -*:r;~: r;: 

—ISSmIS*"IT £* ,d '“S rte i * * —d. St KyriakidSs 

* •» •«* ^ 4 ' ^ m - k 77 “ -• 

SZ 48, 1955, p. 441-442) ; Archimandrite Gabriel, p. l-% ( remarqUeS ^ F> D ° Iger ’ 

precddentes dditions. aPI>eS 1 0n8ma1, phot °g ra P hl6 par nous, sans tenir compte des lectures des 

ddsireux de fonder unmonitere a l MratAthM^vaiu* 11 ' 1 ° 0mn6ne ’ grand p6re de 1,em P ereur , 
feu Dionysios et fondd le couvent de Saint-T ’ _P ™ Collaborateur dans Ia personne de 

autres, fondd k titre d’adelDhatrm + 6911 T ° r ° me ' ^ ans son chrysobulle, il avait, entre 

par lui-mdme et ses successeurs • ceTu^T ^ . 1000 aSpr6S comninata ’ <I ui serait versee 

mains des reprdsentants du couvent * * ° UJ ° UrS et6 fait de P ms > P our son (xvrjpdcruvov, entre les 
s’estprdsentd , 1’empe u r V a 7 u JT- T ^ 4 L ' hi ^ e actuel - ^niel, 

confirmer ces disposal t ™ ^ ^ a d — d * d e 

chrysobulle de feu Alexis [111] j e Grand r a PF pr0stagma ’ Pei npereur confirms le 

*«> ^v)po<po P £a s ), il ordonne 11 no ’’ P ° Ur PlUS * “ et de s » ret6 

l’higoumdne du couvent du Christ surnon a ! P , rCS aanuels soient versds au ddldgud du couvent par 
Jean-Prodrome * 4 T** U de Saint - 

(facfepowo?) installe k Trdbizonde. Les higoumdnes de'chalT^ — ’ mtem6diaire d ’ un reprdsentant 
sont invites k respecter les disposition! .*• u , Chaldou ’ amsi c I ue Ies successeurs de I’empereur, 
autographe. P hpul6es dans ce prostagma. (L. 33-35) : Date. Signature 

empereurs de Trdbizonde que je^nniiss^T'*' n ° 27 SOnt les seuls Prostagmata originaux des 
(dont les feuilles ont k peu prds les mdmes d US ^ S< 7 ^ CntS danS 16 sens de la lon gueur du papier 
tantinopolitains. Compand 1^7 ^ 6St ^ P ° Ur leS P- a tagmata cons- 

mdnologe, mais une ^ ^ de 

analogues figurent au bas de certains ’1 t ** ^7 ^ famiHe de ] ’ em P ereur ( d ®s signatures 

l-’ ^ p ' 59 ' 68; 

diplomatique), aura^ent^ssd^Temp^oyer le^mdnologe ^ VIH Pal4ologue («*• ^otre no 4, 

prostagmata et ceux des empereurs de Const 7 7™, ^ ^ ^ confusion entre leurs 

avait imposd des conditions analogues Mhnt^e 7 4 “ pr ° P ° S que Michel VIII 

8U “ 4 1 ““ mur de s »” “>Pi« : a accorda 4 s „ n fils et coempereur 
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Andronic II le droit de promulguer des prostagmata, qui porteraient non point le mdnologe (oi 
p,Y]voXoysiv, d) ? s0o ? Troi? p«<nXEUoiv), mais une signature abrdgee (’AvSpdvixo? XpierroD %<xpm 
pocCTtXsdc 'Pcoixodwv), autographe et au cinabre (Pachymdre, Bonn, I, p. 319 ; Andronic II signa son 
premier prostagma avec mdnologe aprds la mort de son pdre : Pachymdre II, p. 12). Sous Andronic II, 
les coempereurs (Michel IX, Andronic III) se virent accorder le droit de signer avec mdnologe, mais 
ceci n’aurait evidemment pas modifid les dispositions ddjd prises par la chancellerie trapdzontine. 

b) Les deux prostagmata ne portent pas de mdnologe parce que le bendficiaire etait une fonda- 
tion monastique situde hors du territoire de 1’empire de Trdbizonde, bien que les dispositions s’appli- 
quassent k des sujets de l’empire. Cette hypothdse n’est pas d rejeter, car nous connaissons un 
document trapdzontin qui semble avoir dtd signd avec mdnologe par Alexis III . chrysobulle 
pour le monastdre de Xomoupa, presque identique k un autre pour le monastere de Vazelon, cf. 

I. P, fileuthdriades, 'IoToptxdv o^sStixcrp.a 7te P l ^7 c« P x^ 4 XaXSCa?, Athdnes 1903, p. 64 6o et 
F. Uspenskij-V. Benegevid, Acies de Vazelon, Leningrad 1927, p. 60-61. On remarquera encore que 
notre n° 27 ne porte aucune indication chronologique ; serait-ce parce que l’acte avait dtd prdpard 
en vue d’etre signd par le mdnologe, et que l’empereur y a finalement apposd sa signature abrdgee? 

Aucun des deux prostagmata ne porte trace d’un sceau : probablement lls portaient un sceau 
en cire, comma c’dtait l’habitude. Une ddchirure au bas du prdsent acte n’est pas due au cordon 
d’un sceau de plomb (comme le suppose Dalger, Schalzkammern , p, 73), car elle se trouve sur la 
partie gauche du document et il n’y a pas de trou dans la partie conservee & droite. 

Prosopographie: Alexis IV le Grand Comndne etait coempereur avec son pdre Manuel III dds 
1396 ; notre acte laisse l’impression qu’en 1416 Alexis assumait le pouvoir supreme (depuis peu, si 
l’on en juge de la 1. 11), son pdre dtant probablement retire, peut-dtre pour cause de maladie : 
Manuel III mourra le 25 mars 1417 (Lampsidds, Panareios, p. 81, 1. 4-6, oh je crois qu’il faut 
corriger la date en ,(f^xs') ; en septembre 1416, il dtait certainement encore en vie, comme le mon- 
trent les 1. 12-13, oh Alexis ddclare avoir succddd k son grand pdre et a ses ancetres, et non point 
a son pdre : j’ai traitd cette question dans Neov ’ABr/vaiov 1 (1955), p. 18-20, et dans At, ycovoXo- 
yioa Ac ypovtxdv MtyotT]/, tou IlavapsTO’j, Neov /16r]vcuov 2 (1957), p. 83. 

Topographie: L’emplacement du monastdre du Christ tou X«h§ou a Syrmena n’est pas connu. 
Ghrysanthos, Hist. &gl. Tribizonde, p. 506, propose l’identiftcation avec l’dglise de la Transfiguration 
k Tzite. En tout cas, nous savons que ce monastdre dtait important et qu’il avait dtd fonde au 
ix® siecle par le pdre du due de Chaldie et de Trdbizonde Jean Chaldds (A. Papadopoulos-Kdrameus, 
Fontes historiae imperii Trapezuniini, Petropoli 1897, p. 57). Cf. Mov ’Adtfvatov 1 (1955), p. 16-18. 

L’affaire: En transfdrant Tobligation de verser les 1000 aspres au monastere tou XaXSou, 
Alexis IV usait de l’ancien droit des empereurs d’imposer aux monasteres des prestations de ce 
genre, entre autres des ^cpara (cf. Kiillumus n° 8, p. 51), ce qui soulageait d’autant le vestiarion 
imperial. Quant k Dionysiou, 11 dtait assurd (^potpopEa) de toucher plus facilement et rdgulierement 
la rente. Pour la suite, cf, n° 27. 

Autres remarques: — L. 10 ; fiaGiXziq 0*9}^ Tparce^QuvTo^ semble avoir ete une appellation moins 
offlcielle des Grands Comndnes ; cf. p. ex. l’ethnique Tpara^ouvTtoi (notre n° 4, 1. 60) et l’adresse 
pacnXeu tt j? TpaTte^ouvro? xal Aatjixvji; employee en 1401 par le patriarche Matthieu (MM II, 

p. 541-542). 
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_ L. 21 - 22 , 27-28 : je ne crois pas qu’il faille chercher un contenu technique dans chaque 

terme ('y)yoii|JLsvQ£, etc.) employ^ ici pour designer, ce me semble, tout simplement le 

«superieur» du monastere : on remarquera que les deux listes ne concordent pas. 

Ades mentionnes: Chrysobulle (1. 8 : 5 £pucro 6 oiiXXto<; Xoyo<;; 1, 19 : ^puoo§ouXXto<; optajxi^) 
d’Alexis III le Grand Comnfcne accordant k Dionysiou une rente annuelle de 1000 aspres : notre n° 4. 

+ 'O aotStjjLo^ xal rpt(T(xaxapicjTO^ sxet/vo<; afooxpcfoop xal patriAei? xal 7 ta 7 CTO<; t(%) pacnA(e£a<;) 
(jiou, xup ’AAe^ios 6 ^(£)y(a<;) 1| 3 Ko(jw 7 )v 6 <;, Oetov spona Tp&pcov ev rt\ TCoAAty o tl T7 ) v ^poOupiav 

xal rfjv gtcgoS^v auveur/jvsyxev || 3 to aveyeipai xal auOTTjC’ai (aovtjv ev t& iep& xai 0 s£to 6 pei tou 
*Ay(£ou) 3 'Opou<; rcpo(^) (jlv'/jjjlyjv SiTjvexT) Tofoou xal || 4 ^u^ixtjv XucnT^Xeiav. 5 , Ev 0 £v tol xat eupcov siq 
touto ouv'qyopGV xal <ruyxpoTY)TJ)v xal <&ya 0 &v cnip. 6 ouXXov t8v ex too || 5 tspou xal ay£ou Tofoou Opou^ 
TLpitoiTaTOv xal oatcfoarov ev iepo(jtova)£0i<;, r(i>v) xup Aiovfotov exetvov, aTC^pTYjae xal to spyov ||° xat 
EaTaT(at) xal u|Jt,voXoystTat axaTaxaucnrcot; eE? S 6 £av xal TijjfJjv tou 7 ca^ 6 acrtXe(ax;) xal @(eo)u 7 )p.c 5 v 
xal x(up£o)u, xal ei<; 6 vopa || 7 tou ev yevvY)To 1<; yuvatx&v forep outavTOC*; tl(j.£ou 7 CpoSp 6 p.ou xal 
paTmoTou xal 7Cpocp"/)TOU > l63(avv)ou * StcoptaaTo Se xal || 8 TupoStsTfoccocrs p.(e)Ta tcov aXXcov 8 ta tou 
cfSTTTou xpucro 6 ouXXEou Xoyou afoou, &gxs xaT 5 foo<; aTuapatTYjTGiq || 9 StSovat TCpo^ t?jv TotafoYjv aylav 
[xov^v xal acrrcp(a) ^tXia xop.V7)vdtTa foc£p dcSeX9dtTou, xal p.(e)T(i toutov x(a)m SiaSo^vjv || 10 ot 
xXrjpoviptot Tofoou xal pacnAsu; T7)£ Tpa7ts£ouvTO{;, &uva xal s§£§ovto, 6t£ tu; ex t&v sxetae evTauOa 
|| u eTteS^et, ?rp 6 (c) py](Jto<7uv(ov) x(r\q) ^upK sxetvou. 3/ ApTt §s, sirel xal 7 ) crfo @(e)& ( 3 acnA(e£a) 
p.ou tcov olaxaw t r\q 7ra7C7rLx(7]<;)| | 12 xal 7 rpo 7 taTOpLXYj<; | 3 a<nXe£(as) £ 7 csX<& 6 eT 0 , fou^e §e x(a)T& t&v 
7 capovTa xatpov evSvjjjL^aat t(ov) TtpocrTocxeiovTa || 18 t(9)<;) TOtafoY)<; ay(£as) xal ffe6acr|ji(af;) (xov(%) 
atSeatpfoaTQV ev tspojjLovdcxoic; xup Aavt^X, (JcvSpa 0 (s)ocpopo\ip.ev(ov) 8 vTa, x 6 cr[u 6 v ts || 14 xal suXa 6 r\ 
xal 7 rv(eup,aT)w% ^to^vov tt )<; x^P tT0 ^j Ka ' L opuXtav rcapayevla 0 ai. t(%) ( 3 acnA(eEas) 

avaveoiorat. Se xal m 7 rpo~|| 16 SL 6 )pi.a 0 evTa xal xiv^crat xal 7){jlS^ el^ t6v SpioLOV ^ 7 }Xov, yj Pa<rtX(ela) pou 
to alSe<TLp.ov to&tqo SuacorcrjGeLora || 16 t b 7rapov 7 rp 6 aTaypa t^ SiaXTj^Osicnr] 0 eia p-ov(yj) tou Ttjxlou 
I[poSp 6 p.ou tou e7UxsxXY)p.(sv)ou t(%) n^Tpa^ St 9 auTou aTCoXiet, || 17 (Sctts elvai aTro tou vuv xal zlq 
tov spjtpocrOev aTravTa xp^v(ov) tov xp ucro §°^XXtov 6 pLcrp.(ov) tou ocolSI^ou xal TpLop-axapo^ || 18 a^TO- 
xpdlT(o)p(o^) xup ’AXe^lou tou p,(e)y(a)X(ou) Kop.vy)vou exelvou p^ 6 atov re xal dppayT) xal 7tdyiov xal 
drrapacrdXeuTov. IIpooTl-|| 19 073 crt 8 e xal touto edxoXtac; xal 7tXv]p090pl(a<;), Eva Td TotauTa 

a<77tp(a) yikicx. xaT 9 Sto^ Xd 6 oL Scttl^ ^tzotz eXei-| | 20 creT(at) octco tou < Ay(lou) J 'Opou<;, ex t(^) [i.ov( 7 )<;) 
tou irpocpif)Tou IIpo 8 p 6 p.ou, otTcb tou xaT^ t& S 6 p[xeva ISpupievou p.ovacyT(Y))pt(ou) t(%) PacnX(s£a<;) 
p.ou || 21 tou x(up£o)u xal 0 (eo)u xal ct(6>t9]-)p(o)<; vjpcov 5 I(y)cto)u X(pKJTo)u tou e7UxexX7)[x(ev)ou tou 
XdXSou, xal tou xaTd xatpdv vjyoup.evetiovTO^ roiTOU xal ^o-| | 22 pd>VTO^ t^ xal e 7 UTpo 7 te\iovTG<; optqp-d) 
xal TCpooTd^et afrnfe. s, Etl xal touto 7 rapaxeXetieT(aL) Sta TOxa 06 Xou || 28 7 ce 7 tX 7 )po 9 op 7 ]p.£vov tou 
SiaX 7 )cf> 0 £vTO<; tl(xicotoctou ev tepopiovdxoii; xal xa 07 )youp(lv)ou xal eux^Tou t9)<; pamX(eta^) p.ou || 24 xup 
Aav^X, 6ti, xal d/rcep Sod t^ t (riq) 68 ou (jLvjxot; xal t6 8 ucrx s P^ T0 ^ TreXayou^ £ 7 r£ Tova^ XP^ V0U ^ °^ x 
eXeiicyeTal to<; ex t(cov) || 26 exeEoe lepofjiovdxaiv xal povax(d)v) tou Ttptou npo 8 p 6 p,ou, Eva, ovTova E 7 rl 
to6tco sTCLTporcov xaTaaT^cry) evTau 0 a, 6 [iol(o^q) || 26 xaxetvoc; dcTroAdSoo xaT Sto c, Ta aaTcp(a) 

ex t(tJ^) poov(vj^) to5v Euppivwv xal 7 capa 7 r£(x^ 7 ) TauTa Ttp6(<;) t> jv eip-yj^x^v (tjv) (xovt)V tou || 27 tl[x!ou 
ripo8p6p.ou t(%) n£Tpa<; tou 'A(ytou) ,/ Op(ou^), r/ O 0 ev xal 8oop^eT(at) xal 7rapeyyuaTai 7) PaaiA(eta) 
poou 7rp5(c;) to6c; xaTa xaop&v Y)you{xevou<; xal dp~|| 28 xovTa<; xal s96pou<; te xal 7rpocrTdTa<; t(%) 


16 . HORISMOS DU DESPOTE ANDRONIC PALI^OLOGUE ( 1417 ) 

cTe 6 aarpL£(a(;) [aov(t]^) tou a((OTyj)p(o)£ X(ptaTo)u tou XaX 8 (ou), (Scts dfxeuoTax; xao axo^oiSo^TCO^ 
d 7 Co 8 <OCT<nCTt || 29 Ta TooauTa acr 7 rp(a) 7 cp 8 (^) t 6 pipoc; t(%) (JLOv(^) toij tl(x£ou IIpo 8 p 6 p.ou ev xoiq 
Xpdvotc; xaT 1 ero^, 7 ) [atjv tov dpp^yov [xol xal 7 cp 6 (xaxov xal 7 rpo-|| 30 OTdTY)v (xe£Cova UTtep d 7 ravTa<; ev 
yevvTjTou; yuvatxSv Ttpooov Trpo^TTjv xal 7 tp 6 Spo(j,ov xal pa 7 UT 0 orJ)v 'lofdvvTjv) dvTEStxov || S1 l^oo ^v 
ts to5 vuv atom xal tco p.s^XoYTt, yai t(^)v) 7 capa t(%) pantX(e£ai;) [xou opy^v re xat ayavaxTT)cr(tv) 
emaTcda^T(at) ’ aAXd xal toc<; (jt(s)Ta r^jv || 33 ep.7)v d 7 ro 6 £o)atv xAY)pov 6 (x(ot<;) StaSd^o^ ^(^0 
paarLX(eta^) (i.ou evTeXXoptat 7 tdytov ffuvTYjpTjaat t b 7 rapdv TTpocyraypta xal aTOpa-H^craXeuTOV, et yap 
Tiv T£ptt(ov) npo 8 po(ji(ov) xal afoot ( 3 o 7 ] 0 (iv) eG^Xouatv ^x etv * X a P( tv ) xa ^ wap&v a 7 teXu 0 Y) 
7rp6aTay(j,a ev tw Se 7 tT(ept 6 )p(£co) (Jtv]vl t(%) t' (IvStxTtaivoG), || 34 tou foou<;. 4* 

|| 36 + 7^(31)02 ‘Q M(E)r(AS) KOMNHNOS. + 


16. HORISMOS DU DESPOTE ANDRONIC PALfiOLOGUE 

6 ptcr|x 6 s ( 1 . 9 ) Mars > indiction 10 

6925 (1417) 

Le despote acoorde au couvent de Dionysiou toute la region dependant du village de Mariskin. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 7). Papier, coll6 sur parchemin, 169x288 mm. Etafc de 
conservation mediocre : humidity, trous, d6chirures aux plis ; le texte en est affects aux 1. 6, 7 et 
8 ; il a 6t6 complete par Dom6tios (xix e -xx e s.) qui a Sgalement repass6 quelques mots (cf. apparat). 
Encre naarron ; la signature, rouge fonce (grenat). — Plis : trois horizontaux ; un pli ancien 
vertical. — Verso, notice recente : Kacrav&pe£(a<;) tou Mapioxv). — Voir planche XXI. Noter la 
graphie vvo|j.?)<; au lieu de vop% (1. 6, 7). 

In6dii. 

Analyse. — Les moines de Dionysiou, s’dtant pr 6 sentes devant le despote, lui ont demands 
de leur accorder toute la region dependant du village Mariskin 4 Kassandra, dont ils dltenaient 
d6j4 la kalhidra en vertu d’une donation de feu l’empereur Jean [VII], cousin du despote, confirmee 
par un prostagma de l’empereur [Manuel II], pfere du despote. L’auteur de l’acte leur accorde toute la 
region qui dependait, selon les documents anciens, de la susdite kalhedra. Date. Signature autographe. 

Notes. — Diplomatique: Dans les archives de Dionysiou j’ai eu l'occasion d’examiner quatre 
actes de despotes en original; ce sont les n 0B 16,17,18 (despote Andronic Pahiologue de Thessalonique) 
et 26 (despote Demfetrios Paleologue de Lemnos) de la pr^sente Edition. Le rapprochement de ces 
originaux {k l’exception du n° 18, ddcolord par l’humiditd) montre que l’encre utilisde pour les 
signatures autographes des despotes est de la memo couleur, malgre la difference des chancelleries : 
un rouge fonce, proche du grenat, qui se distingue nettement du rouge vif employe pour les signatures 
et les mdnologes des empereurs (n° B 2, 3, 5, 10,13 de la presente edition). Et puisque, dans la descrip¬ 
tion d’autres actes originaux de despotes, on reltve la mention de signatures k 1 ’encre «rouge 
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foncd »ou« rouge-marron », etcela depuis le plus ancien original connu (de 1322- 334 : Xtropotamou 
no 21 = Schaizkammern n° 28; cf. ibid. 29, 31, 32; Facsimiles n° 36), on est amend k 
admettre qu’une telle couleur d'encre, distincte de celle des empereurs, dtait rdservde d la chan- 
cellerie des despotes. Dans l’etat actuel de notre documentation, on ne saurait dire depuis quelle 
date cette habitude a prdvalu et si elle a eu une application gdndrale (of. Akropolitds, dd Heisen¬ 
berg, I, p. 43 et suiv.: les Byzantins du xm e sidcle s’dtonnaient de voir un despote signer d encre 

rouge, rdservde aux empereurs). 

Prosopographie: Le signataire de notre document, ainsi que des n°« 17 et 18, est certainement 
Andronic troisidme fils de Manuel II Paldologue, qui regut le titre de despote et le gouvernement 
de Thessalonique k la suite de la mort de Jean VII (22 septembre 1408). II fut probablement install* 
dans son commandement par son pdre Manuel, qui s’dtait rendu personnellement d Thessalonique 
dans l’hiver de 1408/9 (cf. Dolger-Wirth, Begeslen n° s 3321, 3322, 3323). Andronic gouverna la 
ville et la region jusqu’en 1423 (avec une interruption en 1416, cf. notre n° 17, notes), et promulgua 
pendant son regne plusieurs documents en faveur de monastdres athomtes (relevd dans Ferjanuid, 
Poveljama p. 104 et suiv. ; cf. Dolger-Wirth, Regesten n° 3368). Thessalonique une fois cddde 
aux Vdnitiens, en 1423, il se retire en Morde et mourut sous l’habit monastique le 4 mars 1429 
(biographic : Ferjandid, Despoti, p. 97-100). 

L’affaire: Ka6eSpa ddsigne la « residence » campagnarde qui peut dtre destinde au maltre d’un 
bien ou aux cultivateurs ; elle comporte des bailments et un terrain, d’habitude cultivd, dont l’dtendue 
varie (cf. p. ex. Schaizkammern n° 64, 1. 28 ; Xhropolamou n° 16, 1. 195, 303 ; n° 20, 1. 42 ; Xagi- 
otwiov el? A. 'OqXMov I, Athdnes 1964, p.282, 284,285 ; Hell. Philol. Syll. CP. 25, 1894, p. 167 ; 
EEBE 4, 1927, p. 226, 227 ; Viz. Vrem. 9, 1902, p. 131-133). Dans le cas de Mariskin, la xa0d8pa 
devait comporter l’ancien emplacement du village abandonnd, et peut-dtre les deux zeugaria de 
terre que Jean VII avail promis de constituer, s’ils ont ete effectivement crdds et remis d Dionysiou, 
ce que nous ignorons. Par le prdsent horismos les moines obtiennent tout le territoire faisant 
partie de la «commune» que constituait Mariskin avant d’dtre abandonnd. Pour la suite, cf. 
I’acte suiv ant. 

Ades menlionnis: 1) Donation de Mariskin d Dionysiou par 1’empereur Jean VII Paldologue 
(1,1) : c’est notre n° 10. 2) Prostagma de 1’empereur Manuel II Paldologue, confirmant la donation 
ci-dessus (1. 3) : perdu ; cf. notre n° 13, actes mentionnds 2. 3) Documents anciens (1. 8 : TOxXai&v 
StxaunpiccTccv) concernant le territoire qui ddpendait de la kalh&dra de Mariskin : perdus. 

+ 'EtteI 6 pocxaptr (•/]$) ^aSsA<poq t% [JaaiA(eta?) pou, 6 (JamAed? xo(p) Tw(dvvr]p), ei)epyirr\ae 
irpdi; yfiv xaTd t 6 £yioy xdy "AOco oeSaoptav pov/jv, || 2 rl)v el? fivopa TLp<ep(dv)7)V too rtptou 
7tpoSpdpou xal pa7maTOu Tw(dvvou) xal £raxexXY|[A(dv)Y)v too xo(p) Atovumou, t6 evxd? -rr\? 
Ka<rav8pel(aq) || 8 TcaXato'/dpto-v t6 o6to t : o >? x«Xodp(ev)ov Mapfirxiv, sydveTO 8d xal s7uxupomx(dv) 
irpdcrraypa too xpaT(atoo) xal dylou poo au 0 evTou xal ( 3 aat.-| | 4 Xeoo^ too rc(aT)p(6)<; poo, xal HviT] TOiauTY) 
soepysala nph? vqv eipY)p(dv)r)v povljv eiupdvT}? t % xaOdSpaq too toioijtoo TtaXaioyco-| | 5 ptoo ' apTl(wq) 
8d 7tapayev6p(ev)ot ot ixsias Tipu!>T(a)T(oi.) povaym el? tyjv pamXeiav poo s£i)YY)crav 2 va eoepyeT 7 ) 0 S<n 
t6 toiootov TraXatoy<ip(tov) || 6 pexa xal yy \? 7raXaia; wop?)? xal oov7)0st(a?) aoToo, Y) (iacnXsla poo, 
r$)v aoTcov 7rapdxX7]oiv supjvai[<; d]TroSe^ap(dv)r), 8to-|| 7 pl£sT(ai) Std t(oo) 7tap6vToq atirr)? opmpoo 
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Iva eycoot t 6 eEpv)p(dv)ov TraXatoyd>(piov) pera nd<j(ri?) rrj? vvopv)[p] x[cd 7 tepi]oyyj^ autou, xal xaOcb^ 
|| 8 svdpsTO tooto Y) ToiaoT'/) xaOdSpa xal ex iraXaioiv 8ixatoipdT(tov). Kal si? tyjv itepl t[ootou] 
aoipa^siav sydvsTo || 9 xal 6 nrapdiv opujpidq ty]? (3a<nX(e£a<;) poo xara pTjva MapT(iov) tyj? SexdcT^q) 
EvStxTtGvo?, too ,$>pce ou emu?. 

+ 'O AESnOTHE + 

Quelques mots en partie repass£s: 1. 6 dxoSefcpdvY), 1. 7 7raXaiox<ipiov, 1. 8 <*<xpclXe<.av 11 1. 7 : au lieu de irepioxi); 
que je restitue, Domfitios a complete xaroxYji;. 

17. HORISMOS DU DESPOTE ANDRONIC PALEOLOGUE 

opiorpos (1. 14) Octobre, indiction 12 

6926 (sic) (1418) 

Le despote prend vis-d-vis de Dionysiou des engagements concernant la construction de la tour 
et le statut de la main-d’ oeuvre installde k Mariskin. 

Le texte. — Original {Catalogue n° 8 ; cf. le tableau de la p. 25). Parchemin fin, rdpard aux 
marges avec du papier, 214x312 mm. Etat de conservation trds mddiocre : humiditd, ddohirures, 
tronqud par endroits sur la marge droite ; aux lignes 1, 2, 3, 8, 9 les lacunes ont dtd compldtdes d 
l’enore noire par Domdtios (xixe-xx® s.) qui a dgalement repassd plusieurs mots dans toutes les 
lignes du texte. Encre marron ; signature rouge foncd (grenat). Plis : quatre horizontaux. — Verso, 
notice (xvme/xixe s.) : psTdytov ty ]? KacrdlvSpaq || Map(axY). — Voir planche XXI. 

Editions: Dolger, Schaizkammern n° 30 (datd 1417) ; Archimandrite Gabriel, p. 100-101. 

Nous editons d’aprds l’original, photographic par nous, sans tenir compte des lectures des 
prdcddentes editions. 

Analyse. — Dionysiou dtait un monastere de feu 1’empereur, grand-pdre du despote [Jean V 
Paldologue], duquel il regut de grands bienfaits. Puis, aprds la mort de Dionysios, dont les disciples 
se trouverent dignes du maitre, le monastere regut d’autres donations, notamment Mariskin d 
Kassandra, qui lui fut donnd pour 1’entretien des moines par feu 1’empereur Jean [VII] Paldologue, 
«frere» du despote, avec l’obligation d’y construire une tour. Cette donation fut confirmde par 
un prostagma de l’empereur, pdre du despote [Manuel II Paldologue]. Les temps difficiles n’ayant 
pas permis au monastdre de construire la tour, le despote s’engage d le faire d ses propres frais, 
a) pour le profit de son dme, b) parce que Dionysiou est un couvent de sa famille (yovDe)) -fjjxerdpa) 
et c) parce que, dtant de passage, il s’est arrdtd dans le monastdre il y a quelque temps (7tpci>Y)v) 
et s’y est reposd au milieu des moines disciplinds et vertueux. Les « hommes » qui seront installds 
d Mariskin par les soins du despote, ainsi que tout I’dquipement qui leur aura dtd fourni, appartien- 
dront aprds la mort du despote au monastdre. De son vivant, le despote se chargera de tout ce qui 
est ndcessaire au bien-dtre et d la sdcuritd de ces « hommes », ainsi que de ceux qui seront installds 
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par le couvent. II en percevra tout le revenu (eb6S^«) et la moitid de l’impot Cet arran¬ 

gement eat fait pour que lee moines ne subissent ni gene ni dommage lorsque le despote sdjournera 
l Mariskin qui lui convient mieux que tout autre endroit pour son repos. Apres sa mort, les moines, 
comme il a dit, possdderont les « homraes » etablis 14 et toucheront la dime (Sharov) et le reste 
des revenus et de l’impdt sans contestation aucune. Ils doivent aussi, comme lls en ont pns l’enga- 
gement, dire la messe tous les samedis pour le despote. Date. Signature autographe. ; 

Notes. - Date: L’an du monde 6926 ( = 1417/8) ne correspond pas & l’indiction 12 (= 1418/9). 

C’est la dotation par l’indiction qui est 4 retenir, 6tant donne qu’elle etait d’usage courant; l’erreur 
dans le chiffre de l’an du monde peut 4tre expliqude par le fait que le prdsent document a ete 
promulgud peu apres le ddbut de l’annde byzantine, septembre 6927. 

L’affaire: II semble bien que Dionysiou, malgrd les privileges successifs qu’il a obtenus (cf. 
l’acte prudent), n’ait pu mettre sur pied 1’exploitation de Mariskin, probablement faute de trouver 
des cultivateurs ; il lui a dtd dgalement impossible de construire la tour, en raison des circonstances : 
rappelons que la region de Thessalonique fut 4 cet dpoque le thWtre de guerres entire le sultan 
ottoman Mahomet I sr et le prdtendant Mustafa (cf. M. Lascaris, Tomos Harminopoulou, p. 342-344, 
et infra, p. 105, note 1). Le despote s’engage 4 rdaliser ce qui a dtd impossible au monastere : en 
dchange de cette mise en valeur Andronic, malade (d’dldphantiasis ou de ldpre? Doukas, p. 247 : 

Upa? vdcou, cf. aussi Mertzios, Mnbmeia, p. 97), utilisera Mariskin comme un sdjour de repos. De 

son vivant, il jouira des revenus (cf. infra), qui ensuite passeront, avec les cultivateurs et leur dqui- * 

pement, 4 Dionysiou : la terre n’est pas ici mentionnee parce qu’elle appartenait ddj4 au monastere. 

Il s’agit d’un accord de caractere quasi privd, les parties contractantes etant le despote et le couvent, 
sans que le fisc ou ses agents soient nulle part mentionnds. 

Ge que le despote percevra de Mariskin est indiqu6 4 la 1.10 par sb6Sv)p,« (revenu) et t&o? (imp6t). 

A la 1. 12, nous apprenons que le revenu comportait, entre autres, le Sharov (cf. K. V. Hvostova, j 

Viz. Vrem. 25, 1964, p. 221), Ce dernier terme, que l’on rencontre aussi sous la forme Sexa-riot (les 
deux formes sont employdes indiffdremment dans Xbropolamou n° 28, 1. 18, 19, 24, 25, 28, 36, de 
fdvrier 1407) ddsigne par excellence le revenu que le propridtaire d’un bien foncier tire des tenanciers ; 

ou des pareques (o’est-4-dire la fiopT - }) ou le tc<£.x,tqv : cf. H. F. Schmid, Byzantinisches Zehntwesen, 

Jahrb. Osterr. Byz. Ges. 6, 1957, p. 45-110, surtout p. 53 et suiv. ; on notera que dans un document 
la mdme location de terrain est appelde tantot Sexa-rtcc et tantot 7taxTov . Grig. Pal. 2,1918, p. 252, 

254 = Schalzkammern n° 59/60 avec corrections importantes au texte). Dans les praktika du 

xv 6 sidcle, le SIxaTov, accompagne des evvdp,ia et parfois des corvdes etde l’A'/jp, constitue le revenu p 

du propridtaire d’un bien, nettement distingud de l’impot, meme lorsque ce dernier estlaisse au profit j. 

du propridtaire (cf. Schalzkammern n° 63, de mai 1409 ; Hell. Philol. Syll. CP. 25, 1894, p. 167-168, 

de janvier 1420). Done, dans le cas de Mariskin, tout le revenu du propridtaire reste au despote, 

bien que la terre appartienne & Dionysiou. 

La disposition suivant laquelle le despote garde pour lui-mdme la moitid de l’impdt (t4Xo q) 
appelle des dclaircissements ; 4 qui va I’autre moitid? Au monastere? La 1. 12 peut le faire penser. 

On laisserait done 4 Dionysiou du vivant du despote une partie des droits fiscaux et rien de ses 
droits de propridtaire ; on s’attendrait que cela ffit explicitement dit. Ou bien, puisque le despote 
s’est substitud au monastere pour les droits du propridtaire, a-t-il fait de meme pour la part de ^ 
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1’impot normalement laissee au monastere (et qui etait censee lui revenir apres sa mort, cf. 1. 12), 
1’autre moitid devant par consequent dtre versde au fisc? 

Cet arrangement curieux est probablement k rapprocher des dispositions fiscales prises a 
1 egard des biens monastiques au ddbut du xv e siecle. Rappelons que la Macddoine, apres dix-sept ans 
d’occupation turque, revint k Byzance par un traitd conclu en 1403 entre Suleiman gelebi, fils de 
Bayazid I er , d’une part, et Manuel II et Jean VII Paldologues de l’autre ; que l’empire byzantin, 
succddant aux autoritds turques, continua & percevoir dans les regions recouvrdes l’impdt de base 
turc, ddsignd souvent avec le mot haradj (^apcW^v, xopvjyeiov ou simplement rdXoi;), dont Manuel II 
accorda aux monasteres athonites les 2/3 n’en gardant pour le fisc qu’1/3 ; que cette dernierc 
ordonnance n’a pas toujours dtd respeetde par les agents du fisc qui exigeaient la moitid du haradj, 
de sorte que Manuel II revint sur la question en 1408 pour leur interdire cette exaction (cf. 
G. Ostrogorsky, Byzance, fitat tributaire de l’empire turc, Zbornik Padova. Viz. Insl. 5, 1958, 
p. 49-58 ; et mon article, Le haradj dans l’empire byzantin du xva sidcle, 4 paraitre dans les Aclcs 
du i er Congr&s Intern, d’fitudes du Sud-Est Europien, Sofia 1966). A une dpoque oil Pimp6t dtait 
par principe partage entre les monastdres et I’fltat dans des proportions en fait variables, les deux 
hypotheses formuldes pour rendre intelligible l'arrangement pris par notre document, pourraient 
aussi bien trouver leur explication. — Pour la suite, cf. l’acte suivant. 

Aulres remarques: — L. 6-7 ; il est question d’une visite du despote Andronic 4 Dionysiou, 
effectuee «'en passant# (68ou rcapspyov, cf. Euripide, Eleclra 509). Je suppose qu’il s’agit du voyage 
qu’Andronic a eflectud pour aller saluer (e£? TtpocrxiivYjoiv) son pdre, probablement 4 Constantinople, 
voyage qui l’avait conduit 4 visiter Prosphorion, au pied de la pdninsule athonite. C’est ce que nous 
apprend un horismos de mai 1419 (dditd en partie : Dfllger, Byz. Diplomalik, p. 100 et planche X; 
sur la date cf. ibid., p. 93, note 31, n° 10), ofi le voyage est mentionnd comme ddjdancien, demdme 
que dans notre document (wpcB yjv, 1. 7). Etant donnd qu’en 1414 et 1415 Manuel II se trouvait en 
Macddoine et puis au Pdloponndse, d’ofi il ne repartit qu’en mars 1416, le voyage d’Andronic envers 
lui a dd avoir lieu en dtd de cette annde : en ddeembre 1416, Andronic dtait de retour 4 Thessalonique 
(Grig. Pal. 3, 1919, p. 430), En effet, au cours de l’annde 1416, Thessalonique ayant dtd assidgde 
par le sultan Mahomet I er qui exigeait la remise de son frdre et prdtendant au trdne Mustafa, rdfugid 
dans la ville, les tractations de la part des thessaloniciens ont dtd mendes uniquement par Ddmdtrios 
Laskaris Ldontards au nom de Manuel II (Doukas, dd. V. Grecu, p. 157-161, donne un rdcit ddtailld 
des transactions sans faire la moindre mention d’Andronic). Le sidge fut levd lors de l’arrivde 4 
Thessalonique, dans les derniers mois 1 de 1416, du coempereur Jean VIII Paldologue, qui rdinstalla 
en tdte de la ville son frdre Andronic (Lampros, Pal. Piloponnbsiaka 3, p. 174; cf. M. Lascaris, 
Tomos Harminopoulou, p. 342 et suiv.). 

Actes menlionnes: 1) Donations (sdepysffiou) de l’empereur Jean V Paldologue 4 Dionysiou 
(1. 2) : nos n 08 3 et 5. 2) Donation de Mariskin 4 Dionysiou par Jean VII Paldologue (1. 4) : notre 

(1) dv xaipco cp0tvoiT<opou : Sphrantzos, p, 109, Cette don nee chronologique me semble exacto 6lant donnd qu’en 
ddeembre 1416 Andronic dtait ins tall 6 d Thessalonique ; le sidge aurait dtd levd puisque les moines y vont pour demander 
des privildges. Une lettre de Raguse, du 25 ddeembre 1416, affirmant qu’« on n’a pas de nouvelles des armdes turques 
en Bosnie et en Serbie, puisque le sultan est occupd dans le voisinage de Thessalonique 4 assidger son frdre,.. i 
(B. Krekid, Dubrovnik el le Levant au Moyen-Age, Paris-La Haye 1961, p. 266, n« 630) serapporte dvidemment 4 des 
nouvelles resues 4 Raguse bien avant le 26 ddeembre. 
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n° 10 j sur la qualification de Jean VII commo frcrc du despote cf, notre n® IS, notes. 3) Piostagma 
de Manuel II Pal6ologue, confirmant la donation ci-dessus (1. 5) : perdu; cf. notre n° 12, actes 
mentionn^s 2. 

+ *E«et 7) mot to Qeiov «po; tov "A0u ere(6acrpiE)a [jiov^ too roavaylou 7tpoSpop.ou xat PaWTiffrou 
’Iw(Avvou) xal ETCixsxXypi(4v)y tou xvi(p) AiovocrEou iTiSyxavsv ofoa tou aij04vT(ou) p,ou tou (3aaiXe(«;) 
tou A[ytou] II s xat AoiSEfxou ttottou tt j? (3acnXeE(a<;) (xou, xat stye Trap’ exslvou oux oXEya; suepyecfEa; 
xotl 4ttspi4XsTo aoxy; A? ESEou xT^aro; xal Tcov^piaxo;, etcXoijtei 84 xal (AstA tov 6aupacno[v sxei-]|| 3 vov 
Aioviiffiov pc^Ta? aftrfi opioEou; in’ ApeTy xal (3Ew peSoypIvou? xal ®(e)co TtpoaavtyovTag, xat toAtwv 
gvexa PcTttlXaue xat iTepcov euepyeaiwv • xat Sy xat ef»spysTy0[y] || 4 TrapA tou paxaptTOU |3amX4(<oi;) 
tou ASeXipou ttj? (3a<nXeE(as) pou xu(p) , Ito(av)v(ou) tou naXaioXoyou to xaXo6pevov 4v T?j KaaavSpEa 
MapEcrxiv, A? otv tyy auxo xal 4? auTOti xapTOUTai tA xp be, £w*})V || B yecopyouoa, AcpsiXe 84 St,’ 
f>7COffx4ff66)<; 4 tiI TOliTtu Aveyeipai Ttupyov «7rapaLTY)T(a>?) • xat peTaTauTa AtteXAOy] xat 7rp6crTaypa 
4mxypouv aM tou aS64vT(ou) pou tou (JafftX4(co<;) tou A(yEou) tou «(aT)p(i)<; ||° -rij? |JaaiXeE(a<;) 
pou • y 84 oux yimopyiTE touto muyaai ASuvaTouoa ' -f) (3a<riXe£a pou, touto piv ^uyoxyp 4vex(ev) 
AcpeXsta;, touto 84 xat \A;/ yovixy rj^eripa y port) afixy, AXXaxrrs Set xat oSou || 7 Ttapspyov A? epyov 
mxpaSaXouaa sE; auxyv xpAyv 4irave7ta>icraTO xy tA£ei xat aps-ty tmv 4xsl pova^vxcov, Stopt^Exat tv a 
devx auxy? Aveyelpy xcupyov Si’ oExstoiv AvaXcop(a)x(tov), || B 4 tcsI auxy oOx y§uvr]0y touto Sia x(V) 
tou xaipou AvcupaXEav • aXXA xat 8aoi 7tpocyxa0'/)<Tou<nv Av(0pcox)ot auxou St,’ ypexEpap EXipsXeEat;, 
xat el'xt, a[XX]p [xp^outnv ot exeicts xpop] PeXtEoj(t(iv) ||® tou x 6 xou xotixou, s9avy elvai pexa ttjv spyv 
teXeutIjv x(y?) stpypivy; povy?, xp6c 84 to xaptiv ird xy? ypExdtpap t^coyt; tva, et tl eotIv aixou xi St’ 
fi[a]p[4axetav (?)] AXX[a xat] xgoq[xaoEav] xcov || 10 7Tpoaxa0ycrop£vo)v av(0pAx)uv \xat/ ntapA xyg 
povy; xatixyp, xo sEc68ypa feav xat x4Xo? to yptau uxapyy xy? patnXsE(ai;) pou • touto 84 4y4vsxo 
SiA xyv toi> t 6 xou E 7ttxy8ei6TyTa Eva, || n yvExa ax^XOy sxet y paoiXsEa pou, exet oux 4axt x6xo? dEXXog 
appoStlctTEpo^ Etp avaxauenv atixyp, pySsv rtapsvoxXoEvxo ot povaxoE, pyS4 ^yptotvxo ■ pexA 8e x^v) 
spyv TEXsuxyv, || 12 xa0A? xat Avtox4pw sipyxat, elvai xat xoig xpocrxaOyctopEVOUt; av(0pA7c)oup xat 
t 8 Ssxaxov xat x8 AXXo axav slcrdSypa xat x4Xo; xy? 0ela<; xailxyp povyq, napA pySsvi? x(yv) 
xuxoua(av) || 1S olv ^ E7rI|pEiav e6pitrxotio(y?) ' 8cpeEXoucrt 84 xat xa0’ 4xAoxyv eiSopASa x4 
SA66axov exte/.(s~v) XsixoupyEav oTrep xy? paatXeEa? pou, xa0A? auxot UTteoxEByoav ■ xat st<; x(yv) 
7repl xotixou || 14 aa^aXsiav 4y4vsxo xal 6 7tapAv ootopop xyg paciXsE(ap) pou xaxa pyva ’OxxASptov 
xy? (EvSixtiAv)o?, xou / p' 0 ^ 0 “xq ,QU 4xou<;. 

+ '0 AESnOTHS + 

J’ai place entre crochets les passages completes par Domdtios, rafime aux endroits oil je garde ses restitutions 
(1. 1, 2, 3, 8, 9). — L. 1 : ’Eiret •?] xaxA xi Qeiov, tou (3aaiX4coi; xou repass6s || 1. 2 : pexA xov 0aupAcio[v repaBsSs |) 
I. 3 ; vov Aiovtioiov paQyxd?- xat SI) xat £UEpyer/)6[y] repassfis || 1. 4 : xapa xou, xapTtouxai-itwJjv repassSs || 1. 5 : 
yeopyoCaa - Si’, xou dytou xoti repassfis; inixypouv lege iiuxupouv || 1. 6 : xyq - y6jr6pyae, xat A?, itXXioaxE Set (lege SI)) 
repassils | ] 1. 7 : A? - el;, dveyeipy Ttupyov, AvaXtopAxcev repass6s [11.8: ibrel - xou repassds 111. 0 : xou xSttou - xyv dpljv 
repassds; Domfetios {suivi par Dolger) a restitu6 edapdoxeiav xat 7tepi7totytjiv; notre restitution tient compte des restes 
de lettres visibles sur l’original ] 11.10 : TtpoaxaQyaopIvtov - nap & repassfis || 1.11: yvtxa - ixet repassfes || I. 12 : xaQA; 
xat dvtoTspco repass6s 111,13 : SyXyoLv ^ in ypeiav repassfes 111, 14 : iatpaXciav - 6 rtapAv repassfis. 
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18. HORISMOS DU DESPOTE ANDRONIC PALfiOLOGUE 

opicrjios (1. 18) Septembre, indiction 14 

(1420) 

Le despote, apr6s avoir ordonn6 que Dionysiou soit mis en possession de dix zeugaria de terre 
autour de Mariskin, accorde au couvent des avantages suppWmentaires, et la propri6te d’une pficherie 
voisine. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 9). Parchemin epais, 340x228 mm. Mauvais 6tat de 
conservation : tronque tout le long du c6t6 droit et par endroits du cdtd gauche (rats) ; d^colore par 
rhumiditt. Encre ocre ; signature ocre fonc6 (cf. infra , diplomatique). Houle ; plis anciens : huit 
horizontaux. — Verso , notice (xva/xvie s.) : rapt t(%) Kaoocy§(?(<*<;). — Voir pianche XXII . 

Inedit . 

Analyse. — Le monastere athonite de Dionysiou possede des biens provenant de donations 
impdriales, parmi lesquels le village abandonn6 Mariskin, k Kassandra, oil le despote a construit 
une tour, afin que les moines disent une messe chaque semaine pour l’&me de l’empereur, p6re du 
despote [Manuel II Paleologue] et pour le despote lui-m6me. Puis, Phigoumene Daniel a demandti 
que, alors que le couvent exploitait autour de Mariskin une terre non d^limit^e, on mesure dix zeugaria 
qui lui soient remis en plus de la kath^dra de Mariskin : le despote a ordonn<§ qu’il en soit ainsi. 
En outre, l’higoumene Daniel a demand^ que les paysans qui exploiteront cetto terre versent aux 
moines la dime (S^xarov) : ce qui n*a 6t6 accord6 k aucun autre couvent, mais que pour diverses 
raisons le despote concede k Dionysiou, sous reserve que les paysans verseront au fisc le 1/20 de leur 
produit, Dionysiou aura le droit d’installer dans les m6mes conditions k Mariskin d'autres culti- 
vateurs « strangers et inconnus du fisc », qui recevront k mesure quhls viendront de nouvelles terres 
pour leur subsistance. Enfin l’higoum^ne a demand6 qu J une p^cherie sise 4 Mariskin, et qui relive 
soit de cette ancienne commune soit du fisc, lui soit remise ; le despote y consent, k condition que 
cette p^cherie n’appartienne k personne d’autre. Date, signature autographe. 

Notes, — Date: Le contexte et la signature permettent d’attribuer Pacte avec certitude au 
despote Andronic Paleologue, dont le regne k Thessalonique ne comporte qu’une seule quatorzi^me 
indiction, en 1420/L 

Diplomatique: Tout le document dtant d6color6 par Phumiditd, on s’explique la couleur actuelle, 
ocre fonc6, de la signature du despote : cf. notre n° 16, diplomatique. 

Vaffaire: Get acte fait suite au precedent. Entre 1418 et 1420, le despote a construit la tour 
k Mariskin, et des paysans y ont 6t6 installs (1. 6 : Y^PYoScriv), Le bien devenu de la sorte productif, 
et toujours propri6te de Dionysiou, le monastere obtient la revision des accords ant6rieurs sur deux 
plans : a) Pour ce qui est des biens fonciers, Dionysiou obtient la delimitation et la remise officielle 
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cTun terrain de dix zeugaria, ce qui repr£sentait, selon toute probability la surface cultivee en septem- 
bre 1420. Le despote ajoute que les moines auront le droit d’installer a Mariskin d’autres paysans, 
inconnus du fisc, auxquels une terre suppl&mentaire serait alors donnee. Le monastere s’assuraib 
ainsi la validity de la donation faite des mars 1417 (notre n° 16), donation qui pouvait etre attaquee 
par le fisc comme non accompagnee d’un praktikon, ou bien comme ne precisant pas la quantite 
donnee (Arcoaoc Scapea : sur les formalites dont l’omission comportait l’invalidite d’une donation, 
cf. N. Svoronos, Travaux et Mtmoires I, 1965, p. 343). En meme temps, il obtient une p6cheric 
qui appartenait auparavant au fisc (cf. notre n° 20, 1. 37, notes). 

b) Dionysiou obtient d’autre part des privileges concernant les revenus de Mariskin, qui, 
d’apres 1’accord de 1417 (notre n° 17), devaient etre, au moms pour la plus grande partie, encaisses 
par le despote : le monastere aura dor6navant le droit de percevoir le 8£xarov, c’est-&-dire son 
revenu normal de proprietaire. C’etait Ik un privilege, non seulement contraire a l’accord de 1417 
mais aussi, est-il dit, non accord6 k d’autres monasteres : faut-il entendre que ces monasLeres 
n’avaient pas le droit de percevoir la dime sur les pareques que l’Etat avait installs sur leurs biens? 
cf. l’horismos du meme despote, d’octobre 1419, precisant que Chilandar aura le droit d’installer 
autant de pareques qu’il pourra k Lozikin, mais que les pareques installes par le gouverneur (xetpaXT]) 
appartiendront au fisc ( Chilandar n° 30 ; pour la date cf. DOlger, Byz. Diplomatik , p. 96, note 37 
a la fin ; cf. aussi l’analyse d’Ostrogorsky, Paysannerie , p. 39-40). Ou bien le privilege accorde a 
Dionysiou r^siderait dans l’autorisation de percevoir sur ses pareques la dime en entier, ce qui 
augmenterait les obligations des pareques? Car le document stipule que les pareques de Dionysiou 
paieront en plus au fisc le vingtieme (xod elxocrrov) de leur r^colte, ce qui doit, k mon avis, 6tre 
compris comme la moitie du S^xaxov (quel qu'en soit le taux exact), et non pas comme le vingtieme 
reel L’explication de cette clause est incertaine. 1) S’agit-il d’une prestation supplementaire ? 
On trouverait un paraMe dans les deux actes par lesquels Jean VII accorda au monastere de 
Saint-Paul le village Aytoc IlauXoc a Kassandra ( Schatzkammern n° 45/6, I, II), qui precisent que 
les pareques donneront au fisc le trentieme (Tpiaxocrr&v) de leur recolte, done le tiers de la dime, 
pour la garnison des forteresses. 2) Ou bien faut-il y voir ce que le fisc se reserve pour avoir install 
lui-meme les pareques sur le bien? L’horismos d’octobre 1419 ( Chilandar n° 30) dit que les pareques 
qui cultivent une terre n’appartenant pas k leur proprietaire doivent donner la moitie de la dime 
(t^v ^puaT) SexaTtav) au proprietaire de cette terre ; ce qui montre que le revenu d’une terre cultivee 
pouvait, k cette epoque, etre divis6 en deux entre les propri^taires des deux elements de la 
production, terre et pareques. Dans les deux cas nous aurions k faire k une hausse considerable des 
obligations des pareques (1 1/2 «dime)>), — Pour la suite de 1’affaire, cf. le n° 20. 

Antres remarques: — L, 4-5 : dans notre n° 17, ou il est question de la messe que les moines 
diront pour l’&me du despote, son pore, Manuel II, n’est pas mentionne. 

— L. 11 : il s’agit du k6phali de Kassandra, poste occupy en mai 1419 par Stdphanos Doukas 
Rhadenos, un des auteurs de notre n° 20 ( JRossikon n° 26, p. 206). 

Ades meniionn6s: 1) Donations imp6riales accordant 4 Dionysiou divers biens et notamment 
Mariskin (1. 2-3) j ces donations remontent aux ancetres du despote et font probablement allusion 
k nos n 08 3 et 5 (Jean V), 10 (Jean VII), 13 (Manuel II), et d’autres documents perdus. 2) EfispyEoria 
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du despote qui s’est engage k construire une tour k Mariskin (1. 3) : notre n° 17. 3) Horismos du 
despote, ordonnant aux autoritds competentes de remettre k Dionysiou dix zeugaria de terre autour 
de Mariskin (1. 7) : perdu? ou bien s’agirait-il du present acte? Cf. notre n° 20, actes mentionnes. 

+ *H xocTa tov ’A0O) Gsia xoct lepa (3a<rtXtx7) p,ov*)| xal ovopaTL Tipcop(ev)v] tou 7tavayEou 
IIpoSpofjLou xai £7UxexV/]p6vv) tou xu(p) Atovucnoo ^xC sl 8t*] || a suspyeatac r&v paxocptaov xal aotSipwv 
\a(y£6)v)/ fiacnXstov tcov 7cpoyovcov (jlou aXXa xod tc5v xpaTat&v xal ay£<ov pot. ouj0£vtcov xal (5Lt<nX£<o[v 
peT6xta], II 3 peO 1 &v xal to sic, r^jv KaoavSpetav wXaioxApyov) Xeyopevov MapEcrxiv emx£xT7)Tai, 
ecp* A xal Tjperepa siiepyEcrfa avcoxoSop^^Y] Tnipyoc, tva], || 4 xa0Ac xal oi ev ccOtt) pova^ol 
\)nsax&Qv}ci((x.\>), exTeX&m Oelav XetroupyEav xa0* 6xaaTY)V e68op,a8a 6??£p tt)c (jwpte xpaTa[iou 
xal ayEou] || 6 au0£vTou xal (3aarX6toc tou 7r(aT)p(6)c pou xal ttjc *f]ptET^pa^. Nuv 8& eX0cbv 6 TtpiAraTo^ 
ev Ispopovd^o^ xal 7T:v(£upaT)txo'E<; xal xaGyjyoiipevoi; t^^ GcEfa^) T[a\iT7)i; [aovt)<;] j[ 6 [eC]f)T7]^e tt)v 
( 3acn.XeEav pou tva, etceI Tcspt auT^ t£> Maptcrxtv M^oucrt y?)v, yecopyoucrtv, arcspuiptaTOv, peTp7)07] 
xal ScoOt] [a6rot<; y^ || 7 CeuyjapE(o)v) Mxa pern xal a&T7j<; tt)^ xaG^Spa«; tou Maptoxlou ’ Suep xal 
optcrap(sv) yevsaGat. IIpoalTt 7rapexdtXe(r(£v) Iva ttjv [SoGvjaopev^v] || 8 TabTY]V yvjv oi psXXovTS(; 
yecopyyjaeiv ev tt} KacravSpeta a7roSES6iat TCpo<; a^Toii; S^xaTov, 67tep 6tXX7j p^v tcov Gel(ov pov&v [ou 
SeSoTat], ||° 7 cXt]v 8k Sta t?jv S^tjcuv tou xaGv)youp(^v)ou at>T(c5v) xu(p) Aavt^X xal Sta6o7]0etav t% 
0st(ac;) TaiiT 1 /]*; povTjc xal Ac ETttpeXccc xal [A7C£pta7CdccyTC0c] || 10 exTeXScrt ty)v etpY)piv'r]v 0e£av 

XstToupy£(av), 7rapaxsXeu6pe0(a) xal touto ylveaGat xal Xap^avstv Tokq pova^oic t b S^xaTov tv}[c 
yeopytac t£5v] || u eiq rJjv yvjv a^Toov svepyTjarivTCov, ^tvoc eTtrjpsEac r) 6x^ aeC0< S xecpotX^c 7) 

t(cov) tA S 7)p6a , ta dt7catTO^VTCo[v ...7...] || 12 t^ (BacriXeEa pou ot ev t<o MaptaxEo yecopy^crovTsc 
aTToSAcrouat xal sfococrr&v t^c yeoipyE(ac) t& Sr)p<5crtov. "Etc, xa0Ac ?[tpy)Tat, £^oucrtv] || 13 ^cSetav 
7rpoaxa0tcrat sxet av(0pA7t)ouc ^vouc xal tA SvjpoaCo) Av£7UtyvAoTou^ xal ^x^at xal auTobc 
eXsu0£pouc; xal afveTT/jpeacTOUc || 14 tS]v S^poaEcov * xokq yoiiv rotoiiTOuc av(0pAK)ouc; 07t6Tav 
cp^pcoatv, Lva xal 7cXeE(o>v) yvj So0?j ai^TOtc, apxeryj x[pic CcoApxetav tSv] || 15 p[e]XX6vxccv rrpocrxaGtaat 
exetas. ^EtcsI 8^ Av£<pspe xal touto, 6rt tou elpvjp^vou koXXAxic Mlaptaxlou 67cApxst aXt[ot67Ctov] 
IP 6 xal e^TTjas xal touto Ac 8 v tq to^tou tou 7caXaiox<op£ou y) 8v)p6<Ttov, StopE^opsv tva excocn xal 
a^Td, £t p6vo[v aurotc 8t^~]|| 17 (pepev, ou8£v eortv er£pou tlv 6 c- EJc youv t^jv 7tepl to\jtou SvjXtocrtv xal 
acrcpaXstav ey^veTO xal [6 7tapAv] || 18 6ptap6c ttjc jiaa , tXeE(ac) pou, xaTa pvjva E&7rT£6ptov ty)c (.S' 
(EvStxTtAv)oc. 

+ c O AESIIOTH[S +] 

L. 2 : per6xta vel x^p(a, xTyjpotToc etc. j 11. 8 : ok S^SoTat vd o6x ^x cl i ^860^, cic,; la restitution s’impose 6 cause 
du ttX^v qui suit |,| 1. 9 : dKsptortdcaTco? vel dveXXL7«i>c, etc - 11 b 11 i la restitution p6vy) ^ permettrait defier les deux 
phrases; elle me semble pr6f6rable h Toiv tS7coxetp^v<ov qui demanderait un point apr6s ry} (BatnXeCa poo de la 1. 12 et 
cr6erait alors une asynd6te. || 1. 12 ; efpTQxat so rapports probablement k un autre document concernant Mariskin j 
ou bien faudrait-il restituer cOepyer^OiQcrav, qui semble trop long ? 111. 14 j £<o<£p>CEtav vel 0epa7relav, 7 rapY}yoplav } etc. | j 
1, 16 : la partie tronqu6e devait contenir l’indlcation des propri^taireB, s’opposant k Mpou tiv6c ; on ne saurnit 
supp!6er Mapccrxicp parce qu’il semble bien que la p&cherie appartenait au fisc et qu’elle a 6t6donn6o k Dionysiou en 
vertu du present horismos (cf. n° 20,1. 37-38); d’autre part, toic TotodTotc me semble trop long. 
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19. ACTE DE DONATION 


a<}>iepo)Tr]pLov evuTroypculjov €Yypa<|>ov (I. 2) Septembre, indiction 14 

a<Ju€pa><ns (1. 30) 6929 (1420) 

Marie Hagioreitissa donne & Dionysiou l 5 6glise des Quarante-Martyrs, situ^e dans le quartier 
de T Omphalos a Thessalonique. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 89). Parchemin, 411x264 (256) mm. Tres bon 6tat de 
conservation, Encre marron ; nombreuses corrections et additions de la main du scribe. Roul6. — 
Verso , notice (xvi e s.) : KeXXtou ev ©ecraocXovtx^). — Voir planches XXIII, XXIV, 

Edition: G. TMocharides, ’Ayvocnra T07£oypacpi>c<& x % ©ecrcraXovbajs dvexSoxoo £yypa<pou 
ev *Ay£<p ^Opet p,ov9)<; Amvuatou, Maxedovinoi 5 (1961/63), p. 1-14, texte p. 3-6 (d’apres l’original). 

Nous editons d’apres Toriginal, photographic par nous, sans tenir compte des lectures de 
Tedition citCe. 

Analyse. — Invocation trinitaire. Resume (1. 1-6) : Marie Hagioreitissa, avec le consentement 
du metropolite de Thessalonique Symeon, etablit la presente donation, remplissant toutes les 
conditions legales (formules), en favour du couvent de Dionysiou et de son higoumene Daniel. 
Expose (1. 7-18) : Marie, ayant ete reduite de la richesse k Textreme pauvretC par le malheur des 
temps, s’est trouvee dans F impossibility de prendre soin de son kellion hereditaire des Quarante- 
Martyrs, qui est exempte de tout imp6t et qui se trouve dans le quartier de TOmphalos, au sud-ouest 
de Tancienne juiverie incendiee, dans un bel endroit presque au milieu de Tavenue (Xeoocpopoc;). 
Ge kellion a ete detruit, tant par les eaux de pluie que par la mCchancete des voisins, de sorte que 
ce qui reste debout, avec l’eglise, est pr&t k s’Ccrouler et est devenu depot d’ordures pour toute la 
ville. Marie, de peur que cette sainte maison ne soit detruitc et qu’elle en ait compte 4 rendre 
a Dieu, a cherche pendant longtemps, mais en vain, une personne pieuse qui en prenne soin. 
Disposifif (1, 18-35) : Maintenant, ayant trouve Daniel, dont les vertus sont connues, Marie lui 
remet le kellion avec toutes ses dependances, ainsi que le batiment delabre voisin qu’elle a rCcemment 
achete par droit de voisinage (TcXTjmaoiAoq) et rattache au susdit kellion. L’higoumene et le 
couvent de Dionysiou s’engagent k restaurer les batiments et, si possible, en faire un couvent. 
Dionysiou possedera dorenavant le kellion en pleine propriety (formules), et devra inscrire sur les 
diptyques les noms de Marie et de ses parents, afin qu’il en soit fait memoire dans les offices. Toute 
contestation de la propriCte de Dionysiou sur ce kellion doit 5tre considerde comme sans fondement 
et attirer la colere divine. (L. 35-36): Date. (L. 37-41): Signon dela donatrice, signatures autographes. 

Notes, — Diplomatique: Le document a ete relu et corrige par le scribe, comme le montrent 
les nombreuses corrections et additions interlineaires (cf. les 1. 10, 13, 14, 15, 17, 18, 19,20, 23, 32 
etPapparat; les corrections des L 28 et 31 semblent avoir 6t6 faites pendant la premiere redaction). 
Je suppose que le mot efface a la 1. 14 est aussi une correction de style : il se trouve dans un passage 
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sans importance pour l’affaire et qu’il n’y avait pas de raison de falsifier. Sur la disposition des 
signatures, cf. notre n° 14, diplomatique. 

Prosopographie: La donatrice porte un nom de famille peu commun (cf, ThCocharidCs, loc. cil n 
p. 6 ). D’apres notre document, elleetait, en 1420, vieille et, k ce qu’il semble, sans parents proches ; 
elle se dit une riche appauvrie, ce qui ne Fa pas empech 6 e d’acheter, peu avant 1420, une maison 
delabree et d’en faire don k son yglise (L. 20 ), faisant d’ailleurs valoir pour cela ses droits de voisinage 
(dbc& TcXY)cnaa(jLou); ytait-ce une condition de Dionysiou pour accepter de prendre F^glise des Quarante- 
Martyrs en charge? Le r 6 dacteur de Facte, F hieromnbmdn de Thessalonique Demetrios Cliondrocheiles, 
est atteste, avec son neveu Jean Mazaris, en avril 1420 (S. Kug 6 as, BZ 23, 1920, p, 145). Enfin, 
notre document comporte (1. 3) la plus ancienne mention du metropolite de Thessalonique Symeon, 
successeur immediat, d’apres le synodikon de Thessalonique (Travaux et Mdmoires , 2, 1967, p. 1I5)> 
du metropolite Gabriel, attest 6 pour la derniere fois en 1416 (Gr&g, Pal . 1, 1917, p. 41-45); a son 
sujet on consultera en dernier lieu J. Darrouzes, REB 21 (1963), p. 235 et suiv. 

Topographic: Le quartier de FOmphalos, ou se trouvait F<§glise donn^e k Dionysiou, n’est 
atteste par aucune autre source byzantine, Or, au xix® siecle, les Thessaloniciens appellaient bjxycxXbc, 

( sic , c’est-4-dire «centre») de leur vilie Fendroit ou se trouve la basilique Saint-Demetrios (of. 
P. PapagSorgiou, BZ 17, 1908, p. 328). Th 6 ocharid 6 s, loc . ciL, p. 7 et suiv. est ainsi amen 6 k identifier 
FOmphalos avec l’agora romaine et byzantine au sud de la basilique, Factuelle TcXaTsta Atxo«ro)pia>v. 
On peut done se demander si le quartier de FOmphalos n’esi pas k identifier avec celui de Saint- 
Demetrios (Grig, Pal 4, 1920, p. 634) qui 6 tait, semble-t-il, contigu celui de Karacpuy-J) [ibid., 
p. 635). On aurait eu, par consequent, autour de Fagora, trois ou quatre quartiers : & Fest, celui 
d’Acheiropoi^tos ; k Fouest, celui de KataphygS (cf. en dernier lieu A. Xyngopoulos, KaTotcpoyV 
'AxeLpoTOlTjTo^, Mmsdovixa 4 , 1955/60, p. 441-448 ; les fouilles ex 6 cut 6 es dans cette region en 1966 
fournirent, k ce qu’il semble, des donndes nouvelles pour la localisation de Kataphyge : cf. le quotidian 
Ethnos , du 30 mai 1966) ; entre les deux, Saint-D&m&trios et FOmphalos, qui devaient former soit 
un, soit deux quartiers ; dans le second cas, le quartier de Saint-Dfemetrios devait se trouver au 
nord de la place, celui de FOmphalos au sud. 

L’ 6 glise des Quarante-Martyrs 6 tait situ 6 e dans un endroit proche de la Xeco 96 po<; (I. 10-11)* 
e’est-^-dire de la grande rue traversant Thessalonique d’ouest en est et correspondant k peu pres 
Al’actuelle rue ’EyvaTta (cf. notre n° 14, notes). Son emplacement est precise aux I. 8-9 par la phrase 
« au sud-ouest de l’ancienne juiverie incendiee ». Or, bien que la presence de Juifs k Thessalonique 
soit bien attestee pendant tout le Moyen Age et plus sp^cialement au xiv® sifccie (cf. F. D 6 lger, 
dans The Joshua Starr Memorial Volume, Jewish Social Studies 5, 1953, p. 129-133 = IlaqaanoQd , 
p. 378-383 ; Th 6 ocharides, loc. oil p. 9 et suiv,), Femplacement de leur quartier n’est pas connu, 
Le fait qu’au xvi e siecle ils habitaient la partie m^ridionale de la ville, non loin de Sainte-Sophie 
(cf. G. Th 6 ocharides, 'EXXrjvtxd 13, 1954, p. 61) ne peut nous 6 tre d’aucune aide, vu que leur quartier 
avail brule avant 1420, qu’il 6 tait abandon^ et qualify d’« ancien », ce qui laisse entendre qu’il 
y avait un quartier juif nouveau, D’apr^s notre acte et l’interpr^tation que nous en proposons, 
le quartier juif ancien devait se situer non loin de Fagora et pres de la XeoKp 6 poc. Faut-il le mettre 
en rapport avec une inscription gr 6 co-juive du iv e -v e siecle, trouvee pres de Factuelle 6 glise de la 
Vierge des Chaud^onniers et attestant probablement l’existence d’une synagoge dans la region? 
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(S. PeI61ddes, Acles da IX* Gongres Intern . d'£L Thessalonique 1953 , tome I, Athenes 1955, 

p. 408 et planche 84 ; of. Theocharides, loc . cil, p. 11, qui place le quartier juif du cote occidental 
de l’agora). On rappellera que le culte des Quarante Martyrs a survdcu dans la region : c’est un 
nom populaire de la ITavayla "ccov XaXxecov, qui les fdtele 9 mars (Theocharides, loc . cit. } p. 12); une 
eglise de ce nom existait en 1890 pres de Feglise Sainte-Theodora (P. Papagdorgiou, BZ 10, 1901, 
p. 149). Rvidemment, on ne peut pas admettre Fidentification de Feglise de notre acte avec la 
Ilavaytct r&v XaXxdcov, trop grande et fondee au xi e siccle, ni avec la chapelle voisine du couvent 
de Sainte-Theodora, trop eloignde de la rue Egnatia et voisine d’un dtablissement celebre, bien 
atteste en 1405 et 1430 (cf. M. Lascaris, Tomos Harminopoulou , p. 319-320; Jean Anagnostes, De 
Thessalonicensi Excidio , ed, Bonn, p. 516). Faut-il Fidentifier avec celle des Quarante-Martyrs qui, 
en 1400, etait coproprietaire avec quatre autres eglises (parmi lesquelles celle de la Vierge 
'0§7)Y7)Tpia = *Axet.poTCotY)TO<;) d’une boutique de parfumerie, situee dans le quartier Saint-Menas, 
au sud-ouest de la ville (MM II, p. 525)? fividemment, tout ceci est hypothdtique. 

Dans le vakfncime de Dionysiou dresse en 1569 (cf. la traduction reproduce par Farchiman- 
drite Gabriel, p. 163), le monastere apparaxt comme propri6taire de « deux maisons » k Thessalonique 
pres de la porte de Kalamaria (cf. notre n° 14, topographic). Done, si la localisation de Feglise des 
Quarante-Martyrs que nous avons proposee est bonne, Dionysiou a du perdre cette propriety avant 
1569. Ou bien faut-il chercher Feglise aux environs de la porte de Kalamaria? Rappelons qu’au 
xvm® siecle un consul de France & Thessalonique parle du «vieux quartier des Juifs» situe aux 
environs de FHippodrome (O. Tafrali, Topographie de Thessalonique , Paris 1913, p. 145). 

Autres remarques; — L. 10 et suiv. ; la description de Fetat deplorable de Fdglise abandonnee 
ressemble beaucoup a celle de la Theotokos Kamariotissa, en 1373 ( Gr&g . Pal. 4, 1920, p. 631 et 
suiv., cf. ibid, 3, 1919, p. 221 et suiv.). 

+ ’Ev ov 6 p(a)Tt too tc(cct)p( 6 )s xal tou utou xal too dytou 7 rv(sbpaTo)<;. Mapla tj 'AytopetTtaa, 
bTOpTsX^ oSara tov t% *JjXixl(a<;) xpdv(ov), xaTtoOev 84 too TcapovTOc; || 2 ar(au)poT\i 7 tco{; i!> 7 t(oypd^)at 
ocpeEXcucrcc, t b Trapiv acpLspceT(y))p(iov) evu 7 r 6 ypa<pov ^yypaepov TlOvjpt xal 7 totco oXtj ^u^T] xal Sta04aet 
xapSta*;, yvchpyj, d7toSoxvj || 8 xal -too 7 tavaytcoTdTou yjp&v ad04vTou xal Ssct 7 c 6 tou tou OetOTaTou 
p(7jT)p07toXtTOU ©ea-aaXov(lx 7 j<;), imepTlpou xal e£dpxou 7 cd<n)£ 0eTTaXt(a<;) xup Eupe&v, 11 4 7 rp&^ <r4 
t 6 v oatc!>T(a)T(ov) ev tepopovdxou; xal xaOYjyodpevov ttj<; ae( 6 affp£a<;) xal tepa<; (3aatXtxvjs dytopetTtXTjs 
piov9j^, t% el<; ovopa p4v Ttpcopevyji; tou Ttplou j | 5 evS 6 i;ou 7 Cpo(p 7 ]Tou 7rpo8popou xal pa 7 maTou 
Tg)((&)vvoo, sirtxexXYjpdvTj^ 8k tou xup Atovutrlou, xup AavtifjX, xal 8 ta aou npQQ rfyv TotabTYjv 
cre( 6 aap£av) poyJjv xal |[ 6 xb pepo<; arcav adr?^, exoud:(co<;), d 6 tdcarrco^, apeTapeX^T(co<;), peTa 
pepeXer/jpevou ctxottou xatptx% ts Staaxs^etog xal ttoXyjc; 8 tl t% TCpo0upl(a(;) J ^aptTt X(pt<rro)u. 
|| 7 5 E7ret8^j ydp utco re t% avo)piaX[(a^) xal xaiptxTj^ oTevJi<T(eo)c;) t&v 7rpayp.(a)T(o)v) ziq ToaabT7)V 
£v 8 e(,av xaT 7 |VT 7 )aa sx 7 tXodTou xal 86 ^ 7 ]? xal su 7 )p[e]pt(a<;), (ji^ts eauryjv || 8 SdvacOat. i^otxovop.eiv 
co<; Set, p^Te tcov 7 rpoaovTCov pot yovtxcav eTrtpeXetaOat XT 7 ]paTO)v, saxi xal to sv t^ yeivovta tou 
3 Op<paXou SLaxelpevov, TCp 8 <; SAcrtv xal || 9 pea 7 )p 6 plav xelpcvov tt)^ jcaXata^ 7 rupLxadaTou ‘ESpa^So*;, 
eXeiiBepov 7 ravTolou pdcpou<; s7UTsXscrpaTixou, xeXX 68 p(t.ov) ziq 8 vopa ( Tt(xc&psvov Ttov aylcov peyaX(cov) 
|| 10 Mapvdpcuv TeacrapaxovTa ' touto yAp tcoXXco 7 uXelo tcov fiXXcov U 7 recrTYj tt]V ( 3 Xa 67 )V xal t*?)V 
xaTacp0opav, xsipevov apTtco^, cb^ opaT(ai), ev sucttjjjlco t67Cco xal olovsl tt)^ || u Xeco<p 6 pou p£o(ov), 
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ucp 5 o5 to rcXstcTT(ov) [x^po<^ t b p(^v) cruvs^T] x<bv xaTa xa(.po 6 <; uSarcov tpopa craOpcoQ^v tt^tctoxg, 
t& 8 ^ t^ xaxvj 7 rpoa(,p^(r(£i) t&v TrXvjcrLoyeLTovoivTOiv xal toSv 11 12 Ta ptaXtcrTa §LaTpL 68 vTC 0 V xaTe%aXaa0r|, 
xal [jLepo^ tI p,£Ta tou vaou UTteXel 90 Y 3 , 8 xal ttjv tctcocuv Tocx^OTa a 7 ceiX£t xal cryeSiv rr\ koXsi Traoa 
xotvov a 9 co 8 euT( 7 ))p(i,ov), ax; || 18 spv)p.ov, y^yove \xal/ xo 7 Tpou[[<;]] xal Suaca 8 i(a<;) peoTov 
^cttI to xa06Xou * to\I)tou X^P lv > ^tcslSt) to: <SXXa pot KpocrdvTa 7 tavTa ? el xal otx^arav, ouS^v 

OaupaoT^v —tou 7 rap 6 vTOi; 11 14 yap alcbvot; xal 1 % TcapoutJY)<;\£c} 7 j<;/ stalv— 6 §£ tou 0 (eo)u a 7 Coxexop^voi; 
tf(yios) oTxo?, vacat eav p(4v) e^ apuSpa<; ttco^ \*fjpeT(4)p(a^)/ apeXel(a(;) sp7]pco07] xal xaTa 7 raT 7 ]pa 
y 4 v 7 ]T(at), X 6 y(ov) 09 elX(o) 11 15 \\d:Tco//Scaaat urop toijtou to> tpo 6 sp<o xptTvj 0(e)aS } Kva 8k p*}] Totaling 
xaTa8lx7)<; UTUoaT^ocopai Teapot 0(so)u, oxotc&v s!x ov 7 capa 7 t£p^at touto 7cp6<; Ttva tcov 0so9iX(uv, 
&gx£ 11 16 7 CapaXa 6 <bv 7 racyav cjtcouStjv evSet^at U 7 t&p T^t; oucrTacreax; auTOU * xal Scrat JipaL ou 8t^XXet7rov 
t&v auTOv ex eLV crxo 7 Cov xaTavouv, aXX* ouS^ TOtt; ISlott; 890 aX-|| 17 pot<; £§coxa tcot& vucTTaypiv 
\dtvtxveiioucra/ } sittou eupfoxsT(al) tl Trp 6 acoTc(ov) 0eO9tX4t; xal TCpix; adcrTaa(tv) tou vaou toi!)tou * 
7 rX*/]v 8 t 8 t t b elvat t b xaXXiv aTtavTaxofi crTcdcvtov, Sto? depart t b xaT& || 18 ttjv ep*)]v 0eXv)o*tv oux eitoScocra 
TcXTjptocrat ’ 80ev xal ^axaXov * 84, siiSoxla 0(eo)u, Sta 7 tpe<r 6 eta)v tcov u yzkp tou dvopaTO^ 

auTOU t ot eauTCOV atpaTa sxxeavTcov p(a)p(Tdpaov) || 19 pey(a)X(cov) aylcov TeaaapaxovTa, e5pov as 
auTdv 7 cap‘ eX-rclSa, toioutov &y(tov), evaperov xal 8 Xov tou 7 cv(edpaTo)<; tou a(ytou), &c, Tcapa 7 tacrt 
pepapT\ip 7 ]T(at) ‘ -nrapaStScopt arot t b tocouto || 20 xeXXlov &rcb tou vuv, peTa ye tou 7 rp 8 <; \dvaToXd :qf 
avciyeco eTotpoxaraTCTtoTou otx^paTO^, Stop <xTcd> 7 cX 7 )(otao , p)ou e^oov 7 )aap 4 v 7 ] Tcp 8 dXlyou 7 cpoaa 9 tepco<ra 
too d(ylco) vaco to5to), || 21 xal, a^Xa^ stTCetv, 7 tapa 8 tScopl aot TauTa peTa tc dar]<; t>]<; SeaTCOTela^ adTWv 
xal &v ^xouert Stxaltov rcdvTcav xal 7 cpovopt<ov nJaXataiv t k xal vdcov ' d 7 tep || 22 xal 7 rapaXa 6 cbv 09 elXeL^ 
CTUV TcavTl Ttb pspst t 9]<; pov% dvotxoSopTjcat x(a)T(a) rd SuvaTdv xal elt; r/)V 7 tpoT 4 pav dvdxX^atv xal 
ep94potav S 7 cavayayetv, || 28 <j!>ot£ xal t b Oetov upvvjcrOat xal povaStxov xaTaycbytov, el 8 uvaT 6 v, 
yev4o0(at), cruvepyeta tou 7 CavTa Tcpo<; t b crup94pov olxovopouvTOt; 0(eo)u 4 xal oSTce xaT^XY) TauTa, 
87 }XaS*y) || 24 t b xeXXlov xal t b ol'xyjpa, pe0 3 &v &xq\)gi 8 txal(a>v) xal Ttpovopl(cov), xupl(ox;), SecmoTtxaj^, 
e^ouotoScoc;, ava 9 atp 4 T<Oi; ts xal dvaTCocncciccyTCOc; d 7 r 3 epou xal rcavTd*; dXXou || 2B Ttpoacbirou, auyyevtxou 
pou 7 ) xal aXXoTplou, dSetav ^xouaa Trotetv xd SoxouvTa a^TT) 7tpd<; abaxo(.a{iv) xal Stapov^v a^Tcev 
dvep 7 uoSloTco<; an epou ’ ydp || 2fl l%kt jtt]v t% to 6 toov SecnroTel(at;) xal p 7 |S 4 ’lx vo S t 8 

advoXov 7 capU 7 ToxpaT^aaara dc, epauTrjv, 7 rpo<Ta 9 t 4 pco<ra tco 0(e)6) t b 7 tdv X^P lv pvv)pv)<; epou || 27 xal 
tcov yov4(cov) pou, &v rd ovdpaTa ypa 9 V)v(at) ^etXoooT tco lepoS tt)<; pov% ppe 6 etco, &<; av StTjvexcbi; 
pv 7 ]pove 6 covT(at), oTtdTav t 8 0etov e^eupevl^qrat. Tauxa || 28 o 6 tco crup 9 cov^a , aCTa xal o 6 t<o StaTtpa^aaa 
peTd 7 roX% 8 ta 0 ea , (eco^) xal peXihryjs xal 7cpocrox^<;j o 9 elXoutrtv £x eiv OT^pyov Tcap’ epou, tou pipous 
pou || 29 7 tavTO(;, epou xal xal TeXeuT 7 )crdo 7 )(;, xal 7 capa 7 cavT be, 4t(4)p(ou) 7 rpo(Tcb 7 rou ‘ el 8 * 

s Lcr<o<^ tou xatpou TpdxovTOt; ^ eyd) a^TT] srcY}peta Salpcovo<; TcetpaOco avaTpd^at || 30 ttjv 7i:apou<Tav pou 
d9t4pcoa , Lv, ^v 7te7UolY)xa xaTid 0eo9tXet axo 7 cdv, 7 ) tI$ tcov ep<ov xaTa ydvou^ 7 rpoar)x 6 vT(cov) ^ tcov 
aXXoTptcov, Kva, xdv 07 roto<; ye xal etyj || 31 8 7 retpa 0 el«; dvaTpdijjat ti?)V rcapoucrav Trpd^tv, (3ooX6pevoc; t 8 
xeXXlov d7toa7i;d(Tat d 7 cd r? )<; povTjt;, ob p 6 v(ov) oix e£aaxodea0at 89 slXet 4<p* oT^ || 32 dv Xdyeiv £x 01 ) 
dXXa xal el^ eauTov 47 TtaxdT(at) ttjv Ttapd {too} tou 0(eo)u dpy^v tc xal ayavdxTTjcrtv 8 td ttjv rotadTTjv 
dvalSetav * 6 TotouTo<; ydp 7 CpdjTOv || 83 dtpslXet cruvStacxe^dpevo^, bizoTov t b xeXX(lov) y4yovev 
epTjpooOsv utt 8 ttjc; ep% a 8 uvapl(a<;) xal pa 0 upl(a^) Hereof, xal peTd rcoiccc, olxovopl(a(;) ev tIvi 
|| 34 Tuap 47 rep 4 ia, xal oStco xlvitjtco, el X4yetv TLV ^ ^T( ov )i X4yetv £xet * el 84 xal Xdyetv 

&Xet, e 7 relpeta p 6 v(ov) o 9 sIXouctlv elvat Td || 85 7 rpoTetv 6 peva xal 4^<o 7 tavT^ aya0ou gxotou. To5tou 
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ydp 7dpIV y.c/1 to rcapov yjptiTspov i^sY^et, £vcotc(iov) tGv u^(oYpa^ovTwv), pjvl Se7tT(sp.6)p((to) 
(1 vSixtuov)o£ l8( y )s),|| 30 Stou? : + 


|J 37 (t[(yvov) 

Mapl(a^) 


'AyiopsuxiG (y]c,) 


j| 3 * + AHMHTPIOS 'O 2YNAAHN0S M(A)P(TYP)QN YII(ErPAT)A + 

+ AHMHTPIOS *0 MAPMAP(AS) MAPTIP(ON) Y(nEr)P(A¥)A : - 
|| 39 + NIKOAAOS -0 ’AnOKAYXOS M(A)P(TYP£1N) Yn(ErPA\PA) 

|| 40 + vacat 

+ MANOYHA '0 KANXTPHSI02 M(A)P(TYP)QN YH(ErPA'F)A 
||« + '0 'IEPOMNHMQN 0E(SSA)A(O)N(IKHS) AHMHTPIOS AIAKONOS ‘0 
XONAPOXEIA(I-IS) +. 


L. 10 : E&ff^ipco corrigC par la scribe de 111. 14 : apr6s olxo? un mot effacG (par le scribe?) 11 1. 15 : ©(so)u 

corrigG sur 0(e)S 111.18 : iaurfiv corrigG sur IgauTtov 111. 19 : 8Xov corrigG sur 8Xmv 11 1. 23 : aup.<pGpov corrigG de 
ougtpGpovTote) || 1. 28 : nap' Ipou correction || 1. 31 : dvixTpG^ca corrigG sur 4varp^7t || 1. 32 : Ttapd too toO corrigG 
sur nap’ auxou roC. 


20. PARADOSIS DE QUATRE FONCTIONNAIRES 

^YYP^os TrapdSocns (1, 34) Novembre, indiction 15 

irapaSoriKov %yypa$ov (1. 38) 6930 (1421) 

Stephanos Doukas Rhadtoos, Constantin Paldologos Oinaidtes, D^ntetrios Hidrfintenos et 
Jean Rhad^nos, mettent Dionysiou en possession de dix zeugaria de terre autonr de Mariskin, et 
d’une pgcherie dans la mgme region. 

Le texte. — A) Original (Catalogue n° 21 ; cf. le tableau de la p. 25). Parchemin 6pais, 
458x283 mm. Bon 6tat de conservation : quelques taches d’humiditte. Encre marron, repass6e 
presque partout k Tencre noire ; les signatures ne sont pas repass6es. Route. — Verso, 1) notice 
(xvn e s.) : w EYYp a <po v St-aXa^Sdcvov -rrspl t(&v) ouv6p(cov) y% (^to^od KaoavSpe[(ac) || 
Ysyov6<; stcI ’AvSpovtxou pacrtX^co^ too UoChcao\6yo\) - ev &rei 2) KaaavSpt(a<;). — Voir 

planche XXV. 

B) Copie du xvni 0 stecle (ne comporte pas la date et les signatures) ( Catalogue n° 22). Papier 
6pais, 520x366 mm. Bon etat de conservation : quelques taches d’humiditA Encre noire. Roul6 ; 
plis anciens : huit horizontaux. —* Verso, notice de Dontetios (xix e /xx e s.) : Too Mapmxteo || 
avt^Ypacpov tou || J ApL0(xo6. 
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Edition: Archimandrite Gabriel, p. 101-103 (l’acte est date de 1422 et attribud au despote 
Andronic, fils de Manuel Paldologue). 

Nous editons d’apres I’original, photographic par nous, sans tenir compte des lectures de la 
copie B et de ltedition cit6e. 

Analyse. — Exposi (1. 1-13) : Le monast6re de Dionysiou avait regu en donation de feu 
l’empereur Jean [VII] Pal6ologue, devenu ensuite moine sous le nom de Joseph, le village abandon^ 
de Marisldn, 4 Kassandra, avec un terrain do dix zeugaria. Cette donation a eW confirms par un 
prostagma de 1’empereur Manuel Paldologue et, sur demande de l’higoum&ne Daniel, par un horismos 
du despote Andronic Paldologue, fils de l’empereur, ordonnant aux signataires, en collaboration 
avec un arpenteur (YswpeTp-rjc;), de mettre le monast4re en possession de dix zeugaria de terre autour 
de Mariskin. Ce cjui a et<5 fait, les signataires s’dtant rendus deux fois sur les lieux, et puis une troi- 
sieme. Piriorismos (1. 13-34) : La terre mesure 2135 modioi impdriaux, et est ddlimitde par trois 
routes charretidres, conduisant du kastron de Kassandra 4 Kinsternion (c6td ouest), 4 Saint- 
Ddmdtrios (c6td nord), et 4 Karvda (c6td sud) ; sur le cdtd nord, mention d’une route conduisant 
4 Hagios Paulos ; 4 la limite est, mention de la route de Kinsternion. Voisins ; SIxouk de Myriandrion, 
appartenant au monastdre de Vlattaddn (cfitd sud), biens impdriaux (c6td ouest), biens do l’dvdchd, 
Styaxux de Hagios-Paulos (c3td nord), Stxaioc de Karvda (c6td est). Les cdtds mesurent 32 schoinia 
(ouest), 70 schoinia (nord et sud) et 90 schoinia (est). Picherie (1. 34-39) : Dionysiou possddera en 
outre les droits de pdche sur une bande cdtidre prise sur les biens impdriaux, auxquels appartient le 
droit de peche jusqu au kastron de Kassandra. Cette pdcherie appartiendra 4 Dionysiou bion qu’elle 
ddpasse do beaucoup la terre appartenant 4 Mariskin ; c’est co qui a sembld juste aux auteurs de 
l’acte, (L. 39-41) : Date. Signatures autographes. 

Notes. — Diplomatique: Les quatre signatures sont enticement autographes; les mots 6 
OivaiATy)? et 6 TSpwpivo? en monocondyle. La formule de la signature : 01 Sou^ot etc., est clliptique, 
puisqu’elle mentionne l’empereur seul; la formule habituelle : ol SotiXot tou xp. x. iy. ■?](/.. ad0. x. 
(3ot<y. xai tou topitcoOyjtou ulou ocutou xal oc 60 £vtou yuccv too 7cav6UTU)(eaTdtTao Secttcotou, se rencontre 
dans tous les documents de ce colldge de recenseurs, 4 l’exception de celui de mars 1415, qui comporte 
la meme formule elliptique que le nfitre (cf. infra , prosopographie). Ce fait, ainsi que la mention du 
despote dans le texte du prdsent document (1. 7), montrent que de cette omission on ne peut pas 
tirer de conclusions historiques. 

On notera dgalement qu’4 la 1. 4, Jean VII Paldologue est dit avoir donnd 4 Dionysiou Mariskin 
avec dix zeugaria de terre, alors que notre n° 10, qui est l’origine de cette donation, ne parle que 
de deux zeugaria. Cette inexactitude est probablement due 4 l’interprdtation fautive de l'histoire 
du bien, telle qu’elle dtait expos4e dans l’horismos d’Andronic Paldologue, ordonnant la remise de 
dix zeugaria de terre 4 Dionysiou (cf. infra, actes mentionn4s n° 3), 

Prosopographie: Le college des fonctionnaires qui signent notre document, dont certains 
appartiennent 4 des families thessaloniciennes, est assez bien connu : en mars 1415, Michel 
Tzamplakftn, Stephanos Doukas Rhad4nos et Jean Rhadfenos 4tablissent un acte pour Vatop^di 
[Grig. Pal. 3, 1919, p. 335-336) ; en d6cembre 1418, dans un acte pour Docheiariou, les deux derniers 
font college avec un personnage qui signe en monocondyle 6 Otvaidm)?, sans donner ses autres 
noms, et qui est identique au signataire de notre document, comme le montre la comparaison des 
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monocondyles (j’ai consults la photographic de l’original, provenant de la mission Millet; l’acte 
est signal dans EEBE 7, 1930, p. Ill et dans le Catalogue Uspenskij-Kourilas, EEBE 8, 1931, 
p 72, n° 195) ; en mai 1419, Stephanos Doukas Rhadtoos, qualify de xecpcdri) 1 % vticoo KauocvSpelas, 
ddlivre seul un praktilcon pour le monastere russe (Bossikon n° 26, p. 206) ; en janvier 1420, les deux 
Rhad&nos et Constantin Pal4ologue Oinaiot4s, celui-ci signant de tous ses noms, 4tablissent un 
praktilcon pour Lavra (ed. Hell. Philol. SylL CP. 25, 1894, p. 167-168, avec la lecture MoMt* 
[au lieu de Olvoctci>TY)<;] qui se retrouve dans 'EXXrjvtxd 2, 1929, p. 379 et Byzanlion 13, 1938, p. 5, 
note 8 ; j’ai consults la photographie de l’original : collection du Centre de Recherches d’Histoire 
et Civilisation byzantines, Paris) ; en avril 1421, un yp^a pour Vatop4di est signe par Stephanos 
Doukas Rhad4nos, 6 OlvauiTV)? (monocondyle, comme dans le document de 1418) et 6 'ISpcopivo? 
(monocondyle) qui est identique au signataire de notre document (4d. fautives Grtsg. Pal. 3, 
1919, p. 334-335 et Gr&g. Pal. 6, 1922, p. 86-87 : j’ai lu les signatures sur une photographie de la 
mission Sigalas). Enfm, le document de Dionysiou, en novembre 1421, est le dernier connu qui 
atteste l’activitd de ce college. II n’est pas improbable que le Jean Rhadibnos qui partieipa 4 
une ambassade des habitants de Thessalonique 4 Venise, en juillet 1425, soit identique au signataire 
du present acte (Mertzios, Mnemeia, p. 46 et suiv. ; cf, Thiriet, Regestes II, n° 1995). 

— L. 3 : ’Ionrqcp piovaxou. Deux documents originaux, le present acte et un horismos du despote 
Andronic Pal4ologue de mars 1417 (6dit6 en partie dans DOlger, Byz. Diplomats, p. 99, oil la lecture 
’Icoi&cwp est 4 corriger en ’Iaicvjtp d’aprfes la planche VIII), et le synodikon de Thessalonique (passage 
edit4 d’aprfes le cod. Vatic, gr. 172, par G. Mereati dans Siudi Bizantini 2, 1927, p. 242, note 2), 
attestent que le nom pris par Jean VII lorsqu’il devint moine peu avant sa mort (22 septembre 1408) 
4tait Joseph et non pas Joasaph, comme il 4tait g4neralement admis sur la foi de sources tardives : 
une notice ajout4e apres 1453 sur certains chrysobulles de Jean VII (cf. X&ropolamou, p. 208 et 
F. DOlger, BZ 31, 1931, p. 36), et un catalogue des empereiirs byzantins publid avec le pseudo- 
Kodinos, 4d. Bonn, p. 164. 

Topographie: Avant d’4tudier dans le d6tail le p4riorismos de Mariskin (sur son emplacement 
cf. notre n° 10, notes), il faut souligner que les quatre points cardinaux, d4sign4s avec beaucoup 
d’approximation dans les praktika byzantins, ne correspondent pas 4 la r4alit4 pour ce qui est de 
la p4ninsule de Kassandra, oil par nord on doit entendre le nord-est, c’est-4-dire la direction du golfe 
de To rone : cela peut 4tre verify dans notre praktikon, aussi bien que dans le praktilcon de Saint-Paul 
que nous citons ci-dessous. 

Compte tenu de cela, on peut imaginer le territoire accordd 4 Dionysiou comme un trapeze 
isoc41e, dont le c6t4 court (32 schoinia) se trouve au nord-ouest, le long (90 schoinia) au sud-est 
et les deux c6t4s 4gaux (70 schoinia) au nord-est et sud-ouest. Les deux c6tes 4gaux suivent le 
trac6 de deux routes, partant du kastron de Kassandra (l’actuelle N4a IIoTetSai.a, 4 1 extremity 
nord de la p4ninsule) et se dirigeant vers l’intdrieur de la presqu’ile, 4 Karv4a et 4 Saint-D6metrios. 
Une troisieme route (Kassandra-Kinsternion, toponyme inconnu, au sud de Mariskin, cf. 1. 28) 
traverse les biens de Mariskin. 

La route, constituent la limite nord-ouest de Mariskin, conduisait 4 Ivarvea, toponyme inconnu 
par ailleurs, dont les biens ont fronti6re commune avec Mariskin du c6te sud-ouest (on doit distinguer 
Karv4a de la localite du meme nom, situee dans le kat4panikion de Kalamaria, l’actuel N4a SiiXXooroc : 
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Th4ocharid4s, KaUpanilcia, p. 73). A l’ouest de Mariskin se trouvaient les biens de Mupidcv8pi.ov 
(inconnu par ailleurs ; son nom rappelle celui d’une porte des murs terrestres de Constantinople : 
R. Janin, Constantinople byzantine 2 , Paris 1964, p. 277-278); en 1421, ils appartenaient au monastere 
thessalonicien bien connu de Vlattad6n (ou BXoctt4cov ; notre acte est le plus ancien texte grec quimen- 
tionne ce monastere, fond4 probablement entre 1351 et 1371: G. Th4ocharides, Ol ISpuTal^s sv ©sca-a- 
Xovlxy) (j-ovpt; v<uv BXaxvaSwv, Tip'igxinog xopog... Egriyoglov rov JlaXapM, Thessalonique 1960, p. 49-70). 
Les archives byzantines de ce monastere ne subsistent plus ; par les documents turcs qui ont 4t4 
publi4s nous savons que ses'biens ont 4t4 conflsqu4s lors de la conquSte de Thessalonique, pour Stre 
ensuite remplac4s par d’autres donations des sultans (I. K. Basdrabell4s, 'Ioxoqix d ’Aqxsi a Maxedovlag 
F, ’AqxsIov /uovfjg BXaxxddcov, Thessalonique 1955, n os 21, 27, 31, 43, 45 ; cf. F. Babinger, Oriens 
III, n° 2, 1950, p. 258 et suiv.). En tout cas, les archives turques ou grecques post-byzantines de ce 
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monastbre ne mentionnent point de biens k Kassandra (cf. N. Papagborgiou, BZ 8, 1899, p. 402-428 
et Basdrabelles, Maxe&ovtna 4, 1960, p. 533-536). II semble qu’une partie des biens situes k I’ouest 
de Mariskin aient bte acquis, au xvi e s., par le monastere athonite de Stavronikita (Grbg. Pal . 5, 
1921, p. 510-511 ; 7, 1923, p. 269-271). 

Au nord de Mariskin se trouvent des biens imperiaux ; k Lest, les biens de l’bvechb de Kassandra 
et ceux de Saint-Paul, seul voisin de Dionysiou dont ia localisation soit certaine. II s’agit du village 
"Ayi-cx; riauXot; qui fut donnb par Jean VII Palbologue en 1407 au monastere athonite de Saint-Paul 
(dossier dans Schalzkammem n° 45/6). II se trouvait sur la c 6 te est de la peninsule, garda son nom 
jusqu’au xx e siecle, et fut remplacb par la commune de refugies N£a Octxata (cf. ApaxaxY)^ 
KoMovpoc; II, p. 723 et Sxoi%ela 48, p. 68-69, 128-129). Le periorismos de ce bien, dressb, semble-t-il, 
le 23 avril 1445 (cette date me semble suspecte) est connu par une copie tardive, dont le texte n'est 
pas bdite, mais dont la photographie a bte donnee par Dtlger, dans Schalzkammem , n° 45 / 6 , 
VI, pi. 46 b. Ge document ne mentionne, parmi les voisins, ni Mariskin, ni Dionysiou, mais il comporte 
un passage qui recoupe les donnees de notre praktikon. Le periorismos de Saint-Paul commence k 
Daphnion, entre Hagios Paulos et ’'AcpUToq, se dirige vers le «sud» (en rbalitb, sud-ouest), laissant 
& sa gauche les SExata d ? Aphytos, et (c ^p^exat xal axoup, 6 E£ei zlq ryjv fxeydcXyjv otpLa^y^v, tt)V 
tou x<&crxpoo Kaaav 8 pe£a<; Ttopeuofjivyjv xov ''Aytov Ay^xpLov .... xAEvsiycpbc; §b<nv p,sxa aix% 
68 ou xal TOpeiisTaL [xex* aux^ xaOdx; xoxAeiiet, .... 7 repLX 0 TCxwv puxpbv puax£x£tov, 07 tsp ey^copEco^ 
Sxaupos ovo(xa^sxcu to bTrb Stacpbpov 68 &v 7 rept,xe[xv£a 0 a&, xal xaxavxa elc, xb .... dcpxxixcixspov 
axpoyyuXoeiSbi; Xeuxov p.ap(J.ctpivov mivopov .... evxeuSev veiiet 7 tpb<; &pxxov, xb 7 tspiopi£ 6 (jL£VoVj 

aptffxepa xa (3acnXt.xi xbTua )>; puis il se dirige k la mer, oil il tourne vers Test (en halite, sud-est) 
et suit la cote jusqu’h son point de depart. 

Dans cette description il est facile de reconnaitre l’endroit ou les biens de Saint-Paul sont 
limitrophes de Mariskin (cf. notre texte, 1. 21 et suiv.). On peut bgalement btablir que la route de 
Saint-Demetrios, qui sbparait les biens de Dionysiou {k l’ouest) et de Saint-Paul {k Pest), avait en 
gros la direction sud-est, et devait traverser les biens d’Aphytos (frontiere commune avec Saint-Paul) 
ou de Karvea (frontiers commune avec Dionysiou). Saint-Demetrios se trouvait encore plus au 
sud ; nous savons qu’il appartenait, en partie, k Vatopbdi et a Saint-Pantelblmon (EEBE 3, 1926, 
p. 121, etsurtout, Bossikon n° 26, p. 202-206 ; on notera que les textes de Xenophon que Thbocharidbs, 
KaUpanikia , p. 79, attribue b. ce village n’ont rien 4 voir avec lui: ils se rapportent au village du 
mbme nom situb dans la pbninsule de Longos). Cf. notre n° 1. 

La pecherie de Dionysiou (1. 34 et suiv.) se trouvait sur la c6te du golfe de Torbne, au nord 
des biens de Saint-Paul et au sud de la pecherie imperiale ; le territoire situe en arriere de la bande 
cbtiere accordbe k Dionysiou appartenait au fisc : ce sont les pacnXLxa xbrcta du periorismos de 
Saint-Paul ou la pacnXtx*)) yy) de notre document (1. 35). 

L affaire: L'ordre du despote adressb aux quatre fonctionnaires (cf. le n° 18) precisait (1. 9-11) 
qu ils devaient se rendre personnellement sur les lieux accompagnbs d’un arpenteur (yecoplxpy^ : 
fonctionnaire subalterne, place sous les ordres des recenseurs, cf. Xdvopolamoii n° 19 et Dolger, 
Finanzvevwallung y p. 87) et qu’ils devaient proceder k la paradosis du terrain apres avoir bien 
etudie la question (p,ex<L.. axo% aapioi) too Trpocr/jxovxo*;). Les signataires declarent (1. 11-13) qu’ils 
se sont dbjb rendus deux fois k Mariskin afin d’examiner le terrain (avaOeopyjarai., cf. aTCGypacpix-}) 
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ava0ea>pY)cn<;, Xbropolamou n° 25, 1. 36, 46) en vue de partage cf. Xbropotamou n° 28, 

1. 19, 38 ; Hell. Philol, Syll, CP. 25, 1894, p. 168 ; Viz. Vrem. 9,1902, p. 135) ou de dbcoupage (xop,Y), 
cf. Xeropolamou n° 29, 1. 17, 20, note p. 211) ; ils y sont revenus recemment, apres avoir procbde 
k Tarpentage (dvaptexpyjom) et k la paradosis de la terre. Cette sbrie de visites remonte bien avant 
novembre 1421. 

Le terrain donne k Dionysiou mesure 2135 modioi imperiaux (pacrtXtxoE; on notera que la 
meme unite de surface est employee par Stephanos Doukas Rhadenos pour un terrain, qu’il remet, 
en 1419, au monastere de Saint-Pantd&mon : Bossikon n° 26, p. 206). La surface est calcutee 
suivant une formule bien connue par les traitds d’arpentage, appe!6e par notre texte (1. 31) xaxd 
xe<paX7]v xal rcbSa^ (cf, DOlger, Finanzoerwallung ) p. 85) : les quatre c6t6s du terrain sont mesurds 
en oyoivloi] la moyenne des deux cotds opposes (32+90 = 122, 122 : 2 = 61), multiplide par la 
moyenne des deux autres cotes (70) donne un total de schoinia carr6s (61x70 = 4270), que Ton 
divise par deux pour obtenir le nombre des modioi (2135). Comme le rdsultat est exprim6 en modioi 
imp6riaux, on doit admettre que les cot6s ont ktk mesur^s avec le grand schoinion comportant 
12 opyiuai (sur son emploi pour les donations impdriales, au lieu du schoinion habitucl de 10 bpyutaL, 
cf. DOlger, Finanzverwallimg ) p. 83, note 6). La superficie totale etait environ 214 hectares. 

Cette terre etait cens6e correspondre k dix zeugaria. Le zeugarion dtait une mesure de surface, 
correspondant en principe k la terre qui pouvait etre cultiv^e par un attelage de boeufs. Par les 
exemples connus, nous savons qu’un zeugarion pouvait varier de 40 k 300 modioi normaux (V. MoSin, 
AouXixbv ^eoyapLov. K voprosu o serva^e v Vizantii, Annales de Vlnsliiut Kondakov 10, 1933, 
p. 120-121 ; A. Kasdan, Agrarnye olno&enija v Vizantii , Moscou 1952, p, 141-142, cf. notre n° 25, 
notes, p. 146). Dans le cas present, chaque zeugarion correspond k 213,5 modioi imperiaux (environ 
21,4 hectares) ce qui est un des taux les plus 61ev6s pour le xv e siecle : il est presque identique k 
celui employe en 1407 k Lemnos pour une donation de terre de trbs bonne quality au monastere russe 
(Bossikon n° 25, p, 190-198 : 3 zeugaria =s 748 modioi normaux, ce qui donne pour chaque zeugarion 
environ 21 hectares) et de beaucoup sup^rieur k celui employ^ en 1419 k Kassandra, par Stephanos 
Doukas Rhadenos (qui signe notre document), pour une donation au meme monastere (Bossikon 
n° 26, p. 202-206 : 30 zeugaria = 4039,5 modioi impdriaux, ce qui donne pour chaque zeugarion 
environ 13,5 hectares). Ces ecarts dans la superficie des zeugaria semblent trop grands pour &tre 
dus seulement k la nature et k la quality du terrain. Quelle 6tait la marge d’appreciation laiss6e aux 
agents d’execution? Ceux de notre acte sont invit6s par le despote k agir avec aTox<*ar(jL<$c (1. 11). 

Suivant notre n° 18, Dionysiou devait aussi recevoir une'pecherie, qui, au dire des moines, appar¬ 
tenait ou k Mariskin ou au fisc, D’aprbs le present praktikon et IMtude de la topographie (supra, 
p. 118), il n’y a pas de doute que la bande cbtibre accord^e k Dionysiou appartenait au fisc, puisqu’elle 
etait entouree par des biens imp6riaux, auxquels appartenaient les droits de p&che tout le long de 
la partie nord de la c6te. Les auteurs de notre acte prennent, d’ailleurs, le soin de d6clarer que cette 
pecherie se trouvait en dehors des limites de Mariskin (1, 37-38). Ils ajoutent que cette attribution 
leur a paru juste «pour les raisons que nous avons invoqu6es », phrase qui semble faire allusion 
aux ordres du despote : dans notre n° 18, il accordait la p6clierie k Dionysiou m6me au cas oil elle 
appartiendrait au fisc. Pour en pr^ciser les limites et les relier k Mariskin, les fonctionnaires ont 
prolong6 idealement vers le nord-est la premibre ligne frontibre (route de Kinstemion) ; cela donnait 
la limite nord de la partie cotibre oh les droits de peche appartenaient k Dionysiou, la limite sud btant 
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I’endroit oft se terminaient les droits de pSche de Saint-Paul. — Pour la suite de l’histoire de Mariskin, 
cf. notre n° 33. 

Actes menlionn&s: 1) Chrysobulle de Jean VII Paleologue, accordant 4 Dionysiou Mariskin 
et dix zeugaria de terre (1. 2) : notre n° 10 qui, pourtant, ne parle que de deux zeugaria de terre, 
cf. supra, diplomatique. 2) Prostagma de l’empereur Manuel II Paleologue confirmant la donation 
ci-dessus (1. 5 ) : perdu ; cf. notre n° 13, actes mentionnis. 3) Horismos du despote Andronic Paleologue 
ordonnant aux signataires de mettre Dionysiou en possession de dix zeugaria autour de Mariskin 
(!• 6 , 9 , 11, cf. notre n° 18, actes mentionnk) : perdu, k moins qu’il ne soit le n° 18 (procedure 
simpliflk), mais cette hypoth&se se heurte au fait que le present acte mentionne un geometre, et 
donne un relevi assez ditailli des donations anWrieures, relevi qui ne se trouve pas dans le n° 18. 

+ ’Enrel 7 ) x(oc)t(A) t 6 dytov 6po? tou ’'A0<o oe(6aop,£)a p,o(vfy) tou Ttfzlou svS6£oi> 7tpocpfyrou 
IIpoSp6p.OU xal 67UXSxXv)p.eV7) TOU xu(p) AtOVUfflou eUSpysT^Or) 7tp6 ^p6'v(cOv) TIVCOV, || 2 7TpcOTOV p,(iv) 
^ 0sloo xal ffemToS xputroSouXXou roil paxaplTou xal doiS:r)p.ou (3acn,X(£co?) xal a60ivTou •Jjp.cov xup 
’Io>(dvv)ou tou n«XaioX6you, tou Sid tou 0e£ou xal || 8 ayyeXtxou ax^fiaTO? p,STOVO|j.aa0kTO? ’Icoa^tp 
(A'ovaxoC, Ttepl rfjv vvjaov KaaavSpslav TtaXato/yoptov t 6 6vop,a^6p,svov Maploxtv || 4 peTa xal y% 
Osuyapl(eoy) Ska, pera 8k t(- fjv) kslvou 7cpo? 0(eo)v kSv)p,l(av) a50i? SeijOeicra -fj povyj koplaaro si? 
reXe(cova |3e6afcoo(tv) xal £vevoxXv)<r£(av) || s au-nj? 0siov xal 7rpooxuv/)T(Sv) TtpdaTaypa tou xpaTaiou 
xal dylou ^pcov aiiOivTOu xal |3acnX(i<o?) xup Ma(v)oui)X tou naXatoXdyou fal tt) Totaki) ekpyeola, 
vopr) rk || e xal xaTox^ xal Ss<77roT(el)a tou waXaiox«p(£ou) tou Mapiaxlou xal t(%) Siato)<p0e£(n)? to>v 
S ka Csuyap£(o>v) yi)? • itpoaki Si xal 0etov xal 7i;pocrxuv7)T&v opiapAv tou || 7 dylou ^pcov atiOkrou 
tou 7tavsUTUxecTaToo Sect^ 6 t(ou) tou ulou t?)? dyla? (3aaiX(e£a?) auTou xup ’AvSpovlxou tou 
II aXai.oX6you, s|i,7tov(a>?) touto tojv ty j? |AOV7]? |( 8 alTv;aapsv(cov) Sid tou TipiwTaTou ev lepopovd^oi? 
xal xa07)youp(iv)ou acfeOv xup AavtvjX, 4<p' & x(a) T (A) tQv) layk xal Siivapuv tow TrpoysveaTip(cov) 
0el(cov) *al ostctSv Sixaioj|z(d)T(cov) afrraw || 9 7tapaSo0Yjvai aflrot? tyjv irepl t 6 SY)Xo>0(iv) Maplaxiov 
couei Sexa £euyap£(ow) -yyjv, to 6 tou Si xdpw 6pla0Y)p(ev) ^pei? xapd tou dylou 7)pcov au0evTOU tou 
7ravsu-|| 10 TuxsaT(4Tou SsottStou diet tw direXOstv itept -ri)v vvjaov Talkv)v xal mcpaSoOvai Try T0ia<Sn)v 
Y7 )V tcov Ska £euyap£(cw) xkXco0( 8 v) t% xa0iSpa? tou Mapwxlou ||* p £T d yempkpou T i xal 
OTOxaupou tou EpocTTjxovTo?, ISou x(a)T(a) t 6 v 0SLOV xal 7epooxuv7)Tov Spiapiv auTou, tvjv 7rapou<iav 
T ^ W ^P^octv s^e0ipe0a || 18 to 7 c(ocw ? ) ktcTavTe? xal SXXote p(iv) St? Std t 6 dva0swp7)(jai. t 6 v 
t 67 Tov xai sv0a o psparpo? spsXXs ysvicOat xal 7) Top^), apTlto? Si peTd t 6 7tapaSouvai, xal 
II 13 avapeTprjerat -rijv yvjv xa0A? kyzi eked? ts xal axWX'Uffpou xal dvapsTp^crsco?, 6 msptopmpi? 
«Xsi oko)? • dpxsTai ink t(%) psydX^? d-|| 14 pa^y%, dxi tou xdoTpou KaaavSpsl(a?) 
i^EpXopkr)? xat dieayoiiov]? el? x6 Kivcredpviov, t?)? SiaipoiioT)? Td tou MupiavSplou Slxata Ta || 16 imb 
tt)v as6aoptav povtjv tojv BXaTaScov xal touto 8 t) tS irepLopi!;6p(ev)ov, ev0a xal Xl0ivov diclieXaTOV 
Xeuxiv ksTOcyv) leap’ 7)pciv cnivopov, 6p0ol | | M Ttpo? dpxtov, SiipxeTai t 6 dvdxXayov xal rd Kratov 
tou dp7csXoivo? TT,? ToiaiiT(y)?) pov% uxepavecT-^xwTspa pipy)— T dy(dp) ks toe xaTa-|| 17 xupaTadcp£-/)ffiv 
apiCTTepa, i)Toi Ta (3acnXtxa Toir(ia), Se^ta t 6 7rspi,opi,^6pevov— nspinc/.rsi Ta uTcavetTT^xdiTspa Taura 
pip’q, k oT? xal | |« dxpdSai SevSpouvTai. xat mivopa kepa Spota in^Yjaav, dir’ dX)^X(wv) SaoTdpeva 
cbaet t 6 ^ou PoX(^v), xaT^opet pixpiv tSv || 19 <xAt 6 v dipa xparoiv xat dxoupSl^ei el? kipav 6polav 
psyaXvjv apa^ty^v, diri tou xdffTpou xat a6T7)v TOpeuopiv(r)v) el? t(Sv) "Aytov Ay)p^Tp(tov), || 20 sv0a 
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kccI XtOtvov 8 (jlolov x(a)r(a) TtavTa to^ TCpot^potc; a\ivopov, crxoi.v(£a) rpuxxovrocSio ' Ttopetiercu 

7upo^ avaToXa<; || 31 [jLetoc rfi<; kuttJi; q&ou, xa0oii; xuxXsusl, Ss^ta to 7t£ptopL^6|jLevov, aptoTepa ret 
l7Ti,CTX07r(7)(;) Sbeoua, Step^eTai tov p\iaxa, 8c iy^wplox; || 22 ST(au)p{8)c ovopLa^ETat Sia 6<p 3 ET^pac 
68ou 7ceptT^(xvsflP0at, d7tepxofx(£v)Y)c ek tov f/ Aytov naGXov, £v0oc xal XEBtvov auvopov 7rop(ov 
Scot te || 2S tt)V fju£iv tcov SGo oScov xal TTjv a7ro t(9)c) Toiair(T)c) ahl(ac) cpGsoGca TcoXXdxtc 
dpKpc6oXl(av), a50tc 7UspL7raTec rJjv stp?]|jL^V7)V [izyakqv oSov || 24 xal X^y st s k tS TrXvjabv auTTjc xal 
t^c apicxpac d^pdSoc te0(ev) s7tL7cXaTOv p,eXav oriivopov, t b Stax^pt^ov apUTTepd Tot TC^pa ttjc TotadT(7]c) 
|| 26 oSou dyL07rauX(Tixot $£xouot, axof-v(iot) e6Sopiy|xovTa 1 evteG0(ev) orp^tpsTat 7rpoc ptec , v)p,6plav ) 
Si^pxsTac rd dvdtTcXaya xal toGc xot-| | 26 XoeiSsc<; t67t;ouc, Sv6a xal aivopa Trap' 7 )(xcov ET^07)o-av xaTavrixpi 
7CpSc Ta 67repav£crT7)xciTepa (Ji^pY), s7rcXapL6dveTai tcv8(c) 7re7raXacco[Jc(£v)7]c || 27 6Sou xal 7rEpL7taTsc 
(Atxp(Sv) (xst’ auT(%) } acplTjac TaiiTTjv, Se^ta t b 7teptopi^6[Xevov, apcaTEpa xd Kap§7]vd Slxaia, xaxwtpopsi 
E7a|X7)xcoc, || 28 TcepLX07rTEi. ET^p(av) pceydX.y)v oSov, x(d)v) sic Kivax^pv(cov) aTcdcyouaav, St^pxexac xd 
evop8lv(coc) TE0^vxa aivopa xal xaxavxd slq ex^pav pieydX7)V dpca^cy^v, || 29 x(d)v) a7ir8 tou xdcrxpou 7Cp8c 
t8v Kap6sa 7Topsuo(jL(^v)7]V, axocv(la) ewev^xovra, £v 9) xal (ji£ya Xaupaxov kKY]X^ cnivopov aGyxoXa 
t(t)c) plC 7 )^ tou sxeccre Sp,u6c ‘ || 30 xXlv(ec) 7rp8c Siicrcv (jcsxd t(?)c) atixvjc oSou, xaOcoc xuxXs\ist } Se^ioc 
t& 7rEpi ) opcC8fJc(sv)ov ) otpeoTEpa Ta tou MopiavSpcou Stxaca xal dvcocpop(oiv) (xex 5 a6x(7)c) || S1 8pX ETat 
xal d7ro8tScotnv 80(sv) \xal/ ^p^otxo, oxoE.v(Ea) sSSojx^xovxa ’ dtTtva x(a)x(d) xecpaX*))v xal 

7t68ac dTOTeXoucn. yvjv p,o8l(cov) pamX(ix6>v) || 82 Sto-^cX^cov) exax8v TpLaxovxa7c4vxe. Ttjv TOLaiixvjv 
y^v xGxXo>0(ev) <patvo(x(£v)7)v tou Mapterxlou 8tpElX(sE,) ^ 87)Xco0£Laa creSacpia ayiopELT(ix)d) Touxu(p) 
Acovualou (JLO(v)^] || 33 (jcst d 7tavx(8c) tou pipouc aix^c xexTTjcrGaL xal v^pea0ac a7t8 xou8s etc ScTjv^xstav 
x(a)x(d) te t(t)v) Icrxiv xal Siivap(tv) tcov StaX7)tp0^VT(cov) 8cxa(,cop(d)T(ci)v) aGx(^c) xal x(*}jv) vuv 
sxxsOecaav || 34 7tap J vjpcov eyypa9ov 7Capdt8oaw. 'QcraiTCOc 5<petX(sL) 8^e(.v *f) TOtaGxT} pov)j x(a)x(d) 
t(8v) 8pocov xp67tov xal dXsiac p^poc, Sitjxov xax s looTTjTa arci tou 7Cp<J!)T(ou) || 35 7tap s ^pcov te0Ivtoc 
oplou T7)c y% a6x7)c peXP 1 t^c OaXdaaTjc, 7cepiT^pvov ex£p(av) PacrcXcxdjV y^v, ^tlc arcoxXetst t)jv tou 
M aptcrxlou yvjv, xal d-|| 30 7tspx6pevov xax 1 sGOecav T ^ v 6p£(cov) tt]c tou € Aylou IlatSXou yvjc * 

p^Xpc y(dp) toGtou xal p^XP 1 8 tjXco0£vtoc opcou ooinrcov fitpelXec t 8 pdpoc §x el,v 77)*? II 37 * t8 

S& S7r£xecva toGtou p^poc opocov ttjc dXst(ac) p^%pt* too xacrTpou, x^c PaatX(tXT)c) yvj^ ocpe£X(ec) slvac. 
El y(dp) xal x(a)x(d) ttoXu 67tsp6a£vet x8 Sptov x(^c) TOia6x(7]c) yvjc too Mapt-H^orxlou, dXX s o\5xcoc 
£8o£s Slxatov ysv^crOac, 8c 3 dc efrrop{ev) alxtac* Toiixou y(dp) x^P( LV ) Ha ^ wp^ v ’fjp^xepov 
7rapa8oxcx8v Syypacpov yeyov8(c) S7re860>] t^ 8ca-|| 3O X7]<p0e(<r/) creSacpEa povvj sic dtxpdXstav, p7)vl 
Nos(p6p)£co (IvSixtlcov)oc xou / C'°^° G X 0 ^ 8xoUC. + 

OE 8ouXoi xou xpaxatou xal dytou || 40 -fjpSv aG0(8v)x(ou) xal paaLX8(toc) + STEOANOS 

A0YKA2 0 PAAHNOS. 

|| 41 + KnNSTANT(I)NOS IlAAAIOAOrOE € 0 OINAIOTHE + 

+ AHMHTP(IOS) { 0 c IAPOMENOS + 

+ 3 IQ(A)NN(HS) *0 TAAHNOS. 
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ACTES DE DI0NYS10U 


21. DESCRIPTION DE BORNES 


opoBccria (1. 1) sans date 

(peu avant 1425) 

Copie de la delimitation des Mens de Vouneada, faite sur le registre cadastral de Lemnos. 

Le texte. — A) Copie du xv e siecle (Catalogue n° 23 ; cod. Dionysiou 791). Parchemin epais, 
805 x 92 (85 en bas) mm. Bon etat de conservation : quelques lettres effacees. Encre marron. Roule. — 
Verso , notice (xvm e s.) : xaTaypocqr}) tt)? A£(jlvou || opoOdma. — Voir planches XXVI, XXVII. 

B) Copie du xv e /xvi e siecle ( Catalogue n° 24). Papier, 313x216 mm. ; filigrane peu clair, 
qui se rapproche des n os 2523 et 2573 de Briquet. Bon dtat de conservation. Encre noire. Houle ; 
plis anciens : dix horizontaux. — Verso , notice : 3 1325 (sic) || crtvopXap.a^ tt]$ Avjp.vou. 

G) Copie du xv e /xvi e siecle ( Catalogue n° 25). Papier, colld en partie sur papier, 318x218 mm. 
Bon etat de conservation. Encre noire. Roule. Verso , notice ancienne repassde : + opoOsotov x t)<; 
Adpvou vdo>, 8 scrnv to xatrrpov. 

In&diL Nous dditons le texte de la copie la plus ancienne, A, en donnant en apparat les variantes 
de B et C. 

Analyse. — Titre (1. 1-3) ; Copie de la delimitation oflicielle des champs de Vouneada, faite 
sur le registre cadastral (peyccXY) Gdctc;) de Lemnos. 

1) Kostas Langadiotes (1. 3-26) : 2 maisons, Tune avec cour, l’autre dans la ville ; 1 tonneau ; 
3 vignes de 4, 3 1/2, 6 modioi (toponymes : Atzikd, Opsara ; voisins : le grand chartoularios, 
papa Kalamidtes) ; on lui a donnd un ecrcoGdpLov de 2 1/2 modioi et des champs : k Melissa, 
150 modioi de terres recemment ddlimitees sur un ensemble de 300 modioi (toponymes : Saint- 
Thomas, le tertre de Kamelaukiou, Schisme; voisin : Chatzilalas); a Saint-Georges tA Necipwcra, 
150 modioi sur un ensemble de 300 modioi (toponymes : le jardin imperial; voisin : Chatzilalas). 
Total 300 modioi. 

2) Georges, fils de Chatzilalas (1. 27-42) : 2 maisons, Tune avec cour, Pautre dans la ville ; un 
s<r<o0dpiov plante d’arbres de 2 modioi et un scro)0opoxcopa9QV de 8 modioi (voisin : Dromorites), 
total 10 modioi; on lui a donne 150 modioi de champs k Melissa et 150 autres a Saint-Georges 
(voisin : Langadidtes). Total 300 modioi. 

3) Nicolas Myrminges (1. 42-84) : maisons avec cour et dans la ville ; saroGtip La de 2 et 3 modioi 
(voisin : Dromorites) ; 3 vignes de 7 1/2, 7 1/2, 5 1/2 modioi (toponymes : Atzilte, Kontovrake, Kata- 
potamon, 1 ancien praitdrion ; voisins : kyr Phokas, Pitares, Kamari6tcs), total 20 modioi [sic, en 
realite 20 1/2] ; 6 parcelles de terres, de 170, 40, 24, 12, 65, 100 modioi (toponymes : Voundada, 
Vounaria, Saint-Georges, Katonyche, mont de Koutzourou, Mdlissa ; voisins : Choumelades, kyr 
Phokas, Meizomates, Vousmes, Dromorites, papa Eustratios, monastere de Xenophon, Chatzilalas, 
Langadidtes, Toumbopoulos), total 400 modioi [sic, en rdalite 411, cf. p. 143], 
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4) Theodore Boulgaris (1. 84-90) : 1 maison ; on lui a donne un jardin de 3 modioi; 2 parcelles 
de champs de 2 et 25 modioi, total 27 modioi (toponyme : mont de Skalia), 

5) Le remplagant (&vt{<ty)XO<;) de Kamelaris (1. 90-92) : une maison dans le port de Kotzinon et 
une autre & Kontovrake. 

6) Jean Laskaris, fils du grand tzaousios (1. 94-113) : une maison k Palaiokastron, une autre 
avec cour a Kontovrakd, une troisieme avec deux tonneaux k Tryge ; 4 vignes de 8, 1, 5 1/2 et 

fit 2 modioi, total 16 1/2 modioi (toponymes : Trochalaiai, Perpourou, des bains [Xourpiv, [iaXormov] ; 

voisins : Latinos, Skoteinomalles) ; deux £axox<bp<x<pa de 2 et 1/2 modioi, ce dernier avec une maison 
abandonee (oIxo^ocXgcc[juxtcc) ; champs de 400 modioi (toponymes ; Voundada, Sainte-Irene, Konta- 
i nitha ; voisins : Maroulianos, kyr Phokas, Kakagmaias). 
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Notes. — La date du present acte ne peut etre etablie que de fa^on relative. Chatzilalas est 
mentionnd comme possesseur de 150 modioi de terre k Saint-Georges t (l, 39-41) ; or, avant 1425, 
cette terre avait 6te donnde k Dromorites (n°22, 1. 23) et elle est mentionnde parmi les biens qui lui 
avaient appartenu en 1430 (n° 25, 1. 54-55), tandis qu’eile n’apparait pas k cette date parmi les biens 
de Chatzilalas (ibid., 1. 101). Par consequent, la prdsente copie a 6t6 faite sur un registre cadastral 
antdrieur k 1425. fitant donne, d’autre part, la quasi-identitd avec le praktikon de 1430 (n° 25 ; 
une seule difference notable : le praktikon omet le rempla^ant de Kamelaris) on ne peut non 
plus remonter beaucoup plus haut que 1425, C’est d’ailleurs k ce moment que Dionysiou a commence 
k avoir des interdts dans la region de Vouneada, et il serait normal que les moines se soient procure 
une copie privde de la description des biens dont ils envisageaient Tacquisition. — Pour les noms 
de personnes et de lieux, cf. le commentaire de notre n° 25. 

Ades menlionnts: Un praktikon pour Langadidtes concernant la terre de Melissa (1. 36-38) : 
perdu, 

+ 5 Ap^ 6 p,(s) 0 (a) ypoccp(eLv) ra opoGdata t(wv) ^opacpf(ov) t( 9)4) || 2 BouveaSa<; xaTaXe7tTdv ex 
t(t)v) [x(e)y(a)X(y)v) 0 dcr(t.v) || 8 tt)<; A^pou : Kd>crr(ai;) 6 AayxaSuiT^) &x tl otxTj^wt || 4 [xst* afiXife, 
xai elq xb KAdTpai o’Lxvjpia, 7U0(a)p(Lov), a(jL7r(d)X({,ov) || & 7cept t b x^pfov ’At^lx^v) tcXy)(ct£ov) 

too p(e)y(A)X(oo) x^pTou-|| 6 Xaptou p,oS(f<ov) S', xai el<; too O^apa ex 7 tpoi-|| 7 x 6 s 7tXY)(cr£ov) too 
7t(a)7t(a) KaXa(XL^T(oo) (jloS(Ccov) y (TjpLiosot;), st(s)p(ov) || 8 7cX7)(oiov) too adTou (loS^ov) q 
I 860 (t)) a^TO eooi 0 (ti)p(iov) 7rX73(alov) |j fl xai 8p.7tpoCT0ev too obajp,aTO<; adTou p.oS(t<ov) || 10 (i' (*f]p,ioeo<;) 
xai dcTcS t^c; et^ t(t)v) M^Xtacrav y^^, te || 1X t(8v) *'Ayiov @o)|j,Av xai et^ t8v (xtxp(8v) pouv(8v) too 
K a-|| 13 [xtXauxLOO (jlexp (0 xai t% opo<JTa-[| 13 TL 0 iQCTi(; apTi(to^) yecopeTpixG-; xai otfaYjs 

|jloS([(ov) || 14 t', ^ (vjpicreia), ^tol p.8S(iot.) pv', c he; x&v Xol7tGv pv ; || ls SoGtjct/] re<opy(io>) rfi 
XaT^XaXa * 6 [ao[o><; e-|| 16 S 60 ( 7 )) cx.kx& sT(£)p(a) y 5 ] et? t(8v) r 'Aytov red)py(tov) tA Necipara, 
|| 17 zixic, ApxeT(aL) a7c8 ttjc; tcov ppoap,i(<ov)j || 18 xparet x (8v) p^ya pdaxa t(8v) AttS tcov 

Bouve-|| lfl aSo)v 7rpf)(<;) Sdcav, Se^La to TC£pLOpi^opL(sv)ov, || 20 av^px^^O X'/jTroo too Xeyop(6v)oo 

PaaLXLxou, || 21 euptaxeL tS plovotcAtt) xai 8 l* auvoo <jxpl<pzx(cn) || 22 7tpS(s) ^oppav xai Sia too [AovorcaTtoo 
spxsv(at) || 23 8((o<;) too pdaxo^, 8v XaptSaveL, aTp^(peT(at) St 1 auTOO \\ u 80 (ev) %^aTO * xai 8<m y^j 
(jLoS(to)v) t', &v Y) (^pLf(reLa) pv' j| 25 TodTto xai tj (^ptoeLa) xb XaT^tXaXa, "Exei a|X7T^X(ta) 
|| 2fl |xo8([<ov) iy' (^(jllctu), eo 6 ) 0 (d)p(tov) pioS(io)v) (3' (i)(jLL(ju) xai x(^)p(a)9(ta) (JLo8(t<ov) x'. || 27 r£ctpy(to<) 
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0 u* TOO Xar^oXcc ob^a ||« ^ ociX%, xal eEp xi K&rrpco E t( s ) p (ov) ol'x^a • ||» 4 «o 0 ( 4 ) p ( W v) 

7m 777 7 0U) 1,80 ^ * X0Cl S ^ v5pa St ^°P a > ^S(Ecov) p' • st(s)p(ov) E-|| sl ffo)0upo- 

XNp(«J9 ( ov) <kw0(«v) T(«v) olH7 ][i (ci)T(<ov) airou ||» xal too auxou TtsptgoXlou (x^p(0 TO u P 8axo<; 

Lo7 ^,27 T% J, P ° X “ 7 {(a?) ** n ^ {aim) 11 “ ™ “MpM TOO ApopLoplrou xaxeu 06 

^XP(0 TOU || pucotoc, l^(icov) V) • £So0r, a6r<o xal r, dq ||« M*Wv yvj ^ [xsm too AayxaS^T^ 

|| V) Mowa), x« 0 <op sv tG 7 tpaxxi,xS IxsEvou ||* yp^™, no 8 (M pv' ■ 6 ptolco ? xal dcirl, ||»» 

ex pap Y 7 ) 4 , ei? T ^ T“v recopY(tov) || 40 xa Nscop-axa, tj piexa too aiixou AaY-|| 41 xa8ic!)x(7)) * 

rfll’ r 7 P V' %et 7 MlV) l|4S l ' xal xopiwv |X0»(M x'. N«6X(« 0« 

|| a Mup[xEyxv) ? fe xei Olx^axa (xsx 1 «u-||«X% xal sE s t 8 Kdcxxpov gxepov ob^a • ||« i ao >M ptov ust* 

rcpoauXEou ev || xr, 7tep t o X vj xa>v obapAwov aOx(ou) || 4 >8(£<ov) p', xal ^irpoLv xfiv oExtj-N^Lv 

auxou sxspov eaco upr)v, H 4 " ex(e)p(ov) fatafev xcov oExt^tcov tou ||« ApopiopEx(ou) x 8 (% tcJ u) &(aq) 

r ^ V' • ||“ ^(aEov) tv| ? yrjc, xou xup <D«xdt, ||i pLv Xv ' 68S 

s tl* ~ 1 “•-> -f ** * " 4 nosfinv) c («i) ■ * Z ;z 
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- n» z 

B» „1 A J - T ,V 8 Z “ S ‘ 5 T0US “P 4 'll'*”oSas Tijs MsXIttos *4,000, 
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tt)v jiavSp(a) tou Kocxayixata, || 110 xocr6px&v(ou) hxb<; tou tou J| m piiaxoi; xal xaTavTtoG!,v 

ek tAv Sp6-|| U2 (i,ov, ziq t 6 cruvopov tou MapouXi-)j 113 avou, xal ^otl yyj fxoStcov u'. 

L. 2 : xaTaXeTcriv om. B 111. 3 : om. G 11 1. 4 : post Kdarpto, fepov add. B || 1. 8 : co>t6 lege ociiTq) || 1. 17 : 

Ppuapicov lege p' ^uaxtcov 111. 24 : yvj<; C j post ^pttaeta, [XoStwv add , BG || 1. 25 : rh lege t<o 11 1. 65 ; xal ^cttl yvj om. G 11 

1. 66 : apr&s xojpa^iov, le scribe de G a repris les 1. 59-60 jusqu’6 y^t; et les a barrios ensuite 11 K 72 : tou xcopa«p£ou B 11 

1. 74: Kouxt6pou G || 1. 80 : rcXdy>] BG 11 1, 100 : Usprcoiipr) BC; t6 Xourp^v BG 11 1. 102 : post &, xal add . B || 

1. 104 : dxoup6£^ou(nv BC. 


22 . APOGRAPHIKON GRAMMA DU PRfiTRE JOASAPH 

TrpaKTiKov (1. 7) Juillet, indiction 3 

*rrapa8i8o>jii (1. 8) (1425) 

oiTroYpctcj)iKov YPO'P-H'O' (1. 28) 

Le prfitre Joasaph met Dionysiou en possession des biens de feu Dromoritds k Lemnos. 

Le texte, — Copie da XV Q s., auiheniifide par le metropolite de Lemnos Joseph (Catalogue 
n° 26). Papier, coll4 sur papier moderne, 292x221 mm, Etat de conservation mediocre : taches 
d'humiditd, d^chirures. Encre marron clair et marron fonc6 (la signature). Plis : neuf horizontaux. 

* Verso , 1) notice (xvm° s.) : nXTjcrfov Sevocp6vTO<;, 2) (xix e /xx e s,, Domdtios) ; nXTjcrlov tou Eevo- 
9 &no<;. — Voir planche XXVIII. 

Inddil. 

Analyse. — Exposi (1. 1-9) : Le monastere de Dionysiou recevait chaque ann£e sur les revenus 
[imp^riaux] de Lemnos 16 modioi de b!6, 4 modioi de legumes secs et 3 kantaria de frontage, A la 
demande de Thigoumene Daniel, l’empereur, k la place de cette dotation annuelle, a accorde au 
couvent les biens ( 671 : 6 oraai^) de Dromorites, dans la meme ile, et a orrlonne au signataire de niettre 
Dionysiou en possession de ces biens. Ge qui a dt£ fait. Description des biens (1. 9-25) : 1) A Vouneada, 
maison abandonnee (oExoxaXaCTpaTa) avec un vieux pressoir, et un ecrcoGiipLov qui s’etend en fagade, 
pres du puits, et symetriquement derriere la maison jusqu^ Pautre scrooOiptov ofi il y a un 
figuier, de superficie totale de 4 modioi (voisin ; Chatzilalas) ; 1000 modioi de champs, dont 400 
en friche et rocaille (toponymes : Katonych^ [pr6s de la rivi&re], mont de Skallia, Saint- 
Georges ; voisins : Choum61ad6s, Myrming^s, couvent de Xenophon, jardin «imperial j> de 
Boulgaros, kyr Ph6kas) ; champs de 100 modioi, dont 50 en friche et rocaille, k M61issa (voisins : 
Xenophon, Myrminges, Chatzilalas, Langadi6t£s) ; 150 modioi de terre k Saint-Georges t<& Necop,aTa 
(ant6rieurement tenue par Chatzilalas ; voisin : Langadidt^s) ; les champs de Pytares, 100 modioi; 
la terre de Demetrios Boulgaros, 100 modioi. 2). A Phakos, la bergerie de Romakleiou avec ses 
d6pendances. — Total; 1450 modioi de terre, dont 450 en friche, — Imposition (L 26-27) : 20 nomis- 
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mata, plus 4 nomismata pour la bergerie, total 24 hyperpres qui, comme l’ordonne le prostagma, 
iront au monastere. (L. 28) : Date. (L. 29-31) : Formule d’authentmcation ; mention de la signature 
de roriginal ; signature d’authentification. 


Notes. — Date: Elle peut Atre prAcisAe grfice a notre n° 26, ou le despote Demetrios Paleologue 
affirme, en aout 1430, que Dionysiou a Ate mis en possession des biens de Dromorites k Lemnos 
par un apographikon gramma du pretre Joasaph (le present document), Amis a la suite d’un pros¬ 
tagma de l’empereur son frere, done Jean VIII, qui regut la couronne de coempereur le 19 janvicr 
1421 ; entre 1421 et 1430, l’indiction 3 correspond 4 1425. 

L auteur du present acte est probablement l’hieromoine Joasaph qui Amit, en juin 
1415, un autre praktikon concernant les biens de VatopAdi h Lemnos {Grkg. Pal. 3, 1919, 
p. 434-435) ; et en aotit de la m§me annee, en compagnie de Paul GazAs (auteur de notre’n" 11),' 
un praktikon et un periorismos incite pour Lavra (photographies au Centre de Recherche d’l-Iistoire 
et Civilisation byzantines, Paris). Le prAtre Joasaph agissait, semble-t-il, en tant qu’agent du fisc : 

c . G. Ferrari, Formulari notarili inediti dell’ete bizantina, extrait du Bullelino dell'hlilulo Storico 
llahano, n° 33, Rome 1912, p. 14. 


Le mAtropolite de Lemnos Joseph, qui confirme la copie, ne m’est pas connu d’autre source. - 
our les autres noms de personnes et pour les noms de lieux, voir les notes de notre n° 25. 

Vaffaire: Le fait que l’empereur donne k Dionysiou les biens de Dromorites appelle examen. 
Le terme u^toc^ (1. 5,9, cf. notre n° 25,1.37, 58) designe en principe des biens en propriAtA incondi- 
tionnee (cf. pourtant notre no 25, notes, p. 147). Comment 1’empereur pouvait-il disposer d’un bien 
pnve eux hypotheses sont k envisager: 1) Dromorites aurait anterieurement fait don au monastere 
deses biens ;1 empereur aurait confirmA la donation et accorde A Dionysiou le produit de l’impot. 
Cette hypothtee est contredite par le present document (1.5,6) ainsi que par le n° 25,1. 35 et le n° 26, 

, ; q h m ne C0nn f; ssent c f u ’ une donation de ^re cultivable faite par 1’empereur en compensation de la 
dotation annuelle en vivres, k laquelle Dionysiou renongait. Elle trouve un appui partiel dans la 

p rase e no re n° , 1. 29, disant qu’une partie de ces biens, les bergeries de Katzinopodon et Roma- 
k eiou ont ete donnees (dep^pcooev) par Dromorites A Dionysiou - ce qui Atait peut-etre vrai pour 
une d entre elies, celle de Katzinopodon, qui n’est pas mentionnAedans le present praktikon; mais 
c lie Romakleiou, que nous rencontrons aux 1. 24-25, a Ate donnee k Dionysiou par l'fitat. - 
romorites detenait cette Lerre en possession conditionnAe. Fvidemment, les terres Atant d'une 

nar coir heCtareS ’ ^ ^ P ° UVait PaS Stre “ Simple parac < ue de rStat II 4t.it, 

par consAquent pronoiaire ; apres sa mort (Axefvou, 1. 5) ses biens pronoiaires (k distinguer peut-Atre 

de la bergerie de Katzinopodon qui lui appartenait en propre et qu’il aurait donnAe lui-meme au 
d’une nTf , °! ^ qui maintenanfc « fait donation a Dionysiou. On observers 

et auc Te T * Z flSCale P ° Ur 50 m ° dioi de bonne terre est ™rmal J 

surnrendre iTk h n °™ smata comme rev “u (partiel?) d’une pronoia n’a rien pour 

' f , . [f. Ku * lumus n 20 = Schalzkammern n° 16 ; Jean CantacuzAne, Histoire I, p. 164'; 

Bayer Akad Twi^’plT ^ GeSChlMe Und Liieralur der Palaiologenzeil , Sitzungsberichte d. 
cayer. Akad. d. Wiss., Philos.-philol. u. hist. Klasse 1920, p. 40). 

Actes meniiannSs: 1) Efispyeala (prostagma, cf. notre n° 26, 1. 3) d’un empereur encore 
v,v»„t, confirmant (at. „.tr, 5) 1. dotation a„nu«li e en vivrea pour Dionysiou (1, 1). On doit 
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choisir entre Manuel II, mort le 21 juillet 1425, et Jean VIII. La question est tranchee par notre 
n° 26,1. 3, ou le despote Demetrios Paleologue affirme que les prostagmata concernant cette donation 
ont 6t6 promulgues par ses «parents ». II s’agit, par consequent, d’au moins un prostagma do 
Manuel II, son pere (ne figure pas dans Dolger-Wirth, Regesten) : perdu. 2) Prostagma de Tempereur 
Jean VIII, peu antSrieur h juillet 1425, accordant h Dionysiou les biens de Dromorites en ^change 
de la dotation annuelle en vivres (1. 7, 27) = Dolger-Wirth, Regesten n° 3430 (datation inexacte) : 
perdu ; bien que Joasaph ne fasse pas de distinction entre Tauteur de I’euepyeata (Manuel II, supra 
n° 1) et 1’auteur de ce prostagma, ^attribution 4 Jean VIII est certaine grace k notre n° 26, 1. 8, 9, 
ou Tauteur du prostagma est qualify de «frere » du despote Demetrios Paleologue. 3) Horismos 
de Tempereur Jean VIII, ordonnant au pretre Joasaph de mettre Dionysiou en possession des biens 
de Dromorites k Lemnos (1. 7, 8) : perdu; il n’est pas impossible, malgre les tonnes difT6rcnts employes 
par Joasaph, que cet horismos ne fasse qu’un avec le prostagma n° 2. 

+ ’E 7 tei Y) oe 6 aor|x[(X xai. paaLX(LK)v) p.ov^) tou xup ALOvua(tau) eiepysa^oev) tou 

xpaT(at)ou xou (&(ytou) *f|[x(cov) af>0(^v)T(oo) xal (3acnX(iko<;) (kwh to)v etcroS 7 )p-(a)T(<ov) || 2 Aif)p.voo 
xav s ctlt( t£)p( lov) [jloS(lou^) Sexa^, 6 o 7 CpLov p.oS((ou<;) v£acr<xpa<; xal xuplv xavv((i)p(ta) irpla, 6 
S4 omcixaTOi; sv lepop.ovax.ou; || 8 xal 7 Cv(ei>p.aT)txo , tc;, 6 xa0Y)yo\ip.svo^ tt)<; xotaiixT)^ as 6 aop,t(a<;) p.ovY)<; 
xup Aavr/jX, yvcip. 7 ) xal xflv exetae aaxoupiv(iov) Ttp.ico-| j 4 T(ix(cov) p.ovax<^v, Av^Spap.e 7 tp 6c, xov 
xpaT(ai 6 v) xal a(ytov) ^(fiv) au 0 ( 4 v)T( 7 )v) xal pacnX^a xal 7 rapexaXecrev t !va, avxl p 7 ) 0 e£cnr)<; 
e5spyecrl(a<;), || B eispyex-rjarYj TCpOf; ttjv oe 6 acrji.t(av) xa\ix(7)v) p-ov/jv r?]v 67t(6)ox(a)a(tv) xou Apop.op\ixou 
sxstvou, 6 Ss xpax(at)^ xal dc(yt.o^) ^p.(o)v) af> 0 (^v)x( 7 ]<;) xal paatX(e 6 <;), || 6 &xe cpiX%Hoxo<; xal ixpbq 
xcx xotauxa 7 Cp 6 xstpO(; civ, 7 rpocrSe^apLevo<; x^v aixou 7 CapaxXY]cr(t.v) e 6 p.ev 6 i(;, eiYjpylxYjoe || 7 xaiixyjv 
8 ta Gelou xal osttxou TCpoaxolyp.(a)xO(;, &pias 8 ^ xal 7tpJ>^ ep.fe tv a KapaSco xa\ixY]v StA 7Cpaxx(ix)ou 7 tpo^ 
x^v et“|| 8 pY]p£v 7 )v p.ov^v, ISoil) xaxot t( 8 v) opt.ap.( 8 v) xTjc xpax(aia<;) xal a(yta<;) PacnXet{a<;) aix(ou) 
rcapaSlScop,!, xadx 7 )v 7 tp 8 <; aurrjv, ||° 8 *^ 67 c 6 crxacn(; tyei oiixco^ • etc; x 8 x a 3 P^ 0V ' r ^l v BouveaSa 

olxoxaXacrp.(a)xa, sv ole, xal Xy)v 8 <; 7 raXat. 6 <;, || 10 p.exa eo-oi0(u)p(tou) tou gp/ 7 tpocr 0 (ev), e Iq 8 7 cX 7 )(<t£ov) 
xb 9 p^ap, xal 87 n.CT 0 (Ev) tou olx^p,(a)To<; xax I<r 6 x 7 ]xa p-^Xp (0 xa ' L T0 ^ e^(^)p(oo) icro> 0 up(ou || n tou 
^X ovxo^ xyjv aux^v, xaxavxi-xpO too saco 0 (u)p(tou) xou Sp.Ttpoa 0 (ev) xfiv aOxGv oix 7 ]p.(a)x(o)v), a 7 t 8 
ty)^ xpoxaXa[(at;) pixP 1 II 13 xkl xou piiaxo<;, &veu xou TOpiSoXlou xou Xax^lXaXa, p.oS(l<ov) S' * xal 
X(copa) 9 (t)a, &nva cJpxovx(ai) kith X 7 ]c; p.^aY)<; xou |j 18 7 rp be, 88 <nv, dv£pxovx(ai) xyjv o 88 v Sta 

tGv xpoxaXov xGv XoupsXaStov, eupLo^?L xk %<Apk(pi<x, xou || 14 Mupp.tyxY), ea dptcrxepd xauxa, avspxsTai. 
ec^ tyjv 7 texp 6 ^uya, eipioxet. xo oiivopov xr\c, p.ovY)<; xoij || 15 Sevocpfivxof;, 8 Xap. 6 dvet xal crxp£cpexa(, 7 rp 8 (; 
dvaxoXa^ xal xax^pxexat xou 7 roxap-ou eE<; KaxoviSx^ v > || 16 ®v0a xk xa)pdcpi.a xou Mupp.*/)yxY), 
xal 8 ta xGv xoioiix(o>v) xo)pa 9 lcov axp^sxat Trpoc; vox(ov), euploxsi xb piovo7cdx(tov) || 17 xal SpxsTai 
eco<; xou (3acnX(i.x)ou x^ 7 rou xou BouXydpou, TOpa x( 8 v) pbaxa e£<; xb j^ouvlv xGv SxaXX£a>v xal euplaxei 
|| 18 Kaxetae xd x(wpa) 9 (t)a xou MuppiyxT), Xap. 6 ocvet xb oiivopov xal e££pxeToa Sox; xou TcaXaioExxXYjolou 
xou 'A(yiou) rs(co)p(ylou), || 1 D xep.veLp, 6 (rovx 8 x 6 > P^ ov ) Se^iaxi) 7 repLop^ 6 p.Evov, dptoxepdxdx(oipd) 9 (t)a 
xal xd o£xVjp.(a)xa xou xup <t>o)xa, || 20 xal Spx^ai. £ox; xr^c, [L&ay\<z xou xa>p£ou, 80 (ev) xal ^p^axo ' xal 
eoxL yv] p.o 8 (lcuv) y a, a 9 5 ^ X^P 0 * 0 ^ 7 CEXpG 87 jq p.oS(lcov) o' ’ || 21 op.ot(co<;) xal e£«; v/jv M^tcroav, dveu 
xou 8 o 0 £vto; xw Mupp-^yxY), 7 rX 7 ](o£ov) xric, p.ov9j(; xou 3 evo 9 Gvxo<; pt^XP (0 "W II 22 8 o 0 e£cnrjc 
xG XaxOiXaXa xal xG AayxaStGxyj, (jtoS(lcov) (> r } ky % X^P CT0 ^ xa ^ wexpGSrj<; p.o§((cov) v A 1 op,ot(o)f;) 
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a«vx“s2m,7.‘sm ‘v' X 7 i ^n Sl5 '77 T T ) re “ PT(lov) Ti ™ 

w») i 1 *1*1: JZZ tZZtlZ ^ m) r . ; * * k : 4 ** ** 

T% vo|i% xod nspioxrii au-ni^. fOaou) r )S u oStl, ) ' • *7 (A , KvSpa T0U Po ^ a ^siou || 25 (xem 

IT T&o? raiitT] (vo|ifff|i<xT)a elW(tv) 6 uo£(w 1 'T ^' xepao<; xotl aviQpmo? ftoS(£cov) ov'. 

(&7t£p)7rop(a) sixoatTsatjapa (Shiva II 27 omstXst & ? ^ ^ P “ V pK? -rsccapa, (opiou) 

w-» *+zzz 7 x :; x r, :z:ZT^ ^ * ** ™ 4 ™ 

tTXltXX'r’ *»•> w*. JhmXIX'X’ JtW ” 5Tii 

^ *o0, r M ^iVoypa^vI^ ™ 6 ^ p V) x«l 

II 31 + '0 TAIIEIN 0 SiM(HT)P 0 n( 0 )A(I)T(HS) AHMNOT >mSHO) ■ + 

I 

L. 3 : lege yvcipj) 111. 26 : lege -r^ry). 


23 * ACTE DU PROTOS DANIEL 


YP<L|ia (1. 30) 


l Br novembre, indiction 6 
6936 (1427) 

possession viagSre du kJro aTs^st^tanflrt'd"^ to Tr6Wz0nde et ses trois di sciples dans la 
est ajoutd. Saint-Stdphane et de ses ddpendances, auzquelles un nouveau terrain 

15 tat de conservation'm^diolreTtecheTd 5 ? ? Tr *??*' C ° 116 ^ Papi6r moderne > 390x296 mm. 
gauche, manque la premise partie de la 1 sTl^cre eChirUreS , aUX plis : dans la P arfcie ^rieure 

’Icectvvou too S4pg ou (I. 22) sent ajout6s en marge par lT scribe'et deT^ ^ (L 5) 6t X ° P 

de renvoi (croisettes). Plis • trois horirrmt,., § ? l ™ * d meme encre ’ avec des si S nes 

aplati), - y«, S0) 1)00^ ^“^ ' 13 ^-ontaux (rouLu 

crayon : *Mh, W rb *nb * T £ ffeco; xiJSmo^ ™ ^7 2) N ° tice au 

Voir planche XXIX, p 930, ^ Tot o’co-rvjptqi 1422. 3) It, 1422. — 

IrtidiL 

Analyse, —- Expose (I .rii]' 
toutes sm d4p “ d ““ s 


F 


23. ACTE DU pr6tos DANIEL (1427) 129 

(TCpocrcoTctxffis) Pa plus tard vendu au moine Joseph de Tr6bizonde, donb la bonne reputation, ainsi 
que les ameliorations qu’il avait promis de faire, entratnerent Papprobation de cette vente par le 
protos Jean le Serbe et le Gonseil de Kary6s. La jouissance viagere du kathisma avec toutes ses 
dependances — 4 savoir, dans Karyes (evri)£ tou xocOtcrpocToc;), un kellion 4 plusieurs etages en entier, 
et une maisonnette, situ6e pres de Peglise ; en dehors de Karyes (sxt 6<;), une vigne comportant 
chapelle, potager, verger avec sa terre en friche et la vigne abandonnee, comportant quelques oliviers 
et situ6e au-dessous de la route — a ete alors accord^e 4 Joseph, 4 ses deux compagnons, Niphon et 
Eugenios, et 4 une quatri&me personne que Joseph choisirait. Maintenant, ii s’est presente au protos 
accompagne du moine Makarios, qu’il d^signe comme quatrieme possesseur du kellion. Dispositif 
(1. 21-30) : Le protos, ayant examine les actes de ses pred^cesseurs, confirme leur validite et fait dona¬ 
tion (Ss&ctpTjTou) 4 Joseph et 4 ses trois compagnons de ia terre en friche qui se trouve pres de leur 
cldture ; tout le revenu leur appartiendra ; ces moines devront donner chaque ann6e au protaton 
quatre mesures de vin ; il est entendu qu’apr6s la mort de ces quatre personnes, le kellion reviendra 
sous FautoriU du protaton. (L, 31-38) : Date. Signatures autographes. 

Notes. — Diplomatique: Les additions marginales des noms des pr6toi Gennadios et Jean 
le Serbe (1. 5 et 22) sont faites par le scribe avant 1430, puisque la premiere est introduite dans le 
texte de notre n° 24, 1. 5. On ne saurait pr6ciser la nature de la correction de la L 26, ou le chiffre des 
mesures de vin que Joseph devait annuellement au protaton est efface et corrig6 en S'. La comparaison 
avec notre n° 24, 1. 28, qui fixe la contribution, pour les memos biens, 4 6 mesures de vin, inspire 
la mefiance ; pourtant, cette correction n’a pu 6tre effectude qu’entre novembre 1427 et janvier 
1430, periode pendant laquelle le document a et6 en vigueur ; on se demandera done si une 6venluelle 
falsification, 4 une date si proche de la redaction de l’acte, pouvait avoir un sens (sur les contributions 
annuelles de Saint-Stephane, cf, n° 36, notes). — A noter que la plus grande partie de Texpos6 (1.1-20) 
semble etre un simple remaniement de Tacte du prdtos Jean le Serbe, reconnaissant la vente du 
kellion au moine Joseph : cf. 1. 13 : cruvSiacxe^ajjtevot et surtout 1. 16 : ocpefXoucri artapTL. 

Prosopographie: Pour le prStos Daniel (Darrouzes, Prdioi , p. 435) et pour les autres signataires 
de Tacte, voir le tableau des p. 209-210. 

Topographie: Le kellion de Saint-Stephane, identique au konaki actuel de Dionysiou (donl 
l^glise est encore sous le vocable du mSme saint), 6tait 4 vingt minutes de marche au nord- 
est de la place centrale de Karyes. Ce konaki, situe en effet pres de la route conduisant de Kary4s 
4 Iviron (cf. 1. 19 : oSou), correspond aux biens situ6s au xv e siecle en dehors de Karyes et 

comportant une 6glise (1. 18: 0st6) oix^fjtaTi ; cf. notre n° 34, notes). II comportait aussi une maison 
4 plusieurs etages (1. 17 : a7ri xck^Oev £(o<; fow : cf. p. ex. Mosin-Sovre n° 9) situ^e dans Kary6s (1. 17 : 
t6 £vto^ tou xaOtojxaTo? ; notre n° 24, 1. 7 : svt6<; toiv Kap^cov) dont 1’emplacement exact reste 
inconnu ; la maisonnette proche de Leglise du prdtaton (1. 17-18 : tou 0stoi> vaoO, Pabsence 

de precision laissant entendre qu’il s’agit de Peglise par excellence de Karyes) semble etre identique 
au kellion de Saint-Eustathios, qui 6tait propri^t^ 6galement de Dionysiou (cf. noire n° 42, notes). 

Vaffaire: Gr4ce 4 notre document, nous pouvons suivre Phistoire du kellion de Saint-Stephane 
(r6sum6e dans les notes de notre n° 36). Occupy vers le milieu du xiv e si4cle par le moine Theodosios, 
et ensuite par ses disciples Makarios et Lazaros, il revint apr6s leur mort sous la juridiction du pr6tos 
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Gennadios qui, probablement en 1393/4 (cf. notre no 7 . 

( 1 . 9 : TrpoawTtww?) au moine Chariton (cf. notre n° 8) p« ' pr ° 8 ° pographle )> le vendit 4 titre viager 
obtint le consentement (1 22 • v 6 ar £ovfi ) 1 ' T ^ S ac( l uisitl0n du kellion, ce dernier 

prdtos au sujet de Tolivier) et venriif a i i * P pres 6 JU S ement ^favorable de ce 
I’obtint , ^ * Trdbizonde, q „i 

quatridme qu’il avait 4 designer L n ses compagnons Niph6n et Eugenios et un 

du moine Makarios, design6 comme auatri 6D 80 6 ^ ^ ^ P ° Ur COnfirmer les droits sur le kellion 
au kellion un terrain en friche supplement° CCUpaat par Joseph de Trebizonde, et b) pour accorder 
d 'un nouveau titre de propri^Lte 

(k 34 ). 3 ) [Le representant^de^TiMheou'dt^oisQ 1 ^ 0111 ^ 116 ^ 2) Pneumaiikos Euthyme 

j nuotneou. 4 ) Moise, higoumene de Makrygend (1. 38 ). 

Charitdn par le^tos^Jnnadio^ Izmob 6t de t0UteS 868 d6 P^dances au moine 

2 ) Acte du prdtos Jean le Serbe ^ ^ ‘ P«du. 

le moine Charitdn (1. 12 22 23 ) • perdu ■ & U meme keIh ° n k Joseph de Trdbizonde par 

*■ p ^nt document, £ ^ ^ ^ ^ «“ ’■ ™ 

n ° 7 , notes. " ^ Gennadl ° 8 (L 5 ’ 22 )' 2 ) Jeai > le Serbe (1. 12, 22) ; 4 leur sujet cf. notre 

Hup ® e o8co ff lou XP 6v(ouc) t mvo l JL “ ^H*«t(«)t(ou) *v tepo[zov(<£) X ou; 

II s dve 7 roXv)<p 0 ( 4 v) t6 tioutov xsXXiov p ET i n&mc airou ^ ^ Xomu PT^ro^ 

9 ° lwrA < XKl 8 ^6 x ouc, Ma-|| 4 xaptdv re xal ArfSL, T ^ TI°^ ? * k lauToS 

q-er^av 7tpd ? T oc lx^0sv, lva TO Xr |t p64v t 4 ’ Xp6v( ° U<;) Tlv ^ Xxi «^ot tSv W56a 

"P^Mou) ■ 6 M 6 clrLrZ lL ,T ^ ^ ^ ^ ™ 

r™ 'Op(»rt tt-P 

Se t6v ( J,ov ( a )x°^ xup XaplT(cov) TtsTrpax(ev) XL 1 “^’ ^ ,<rrl ToC ^(‘K «4p&v 

! ,? f y - £XXl0V ToC *«8M«bo S dvri xc!to0(sv) L ? ^ ^ £l ' Tt 

exTi? TOU xaOlcrpaTo; loox^ciov xai rd 4 -1 is a , . T£ P( 0V ) owv)orxov tou 0 s(ou vaou xal to 

t'««) w«£«» ^ Ml 7JLI! wt‘° > w 1 9,: “ **> ^ * 

T^c 680D. Tauxa xavcfaj 7 T«paXa 6 (av) npbioomxb T ^ paX ' )T ^' r ^ v ) II 6 eXat(ttv) ere xccxo0(ev) 

x P ^.v™ 5 u» & p ,„v 1 -«rS T 14 1 r: m6t( “ )T(ov) ^ ^ ->» «wU 

*» p«(«)xpis » 0 p t^ 9 x»v TpSfol p U r?:! ToS ”“ p,ira ‘ ra» -wav) 1 

C^>X^X(oup) dip Eva MtnjxEa.) 8 xtjp 'load)© t8 ** ' / T ° vre ^’ ' U P“XXov 88 aal eiadvTfi; npi; 
aimov St, Oco 9 i»,ic 8 vto 5 SvScic xai ifcrb ||» ? ™1’ s ‘ 5a ""« 8i M*w a? Jtapaxjfyn) 

- ^ « «w, j^xti ;:r^- 
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xal y^pouat. tou xa0t<T(JLaTo? oIy°^^vol<; xal ap(x6St,ov touto xal auv[A(p£pov 6 (jLo[w^ rcaow S6^av, ^S?) 
7TapaXa6(&v) t 6 7rpa)-|[ 15 tpt,^vov xeXX((ov) 6 SyjXwGetc; xup *Icocr)]cp 6 Tpaire^oivTio^ xal ol pL£T 3 a^TOu 
aSeX(<p)ol Niippcpwv xal Euy^vioc, xal aurol ^ova/ol 6 vte«; J| lfl xal 9 Y)toltJ: oojtou, xal sic; eTep(ov) 
TCpoicroTCOV, forep ufahc, 0 ^Xt) xal ( 3 otiXXeT(at) * ol xal ocpvjXoua'iv an:dcpT(c) xaT^sw vefxsaTat t 6 
|| 17 8taXv)90(£v) xdt 0 icrp.av, to xeXXtov t b ivxbq tou xa 0 lcrpi(a)To<; fab x<&to 0 £v 6cvw civ t^ 
Ppaxv)T(a)T(to) olx(axo), S 7t^p ectlv eyyk tou || 18 Gslou vaou, [xeTa xal t6 bxtJ)^ scrox^7uov xal t 6 
Ap,7t^Xi(ov) cuv t6 0 s£a> olx7|(JiaTL xal to sxTif; rcapaS^cnov civ t(^v) x e P<y^v yvjv aiTOU || 10 xal xb 
TcaXs(o)v) ocpc£XLov p-eTa ppax^TdcTtov IXai(cov), t6 W> xocto 0 (sv) tt]<; oSou, S7UpLeXoi(AevoE re atmov 
cucTaceci^ TcavTJa^ || 20 xal psXTtc&asox;, Nuv 8^; sup(o 5 v) xal STep(ov) <iSeX(9)6v 5 6v6jAaTi. Maxaptov, 
xal auTiv pLov(a)xov 6vTa, Iva avarcXTjpcicr/} rb eEptp,(^voav) T£{p}rapT(ov) || ai 7rpcico7rov, xal eX 06 vte<; 
sk t(^)v) ep*(^v) eiTeXstav dtveiyytXav t<& 7tspl eauTtov ^TcavTa * ISiv 8^ eyco tou 6cncoT(a)T(ou) £v 
tepop 1 ov(a)xot? xal || 22 7 tp<iTOU xup revvaS(lou) t(-)]v) 7 cpaotv, xal tou 6ouot(<&)t(ou) ev lepo(xov{<i)xot^ 
xal 7rpcJ)T(ou) \\xup Ioidcvvou tou S£p6ou II t b CTlpy(eLv), rc£6o^Le eiyv<opL6vax; tou (jl&v t(^v) upaaTjV 
tou 8£ || 23 t 6 aT^py(etv) * vuv S^8cop7)Te xal 7rap^ t% *f)pio 5 v Ta7ceiv6T(7])T(o^) t^v) yepckw yTjv, fi^p 
sctlv syyk tou cppaypiou aiTou, 6 to p ocp[X(et) || 24 xal xaT^stv aiT bq 6 xup 'Icotrfjcp 6 Tpara^oivTioc; 
xal ol cptTLTal xal xXYjpovipuu airou 8 te Nipupo^ xal Eiy£vio<; xal Maxa“|| 26 pt,0(;, xal ataol pLov(a)xol 
8 vt£^, xal o8tox; dC7ro<p^p£a*Tai. xal r/jv aircov trAcav TtpoaoSov (Aovopiepo)^ xal AvaxpOT^ptacTox;, 
7tX(*)]v) || 26 tcov a7roTETay(jt(evo>v) SlSocTat ek to 7tpcoT(dc)T(ov), ohi o’cvou (JtiTpa 8', &Tsiva xal 
ocplXoucLv 7 cap£x £ w stsI[XO)? xal eiyvoifiovco^ || 27 xa 06 <xa>aTov eviauT^v. TaiTa 7 Colo3vte<; xaO^oucn 
rb 7cpwipi(ji(4vct)v) xa 0 tcjxa xal aiTou -TcdcvT(a) tA (ScvcoGev yeypapi^va || 28 (ivsvo%Xif)T<o<; <knb TtavT be; 
7tap 9 8X7)v aiToiv t(*})v) 'HvTjxa 8^ xal ol T^corapet^ o8tgi TeXy)co 0 ac(tv), Iva €KavlpxsT(at.) || 20 t b 

xeXXI(ov), (jLe 0 (fflv) 8xv) tccjIvtcov, ek t(^v) Sec7toT(el)av xal x(u)pwAT(7))T(a) tou 7rpo)T(dc)T(ou), Kal 
ek S^Xcoa(iv) xal aatpaXetav ttj<; npifyoc, xal t6 7Capiv e-|| 3O ^e 0 ^(Ae 0 a yp^fxa ttj ^{XET^pa yvci|A7) 
tcov 0CL6)T(dc)T(o)v) xal yep0VT((uv) tou xa 0 lap,(a)TO(? U 7 tiypa 9 ak Pe6atoi(x(evo>v), <!><; ^ 0 o^ Icrtv, 
|| 3X pLTjvl NaieSploi Tcp 4 >T(y]) IvSlxtioovo<; 8xtt)<; 7 tou ^"^X 8xtou <tou^, + 

|| 32 + ( 0 rcpoiTOi; tou *Aylou rf Opou«; Aav^X lepo(i.6vaxo<; : — 

|| 33 + *0 eiTeXTji; ^v lspo(jLov(axoi.O < Icl8(co)p(o<;) xal 7w(eu(xaT)tx7k xal lxxXv)ctApx(7 |?) t^<; 
a£(6ac[xta(;) xal Esp(as) PacLX((,x?j<;) 7raXai(a^) Xaip(a<;) t<ov Kape< 5 v 4 * 

|| 34 + Theoidor’ ieromonah igoumen o>[t] Makrie : 

+ Euth(i)mie d(ou)hovnik 

|| 36 + Aop 60 eo<; lepo|j.6vax(o(;) xal 7rpdvjv ^xXtatfdcJpx^ tcov Kap^(cov) 

|| 30 + rep<&a*/](jL0<; UpO(AOvaxo<; xat Tzp&r\v exxX 7 jc 7 ]<ipx t&v Kap^(cov) :• 

|| 37 + AavvpjX o KaTtpoiXv)^ xai e7aTuptTy)(; 

+ NeicpuTOi; [xova^(i(;) xat tyoiptevo^ tou 3 icTpY]. 

|| 38 [.??.♦••♦<] Filot§isky, 

+ Moisi igoumenfeot MJakrigena. 

L. L 3 ; dtve 7 roX 7 ) 90 ^v lege IvairoXec<p0b || 1. 4 : (j,enf)tJty)+av lege ^eTy^ei^av || 1. 5 : n^X7)V lege TtdtXiv 11 1. 6 : etTi 
lege ^toi 11 I, 9 : Tcpajcjomxk lege 7cpoCToi7ttX6)<;; xp^xovto<; lege tp^xovtoc 11 1.11 ; 6viCT?)Tat lege Jiv i\<rf\roLi \ \ l. 13 : cnliv 
StaaxeiJidtpLevol lege auv3iacr>ts9a[j(.evol 11 1.14 : olyoupilvotq lege ^youp,£v6u; 111, 14-15, S7 : 7Tp«ipi|xivov lege tTpoetp^pL^vov 
|| 1. 16 : 97 )toit& (1. 24 : <piTtTat) lege cpotr^ral || 1. 23 : S^Scop7]TE lege SeScipYjTat || I. 26 ; o£ti lege ^tol ; 8' *crit sur 
un grattage || 1. 29 : pisOtov lege pieG’Av || 1. 33 : trveupLaTtx^<; lege 7rveupiaTtxot<;, 
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24. ACTE DU PROTOS DANIEL 

Ypap.(ia (1, 32) 20 janvier, indiction 8 

6938 (1430) 

Le prfttos Daniel et le Conseil de Karyds confirment 1’achat fait par Dionysiou du kellion de 
Saint-Stdphane, devenu possession de cinq moines & title viager. 

Le texte. Original (Catalogue n° 57). Papier 6pais, colld sur papier moderne, 376x277 mm. 
fitat de conservation trds mddiocre : taches d’humiditd, ddchirures aux marges, Encre marron, 
effacde. Plis : trois horizontaux, un vertical ; plis anciens : trois horizontaux. — Verso, 1) notice 
de Domdtios (xix®/xx® s.) : 'Ayiou. Svop&ou too Kovoodoo || v% 'I. Movrj? too 'Ay. Xiovusfou. 
2) (xx® s.) : thro; 1422. — Voir planche XXX. 

Inedit. Notre Edition repose sur la lecture de l’original, faite sur place, et la photographie que 
nous avons prise. 

Analyse. Bxposi (1. 1-18) : Histoire du kellion de Saint-Stdphane [reprise de notre n° 23], 
affirmant que le moine Charitfin avait vendu le kellion k Joseph et k ses trois disciples Niphdn, 
Eugdnios et Makanos. Joseph s’dtant mis d’accord avec Dionysiou, qui ne possdde pas d’hdtellerie 
Karyds, pour lui vendre son kellion, les deux parties ont exposd l’affaire au prdtos. Dispositif 
(1. 18-33) . D accord avec le Conseil de Karyds, le prdtos Daniel accorde & Dionysiou la possession 
du kellion k titre viager pour cinq personnes : le prgtre Jacques, le moine Makarios, le moine Stdphanos 
et deux autres que le couvent choisira. Enumeration des biens accords [identique k celle de notre 
n ° 23 ]> avec mentl0n sp^ciale de la terre en friche que le protos Daniel avait accordee au moine 
Joseph. Tout le revenu appartiendra au couvent, sauf 6 mesures de vin qu’il devra-donner chaque 
ann6e au protaton. Apres la mort des cinq personnes, le kellion reviendra sous I’autorite du protaton : 
clause pdnale. (L. 33) : Date. (L. 33-34) : Post-scriptum : le kellion devra egalement fournir les 
corvdes habituelles aux kathismata. (L. 35-39) : Signatures autographes. 

Notes. — Diplomatique: L’exposd de 1’histoire du kellion (1. 1-15) est repris k peu de choses 
pres de notre n° 23, l’addition marginale du nom du protos Gennadios etant ici introduce dans le 
texte (I. 5). Le nom du moine Makarios (1. 15) est mentionnd comme s’il se trouvait ddj& dans 1’acte 
du protos Jean le Serbe, bien que ses droits sur le kellion n’aient reconnus que par notre n° 23 : 
cela ne touche pas au fond. A la 1. 17, les mots eik&eiav sont ecrits sur un grattage, probable- 

ment parce que le predicat qu’avait dcrit le scribe n’dtait pas du godt du prdtos Daniel (cf. notre 
n° 23, 1. 21). 

Prpsopographie, topographie, cf. notre n° 23. 

. L ’ a ff“ ire: Suite de racte prdcadent. Le moine Joseph de Trdbizonde, qui, comme il se doit, 
s lg ne au bas du document (1. 38) obtient l’accord du prdtos et vend le kellion de Saint-Stdphane k 
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Dionysiou. Le prix de cette vente n’est pas indique, probablement parce qu’ii a ete verse directement 
k Joseph, et parce qu’il ne regardait point l’auteur principal de Facte qui est le prdtos. Dionysiou 
se trouve en 1430 sans hdtellerie k Kary6s (1. 16), ce qui montre qu’il avait entre temps perdu le 
kellion qu’il avait achete k perp6tuit6 en 1400 (notre n° 9). II acquiert tons les biens de Joseph 
k titre viager pour cinq personnes ; les noms des trois premieres sont mentionn£s (L 21). — Pour 
la suite, cf. notre n° 31, 

Signature slave: Hieromoine Dosithee (1. 36). 

Ades mentionn6s: Aux 1. 6 et 12 et suiv., nous retrouvons les actes mentionn6s dans notre 
n° 23. En plus, k la 1. 25, la mention d’une donation de terre en friche par le protos Daniel au moine 
Joseph de Tr6bizonde : c’est notre n° 23. 

Prdtoi menlionn&s: 1) Gennadios (1. 5). 2) Jean le Serbe d’apr6s notre n° 23 (1. 12) ; k leur 
sujet cf, notre n° 7, notes. 3) Daniel, Fauteur meme de notre document, pour son acte de 1427 
= notre n° 23 (1. 25). 

[+]To xeXiov to siQ ovo[xa Ti(x 6 p,evov too evS 6 ^ou 7 tave<p^jxou a 7 COCT 6 Xou TcparropLapTupoc 

xat dcpxtStaxovoo Sxecpdcvou, || 2 [xaTstJxeTO |xev 7 tap& tou Ti(jwcoT(a)T(oo) ev Eepofxovaxo^ xal 
7tv(eu[JUXT)t,x(7j<;) xvjpou ©soSocrEou ^p^voix; eExavob<;, 6 ttjoutqc; dvfyp tou II 3 X^TOupyvjcravTO^, 

eva 7 CoXv](p 0 £v xb ttjoutov xeXXtov (xsTd 7 rdccry)^ oci!>tou t 7tsptox?)^ xoci vop% eE? eataou cpyjTYjTac; 
[| 4 StaS 6 xou^, Maxdcpt 6 v ts xal Aa^apov, efaa psTa %p 6 vou<; rqvoo; xal ocOty] tov evTauOa (ieT(|jin|;av, 
eva 7 teX^tp 0 Y) to ocut 6 xeXXEov || 5 TtocXty 7 tp^ Tf]V SeaTroT^av tou 7 Cpokou. 'O 6gu^x(ol)x(q <;) cv 
Eepop,ova^ot.(; xal -TpcoTOf; too 'AyEou ,/ Op(ou<;) xu(p) PevdtSio^ tou t 6 ts x(al)pou ’f]0^XY)o , ev ||° tou 
inQTcpdcoe a^T^), &<; ^0oc; ecrr^v tou xa0^crp,aTO^, eipiv xbv ev [Iovol^ou; xu(p) XaptTov, 7 te 7 i:paxev 
a^T^v t b tuoutov xeXXiov || 7 xal Ta afrrou 7 tdtVTa, eixr\ to svt 6 <; t&v Kap^(cov) a. 7 c 6 X(4to0ev sox; &vo 
obv to ppa %6 sExt]ctxo, o 7 tsp eoTTjv evyY^C tou 0tou vaou, xal || 8 xb &Kxb<; tou xa0i?)qxaTo<; eaoxt 7 n)(cov) ) 
xal xb a<p,> 7 tsXiov cnl)v to 0to) eUEjxaTi. xal x 6 v (let 1 auTou xeXXtov, xal xb exxb<; 7 rapaSE<n(cov) aiv tt)V 
Xepc^av) ||° Ylf]V afrr 6 v, xal xb rcaXat((hv) ap. 7 C^XXt(o>v) (xera ppaxtTocT(<ov) eX^(cov) U 7 uoxaTO 0 ev t% 
oSou. TauTa TuavTa 7 capaXa 6 o)v 7 cpa)cco 7 rvjxc 6 ^ Smb t{ 6 v) || 10 7 tavcocruiT(a)T(ov) 7 cpcoT(cov), etSt too 
{TO u}xepou Tpe^ovTO^eJO^XXTjaev 6 ev (xovaxo^ xu(p) Xap^T(o)v) tccScXXiv tou Tcvjixpdccje a5T(4 * xal etipfiv 
tov ev povaxot^ || u xu(p) 3 Icocrf)<p xbv TpaTce^oiivTYjov, xal X 6 you$ S 6 vts^ xal ol 7 c 6 vTe<; rcpb<; aXX^Xou^ 
eEva ov'y)crv)T(at) 6 xu(p) 3 Io)cr))<p xb etpv)(xevov xeXXtov xal 7 cavTa || 12 ra a&Tou, evecpavTjcrav a^T 6 t 6 v 
T tpcoTOV xu(p) Io)((^v)v(vjv) t 6 v ££p 6 ov ’ el^avTOC extvou tt) 7 rapaxXY|CTEt auTov, &xs OeopyjXoix; 8 vto^ 
&v$po£ xal £ 7 ra-|| 18 Y[Yj?XEav S 6 vto^ rcotcn) Sovapiei tou auv^nTav xb xeXXtov xal (kXTyj'/jv aijT 6 , 
ouvStaaxe^ajL^vT]^ t^ oGicdx(i)x{oi<;) yipo U(T 7 ]V xal t)Y 0 U I jl ^ V 7 3 ^ t ° v xa 0 y]o , -|| 14 y.dlT(o)v), touto 

7 rao 7 ) oup.cp^p(cov) xal ap(x 6 SL 0 V, z'l?h 7 rapaXap. 6 av>] t& elp 7 ](ji£vov xeXXEov 6 8 ^X 00 ^ xu(p) *I<ocri ]9 6 
TpaTO^obvTto^ xal el (xe t 9 a 6 Tou || 15 aSeXcpol N^cpov xal EuY^vto<; xal Maxocpto<;. Mst<& $b x(al)pou 
7 tapaSpop.et!v el0^X‘/]crev TcdcXiv 6 ev p,ovaxot<; xu(p) ^coa^cp 6 Tparce£o\ivTiO£ tou TOjTcpaoe |j 16 a<JT 6 , 
xal sup&v tt]V creGaupilav xal Eep&v (Jtovifjv too 7 ca 7 ca xu(p) AcovyjctEou eEoTep 7 )p.^V 7 ]v olvanaiicre 6 i<; t 6 
7tpcoT(a)T(ov), xal X 6 yov S 6 vte<; np^ aXXirjXouf; co<; || 17 Iva ovtqctyjt^l) et aeSaaptla [Jtov^ xb eEp 7 )(Jtivov 
xeXXiov xal 7ravTa xoc a^Tou npcoatonYjx&s, xal IX06vTe<; eE q t(’J)v) ejx^v euT^Xtav, avrjYY 7 )^^ T( ^ l| 18 to 9\ 
auTov anavTa. ElSiv 8 ^: eYO) t^^ [XOvyj<; tt)v eEcrT^py)(T 7 )V, aTe fjt'J) sx 0VT£ ^ avanaucnjv ttjv Tvjxeucrav, 
cr{>v 8 (.acrxs^apevo^ xr\c> 8 m 6 iT(a)T(o^) || 1B xa ' L eEYOU(x 6 voi^ tou xaOyjap-aTOf; xat dcp|x 6 Siov 
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toCtov xal cujj.^p(ojv) 6p£op wdcnqv S6£av, d>p tva y.miysi oi aegacpia p.ov^ t4 e£pv)|iivov to xeXV.ov 
11 [® 1 ]? Tt^vTs TTpcoocoTta, s£lpa[j,sv T*/j aoTov TtKpaxXvjdsi, xal SsS6xajjiev Trpop ttjv [j.ovt)v t6 ty]outqv 

xsXXEov, ^youv etp npAcmca tcIvts, too ts nimk ||» xu(p) ’Mx<£>6ou xal too povaxoo x3(p) Maxap£ou 
xal tou (zovaxou *o(p) STscpdvou xal si? iTspa Sto 7rpt&crtoTO, dt 7 cep a6T?j PoiiXovT(ai) • si xal || 22 
o(pv)Xoua(iv) airapTY) xoct^v xal v^saflai t6 SiaXv)<p04v xctftyqza, to xeXXlov to evtop tou xag^aTop 
aTtoxa-roOev sox; avo, aiv to | | 23 flpaxsiw/ro elxlcxo, Snip scmv Syyqp tou 0e£oo vaou, pisTcc xal to 
^xt6<; scoxlmov, xal to ap. 7 rsXX 1 .ov ctijv to 0£o eixlpau, xal tov psT J auToo xsXXlov, || 24 [xal] to sxt6? 
■wapaS^cnov cr&v ttjv xeposav yyv atkoo, xal t& TtaXai(cov) dpTtsXXi(wv) psra (JpaxiTarov sX^(cov) t&v 
uWto0sv T7)^6Sou, xal djv xepolav yV, £yyr)P tou 9 <p>ayp,ou akoO, 6 !S60si Trapd 

TV)?^)pSv Ta7rivoT(y))T(o?) T6 xo(p) 'Ia)CT‘/)(p, yyouv ttjv yepasav yyv, e 7 rppsXoiipsv 7 )p akb s£ 7rpa)p-^0yj(ja 
p.ov?) cu-| | 26 [o'Ta]o[s]top TtavTYjap xal |3eXTV)6ae(top) 1 Snep 6tpi£)X(si) xaTsyyv el csgacrpia povy tou 
xupou Arjow|<r£ou el? rcp&amca nivrs, tou ts nano. xu(p) 'Idx66ou, povayou || 27 Maxaptou xal tou 
povaxou STecpdvou xal eripov S£o icpcoackov, krcp akol 0&ouv xal poiiXovT(ai), xal okop dnocpipsadoa 
elq tt)V e^auTiv 7raa(av) |[ 2S TtpdkcoSov povopspgp xal &vaxpoTY)py)dcaTop, tiX^v t6v <$7r6TSTaypiv(ov) 
SiSoots el ; to 7tpcoT(a)T(ov), sIti I'vou pkpa &tlvoc xal oqr£)Xoua(iv) 7tap6x(ei,v) || 20 ^T 7 )po<; xal 
siyvopgvo? xa64xao tov 4vi«6t6v. Taka ttolouvtsp xa6^ouo(iv) t 6 npuaipwfrov xdl0 W a xal ri 
auT(ou) rrdvTa Ta dvo0(sv) yeypap(e)va || 30 dvsvoyXyTop ckt 7tavT6p, 7Tap6Xv)v akbv -ripi £o^v • yv/jxa 
81: xal [ot] ttevts o(5ty) TsXioOoyy, I'va eTravepysrat t6 xeXXtov, ps66v sysL TrdvTOV, || 3 i [e£] ? tJ]v SsoTroTyav 
xal xv]puc0T(7))T(a) TOli 7tpwT(d)T(ou). E£r/)P youv (BouXyBy vd to d7to<x7tdcaei inh tou 7rpojT(d)T(ou), 
vd fyei Td? dpdp t6v dy£(cov) 7t(aTd)p<uv. Kal e£? S£Xoo(iv) || 32 xal dacpdXi(av) t% 7 rp^e(co ? ) xal t6v 
T tapov s^e0eps0a ypappaT^ ypsT^pa yvopei xai tov ocfiWT(d)T(cov) yepovTOv tou xaOyopaTop yrroypaipsp 
Pe6so6pev(ov), || 33 [cL? g]0o? sotIv, pvjv}) *Idvouap£o x' (£v8ixtiwv)o(; 7 )', tou ,^Xt)' btou?. + 

•O^Xoucr(iv) 8^ 8iS6ve xal Tap xerayp^vap £yy{p}ap£(ap) sip t 8 7rpcoT(d)T(ov), || 34 Tdp xard auv/iOiav 
TCOV Xa0Y)O , fXdCT(cOV). 

II 86 + '0 TrpcoTop TOU ’Ay£ou ’Opoup Aavi^X UpopuSvayop. 

II 86 [+ Iero]monah’ Dositei 

+ Aav7)7)X 0 KaxpouX ('/)p) xal exiTyjpyTyp 

II r]spaoy)pop is(popov)ax(op) xal 7rpo>7)v IxxXv)CY)dpx(y)p). 

Ajoute k droite, des lignes 35 et 36 : 

|| 88 + 0 euTeX(?)p) ev lepO[xov(d)yotp || 3B xal 7rv(eupaT)ixoip 'Iokj-/)<p : — 


7 „ -."rT™ T Mwcm » tov... xeXAlov lege xsXXioiv || 1. 9, 12 : ai^v lege aixcov 11 1. 10 ; elSi lege m 
ieW-liYouw^otri^/lB 8 ^ 7 ^ ’ 6 -* ^ ^ 'I*' I ® ! P sXt7 1' , 1 v le 0 e PeXriouv; ouvSiaaxstpap^vvis lege -voip; ^youp^vris 
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25. PRAKTIKON D’ANDRONIC SPHRANTZfeS 
SEBASTOPOULOS 


irpaxTixov (1. 137) [Mai (?)], indiction 8 

6938 (1430) 

Le «doulos» du despote, Andronic Sphrantzds S6bastopoulos, fait le recensement des biens de 
Dionysiou sis h Lemnos. 

Le texte. — A) Copie figurie du xv 8 s. ( Catalogue n° 27). Papier, coll6 sur papier moderne, 
438x322 mm. Bon dtat de conservation ; petites diSchirures et taches d’humidite. Encre marron 
toned ; la meme au monocondyle. Plis : cinq horizontaux. — Verso, notices anciennes sur le papier 
original, laissdes decouvertes par le restaurateur : 1) 0e«n t(%) A£pou xaOoXTjxv]. 2) + Ti Itrov 
diro rljv 0£o(iv) tt)p Aiipou. — Voir planches XXXI et XXXII. 

B) Copie du xvx® s., faite probablement sur A, actuellement dans la bibliothdque, cod. 789 du 
catalogue d’Euthymios ( Catalogue n° 28). Parchemin, colld en partie sur papier moderne, 630 x 
485 mm. Bon 6tat de conservation : ddchirures et trous insigniflants. Encre marron foned. Rould. — 
Verso, notices: 1) (xvm 8 s.): t^p A£p.vou xapT(£ov). 2) (xix 8 s.) : Atpvop. — Voir planche XXXIII. 

In&dii. Nous donnons l’ddition critique fondde sur A. On trouvera dans l'apparat les variantes 
de B. Les espaces mdnagds dans le texte, pour faciliter la distinction des biens, sont de nous. 

Analyse, — Praktikon concernant les biens de Dionysiou, dtabli lors du recensement gdndral 
de Lemnos, fait sur ordre du despote [Ddmdtrios Paldologue] (1. 1-4). 

[a) figlises:] 1. MMochion, l’dglise du Prodrome 4 Atzilcd : hellia, une cour avec 8 tonneaux, 
maisons, pressoir; 6 parcelles de vignes d’un total de 38 modioi, dont 12,5 de culture rdeente 
(vsdtpuTov), le reste provenant de diverses donations (donateurs : Spatalos, Manouras, Marinos Krikos; 
voisins : Polylalds, Michel Maurozdmds ; toponyme : Kamarai) ; un moulin 4 vent 4 Atzikd et un 
puXoTdmov dans le port (eprdpiov) de Kotzinon (1. 4-13). 

2. Kotzinon : dglise Saint-Nicolas avec kellia (1. 13-14). 

3. Kotzinon : dglise du Sauveur, kellia, cour, et itrcoGiipiov (xepixdv. Donateur : le prdlopapas 
qui les avait regus de la moniale Manourina (1. 14-17). 

(b) Biens fanciers :] 4. Atzikc ; maisons abandonnees (o£xoya/,acrjj.aTa) avec cour, deux £aA0upta 
et une terre de 1000 modioi. Delimitation de cette terre d ’apres le registre cadastral (xa0<bp vfj 
pey^X]) 04asi 8iaXa(j,6aveTai), Toponymes et voisins : village de Katapotamon, Limnin, Monovourlda, 
le charlophylax, Marmaras (1, 18-28). 

5, Pliakos : deux bergeries, Katzinopodon et Romakleiou, provenant d’une donation de 
Dromorites. Delimitation mentionnant les toponymes et voisins suivants : Katzinopodon, Tourli, 
Paspalas, Ripa, Hdxavounaria, Vigli, Kakos Ryax, Ampdlitai, M61os (I. 28-34). 
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6. Vouneada ; Fhypostasis de feu Manuel Dromorites, donnee au monastere en ^change de la 
dotation annuelle en vivres (16 modioi de bl6, etc.) [cf. notre n° 22]. Description detailiee d’apres 
le registre cadastral, [identique 4 celle de notre n° 22 ; cf. p. 141-142] (1. 35-58). 

7. Atzike : Yb^axamc, de Fhieromoine Theodoulos, donnee par lui au monastere et d6crite 

d’apres le registre cadastral : maisons abandonees, deux de 3 et 4 modioi, total donne 

par le document 11 modioi ; 13 parcelles de champs de 50, 60, 23, 12, 40, 30, 4, 12, 8, 8, 14, 

3, 12 modioi, total donne par le document 307 [au lieu de 276, cf. p. 143] modioi; au moms deux f 

de ces parcelles proviennent de terrains appartenant 4 plusieurs proprietaires (noms des co-proprie- 
taires : Georges Phrangopoulos, Argyropoulos, Michel fils du charlophylax, Trikdles, le pretre M4nas, 

Meiaginiotes, Pachys, Merkoures, Anastases, Abasgos, Rizas). Toponymes et noms de voisins : f 

Kolokouros et son gendre, G6ronesites, Moirai tou Katavrontos, Sainte-Anastasie, Michel fils du 
charlophylax , Polylales, Trygon, Thasit4s, les biens de l’archeveche, Marmaron, le pretre Menas, 
le moulin 4 vent du monastere, le grand chartoularios , Achlad6a, la route conduisant 4 Farcheveche, 

Katovrenos, Makrai Moirai, Polites, Tzyggonin, Anastases, Doukopoulos, Podareai, le gendre de 
Maroulina (L 58-76). 

8. Donation de Manuel Makres tou Skamandrenou : 4 tonneaux, 6 stremmata de vignes, 

2 pressoirs, 60 brebis, une paire de boeufs de labour, un cheval et des terres (le chiffre de la superficie 
totale est omis). Delimitation mentionnant les toponymes et voisins suivants : route de Perpourou, 

Saint-Nicolas, Koftere, Tryge (1. 77-83). * 

[c) Par&ques :] 9. Enumeration des cinq cultivateurs, [presque identique 4 notre n° 21, cf. j 

notes, p. 144 et suiv.] (1. 84-132). 

[d) Moulins:] 10. Un puXoT6mov 4 Kotzinon, exemp t de tout impot (1. 132-133) [probable- 
ment identique 4 celui des 1. 12-13, peut-etre occupe par le pareque Jean Laskaris]. 

11. Un moulin 4 vent 4 Atzike, exempt de tout imp6t (1. 138-139) [probablement identique 4 l 

celui de la 1. 12]. 

Tous ces biens sont exempts de toute obligation fiscale. — Date. — Post-scriptum [= supra , 
n<> 11]. — Signature (1, 134-141). !. 

i 

Notes. — Date: L* indication du mois se trouvant uniquement dans la copie B, qui est plus j 

r4cente et qui repose essentiellement sur la copie A (cf. infra , diplomatique), on ne saurait dire si f 

elle provient de l’original ou bien si elle est invention du copiste. f 

P 

Diplomatique: L’exemplaire A, qui nous a servi de base pour Fetablissement du texte, semble 
etre une copie figure. Malgre sa ressemblance formelle avec les originaux de F4poque, il comporte 
des fautes et omissions qui trahissent sa nature : 4 la 1. 134 le scribe, s’etant trompe, a saute une ligne 
et, pour se corriger, a bifle tout simplement ce qu’il avait dcrit par inadvertance et recommence du 
point ou il s’6tait trompe ; 4 la 1. 137, Findication du mois est omise sans espace reserve ; 4 la 1. 140, 
la signature a ete mal comprise et mal transcrite (cf. Fapparat), A en juger par Fecriture, A ne peut 
pas etre posterieur 4 la fm du xv e siecle. La copie B est encore plus tardive (Fecriture me semble 
se placer en plein xvi e siecle), faite probablement sur A, car elle comporte les memes fautes de 
lecture (cf. Fapparat). A noter corame exemples caracteristiques ; la fagon dont les mots illisibles r 
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de la 1. 6 ont 6te transcrits dans B, ou le copiste, ne comprenant visiblement pas, a unite les signes 
qu’il voyait dans A ; et la signature, oil le copiste a suivi A dans ses erreurs, en ajoutant de son cru 
le nominatif otuO£vT 7 )<;. — La comparaison des deux textes revele les motifs qui ont pouss6 4 la 
confection de la copie B. Le copisLe a voulu donner au document un caractere plus ofBciel, et pour 
cette raison il a remplacG les mots ou les expressions qui lui paraissaient vulgaires par d’autres qui 
avaient Fair de bon grec, bien que parfois fautifs ou aberrants (cf. Fapparat) ; il a supprime la double 
mention des bergeries de Phakos (1. 57-58) ; il a replace 4 la place qui lui semblait normale le post- 
scriptum concernant le moulin d’Atzike (1. 138-139) ; il a ajoute Findication du mois (mai), sans que 
nous puissions savoir s’il a pris ce detail dans Foriginal ou bien s’il Fa invente ; enfm, il a transcrit 
la signature toute entiere en monocondyle, appliquant ainsi 4 la signature d’un fonctionnaire 
civil un usage surtout ecclesiastique. 

La reconstitution de la signature que je propose suit les formulaires habituels et se trouve 
confirmee par des signatures comrae : 6 SouXos too otyfou p.ou oc40£vtou tou 7rotveuTUxecrTaToo ScottA- 
tou (1425-1428?, se rapporbant au despote Andronic Paleologue, Bossikon n° 27 ~ Or. Christ . Per. 
13, 1947, p, 565) ou 6 SouXot; tou 7rocveuTUx,scTTdcTou 7)p.Sv aiO^vrou ayiou tou Ssok6tou (janvier 1463 1 
se rapportant 4 D4m6trios Paleologue, Nia 9 E7to%^j 1, 1925, p. 766), 

Bien qu'il s’agisse de copies figurees, je ne vois aucune raison de douter de Fauthenticit6 du 
document. La copie A est faite avec si peu d’attenfcion qu’elle ne peut pas etre l’oeuvre d*un faussaire ; 
la copie B, plus pretentieuse, n’ajoute pourtant rien de substantiel en ce qui concerne les biens du 
monastere. D'autre part, les parties du document que nous pouvons contr61er, en les comparant 
4 d’autres pieces du dossier de Dionysiou concernant les memes biens, prSsentent des ressemblances 
et surtout de petites divergences qui eloignent tout soupQon, au moins en ce qui concerne les parties 
communes (cf. infra ) p. 141 et suiv.). 

Prosopographie: — L, 2, 140 : le despote en question est Dfemetrios Paldologue, qui assumait 
le gouvernement de Lemnos en 1430 (cf. notre n° 26, notes). Noter que le fonctionnaire reconnait 
comme autorit4 sup4rieure le despote seul, sans faire allusion 4 Fempereur : cf, notre n° 20, notes, 
diplomatique. 

— L. 140-141 : le signataire du document, Andronic Sphrantzes S6bastopoulos, n'est pas connu 
d’autre source. Il n’est pas inutile de rappeler que Falliance entre les families Sphrantzes et Sdbasto- 
poulos est attests d6j4 au d6but du xv e siecle (V. Laurent, ScppavT$)<; et non OpavT^T)^, BZ 44, 
1951, p. 375, note 8) ; et qu’un certain Phokas S4bastopoulos avait 6te recenseur de Lemnos autour 
des annees 1392-1396 ( Schalzkammern n° 12, 1. 2; Panlokralor n° 10, 1. 15, 41, 71, 87, 116; en 
juillet 1392, il a emis un praktikon inedit pour Vatop^di : photographic Sigalas). 

Les autres personnes mentionn6es dans le praktikon sont peu connues — ce qui est normal, 
&tant donn6 qu’il s’agit surtout de simples cultivateurs et petits proprietaires de Lemnos. On notera 
toutefois que le nom Kptxo<; (cf, 1. 12) existe aujourd’hui comme toponyme 4 Lemnos, au sud du 
village Kopv6<;. L'hieromoine Theodoulos (1, 58 et suiv.) est 4videmment Fauteur de notre n° 12. 
Plusieurs voisins de la region de Voun4ada se retrouvent dans un praktikon 4mis en faveur du 
monastere athonite de Saint-Paul, en janvier 1463, par le fonctionnaire Jean Paleologue [Cantacuz4ne: 
je complete la signature d’apr£s un acte in4dit du m6me fonctionnaire en faveur de Vatop6di : 
photographie Sigalas]. Nous connaissons ce texte, auquel nous reviendrons, par une edition tr4s 
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Fig. 2. — Repartition des biens de Dionysiou k Lemnos. 


mediocre d J Eulogios Hagiopaulites dans Nda "Enox^j 1 (1925), p. 765-766. On y rel&verales mentions 
de Georges Xoct^XocXoc*; (L 96, etc. du present acte), de Bouqxyj<;(l. 109), de Toop, 667 CouXos (L 117), de 
MapouXiavo$ (1. 127) ; bien que Manuel Apo^optaqs (L 29) 1 soit mort avant 1425 (cf. n° 22, notes, 
Faffaire), son nom revient parmi les voisins de Saint-Paul en 1463 ; les biens de Nicolas Mupulyy^ 
( 1 . 101 , etc.), apres avoir appartenu k un certain Rodamdrios (?), se trouvaient, en 1463, dans 
la possession de Saint-Paul; <Dcoxac (1. 50, etc.) est 6 videmment identique k Michel Phfikas, mort 
avant 1463, dont les biens appartenaient k cette date k Saint-Paul; Constantin AocyxocSutm^ (1.84) 
est aussi mort avant 1463 ; k cette date son e<m>06piov de 21/2 modiox, ainsi que sa maison, alors aban¬ 
donee (oJxo^(4Xaap.a), appartenaient k Saint-Paul; enfin, le bien de Me£op,ary)<; (1. 108 ; lecture 
certaine dans les documents dont nous disposons) se retrouve dans le praktikon de 1463 sous le 
nom de Maopo(xdt-ry)<;. 

Topogrctphie: Les possessions de Dionysiou & Lemnos etaient essentiellement composes de 
deux groupes : le plus important se situe au centre de File, avec des ddpendances vers le nord et 
Fouest; le second, compose uniquement de bergeries, se situe dans la pdninsule meridionale de 
Phakos. 

Groupe I : Certains toponymes mentionn£s dans le praktikon ont survecu et permettent de 
localiser approximativement les biens du monastere k Lemnos, 5 At^ix*/), Factuelle commune ’Atctdo), 
au milieu de la partie nord de 1 ile (cf, EtoixeXo. 32, p. 16-17) : le territoire d’Atzike s’&tendait, en 
1430, jusqu k 1 embranchement est de Factual t% p, 7 )Tpo 7 r 6 Xeo)(; et le suivait au moins 

jusqu’i sa jonction avec Fembranchement ouest (cf. 1 . 64, 73). On signalera toutefois la presence 

(1) Je me demande s’il ne faudrait pas reatituer la lecture Apo(xopkn)<; au lieu de Apopovforqs dans Xdropolamou, 
no 18, F II, 1. 29 : cf. planche XXXVI, qui me semble appuyer une telle lecture. II s’agit d’un par^que dans la region 
du Strymon, n 6 



inquietante du toponyme naXtocTcrLXTr}, au nord de FAtzikfc actuelle,—Toe Stxoua tt)<; apxi £7CtGrK07 ^te 
se trouvaient au sud d’Atzike, Ik oix setrouve Factuel XT?j|Aa p.v)Tpo 7 c 6 Xeco<; (au sujet del’archeveche, 
cf. infra, p. 140). — KovToSpaxT), Factuel KovTo 6 paxt(ov), k Fouest d’Atzike : cette agglomeration, 
faisant partie de la commune "Ayios Av^Tpio;, re^ut lenom ofFicierAylot EJp^vy) {cl Ezotyeta 32, 
p. 10-11). — nep 7 co 6 pou est k identifier avec Fagglomdration riop 7 rotSX(tov) au nord-est et dans la 
dependance d’Atzike (cf. Eroi%Ela 32, p. 16-17) ; aujourd’hui une dglise Saint-Nicolas (cf. notre 
texte, 1. 79) est situ 6 e entre Atzikfc et Porpoul. — Tpiy?) se trouvait encore plus au nord, k Fouest 
de la baie de MbroupvtS ; son emplacement peut §tre pr 6 cis 6 par la comparaison du present praktikon 
avec un document de Simonop^tra, comportant la description d 6 taill 6 e du m^tochion de la Vierge 
de Tryge ( 6 dite en partie par Smyrnakes, p. 93-94 ; l’authenticit 6 du document est suspecte, ce qui 
evidemment ne diminue point la valeur des renseignements topographiques qu’il contient; cf. 


FH KATAnOTAMOY 
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Introduction, p. 6 , note 17). — Ko-r^tvov : cf. notre n° 12, notes. — riaXat, 6 xK< 7 Tpov etait au 
xv * 5 siecle le nom de la capitale de l’ile, l’ancienne MtSpiva (cf. Kritoboulos III, 14, 7 ; Pliilolheou 
n° 10, p. 29; A. Moschid&s, 'H Afjfivoq, Alexandrie 1907, p. 31, 151), situee sur la cote ouest; 
sa forteresse a ktk reparee en 1376, en m 6 me temps que celle de Kotzinon (Ddlger-Wirth, Regeslen 
n° 3151). — KdoTpov est probablement identique au cppobpiov twv KacTTptcoT&v, mentionn 6 par 
Kritoboulos (III, 14, 4) et situd sur la cdte nord de I’ile, non loin de Kotzinon. L’identification 
avec 1’actuel BpsioxaoTpo, proposde par Moschides, 'H Afj/uvog, p. 151, me semble douteuse. 

Un certain nombre de toponymes autour du village de Vouneada ne semblent pas avoir survecu. 
Je t&cherai de les localiser en me fondant sur les donnees des documents de Dionysiou et d’autres 
monastferes, surtout du praktikon ddj 6 mentionnd de Saint-Paul, datant de 1463 et se rapportant 
4 cette meme r 6 gion (Nsa ’Enoyr/ 1 , 1925, p. 765-766). Le toponyme BouveaSoc (cf. Archimandrite 
Gabriel, p. 164 : vahfname de 1569), autant qu’on puisse juger par sa terminaison -diSa, provient 
d’un nom de personne (cf. K. Amantos, ‘ABrjva 22, 1910, p. 190-192 et, surtout, D .Vagiakakos, 
*A6rjva 56, 1952, p. 9-24 ; et infra , XoupisXdcSei;) ; nous savons d’autre part qu’en 1329 Lavra 
possfidait certains pareques appel 6 s BouvdSs?, residant pr 6 s du village ’ApSfa;, l’actuel S«p 8 ^ 
{'EXfajVMd. 2 , 1929, p. 355) ; d’autres documents in 6 dits du m§me monastere (photographies : Centre 
de Recherche d’Histoirc et Civilisation byzantines, Paris) mentionnent les biens twv cbro ty)? Bou- 
vsc« 8 a? 7 rpoo«XevT£ov ou tSv BooveaSirroiv, qui sont k situer pr 6 s de la c 6 te nord de l’ile, entre les 
deux mdtochia de Lavra, Gomatou et Papia. Evidemment, 1 ’expression t&v and tr\q Bouvsdc 8 «? 
peut aussi bien signifier que les paysans en question etaient originaires de Voundada, et qu’ils avaient 
dtd installes prds de la mer parce qu’ils dtaient des marins (TrpooaXdvTai.). Etant donnd que rien dans 
notre document ne montre que Voundada dtait proche de la mer, on la localises non loin de EapSd?, 
au nord de Kontovrake (Nia ‘Enox^l 1. 1925, p. 765) et au nord-ouest d’Atzikd ; car, k 1’ouest ou 
au sud-ouest de Voundada se trouvait le village de K«T« 7 toTap,ov (cf. ibid ., et Archimandrite Gabriel, 
p. 164 : vakfname de 1569) que notre document ( 1 . 20-21) permet de placer avec certitude k 1’ouest 
et non loin d’Atzike (faut-il le rapprocher de la commune actuelle Ka-rdtXaxxov?). 

Les biens de Dromorites sont situds sur une pente qui conduit k la rividre ; ils sont traversds 
par un ruisseau. A 1 ’est sont signaldes quelques collines, appeldes Bouvapta (toponyme courant k 
Lemnos ; cf. MM VI, p. 249, 252, 257 et Rossikon n° 25, p. 196), le pouvlv t&v SxaXtav et les Trerplai 
appelees KovraviGoc ; au nord-est se trouve la rividre et le lieu-dit Kaxovd^v) (?), mentionnd dans le 
praktikon de 1463 comme xoctco fax*] > au nord, les biens de Xenophon, qu’aucun document connu 
de ce monastere athonite ne mentionne (renseignement confirmd, en ce qui concerne les inddits, 
par V. Laurent). Du c 6 te nord-ouest et ouest de Voundada se situent encore des collines: MdXicraa 
avec ''Ayio? ©cop.a? et puxpix; pouvo? too KaprjXauxtou ; (Jouviv Koor^odpou; les TpdxaXa t<Sv Xoupe- 
XaScov (dans Nscx Jdixoyj'] 1 , 1925, p. 765, lecture fautive : XoufXoo^dcSiov), toponyme provenant 
evidemment du nom XoupeXocp, XoupsXvj?, atteste k Lemnos aux xm e et xiv 6 s. (Hell. Philol. Syll. 
CP. 25, 1894, p, 165, 166) ; encore plus k 1’ouest, en amont du ruisseau qui traverse Voundada, 
Ayto? PscopYtoc; t<& Nstopara, toponyme atteste sous cette meme forme dans des documents inddits 
de Lavra en janvier 1284(7), novembre 1326 et octobre 1355 (photographies : Centre de Recherche 
d’Histoire et Civilisation byzantines, Paris). — On ne peut pas prdciser, dans 1’dtat actuel de notre 
documentation, l’emplacement de Ko^pai ( 1 . 11 ), en tout cas voisin d’Atzikd, oh Lavra possedait 
des vignes (Schatzkammern n° 78/9, 1, 11 , 30 : de 1355). 
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Groupe II : est une peninsule au sud de Hie, situee entre les golfes de Kovua et de 

MouSpo<;; elle garde ce nom jusqu’4 present. Plusieurs monasteres aihonites y ont possedE des 
bergeries. Gelles de Dionysiou se trouvaient dans la partie occidental, ou 1’on retrouve les topo- 
nymes : KaTcrvo7ro$oc<; = KaT^iv67toSov, ToupXtEXa = ToupXfc, 'Pip/rtec — Twa. Leur periorismos 
allait de mer en mer. 

Formation el composition du domaine de Dionysiou d Lemnos: I) les sources du praktikon — 
f\ pi&ydhf] deatg. Elies peuvent etre EtudiEes par la comparaison du present document avec nos 
n os 21 et 22, qui concernent les memes biens et correspondent aux 1. 35-58, 84-132 de notre praktikon. 
Pour ce faire, il faut examiner d’abord les sources ou Andronic SphrantzEs SEbastopoulos a puisE 
pour rEdiger ce praktikon, notamment le document appall ^sydcXv) 0£<nc;, mentionnd plusieurs fois 
dans le texte. ©Ecus est un terme technique, connu dejE au xi B siecle (Dolger, Finanzoerwallung , 
p. 111-112 ; IlaQaanoQa , p. 238-239 ; Svoronos, Cadastre , p, 63, note 1). C’est un codex (cf. Zographou 
n° 44, p. 102, 103 : tE paorXLKEv ( 3 l 6 X£ov Tyjs twv a7toypo«p£cov GEaeax; en 1369) dans lequel sont 
enregistres les documents de finances in exlenso (il s’oppose k crxeSapta : scholio de Basiliques 
22, 1, 31 : Ed. H. Scheltema-D. Holwerda, B, IV, 1355) sous le nom du fonctionnaire qui les a emis, 
done, par ordre chronologique suivant la succession des fonctionnaires, C’est k la (xeyocXv] (XTtoypatptx^ 
(noter le mot) 0ecu<; de Lemnos que les agents du fisc ont recouru, en 1407, pour reperer les parcelles 
disponibles provenant d'une ancienne pronoia et les attribuer, suivant Tordre qu’ils avaient regu, 
au monastere de Saint-Panteldimon (Eossikon n° 25, p. 192). En 1442, le pdriorismos d’une bergerie 
& Phakos est puise h 7 caXoac* Qiaei ; pour proceder k la paradosis, le fonctionnaire s’est rendu 
sur place et a vdrifie les donndes contenues dans sa source (praktikon inedit du Pantokrator ; 
photographic mission Millet), 

Les parties de notre praktikon qui proviennent certainement de la peyaXy] de Lemnos, 
sont les suivantes : a) L. 18-28, description des biens d’Atzik6 : source express6ment indiqudse k 
la 1. 19. — b) L, 35-58, description des biens de Dromorites ; cf. 1. 37, — c) L. 58-76, description 
des biens de Thi^romoine Th^odoulos : cf. I. 60. — d) L. 84-132, Enumeration de parEques (cf. in/ra, 
p. 144-146), Le document ne dit pas que cette derniEre Enumeration est tirEe de la jjLsyocX^ ; 
mais le texte en ressemble beaucoup k notre n° 21, qui est une copie faite sur la p-eydcXy) 
D’autre part, l’origine commune des deux documents est prouvEe par le fait que tous deux, bien 
que redigEs separement et k des dates difYErentes, comportent (k la 1. 92 du praktikon, cf. 1. 17 
de notre n° 21) la lecture (Spoocpicov au lieu de p' (iuaxtov, correction imposee par le contexte. Cette 
faute, facile k faire lorsqu’on recopie un texte, montre en mEme temps qu’Andronic Sphrantzes 
Sebastopoulos n’a pas visitE les biens dont il a confirmE la possession k Dionysiou, — On est ainsi 
amenE k considErer que le reste du document, malgrE le manque dedication prEcise, peut provenir 
de la psyaXy) : cela me semble certain pour les lignes 28-34 (description des bergeries de Phakos) 
et 77-83 (description des biens de Manuel Makres tou SkamandrEnou) qui s’intercalent parmi les 
passages qui en proviennent; probable, pour les 1. 4-17, 76-83, 132-133, 138-139. 

En comparant les donnEes du praktikon que nous Etudions avec les autres documents de 
Dionysiou concernant les m&mes biens, nous constatons : 

1) Que les praktika Etaient recopiEs dans la peyaXy] en entier ou presque (cf. la remarque 

suivante). Le cas des biens de DromoritEs est caracteristique : aprEs la description dEtaillEe des 
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bergeries de Phakos (1. 28-34), nous renconbrons celle des biens de Vouneada, dont le texte est a 
quelques mots prfes identique a celui de notre n° 22 ; identique au point de reprendre (1. 57-58) 
la mention de ces memes bergeries, exactement k 1'endroit ou notre n° 22 les mentionne sans les 
ddcrire (cette double mention a 6te supprimde dans la copie B). 

2) Dans l’etat actuel de notre documentation, nous ne connaissons aucun texte tire de la 
|i.eyecXY] 9s<ti? et comportant la mention de l’impbt : notre n° 21, le present praktikon, les autres 
documents connus qui ont 6t6 6tablis d’apres la psy0&N4 ou qui 1’invoquent ( Chilandar n° 40, 
p> 95 et 105, de 1319, 0 £ot? de feu le sebastos Alyattes et Thdodore Spastrikos concernant Kassandra ; 
Zographou n° 44, p. 102, de 1369, 0l<n? de Pergamenos et Pharisaios concernant la region d’Hierissos ; 
Bossikon n° 25, p. 192, de 1407, peyaXT) 06cn? de Lemnos; inedit du Pantokrator, cit6 supra, de 1442, 
7raXai« Oeat? de Lemnos), se rapportent tous k des questions de repartition de la terre. De plus, 
nous constatons que l’impbt des biens de Dromoritfes, quoique indiqud dans notre n° 22, ne figure 
pas dans le praktikon que nous dtudions. Faut-il attribuer cette particularite k un hasard, qui ferait 
que tous les extraits jusqu’aujourd’hui connus de la peydcXv) 61m? seraient d’une raeme nature et 
d une nature particuli&re? Ou bien voir dans la p,sy«XY) 0£en,? un document visant plutot k indiquer 
la repartition des biens fonciers et leurs limites, que les revenus fiscaux provenant de ces biens? 

3) II est Evident qu & une date donnee, la Oeai? valable etait celle qui correspondait au dernier 
recensement general, ce qui explique, d ailleurs, la distinction des Oscel? d’apres le ou les fonction- 
naires qui en sont les auteurs. Je crois que la comparaison de nos documents permet de voir le precede 
par lequel les transferts partiels, survenus d’un recensement k l’autre, etaient notes sur la teaiq : 
Chatzilalas detenait k Saint-Georges t£ Necipara la moitie d’un terrain de 300 modioi, l’autre moitie 
ayant ae donate k Langadiotes (notre no 21, 1. 15-25 ; le present praktikon, 1. 91-95 : 6po(w? £S60 y) 
auTcp exlpa y^ sic, tov "Ayiav Tecbpytov to: Nedipaxa ... suit le periorismos... xal g<m yyj? poStcov 
t , «<p cov Y) Yjpureia pv todtm xat v) ypiosta tcc Xcct^EXocXci:; le passage provient de la description 
des biens de Langadibtfes). Ces 150 modioi sont mentioning parmi les biens de Chatzilalas (auquel 
entre temps avait succede son fils Georges ; ou bien Georges etait-il son nom?) dans notre n° 21, 
1. 38-41 : opoEco? xal «tt6 ty)? k£p«? yyj?, t% si? t6v “Ayiov Vs<i> pyiov tA Necipaxa, pexa tou Aayxa- 
SitOTY) vj ?jpEasta, poSEcov pv'. Avec 150 autres modioi a Melissa, cette terre constituait une exploi¬ 
tation de superficie totale de 300 modioi. A une date inconnue, en tout cas anterieure k 1425, les 
150 modioi de Saint-Georges lui ont et6 enlevds et passtrent k Dromorites ; ils sont mentionnes 
parmi les biens de ce dernier dans notre n° 22, 1. 23 (de 1425) et dans le present praktikon (1. 54) : 
STspav m V expire: nork 6 Xc^EXaXoc?, sic; xbv "Aymv rUpymv tA Nectpara, kXy^Eov too Aayxa- 
Sicctou, poSEwv pv' (l’identite de ces descriptions rend k mes yeux improbable qu’il puisse s’agir 

n autre bien), D autre part, clans notre praktikon, ces 150 modioi ne figurent pas parmi les biens 
de Chatzilalas (1. 96 et suiv.). Or, le total de ses champs qui y est indique, est encore 300 modioi, 
comme dans notre n° 21, 1. 42, alors que Chatzilalas ne possedait plus que les 150 modioi de Mblissa, 
totality de ses champs. A moins qu’il ne s’agisse d’une bevue du copiste, ayant omis 150 autres 
modioi qu’on aurait peut-btre donnbs en compensation, il me semble probable que le transfert 
des 150 modioi de Saint-Georges a btb enregistre dans la psydXY) 01m? (en biffant le bien en question 
ou bien en ajou tant une phrase explicative de renvoi, qui n’a Evidemment pas EtE recopiee dans notre 
praktikon) sans modifier le chiffre du total (et, k plus forte raison, sans corriger 1’indication que 
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la description des biens de Langadiotes comportait) ; omissions qui sont passees dans le praktikon 
que nous 6tudions. Une telle proc6dure pourrait expliquer d’autres incoherences analogues : a) le 
total des champs de l’hieromoine Theodoulos est de 31 modioi supdrieur au total r6el des biens 
enum6res, et celui de ses e<io>0iipux de 4 modioi; b) le total des champs de Myrming^s, que nous connais¬ 
sons par trois descriptions presque identiques (notre n° 21, le present praktikon et le praktikon pour 
Saint-Paul de 1463, N£a 3 Eno%f} 1, 1925, p, 765-766, les trois provenant evidemment de la meme 
(AsyaAv] 0 £ctl<;), est de 11 modioi inftirieur au total reel des biens enumeres. Serait-ce Ik un simple 
chiffre arrondi? une faute du copiste qui a transcrit le praktikon dans la (xsyc&AT) O&ws? ou bien 
le champ de 12 modioi, mentionn6 aux 1. 113-114 (Myrminges), aurait-il 6t6 introduit apres la 
transcription du praktikon dans le registre cadastral sans qu’on ait pris soin de modifier le total? 

II) La composition et le contenu du praktikon. L’ensemble du praktikon peut ^tre divis6 en trois 
parties distinctes : a) les Sglises et leurs dependances (1. 4-17), b) les biens fonciers (L 18-83), c) la 
liste de personnes que je qualifie, en anticipant, de pareques (1. 84-132). A la fm (1. 132-133, 138-139), 
viennent les mentions des moulins, qui figuraient dej& parmi les dependances des 6glises aux L 12-13, 
Faut-il y voir une mention 4 part de ces biens qui 6taient qualifies, par opposition aux biens fonciers, 
de (DOlger, Finanzverwaltung , p. 151)? Ou bien, le mylotopion de Kotzinon 6tant pour 

la deuxieme fois mentionn6 parmi les biens que tenait Jean Laskaris (evidemment parce qu’il lui 
avait et6 donne par le monastere), les moines auraient-ils insists pour que leur moulin d J Atzike 
soit de nouveau mentionne avec Tindication qu’il 6tait, lui aussi, exempt de tout impdt? Cette 
derniere hypoth6se expliquerait pourquoi la mention de ce moulin a 6t6 ajout^e en post-scrip turn. 

Dans le premier groupe, il me semble certain que le m^tochion de Saint-Jean-Prodrome k 
Atzik6, mentionn6 en premier lieu, provient de l’ancienne donation d’Astras et Hi6ralc^s (avant 
1366, probablement en 1361/2, cf. notre n° 3, notes) et quhl est identique au monydrion que 
Dionysiou possedait k Lemnos en 1382, selon notre n° 5, Gar les deux autres <§glises de Kotzinon 
proviennent d’autres donations : Saint-Nicolas, de Thteromoine Theodoulos (cf. notre n° 12) ; le 
Christ-Sauveur, d’un protopapas qui l’a regue de la moniale Manourina (cf» 1. 16-17). Ce m6tochion 
du Prodrome, pour qu’il soit ainsi qualifie, devait comporter d6s l’origine certains biens fonciers ; 
or, toutes les d6pendances signaiees (1. 7 et suiv.) proviennent de donateurs autres qu*Astras et 
Hierakfes, ou bien sont de mise en culture recente (ve6cpuvoc). Je pense que son domaine foncier 
primitif doit etre cherche en tete du deuxieme groupe, ou (1, 18-28) il est question d’un bien dont 
la provenance n’est pas indiqu^e — alors que nous connaissons la provenance exacts des autres 
biens, dont aucun ne provient d’Astras et d’Hi£rak6s. Dans son periorismos, recopie sur la ^eya^vj 
nous relevons un indice d’anciennet6 assez caract6ristique ; parmi les voisins, on trouve 
la mention d’un xapTocpbXa? (1. 26) de F6glise de Lemnos, Or, le chartophylax qui possedait des 
biens dans la region d’Atzike etait mort bien avant 1430, et ses biens etaient passes k son fils Michel 
que nous connaissons par notre n° 12, ainsi que comme voisin et copropri^taire de l’hi6romoine 
Theodoulos (cf. 1. 62, 65 du present acte). La mention du pere comme voisin semble indiquer que le 
periorismos en question remontait k une date assez haute et n’avait pas modify depuis (cf. des 
exemples analogues, mfra, p. 147). Faut-il en d^duire que la provenance de ces biens n’est pas 
signage parce qu’ils 6taient passes k Dionysiou avant la constitution de la [xeyocXT] qui a servi 

de source au present praktikon et que, par consequent, ils y figuraient uniquement sous le nom 
du monastere? 
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On remarquera aussi que les anciens biens de Dromorites a Phakos et k Vouneada ( 1 . 28-58) 
sont mentionn^s ensemble, bien que leurs descriptions correspondent a deux praktika 7 capaS 6 CTea><; 
distincts : Tun est notre n° 22; l’autre, concernant les bergeries de Phakos, perdu, a dti 6 tre redige 
vers 1425 (par un autre agent du fisc?) et comporter les deux bergeries, alors que notre n° 22 n’en 
mentionne qu’une (cf. notre n° 22, notes). Ce qui laisse supposer que les biens de Dromorites, 
disperses dans des endroits eloign 6 s de Pile, etaient groupes dans la peydcXv) 0etn<;. 

Dans la premiere et la deuxieme partie (1. 4-17, 18-83) du praktikon, nous avons certainement 
renumeration des biens que le monastere possedait en pleine propriety Ils lui ont ete donnas soit 
par I'lStat, soit par des particulars. Ces dernieres donations etant nombreuses, on constate dans 
cette region de Lemnos Pexistence d’une propriete terrienne independante assez forte, aux mains 
de personnages de condition moyenne (Phieromoine Theodoulos n’avait que 307 modioi de champs 
et 11 modioi d’e< 7 G> 0 up[.a). Cette propriete est en general morcelee, ce qui montre que les divers 
domaines ont et 6 progressivement constitues. On ne manquera pas de relever Pexistence de proprietes 
communes ( 1 . 62-63, 64-66, 71-73 ; les cas mentionnes font partie des biens de Phieromoine 
Th 6 odoulos). Ces proprietes sont divisees en «parts » (psplg) transmissibles, appartenant k des 
proprietaires diflerents. Le cas des 1. 62-63 n’est pas clair; dans celui des 1. 64-66, les six «parts » 
sont partag^es entre cinq coproprietaires : omission fortuite, ou bien, et cela me semble plus probable, 
un de ces coproprietaires poss 6 dait-il deux «parts »? 

Aux groupes des 1. 64-66 et 71-73, apres l’enum 6 ration des coproprietaires et Pindication 
du nombre total des parts (six dans le premier cas, neuf dans le second), suit dans A le sigle d’abre- f 

viation d’ et ensuite 1 ’indication d’un certain nombre de modioi (12 dans le premier cas, 8 

dans le second) ; cette abreviation a ete analyst par B ^fjuoo, en toutes lettres. Or, etant donne 
que nous avons & faire k des copies et que la lecture ne peut avoir aucun sens, je croisque 

1 on doit corriger Yjp,i.ai> en et supposer que cette derniere expression, ecrite en abrege sur 

1 original, a ete mal comprise et mal transcrite par le copiste, Les phrases en question auraient 
alors le sens suivant : «tel bien, tenu par telle personne avec telle et telle autre, en tout tant de 
parts, chaque part comportant tant de modioi. » D’ou Pon relevera que ces proprietes communes 
ont une etendue egale : 72 modioi (premier cas, 6 x 12 ; second cas, 9x8). On ne peut pas s’empecher 
de penser que la livre comprenant 72 nomismata et le prix normal d’un modios de terre de bonne 
quality etant d’environ 1 hyperpre, ces biens representaient des lots de la valeur d’une livre (theo- 
rique). Quoi qu il en soit de cette hypothese, Pidentite de surface des deux propriety communes 
suggere une distribution (ou vente?) de terres, faite selon un plan et visant, peut-etre, 4 Intensifi¬ 
cation de la culture, tendance que nous constaterons dans ce qui suit, sans pouvoir lui attribuer 
une date 4 cause de la nature de notre documentation. 

La troisieme partie du praktikon (1. 84-132), comporte Penumeration de cinq personnes et 
de leurs biens, pour la plupart autour du village de Vouneada. Cette enumeration, copi 6 e sur la 
p,ey<&Y] diais de Lemnos (cf. supra , p. 141), nous est egalement connue par notre n<> 21 avec quelques 
divergences, dont certaines ont dej& ete signalees (le cas des 150 modioi de Chatzilalas). Sans tenir 
compte des variantes mineures dans les terminaisons, qui peuvent provenir d’analyses diffdrentes 
d abreviations, on doit signaler ici Pomission dans le praktikon des deux maisons de Chatzilalas 
( 1 . 97, cf. notre n° 21 , 1 . 27-28) et Pomission totale dans le praktikon du remplagant de KajxYjXapig 


qui, selon notre n° 21, 1. 90-92, possddait deux maisons, une k Kotzinon et une & Kontovrakk, sans 
aucun bien foncier. Ces deux omissions ne peuvent donner lieu qu’& des hypotheses. 

Le probleme capital, pos 6 par cette enumeration de cultivateurs, est de pr^ciser leur statut 
vis-4-vis du monastere dans le praktikon duquel ils flgurent. Notre n° 21 parle des opo0£cna de 
Voun 6 ada, sans pr 6 ciser le proprietaire des biens delimites ; a premiere vue, on est tente de 
comprendre qu’il s’agit de biens appartenant au monastere. Dans le praktikon, la liste commence 
ex abrupio , et seule la phrase finale, 1. 134, confirmant le monastere dans la possession de tout ce qui 
precede, conduit & Phypothese que ces personnes devaient &tre des pareques. Je ne crois pas en effet 
qu’on puisse avoir de doutes sur leur statut, Le terme avTtcnrpco*;, «rempla§ant)>, employ^ pour Pun 
d’entre eux dans notre n° 21,1. 90, est caract^ristique (cf. Xbropolamou , p. 146). Ils avaient un prak¬ 
tikon commun (cf. n° 21,1. 37 : ev tco TcpaxTtx^ sxetvou). Mais Phistoire de leurs biens montre qu’il ne 
peut pas s’agir de pareques du monastere. Autrement dit, que le propridtaire des biens qu ils d^te- 
naient n’etait pas le couvent de Dionysiou, Cela est fonde sur le fait que l’on voit ces biens changer de 
mains avec grande facilite, chose difficile s’ils avaient et 6 biens monastiques, par principe inalidnabies. 
II a plusieurs fois etd question des 150 modioi de Chatzilalas, passes avant 1425 & Dromorites, ce qui 
montre que les biens de Chatzilalas n’avaient pas appartenu k Dionysiou avant cette date. D’autre 
part, en 1463, nous voyons les biens de Nicolas Myrminges (1. 101-113 du present acte) appartenir au 
monastere athonite de Saint-Paul, apres avoir pour un temps appartenu & un certain Rodamorios (?). 
En outre, cette meme iTCoaTocenc; (cf, p. 147) comporte, en 1463, la maison entre temps abandonnee 
(oLxo^aXa<j(jtaTot) de feu Constantin Langadidt&s, ainsi que PecrcoOiipLov de 2 1/2 modioi, qui lui avait 
6 t 6 donne (1. 84, 87-88) ; N£a 3 Eno%f) 1 (1925), p. 765-766. II semble par consequent difficile que ces 
biens aient appartenu k Dionysiou en 1430. 

Pour expliquer la presence de ces cinq personnes dans le praktikon de Dionysiou, je crois qu’il 
faut penser 4 un procede peu habituel, mais pourtant atteste k l’epoque des Paieologues : ces pareques 
auraient ete cedes au monastere k tibre personnel, de fagon peut-etre analogue k celle que nous 
connaissons par un document de Patmos de 1321. Andronic II Paieologue adresse alors au gouverneur 
de Lemnos, Jean Balsamon, un prostagma oh il dit que Pempereur avait anterieurement donn 6 au 
monastere de Patmos certains biens fonciers, et que pour la culture ^roc^excd was t5v ev Tota 617 ] 
V 7 )crcp (Lemnos) STjfXQcnaxwv 7 capo[xcov I'voc SiSo>gm. 7tpf>^ Tob<; [Lovaxpks robs j-teXXovva^ xaracTOpsiv ttqv 
p 7 ] 0 eLcrav y 9 jv (iyyapeta^ s is r&s epyacrta*; auTcov ; mais peu apres, les moines se sont plaints k 1 ’empe- 
reur que les pareques en question refusaient de faire les corv 6 es prevues, 6>s iyouaw auToic; elq 
TsXefav 7 capoLx[av. Andronic II ordonne alors k Jean Balsamfin de proc 6 der k la paradosis definitive 
de ces pareques au monastere de Patmos (MM VI, p. 255 = Dolger, Begeslen n° 2465). fividemment 
ce n’est pas un cas identique que nous retrouvons dans le praktikon de Dionysiou. Vu la distribution 
des biens de ces pareques — ils sont tons situ 6 s autour des biens de Dromorites et en sont rigou- 
reusement distingu 6 s avec l’emploi de <$cveo, eos ou X9 l 41, 52, 98-100, 104, 111, 112), ce qui 
laisserait penser que tous ces biens avaient une provenance commune, cf. l’emploi de #veu k la 1 . 8 —, 
on pourrait penser qu’il s’agissait justement de pareques de ce dernier ; ses biens une fois passes 
& Dionysiou, les pareques auraient continue k assumer envers le monastere les m^mes obligations 
qu’ils avaient envers Dromorites. Ce statut n’impliquerait point que les biens tenus par les pareques 
aient Dionysiou comme proprietaire : seuls les revenus ou une partie des revenus de ces manages 
de pareques seraient (pour un temps limits?) cedes au monastere. 




146 


ACTES DE DIONYSIOU 


Cesi bums de pareques appellent les remarques suivantes : 1) En general, ils sont de grande Ven¬ 
due. A 1 exception de Th6odore Boulgaris (1. 118-121) qui possedait seulement 30 modioi de biens 
fonciers, chiffre normal pour les par6ques de Macedoine que nous connaissons surtout par les praktika 
to xiv« node, t0US l6S autr6S occu P aient des terres dont la superficie totale dSpassait 300 ou 
400 modioi. Ces chiffres ne peuvent toe compass qu’avec le terrain qui devait constituer au 
xv stole un zeuganon de terre 4 Lemnos, environ 250-300 modioi; et encore sont-ils nettement 
supeneurs (cf. Rossikon no 25, p. 190-198 : 3 zeugaria = 748 modioi; Mg. Pal. 3, 1919, p. 434- 
435 : 6 zeugana - 1522 modioi, en 1407 et en 1415 ; of. aussi les notes de notre no 20 ; dans les 
p ktika itodits du xiv^/xv® socles, concernant les biens de Vatopedi 4 Lemnos, que je connais 
par es p o ograp ms de la mission Sigalas, on trouve en effet des partsques detenant 150-250 modioi). 
e qu; me semble mdiquer un fort affaiblissement dtoographique dans la region (cf. infra, p. 147). 

fgvfHeVr' r f‘T 168 bienS ^ ChaqUe m6nag ° ^ rais ° n de leur P r °venance : un pareque a 
^0 tel et tel bien et on lui donna (t»6b, «ftr$) tel et tel autre, le total de tons les biens cites Lnt 

“ Par < 16 ^ erbe ixe1, Je crois ^ ue la distinction qu’implique l’emploi de ces deux 

neuttoedps° r re ^ ogique ’ °PP 0San t les biens les plus anciens (parmi lesquels il y avail, 

dotal i e Tr teS lb : eS ' telleS qUe 168 maiS ° nS ’ ° U 19 Vigne qU6 kangadiot4s poss6dait 4 litre 
dotal, 1. 86), 4 des attributions plus Rentes, dont beneficient, 4 une exception pres, des 

pareques qm a uparavant dtonaient tr4s pen de terre (cf. 1. 52 4 comparer avec 1. 114-118 ; 1. 87- 

’ ' ’ ° ' ’ ’ & comparer avec 1. 54-55 et supra, p. 142; 1. 119-121) 

On remarquera que la plupart des biens « domto» sont dits de mise en cultme toente (4 

et 4 notrTnttoll P* ^ 0 ^ t? ’ qui esfc cer tainement antdrieure 4 notre pralitikon 

1 19 non T " eUX ’ 16 P ° tager d6 tr ° iS m ° di0i donn6 * Thdodore Boulgaris 

de ^ qU>il Pr ° Venait dU d ° maine imp ' rial - P uisqu>il est qualifi * (!• 47) 

l°^L P fs?tr UVre ’t T d h60d ° re B ° UlSariS ’ P ° SS6dait d6UX maiS ° nS en ^ta P d’habitatio^^olx^paTa) 

dont 1 «n se trouvaxt dans une ville. Ce fait suggere une grande insdcuritd dans la campagne le 
flottes et les corsaires turcs ou latins au xv* stole agissaient librement dans la Mer /gto ’ 

les mal fl ’ ? ““ 1 ^ 5 ^ h ™ -naissance, qu’on 

trrr >: e ~v u8pwt de jean ugije§a 

II s’agit nrobablement A* in ’ P ‘ ’ 17 ^’ d description de biens situds 4 Lemnos. 

(c. jM~ des 

d p. w xoct, oi ev ocutchc 7U0ol : Ph Koukoul6s 

uZ‘Z « tff‘r 1952, p - 29M94) - a '■ ™“ u »” d '“ -w™, i 

et Civilisation byzantiies, VaX) "* ’ >“ d » R^erdies d'Histoire 

126: *• s,m i i "° mbre 

t**: Fi — Uung ' p ' 136 ' 7] me,lti0MSs d ““ “ 

de cette rdgion de Lemnos dtaient en rdalitd des agglomerations trds * q . g 

de culture contigue S la malson du paysan, est souvent attests a Lemnos (Mm“v" 
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258 ; Philothdou n° 10 , p. 32 ; Rossikon n° 25, p. 192 et suiv. ; Nea ^Eno%i} 1, 1925, p. 765 ; en g 6 n 6 ral 
mal lu comme scrcoOev). 

— L. 18, 38, 60, 127 : raffaiblissement demographique & Lemnos peut aussi etre 6 tabli par 
le nombre d’oLKoxaAaqjtara mentionnes dans le praktikon (cf. aussi, supra , p. 146). En fait, 
dans tout le domaine decrit, les seules maisons de campagne habitees (olx^aTa) appartiennent 
aux pareques ou font partie du metochion du monastere ci Atzike. Doit-on y voir les consequences 
des guerres maritimes de course, ou bien celles de la grande peste? 

— L. 20, 27, 42, 49, 50, cf. notre n° 22, 1. 12, 20 : picyy] (ou picrov) too x<dpfou = le milieu du 

village. II reste & savoir si par cette expression on doit entendre le centre reel du village, ou bien le 
centre du terrain qui en depend (xoipiov = unite fiscale); dans ce dernier cas, on s’attendrait & ce 
que les documents fournissent plus de precisions concernant les bornes. On se demandera si ces 
deux significations possibles de n’en faisaient pas en realite qu’une, surtout s’agissant 

d’agglomerations dispersees, Lelies que les villages lemniotes. 

— L. 37, 58 : le terme 671 : 6 aToccrt.^ (cf. notre n° 22, notes) est employe dans notre texte pour 
designer les biens de Dromorites (probablement, ancienne pronoia), et ceux de 1’hieromoine 
Theodoulos (propriety iibre : c*est le sens normal du mot) ; dans le praktikon de 1463 il est employ^ 
pour les biens d'un pareque, Nicolas Myrminges {Nea^Eno%r} 1, 1925, p. 765). Il semble qu’au 
xv e siecle il avait perdu son contenu technique et designait, tout simplement, des biens fonciers 
detenus k n'importe quel Litre. 

— L. 67, 69 : apx te 7 u axo 7 ry) : Lemnos etait en effet un archevSche 4 la fin du xiv e et au d 6 but 
du xv G siecle (MM II, p. 236 ; Lampros, Catalogue II, p. 429 [1408/9] ; cf. B. Atesis, *H Eepa p, 7 ]Tp 6 - 

Av)(xvou Sui p. 6 crou Ttov otEcivccv, *Aq%bXov 'ExKfojCLaaTLKov Hal Kavovinov Atxalov 12, 1957, 
p. 3-16, 74-89, 145-160; on notera que ^original de Facte du patriarche Antoine pour Lavra, de f^vrier 
(et non pas mai) 1392, parle bien d’un archeveque de Lemnos et non point de m 6 tropolite, comme 
le laisserait croire le texte edite : ^Exx^rjcnaartx^ 'Ahfteia 12, 1893, p. 380) ; mais il semble bien 
qu’elle ait 6 t 6 promue mdtropole avant 1430 ; en mai de cette ann 6 e, Thiodore Karystinos, sakellarios 
tt](; aYLom'VT]^ p.yjTpo 7 coXeco^ A'/jp.vou, signe un document prive redige k ICotzinon (inddit de Vatopddi: 
photographie A. Sigalas). iStant donnd que Y archeveque de Lemnos et Imbros Jacques, placd par 
Atesis (p. 80-81) en 1447, a en realite vecu dans la troisieme ddcennie du xiv e siecle (of. V. Laurent, 
REB 12, 1954, p, 190-193 et, en dernier lieu, A. Guillou-J. Bompaire, BCH 82, 1958, p. 188), on 
est oblige de conclure que Lemnos a etd 61evde au rang de mdtropole peu avant 1430, probablement 
lorsque son gouvernement a dtd confie au despote Demetrios Paldologue (apres 1425, probablement 
en 1428-1429, cf. notre n° 26, notes). Le fait que, dans le present acte, il est toujours question de 
Farcheveche, doit etre attribud k la p,eyaX 7 ] Oscil^ de Lemnos (d^oii proviennent ces passages) qui 
comportait le pdriorismos tel qu*ii avait dtd fait lors de la rddaction du praktikon initial; cf. $upva ) 
p. 143, ou nous avons dejd sigiiale un exemple analogue, k propos de la mention du ; 

on ajoutera qu ’4 la 1 . 95 , Ghatzilalas est mentionnd comme voisin, alors qu*il avait perdu le bien 
qui lui valait cette qualification ; et que Dromoritds, mort avant 1425, est constamment signald 
comme voisin dans notre document, aussi bien que dans le praktikon de 1463 (N6a y Eno%^ 
1, 1925, p. 765). 

— L. 122 : il est dtonnant de rencontrer, parmi les pardques, le fils d’un piya s T^aodoT]^ : ce 
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titre, 37 e dans la liste du pseudo-Kodinos, repr^sentait une dignite honorifique subalterne, attribute 

4 plusieurs personnes & la fois, plac6es sous les ordres du grand primicier et chargees du bon ordre j 

du cortfege imperial. (Cf. pseudo-Kodinos, ed. J, Verpeaux, p, 182). Le litre tend 4 disparattre des 

sources des le milieu du xiv® si6cle. Cf. R. Guilland, Sur quelques dignitaires byzantins du xiv® siecle. I 

Le grand tzaousios, 6 piyot? T^aoucno?, Tomos Harminopoulou, p. 183-185 : aucun titulaire du nom 

de Lascaris n’y est signals, Le litre a 6galement exists chez les Turcs. 

— L. 124, 126 : p«ft«veEov, XouTpi? me semblent designer des sources thermales, dont certaines ) 

existent aujourd’hui dans divers endroits de Hie et portent le nom populaire XourpdL Cf. 

Ii. Hauttecour, L lie de Lemnos, Anvers 1903, p. 15 ; N. G. Lekkas, Ai emaxiaiai nevfjvxa pexaX- 
Xmcli nr\yai xfjg EXXadog , Ath^nes 1938, p, 219-220. On notera que le chrysobulle suspect de Jean 
UgljeSa pour Simonopetra (cf. Introduction, p. 6, note 17), mentionne des XouTpd aux environs j 

de Tpiiyi). 

Acies mentionnis: 1) Horismos du despote Dfemfetrios Paldologue ordonnant & Andronic 
Sphrantzfes S^bastopoulos de proceder au recensement general de Lemnos (1. 2) : perdu. 2) Prostag- 
mata accordant l’exemption k tous les biens de Dionysiou k Lemnos (1. 136) : perdus pour la 
plupart, parmi ces documents nous devons, peut-Stre, compter notre n° 5. 

+ TV «7TOYpa<ptX7)v E^tawesLv xat ditoxordcrracnv Ttdcvrcov tcov ev r?j vf)ca A^vco Ttotofyevot j 

opiop,a 0etco tou auGevTou Vuv tou TcaveuTuysaxaTou SemroTOu xat gxacrrov sic, t 6 eautou Stxaiov 
<&7toxa0i<movTe?, efipopev peTd tLv &Xcuv xai <ri)v aegaaptav xat ispdtv ^aotXtxV povJ]v tou 
T ipiou evS6t;ou 7rpo(py)Tou 7tpoSp6p,ou xat Pcumcnrou Tcoavvou xexTY)pivv)v et? psTgytav auTv)? 

5 Ttept TO xwptov T^jv ’AtCixV 7rdvas7tTov xat Getov va6v tou Ttpiou IIpoSpopou xat 7 tept aUTOV 

xeXXta peT* a6X% tSt07teptoptarTou, ev ol? xat 7tt0dpta x\ • Itepa otx^pKTa i^coGsv xat Xyjvov. 

t6 «tu6 T7)? AtvapSatva? dpieftiav tou SrcaTaXou poStcov ?' • evepov TtX^atov tou IIoXuXaXT) poStcov 
(3 , vedcpuTOV, EStoTcepidptcrrov, <nl>v tm cwr6 tou Mavoupa poStcov 16', &vsu tuv | 3 ' poStcov tcov 
&o0£vtcov MtyaV Maupo^pv), tco yapgpco ixetvou • Its P ov, gpotco? vegcpuTov, ntojcrtov tou j 

10 fcrfpou dpTteXtou t 7)? ntfrrtj? pov%, poStcov t' vjptcreo? • sTepov dirt b npoacvigca; pova X ou tou 

SmtTiiXou poStcov y'^p^o?, xat et? -td? Kapctpa? opotco? fepov omb 7rpoaev^sco?.Maptvou tou j 

Kptxou poStcov S' • avepopdXcova dXixX^pov Ttept -rijv ’At^x^v xat et? t 6 epitgptov tou Kot^vou 
PuXot6tuov. ’Evt6? tou x^axpou Kot^vou itAvostctov xat 6etov vatv tou ev dytoi? Ttatpg? ■Jjpcov I 

«PXiep<*PXOU OaupaToupyou NtxoMou xat Ttept auTtv xeXXta. EE? t 6 ep^ptov tou akou 
15 Kot^Evou STepov 0etov vaiv tou Kuptou xat 0eou xat ScoTTjpo? Ijpwv Tr J( jou XptaTou peTa xat | 

TWV Ttept^auTiv xeXXtwv xat auXv)? xat eawGuptou peptxou, &Ttva dipt^pcooev et? r})V TOtaAyv f 

0etav poyV o TtpcuTOTOTta? exetvo?, dnb 7tpotjev^eco? povayV t% Mavouptva?. I 

, „ n f pi T ° X^ptov tJjv ’At^ixV, otxoxaXdcrpaTa peT* aGXvj? xat eacoOuptcov S6o xat yvjv r?j? | 

on ti iSLOnSpl6plarm p - oSioiv xa9<1) ? =v t^ peydXv] 0laet StaXapgdveTat, 9j? 6 Tteptoptapb? 

‘xa , S PX STat aTC ^ T °H X w pl° u tou KaTaTtoxapou p^aov, Xap6dvet Ttp6? psarjpSptav tvjv ; 

ooov, Se?ta f, yyj tou KaTaWpou, dptaxepd t 6 Ttsptopt^pevov, ^pyeTai Ice? tou povoTtaxtou 
et? t6v puaxa, Ttepa toutov, xpaxet xdxwOev x^v 6S6v xat dxxoupgt^et et? x6 dpTt^Xtov xou Atpvtou, ! 

elxa Ttpg? avaxoXV M. tou aixou Tteptdpou xou dprceXtou, xax^exat xat eGptaxet x6 Atpvtv i? ; 

OK. TT 10 : 1 T ^ V l tav ^P av ’ e “ “PtOTepd xa6xy)v, euptaxet vepoyXupTjv, slxa a-xpstpet 1 

25 Ttpi? j3oppav xat Stlpyexat p^ X pt tt)? Movo6oup^a? xat dxxoupgt^ei et? to yojpdccptov pfypt xou } 
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)£apTOcpuAaxo<;, euptarxet. ri auvopov vr\q yyj^ too ^lappLapoc, Xa(x6avei to xal avepxs'tca Tcp&c; Suctlv 
ecot; tt)<; 6Sou, ^ xal evouTaL xal dvsp^sxai so>c tou ^copiou ^ecrov, 60 ev xal ^p^aTO ‘ xal £cmv yv] 
pLoSlcov v a, &<; ecpTjTau "Exzi y) TOtaiiTY) ae6acrpua pLovr) xal tlq t^v <Dax&v [^dvSpa^, 

Xeyopi^vat; KaT^v67uoSov xal tou 'PopLaxXelou, oLc; el^sv 6 Apo[xop(T 7 )< exstvot; xal d(pi,ipa)crev 
30 a&Ta<; si<; t^)v auTYjv p-ov/jv, ^ TOpiopta(jL6(; oCtco*; * dp^eTat ex t/)v xopucpY)V tou KaT^i.vo7r6Sou 

xal sp^stai xaT* IcroTYjTa zlq to ToupXt, sp^eTat. el<; tou riaarcaXa tyjv ^dvSpav, TOpd Ti>v piiaxa 
xal gp^eTac el<; tou TL7ra ttjv xopu<p7]v xal iicdyei t i pa^omv, elTa Kepa Ti>v piiaxa, ep/eTai el<; 
Td ’E^aSouvapLa xal utcotys l t b BtyXi, xaTeSalvet dq t 6 Kax6v TAaxa xal uTtdyei el<; to i)$ 
’AjXTtsXLTau; xal dxxoujx 61 ^^ e k ^ M&Xov * afiTiQ 7) voja’J) xal Tcspiox^) a^Twv u7rdpxeL. 

35 "Eti, eu7)pyeT7)0Y) ^ aur/j \xovr\ xal ocvtI tou ai,Taplou tcov i£' (jtoSlcov, tou oa7Cplou op-otco^ tcov S' 
pioSlcov xal tou TUplou tcov y' xavTaplcov, &tw<x sXdjji6avev xaT 5 Sto^ a7ro tou Sy^qcIou, t))v 
u7ro0TaaLv xup Mavou*/)X tou ApoptoplTOu exelvou, ^ti,^ xaTa pt£po^, co< ev ty| p.eyaX7) Geaei xaTaypa- 
cpsTat, ^x SL oOtco<; • el<; t b X^piov Tdjv BouveaSa olxox«XaapLaTa, ev ol^ xal Xt]vS<; 7caXaL6^ [xerd 
sffcoOuplou tou ^(X 7rpocr0ev d<; S tcXyjctIov t^» cppsap, xal 67ucr0ev tou o£x , /)(iaTO<; xaT la^TTjTa p.ixP l 
40 xal tou sT^pou ec;<o0uplou tou ^x ovto ^ t ^] v xaTavTixpi tou ecrcoOupEou tou S(X7Tpoa0ev tcov 

auTcov olxTjpidTcov, aTCo t% Tpo^aXaEa^ (x^xp 1 * piiaxog, dveu tou xeptSoXtou to 3 XaT^tXaXa, 
(jloSEcov S ; • xal x^pd^pia, aTLva dpxovTou a7ro (jt^crou too 7rp&<; Stimv^ dvepxovTat r))v 6SSv 

8td tSv TpoxaXcov tcov XoupteXaScov, eOpEoxst Ta x<*>pacpta tou Mup{xlyyr) } sd dpLOTepd TauTa, 
dv^pxs'tai d<; tJ)v xsTpo^uya, eCplaxet to a^vopov t^^ |jlov^^ tou Sevo9covTO(; 3 6 Xa(i6dvst, xal arpi- 
45 cpeTat. xpSs dvaToXdi; xal xaT^pxetai. £co^ tou 7tQTajj.ou e£^ t^v KaTov^x^v, £v0a Td x^pacpt.a tou 
M uppiyyy), xal Std tc5v toioAtcov x^P^ 9 ^v cTp^cpeTat 7cpSc; votov, euplcrxet, (iovo7rdTLov xal ^px^Tai 
^cot; tou paaiXtxou xtjtcou tou BouXydpou, nrspa t£>v ^\iaxa et(; to pouvlv tcov SxaXtcov xal euptaxec 
xdxelae Td x^pd^a T0 ^ Mup(x£yy7), Xap.6avet, to ativopov toiItcov, e^spxsTat iox; tou 7raXau)ex- 
xXvjcrEou tou c AyEou TecopyEou, T^vet pt^crov to x w P^ 0V » Se^ia t 6 7teptop(.^6pievov, apLOTepa Ta 
50 x w P^9^ a Td olxTjpiaTa tou xup Ocoxa, xal ^px^Tac eox; ttji; (x^cty)<; tou x^P^o^j ^p^aTO 

xal ^cttlv y% (xoSlcov ; a, acp’ ?)<; 7reTpc&S7]<; xal dv^poTOc; p,oS£cov u', 'ET^pav y9jv zlc, ttjv M^Xicrcrav, 
dveu TV)So0etcn)<; tco' MuppbEyyr), TTXvjatov ttj^ (xovtjc; tou 3 svo 90)VTO£; ) ^XP 1 ko ^ tvj<; 

So0eloT)(; tco XaT^lXaXa xal tS AayxaS^TT), (XoStcov p', dcp 5 % xeTpcoSTjt; xal dvy]poTG<; p.oSEcov v' f 
eT^pav y^v } Tjv expdcTet xote 6 XaT^lXaXa^ sic; t 6 v "Aytov TeApyi-ov Ta Nec&ptaTa, 7c?vT)aiov tou 
55 AayxaStc^Tou, pioSEcov pv' * Td x^P^^# T0 ^ IluTapT), p-oStcov p' ‘ ^pav yTjv e£<; t b auT^ 
ATjptTjTpEou tou BouXyapou, ptoSEcov * xal elvai tj ToiatiTT) yrj tou Apo(ioptTou ptoSEcov /auv', 
dcp* TceTpciSTjt; xal dv^poTo<; ptoSEcov uv'. Kal Tds [xavSpa<; tou Oaxou, xa0d)^ avco eaTlv 
yeypaptfxivati;. ’'Exet tj TotailTT) ptovTj xal ttjv (>tc6gx<xgiv tou TtpucoTaTOU ev lepopLovdxot*; 

xup ©eoSoiiXou 7T£pl to a^T6 x^pEov '■rjjv 5jv dcp^pcocrev o5to^ s£<; t)jv a^TTjv piov^jv, ^t ic, 

60 xal xaTd pt^po^, ev xr\ pteyaXT) 06ast ypdcpsTai, ^x eL * oExoxaXdaptaTa ptsTa eaco0up£ou, 

pioSEcov y' * eTspov 67ct.o0ev tou KoXoxoipou xal tou EepovYjatTOU, pioSEcov S' * x^P^P 101 ^ T d<; 
MoEpa<; tou KaTa6p6vTo^, pioSEcov v' ’ eTspov elt; ttjv *AyEav ^AvaaracrEav, tcAtjgEov Mlx«^ tou 
X apTocpiiXaxo<; pisTa xal tvj<; piepESo^ tou yapi6pou tou KoXoxoApou, pioSEcov £>' 4 sTepov ttXtjctEov 
tou So0£vto<; tA IIoXuXdXT) pi^aov tcov ft' 7COTapttov, pioSEcov xy' * eTspov el^ t^jv Tpuyova, ttXtjctEov 
65 tou ©acrETT), tS pieTa TecopyEou too Opayxo7to5Xou, tou ’ApyupoTtoiiXou xal Mixa^X tou x a P T0 " 
cpiiXaxo<; xal tou TpixAXyj piepESa^ c', *?] p^^pk pioSEcov i6' ■ ^Tepov 7 tXt)ctEov tou auvopou rf\<; 
apxie7cicrxo7C^^ ei(; t& Mappiapov, tcXtjgtEov tep^ax; tou Mtjvoc, pioSEcov pi' * STepov 7uXTjatov too 

n 
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dvsjAopiXcavo?, ptoSEcov V • £tspov ycopdipiov yspcrdpcsAov, K)>r l cjio'j tou pieydXou yap-rouXapEou 
eic; tv)v AyXaSeocv, (j.oSEcov $ ‘ ycopacpiov sE? ttjv 6Sov tv]v dirdyoucrav sE? tv)v dpyiE7ricnco7t'y)V, 
70 6 7 rpoxocTsiyev ° MsXocyiviciTV]?, jj,oSEcov t6 7 , tcXvjctEov tou KaTcu6p7)vou 1 sTspov sE? too; Moocpd? 
MoEpoc? ccnb too MsXaymcoTou, p,o8icov 7) * STSpov ycopdcpcov, to pcsTd Esp£co? tou MvjvoE, tou 
’ApyuportoiiXou, tou MeXocywdnou, tou Ilocyu, tou Mspxoiipy, tou ’Avkctt den), tou ’ASctcyou, 
tou P£a |j,sp(Sa? 0 , v) ftspl? jaoSEcov t) / ' sE? tSv 7toT«p,6v, 7rXv)crEov tv)? (jidvSpa? tou IToXEtou, 
p-oSEov lS' • si? t6 T£uy>ccEmv, tcXyjctEov tou ap:eXEou tou IIoXuXdXv) xal tou ’Avaordav], duo 
75 tou AouxotouXou, pco&lcov y' • gysi scrcoGiipia jxoSEcov La', scrcoGupoycopdcpia pioSEwv cr^e' • xal 
el? rd? IloSapea?, tcXvjo-Eov tou yapcSpou Tvj? MapouXEva?, pioSEcov 16' • xal 6piou (xoSlol t£'. 
MavouvjX o Maxpu? tou SxapcavTpvjvou fcScoxsv sE? t-Jjv ai!>T7]v piovljv 7U0apia S', djiJteXEcov 
CTTp£p,[j,aTa ? , Xvjvou? |3 , TcpoSarct £', i^suydpLV, dXoyov xal ycopdcpia, drive. dpyovroci sx tt)v 6Sov 
tou Hsp 7 roupou xal uTraysi xaT Eff6rv)Ta s £? tSv "Aytov Nix6Xaov, stra supEcrxst srspctv oS6v, 
80 aTpIcpsL 7Tp6? v6tov xal EEpyerai piypt e£? tv)? Kotprspvj? t6 dpwt£Xtov, ESpysrai sE? v/)v ouxvjv, 
OTp^tpsTat 7tpi? avaroXa? xai spysTai 7tpb? (Joppav xal sSpEcxsi t6 piovo7rdTiov tv)? TpiSyv]?, 
oTp^cpsTai vrpS? S 5 criv xal cropOTKpaXapiSdvst ra apiTtlXta tou Maxpu, s ha. EEpysrai 7rpS? vStov 
xai suptoxsL ttjv oSiv tou IlepTroSpou, 80 ev xal ^piparo ' xal £cm yvj ptoSEcov vacat, 

KAoTa? 6 AayxaSicoTV)? Syei oEx-/)para pisr auXvj? xal sE? t 6 Kdorpov srepov oixypa, 
85 m0apiov a , ap,7r£Xiov itspl t 6 ycopEov rd)v ’At^xt/jv, ttXvjctEov tou pieydXou yaprouXapEou, ptoSEcov 

5 xal si? tou ’O^apa sx 7rpoLx6?, ttXyjctEov tou notna. KaXapucorou, ptoSEcov y' djpiEcrso? ‘ ^TSpov 

7tXy)oEov tou auTou, ptoSEov ’ES60Y) auT<o locoOiipiov TtXvjaEov xal IpiTCpoaOev tou olx^ptaTO? 

auTou, PloSlcuv p Y)pt£aeo?, xal tx.no t^? eE? t/jv M^Xicroav y?)?, si? ts tSv "Ayiov ©copiav xal sE? 
tSv piLxpSv [3ouv6v tou Kap,7]Xaux£ou pi^xP 1 ^ K l 'rij? a/^traT)?. t^? opoaTaT^OsEcry)? dpTtco? 

90 ysorpisTpixco? xal oEIorj? p,oSEwv t', ■}, ^Effeta, ^tol piSStoi pv', tb? t% Xolt:^? y^? SoOsEot)? TscupyEw 
TCO XaT^lXaXa • opioEco? eS 66 y aurco Its pa yvj sE? tSv "Aytov TsApytov Td NscbptaTa, -^tl? dpxeTai 
xn6 TV]? pi£sco? tGv P' puaxlwv, xpaTSL tov pi£yav pijaxa, rbv dxo twv BouvsdScov, 7 tp 6 ? Sticnv, 
Ss^ta to 7repiopL^6(i,svov, dv^pysrat sw? tou x^nou tou Xsyopiivou paotXtxou, supEoxsc t6 piovo 7 tdTiov 
xat Sl auTou o-TpIcpsTat wpi? Poppav xal Std tou povoxartou spysrat sw? tou pilaxo?, ov XapSdvst, 
95 (TTpItpsTai St’ auTou 60sv Vip&vo • xal sotl yvj? poSEcov t', dep’ cbv -f) -^pEosta r& Xa^EXaXa • %t 
dp^Xta poSEtov iy' v)pEoso?, effO)05 P Lov poSEwv P' -^pEcjso? xal ycopdepta poSEwv t'. TsApyio?, 

6 uto? tou Xa^EXaXa, syst ecoj0uptov omoesv twv oExv]pdTWv auxou, sv & xal S^vSpa Stdcpopa ■ 
g-rspov effo)0upoycdpd<ptov <Sieur 6 cv twv oExvjpdTWv « 6 tou xal tou aixou 7 ts P L 66 Xou plypt tou 
puaxo? xal t% oSou, dir 6 -nj? TpoyaXata? ttj? TtXv)cr£ov tou souSuplou tou ApopoplTou xaTeuGi 

100 plypi tou piiaxo?, poSEcov '/]'. ’ES60V, M xal 1) sE? t^v M&taaav yvj, d] psTd tou Aayxa&idm] 
v) vjpEasia, poSEtov pv' • gysi saco06pLa poSEcov t' xal ycopdipia poSEtov t'. NtxSXao? 6 

MuppEyyv]? ^ysi s£? to KdoTpov ot'x7)pa, grspov olxv]pa, socoSiiptov psTd TrpoauXEou sv tv) Trsptoy^ 
tcov oExvjpdTtov a^Tou poSEcov p' xal gpyrpocjOev twv oExv)pdTtov aijTou sTspov £ffto0<!>piov, fepov 
Smo0sv tAv oExv)pdTcov tou ApopopEwu tS %lctu sco? tou piiaxo?, poSEcov y' • dprolXLov TrXv]ffEov 
105 t^? yv]? tou xup Ocoxa, p£aov twv Siio 68wv tv)? ts sE? tou KovroSpdxv] xal ttj? sE? tS KaTaxorapov, 
poSEtov C^pEcreo? • el? tS ycopEov t!)v’At^lxviv Sts P ov, 7 rXv]oEov tou IluTdpv], poSEcov % V' 1060 ? ' 
t 8 TtaXatov wpaLTcbpiov, tcXtjoEov tou KapaptATV], poSEcov s' lipEaso? • xal sE? tS ycopEov tAv Bou- 
veaScovycopd9ta7tXv)CTEov tyj? yvj? tou xup <l><oxa, TOu cruvopou Tvj? yvj? tv)? So0s£ov)? tA Msti^opaTV), 
tou cruvopou tAv ycopacpEcov tou Rouffpv), drrep T^pvouonv pscrov Td Bouvdpia xal s^pysTat xal 


25. praktikon d’andronic sphrantzes sebastopoulos (1430) 
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110 axxou(jL6^ou<Tt,v rb TCaXaLoexxX7]<ttov too e Ay(ou rs<opy(ou, p-oStcov po' * srepov ^copatptov 
ei<; ra Tpo^aXa tcov XoufjLsXaSov, pt,£Ta^L) tt)<; tou xup ®coxa xal t% yvj<^ tou Apopiopkou, 
(jioSlcov (V * sic, tt]v KaTov5^7)v, 7tXy)abv too 7roTa(Jiou xat t^ y r\<; tou Apo|jLoptTOu ecus tou 
ptovoTCaTtou, (JLoStcov 1 sTspov svt b$ tou xup <I>coxoc tcov ^copaq>tcov, ei<; tqu 7ta7Ca EicrTpaTtou, 
ptoStcov t6' * eE<; to [3ouvlv tou Kour^otipou et<; t)jv XayxotSa, pteO* o3 s^el ei<; to5e; 7rp6TuoSac; Tvjc; 
115 MeXtc-oT]^, xaTcoOev xal <£vco0sv tou Spopiou, rcXTjcrlov Toil <ruv6pou tou Ssvo9covto£; pts^pt xal tou 
ptiaxoj;, ptoSlcov * xal a 7 Co t^<; eic, to votiov TcXdytov ttj^ MeXtaaT]^, TrXvjcytov ty)<; SoOeIotjc yy]<s 
tco XaT^tXaXa xal too AayxaSuoTT), xaTco0ev tou Toupt6o7rouXou xal eic, t 6 a^To TtXaytov, yvj 
ptoStcov p r * eye 1 dpt^Xta ptoStcov x 7 , ecco^copaepta xal x^P^ipta (XoSlcov u'. 0e6Scopo<; 6 

Bo\iXyapt<; sx eL o’^pta, e860v} a^Tco t h xv]7rcopeiov TCpl t b aixi) x^P^ov, t^ 7rXv]a[ov tcov SxaXlcov, 
120 ptoSlcov y ; 1 xal el^ r^jv K68coatv tou ^ouvou tcov SxaXlcov x w p^ c P t0V 5 ptoSlcov xe' • cbaaiiTox; xal 
7cepl t6v xvj7rov pt68ioi ’ ex st H7]7ccopetov pioSlcov y' xal y^v pioSlcov x£\ 3 Icodvvv)<; 

Adaxapi^, 6 tou pteyaXou T^aoilav], iyei oHxvjpta st<; t b naXat6xacrTpov xal etc; t b 
tou KovTo6paxv] o’txvjpta xal auX’/jv, siq t))v Tpiiyvjv olxvjpia, TrtOdpta P' * eic, to Xet6d8tov ? TcXvjalov 
tou AaTlvou, dptrceXtov ptoSEcov yf ' STepov el<; rdt; Tpox^XaEai;, eu; Ta T67aa ttXtjctlov tou paXavelou, 
125 ptoSEou a' * &rspov tcXtjctIov t^c; oSou ptoStcov e' Y)ptlcreo^ ' eiq tou IIspTCOiSpou, aptrc^Xtov etc; t6v 
XouTp6v, TcXvjalov tou SxoTetvoptdtXXv], pioSEcov p / ‘ ^acox^pd^tov ptoStcov p ; * sTepov, ev & xat 
olxoxdXaapta, pioSEou YjpttaEo; * xal x^pd^ta duo too cruvopou tou MapouXtavou dvepx^pieva 
pteXP 1 * t^c; e AyEa<; EtpTjvvjc;, a dxxoupL6t^ouo-tv st<; t b piipo; tcov xcopacpicov tou MapouXtavou rcp6; 
TYjv BouvedSa xal aTpecpovTat elq rd; rcerpta;, Ta; Xsyopt^va; KovTdvtOa, Sta tou ouvopou tou 
130 xup Ocoxd, svTreptXaptSdvEt r/jv ptdvSpav tou Kaxaypt^a, xaT^pxeTat svt8; tou x co P^ ou T0 ^ 
piSaxo; xal xaravTCoenv et; rbv Sp6ptov, el; rb aivopov tou MapouXtavou, 80ev xal ^p^aTO * xal 
ecm y^ ptoStcov u\ Kal el; to eptuopstov tou Kot^vou ptuXoT6utov, Susp ocpelXet sxstv sXeii0epov 
a7tb tou t^Xou;. 

TauTa udvTa 89 s(Xet xaT^xsi*v ^ TotatiTV) creSaorpila xal lepd PactXtxv) (xovv) ^XeiOepa t^Xou; 
135 dXXa Sv) xal axaTaSoiXcoTa duo udorv]; S^ptocrtaxTj; duatr/jaecii; te xal SScreco;, xa0&; tA up 8 ; 
air/jv 0sta xal upoaxovvjTd upocrTayptaTa StaXapt 6 dvouat * xat el; acr<pdXetav ey£v&TO xal t 8 
uapSv ^ptETspov upaxTtxov xal eueSSOvj tv) elpvjptevv) aeSacrptfa ptov^ ev pLVjvl [Mateo] IvStXTtcovo; 
7 j', tou ^tou;. Kal uepl ttjv ’At^cx^v dveptoptiXcova oX 6 xXv)pov ’ xal ocpelXet xaT^stv 

auTov eXe60epov <&; xal tA XotuA udvra. 

140 + *0 SouXo; tou aylou au0£vTou vjptcov tou uaveuTuxecrTaTou SeauoTOu s AvSp6vtxo; Scppavr^vj; 

4 0 SEBASTOnOTAOS. 

L. 4 : 'Iavvou B || 1. 6 : sigles que je n*ai pas pu d6chiffror avec certitude : (ptSStoi) S^SCptoipov) ? V]' coxa; ? || 
1. 8 : Mavoupw B || 1. 9 : tou yaptSpou B || 1. 15-16 : XptaToO xal uepl wk&vxeXXCa xal a6X^j xat £oco06pia ptepixd, dTW* 
dt 9 t£pcocrev B || 1, 22 toutov xal B || 1. 22-27 : 686v, sIt 1 dxoups.6l£et el; r8v djJtueXcova tou Aupvlou, «50t; te ciTpi^ct up6; 
dvaToXd; Std too auTou ueptdpou tou dptueXwvo; xal xaTepx^pevo; c5ptoxet rb Auptvlv cb; 6poaTdatov, elTa ^p/ETat el; 
tJjv (jtdvSpav xal edaa; a^T^v deptaTspa, eijptaxet 6Scop yXupt^v, aC0t; aTpecpcSiJLEVo;.,. Stepx^p-evo;... dxoup.StC^p'SVo;,.. 
Mapp.apa, 8 xal ueptoplaa; dv^px^Tat... fj xal ivc*>0el; ip/eTat plcrov tou x<oplou B |j 1. 28 : &x eL B ; ae6aoptla 
om. B || 1. 29 : Xeyopiva; xotvco; B ; PtoptaxXocou B ; eTyev : ixIxTV^TO B ; exetvo; 6oTepov SeScoxA; dcpiipcucrEV B j| 1. 30 : 
uE6aa(Alav povfy B ; Sv : at; A ; 6 ueptoptap.8; &x et B || 1. 30-34 : dpx^pevo; ex Tvj; xopucpvj; tou KaT^tvou68ou xal 
xaT* EaSrjQTa ^px^ptevo; et; t8 ToupX^, a50t; te el; tou SuotTaXa t*?)v pdvSpav xal uepdaoc; t8v pijaxa,,. eTt* uudyet t b 
^ax^vtv xal uEpaaa; a?)0L;... Bouvapta... elTa xaTE6alv* xal ^px^xevo; el; toij; ’AfXueXba; dxou(J.6£Cei B || 
1. 31 : ToupXu A || i* 33": BiyX^j A || h 35 : Tyj au>r^ ptov^ dvxl B ; erhou B || 1. 36-37 : ^ 6u6oTam; B j| L 37 
£xelvou om. B 11 1. 38-40 : uaXatS; ^x 6iV ^ptupouOev ^acoOuptov, el; 6 tan xat <pp£ap> xaTavTtxpiJ too ^ptupooOev 
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icrtfuplou T0> , V “ U ™ V B 11 K 42 ‘ 5 ° : ! jiaov - * ai dvep^fieva... eiptaxoucn... elxa Iwaw... xal dvEpvAueva IxerGev 
eupSaxo U( n. 8 Xan6dvouai xal crxp^ovxaiwpi? avaxoA*?, xaxepxipieva 86... Moc dal rdc x«pi«pia... axpeadueva rcpic 
t8 v8«ov pipo? euplaxoucri jtovorraxiov xal tp X0VWl ... nep&ai... x5v |3ouv5v... xixelae eiLxoL... E It« XaSloua! 
t8 auvopov «uto>v xal 6£epx8(M:va ecus x% naXata? sxxXijota;... x£pvouct xolvuv x5 xwptov. dtpicrrepa 86 govovxai SW 
^aov too... B|| l. 51 : fcm y1> B ; pos* ^poxo S> x6no add. B || 1. 52 : xvj ; xou E™f^ 5s". fe ZJ*1 

2ST5 rT'SyS f> A Tf^ 0U B 11 '• 5 f ; *"* B II L 55 : Aa^aS^xou 1 B ?$ ol B | 1 56?Ll eS ? 

B; KoxoXoxoiipou A j| 1. 64 : x$ m**g • xou II. B || 1. 65 66 • x^Xa^‘fa « Sl'lJTee” 

l 70^71' Maxpowil^lpo^'i^B in^T 1 ! 1 -"xi ^ L es note8 ' ,P- _ 144 I] »■ 70 • ^«lov xoG Kaxco6pYjvoO homLVb |j 

S"s. 3 ‘""T ^ 7 r 1 »fr b ii '■«=1U2-.B & B ‘At.?;" 

B 1 . 97 * i-v A -?„) d ii | , i i , » i 7 ! s T0 0^ tau -o J| 1. 96 , post ap 7 c£Aioc, u.o 8 hov om. 

AaYxaSicfixou B II 1 101 • Ll» v ' ^ cco 9 u P tD ^ X“P«9‘« B || 1 . 99 : Martov xou Apop.op£xou 6 aw 6 up£ou B || 1 . 100 : 

puvdpou iypfxoB 6 B iTTn??™ > 11 ' J '' t6 \^^ B || 1.11B: xouSpiptou : 4 68ou B; xou Ssvoivxo? 

6 <£vei : Sxovxa Ivxi? B; xal xaxdpvovxai ufcrevB |M 131 • „ > ' T ° U ^ a P ouX ^ vo y “wopou B || 1. 130 : IvirepiXapi- 
68 $, 60SV xal «pgavxo B II 1 m^Korffin A • Tf J ft‘ 6 4 T ° auvo P ov ToC MapouXiavou iv xfj 

dv^nrfw s::l" xtZ^rZzL' Si: i3 K m : ^ ^ *a 

xal dxaxaSoOXcoxa B || 1 . 134 : post xaxlvew? • x «ijep«: PaaiXud) (iovij, 816 6 tpe£Xei xax^xeiv aixi 6Xs60epa 

biff6 dans A; 6Xsu0£pa A || 1 136 • 7 rooaxi™-nxA UT ^ ti ° V11 aE§ ?' Jfi a f 1 Je P“ 0e ‘“ xk1 wpopxuvTjxA 7tpooxdly|jiaxa 
Rvl A, xaxiVCSov B i Ue.rXT™ 1 ^ S.aXa^dvouo.v Aa^aXsla? Ivexev B || 1 . 137 : £v 
B ; cues notes de la p 136. ' P ^ B » L 140 : *>*»» ^orrexi : ©cou AB ; «60 £vxt, ? 


a6. HORISMOS DU DESPOTE DEmETRIOS PALEOLOGUE 

^vuixoYpacjjos 6 P .p6 s (L 16, 19-20) Aoflt , indiction 8 

6938 (1430) 

Le despote accorde au couvent de Dionysiou une rente annuelle de holt modioi de bid, 4 ui sera 
prise sur Voikomodion de Pile de Lemnos. 

”* 10 ). P»P‘». «»«« Bur papier mod.me, 230x303 mm. 
f 8 19 20 F„ conservation : hnmiditd ; dechirure en b.s, affeotant 1. troiaibme quart dee lignes 

Lp.LZiZl7JZ : T l 7 rouee ,0M ‘ (8r “ at) - Al> ' 4s r4 f rati »'> d ' '• de 

Pen? 7 ; 7 (X “ ,XX ' 8 -> * “ m ‘ >16 ‘ 4 4 !0 %“»l« tele 4 l’encre noire et la signature 

n piis: “ x - -——-= 
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Analyse. — Expose (1. 1-13): Les empereurs d^funts, ancetres du despote [Jean V et Manuel II 
Paleologues], ont exempte de tout impot et charge les biens de Dionysiou sis k Lemnos, et accord^ 
au couvent une rente annuelle de 16 modioi de ble, 4 modioi de legumes secs et 3 kantaria de fromage, 
prise sur les revenus [fiscaux] de Tile. A la demande des moines, et en echange de cette dotation 
annuelle en vivres, Tempereur [Jean VIII Paleologue], frere du despote, a accord 6 au monastere 
les biens de feu Dromorites, situes ^ Vouneada ; ce pourquoi un prostagma imperial fut promulgue, 
et un apographikon gramma etabli par le pretre Joasaph. Enfin, le despote 6 tant arrive k Lemnos, 
hhigoumene [de Dionysiou] Daniel se presenta & lui et lui demanda une dotation de ble pour les 
besoins du couvent, s’engageant k dire chaque semaine la messe pour l’&me de feu Tempereur, 
pere du despote [Manuel II], et une autre pour Tame du despote lui-meme. Dispositif (1. 13-19) : 
Le despote accede k cette demande et ordonne aux percepteurs de Voikomodion dans Tile de donner 
chaque ann 6 e au couvent 8 modioi de bl 6 ; le couvent s’engage k dire deux messes par semaine, 
une, le mardi, pour Tame de feu le p 6 re du despote, et une autre, le dimanche, pour TArne du despote 
lui-meme. (L. 20) ; Date, signature autographe. 

Notes. — La faQon dont Dom^tios a restitud la signature ( 5 I<o<xvv 7 ]s nctXcuoXdYos) est evidemment 
erron 6 e : les restes des lettres (planclie XXXIII) montrent qu’il s’agit de Demctrios Paldologue, 
despote et gouverneur eflectif de Lemnos en 1430, date k laquellc aucun despote du nom de 
Jean Paleologue n’existait dans Tempire. Sur la carriere de Demetrios, cf. infra et les notes de 
notre n° 28. Suivant Thabitude gendrale apres 1425, k cause de Pexistence de plusieurs despotes 
dans Tempire, Demetrios signe de ses nom et prenom. On comparera sa signature, en decembre 1429, 
dans Schatzkammern n° 32 : elle presente avec la ndtre des ressemblances caraetdristiques et de 
petites differences (la terminaison -y)< de SeaTtoTYj^ es ^ dcrite en touLes lettres dans Schalzkammern 
n° 32). La signature de D&melrios a beaucoup dvolud par la suite, commc le montre le tableau 
donnd par Dolger, Schatzkammern , p, 81. 

— L. 9 ; apricot, etc, ; ii s’agit d’une visite de Demetrios k Lemnos et non point du ddbut de 
son pouvoir sur Tile ; il re$ut le titre de despote et le gouvernement de Hie entre 1425 et 1429 (aprds 
la mort de son pdre Manuel II, Lampros, Pal . P6loponnksiaka IV, p. 216 ; avant qu’il ait promulgud 
Thorismos de ddeembre 1429 pour Lavra : Schatzkammern n° 32), probablement en 1428-1429, 
dtant donn 6 quhl ddt recevoir ce commandement apres que son frere aind, Constantin, eut re§u 
le sien en Moree (1428). Cf. Ferjandid, Despoti , p. 122-123. 

— L. 14, 15-16 : les 8 modioi de bid devaient dtre verses par les agents du fisc ( 67 TY)pdTat tou 
87 )[aocrqu) charges de la perception (StsvepYouvTe^) de Tolxo|x 68 i.ov. Ce qui fait comprendre 1) que 
Voikomodion etait alors un revenu fiscal regulier et non point une prestation au profit des fonction- 
naires, et 2) que Voikomodion etait pergu en nature. Ceci remet en cause les interprdtations rdeemment 
proposes, qui le considerent toutes comme une taxe au profit des fonctionnaires du fisc : pour 
D 6 lger (Byz. Ear. Staalenweli , p. 251 et suiv,), une prestation pour la mesure des cerdales payde 
par les pareques ; pour Ostrogorsky (Fdodalitiy p, 359), une rdmundration pour Testimation des 
depots de ble des paysans ; et pour Bompaire (Sur trois termes de fiscalitd byzantine, BCH 80, 
1956, p. 625-631 avec la bibliographic antdrieure ; conclusions reprises dfms Xdropoiamoa , p. 151), 
une taxe d’arpentage. Du tableau dressd par Bompaire, /oc. c£L, p. 629, il ressort que Toikomodion 
dtait une taxe perdue en nature et proportionnelle au total de Timpdt payd par les pardques ; le 
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» dWsc (p,rfds —-- 

I'exempInTourT'' " des “««™ *■ tepote, acord.nl S Di.nysiou 

4 mndirti i u S 16nS SllUeE B Lomnos ' 01nsi qu’une rente annuelle de IS modioi de bl 4 

4 modioi de legumes secs et 3 kantaria de frormccp /] 3 A\ * u «> ,•+ - • . ’ 

distincts notre n° 5 de i * c g ( • - ) . il s agit ici d au moms deux prostagmata 

logue confirmant celui de 1382 et H ^ V ^ *“ m ° inS Un prosfca §' ma de M «»uel II Paleo- 

rsr'm * r re b " f ,cte - —• 

Tr ■: d ° uti ””— 

Joasapli ( 1 . 9 ) ; ri(lt „, n „ 2 ' 2 . ’ ° ' “ Ct “ mnUoanes - 3 ) Apographikon gramma du pritre 

H»a, 11 ^ T( ’ ! > I 3 *'’*' 1 ”' 

*«l taxexX,p4v, „■ xS AmW J, „£ n ClZ7Zr r m X “ ! 

T»v W i,(»v) „i i 0l!1 p„ v yov J T( , ) ' ! “ V I ™ 

eXet$0epa II* Te t&ouc L) L nn . ) P y ?) P ° U 6ffK HSJtT ^(«0 ^ ttj v^aco A^vco 

oi™, JL) W? l “ T * V ■‘"VWrM dkrffit) fc„ s 

*' ““" 14)p( “ ) tp .:' S4Uv 8i rois h 

X«6( e r v ) II6 ytiv eJc tX ' 1 > rrT ^ T01aUT7 ) v euepyscr£(av) xoci &vtI tooIt^?) 

«p« ( J»v j S(t l „riZw’ rr ^ ^ «*. “?“(*»» ** 4»v 

A».U rs Z lZ l ™ T( ) v) «*> £», *«i 

II'' «Mo4g) r,v «S,oi XX Bo t 4 l* 5vffi5 ’ 

exelvou • e(p’ fi X al npiffravaa. QeTnu ’ i 1 » ~ *’ T ^ ° U<7aV 7 C P OT ( e )p(ov) toO ApopiopiTou 

’Icociaa^. 5 ApT£(a>?) x«T K X«6o5av) ? T(%)7ai XeEraT YP ^* 4 "°YP«?« ( M xup 

6 «au&r(a)T(oc) tv IspoLLovdtvotc 2l v!fl ^ > \~ s ? Tr]V AV)tiV ° V ’ avtt P*-H“J« "P^? «W,v 

eSs'/jOy) x«l TrapexaXs-llUffev tw t 6 vv! * J ,Y ° UpEV0? 0ei(a?) (j,ov% xup Aavi^X, xal 

Xetroupy{( a? ) S5o, \x(yiv)/ u,l(av) u.^v ^ r \ l y> ^’ eTCa ’ y ’ Yet;>va P' SV0? ™ tsiv eSSopiaSa 

- *(«Jk T (%)S { ( : zt 2ter? r: p n u 77^- " is 

™p^X7)a(w) s 5^vA ? xat ||« s W to3 L TO X C ' t ^ ' Ilp ° C7e ? si ^ e0a o5v T (^) «^(ou) 
x«t’ sto? a.Tc 6 TOU o?xopioS(lou) (TLTapiv udSfwl * °' V 7rTn V) X ^, EeP “ v pov ’ f)V ToC xC P ^‘ovuaiou 
^'to; xai S^tcoctkv aurA 7 up 6 ? T (oic) uowy( 'p , * V ^ Xal Ta ° Ta “ VUffTC P* 0 TW « ’/-ax’ 
67T-/)p^Tat TOU Svjfioolou T?i ELUpaveta tou ^ ° l , XaTa xat P( 0U ?) Si,evsp-|| 16 YouvT£(; t 6 olxojxoStov 

6p ^ oC t T( ^ P«^(«d IP ^ 

t(V) [il(ccv) |j» ^p t(?) ? ) t|;ux% TOU dollu^x ! lT0UpYt j a?) ’ Xa6 “ C 6 ^YO'ipevo?, 

(3«ffiXs£j(a ? ) [[tou] T (V) [TpW t(*v) &}L , K ‘ tou it(«)p(J) ? T [% 

Kuptax(V). Et? youv t(Xv) rrepl to5tou !”! P 7,(iWV ’ W<; e ’ t 'P' / ) T ( at ) I x(«K(d) t(t)v) 

mtoefagon pat D^mTtios L “ 9 “aXSoJ^ 18 = J P a88 ^ e e »^6 crochets a to restitua de la 

I r« A ""J« 6 n«X al oX 6 ]yo S . 6U ° S ’ ® ot Pd[Xeiav StSorat « 6 t«] || 1 . 20 : restitution de Domdtios : 
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27. PROSTAGMA DE JEAN IV LE GRAND COMNfiNE 

irp6arTa Y p.a (1. 15, 25, 27) sans indication chronologique 

(entre 1429 et 1460) 

Jean IV le Grand Comndne confirme les prostagmata de ses ancdtres concernant la somme 
de 1000 aspres que le couvent de Saint-Jean-Prodrome (Dionysion) touche chaque annde du couvent 
du Christ lou Clialdou k Syrm6na. 

Le texte. — Original {Catalogue n° 19). Papier, colie sur papier moderne, 400x277 mm. 
Filigrane : Briquet n° 9970 (Florence 1433, Ferrare 1475). fitat de conservation mediocre : ddchirures, 
humidite ; le document a ete coll6 sur papier, mais le reparateur s’est Lrompe et a separ6 les deux 
parties de la signature (coupee le long du huiti&me pii) qui est, d’ailleurs, mutiiee mais peut 6tre 
reconstitute (voir plauche), Encre noire et cinabre ci la signature. Plis * huit horizonbaux. Au 
redo , sur le papier de restauration qui s’intercale entre les deux parties de la signature, notice au 
crayon : (’Ioiavvvj^ 6 KaXoYtavv7j<;); || 1446-1458. — Voir planche XXXIV. 

Inedit. 

Analyse. — Preambule (1. 1-6) : L’empereur exprime sa predilection pour les oeuvres qui 
conduisent & la vie eternelle. Expose (1. 6-13) : Ayant vu les chrysobulles et les prostagmata de feu 
son pere et de ses aieux, accordant au couvent athonite de Saint-Jean-Prodrome, fond6 par son 
arriere-grand-pere Alexis [III] le Grand Gomnene, des rentes annuelles, Pempereur a voulu confirmer 
ces donations. Dispositif (1. 13-30) : Par le present prostagma, il ordonne que le couvent de Saint- 
Jean-Prodrome continue ^ toucher chaque ann£e 1000 aspres du monnayage de l empereur, par 
l’interm^diaire d'un envoye ou d’un reprdsentant (sTri^poTro^) & Trebizonde ; la somme lui sera versee 
par le couvent du Christ iou Ghaldou , situ6 & Syrm^na. Les successeurs de 1’empereur devront respecter 
les dispositions du present prostagma, promulgud en faveur du couvent de Saint-Jean-Prodrome 
appele Us Peiras. (L. 31) : Signature autographe. 

Notes. — Le present acte confirme les dispositions prises par Alexis IV dans notre n° 15, 
auquel on se reportera pour le commentaire. L'absence de toute indication chronologique ne permet 
qu’une datation approximative : apres la mort d’Alexis IV (L 16), survenue en septembre-octobre 1429 
(V. Laurent, L’assassinat d’Alexis IV, empereur de Tr6bizonde, Archeion Poniou 20, 1955, p. 138- 
143), et avant celle de V auteur de notre acte, Jean IV le Grand Gomnene, en 1460 (cf. une inscription 
dont la date avait et6 recopi^e par Fallmerayer, Original Fragmenle I, p. 68, 103 et les doutes, peu 
fondes, exprim^s & son sujet par W. Miller, Trebizond , p. 96 ; la date 1458 proposee par ce dernier 
repose sur un document d*authenticity fort doufceuse : Lampsides, Panar6los ) p. 124, note 4 ; A. Bryer, 
Ludovico da Bologna and the Georgian and Anatolian Embassy of 1460-1461, Bedi Kcirllisa-Revue 
de Kartvelologie 19/20, Paris 1965, p. 196-198). Je serais plutdt enclin k placer notre document 
vers le debut de cette pSriode 1429-1460 : les monasteres faisaient d’habitude confirmer leurs privi- 
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SE Ceoi Kmbh p,rticuliirem ' nt «i- 

* s:rx" r? des ^— 

te xal TtpoffTaYM-arApia • l 19 • s v * P ,' 7 ' 9 a|AaTa K5a sVTaXpxTa... ypuaogoiiXXia 

[AaTixal JiawcAo.J- I 28 • _ YYP , a90t StaTU7rwasi « ! 1 17 : g YYP«?<H X puao6ouAW xal rcpoaTay- 
? ’ 1 28 • TCp0 ^a TC ) : nos *« 4 et 15, peut-6tre d'autres documents perdu! 

tr i Up6(?)/ / V SSU ^ aV XKl ^ 7toXtTs(«V 

toiJtok; xal xe X 7)v6w xal w/i aovSta 77' ^ ° pW|iev 7tp ° ? p,tKp ° V aa H 1 4v °VTa tov 7rpoaTST7)x6Ta 
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(aou toEvuv 0sa7ti(ju(a)Ta II 7 xal ’ 7 T\ " et<rT7)V £tff evsyxa|i,(svou(;) arouS^y. Kal rj (3aaiX(e£a) 

Xpuao 6 otiXXtdt te^ xjtpolY.1 5 ^ T ' ^ *"*™P«* «* fa n P onJ m J 
<Jiu X orffc XuaireXs({«^) | V L« TO LwT ~ f ‘ pl<Ja ^ v h xal xa ™Souaa, M6 W <i n xal Scopov, 

8 ^»„a W iK Z 6mt ,^°ZZZt7°™ 

elaaycoy?) *al aTrouSvj tou dtotS(uni, - ' ~ ^ ? ^ Xa1, aruv ^ (m ) T0 ^pwrov cruvapaa I) 11 xal 

k^:=, 4, *, 2 ipZ2i p t™" ? ^ ^ ,A «"“ - 

TcpocrsTttxupoov, ocra xal ||i« £ Ya 0 £ 7 ) 11 ^ ^ 07 ) <^ v £m 6 s 6 aiG><joci raura xal 

Y’lYevv), w? SieIXyjtctki, ’AuoX5et ||m o 3 v toL^^’ ^ “ X<Xt ^Ttavra i; 7 re(yscT 0 ai y.p^ 

ixel d<7xoup.(^vou?) xp^T(oic) xal fl £QCDn 7 7 ^7 T ^ £aV f "° V ^ V > ^ ot ^(?) 

«^oi? S(.aSe X op,(£voup) to Ttaoiv au ~ P °7^( svou O vSpa;, || 16 To6p ovrap vuv xal to 6? psT«TauTa 
-v > P ^ XKl ' TOYXSXS6 ^ 11“ «PO«fa»»Td Trapdl 

4 W rfv iyypZ lxS"' VTK XKl MWK ^ ^ II 17 L 

^.(flv) ip* ^ JJ7 P Z IZ) S ? d7t Tfr ‘ ? TOt tcSv S£S - 9 - 

IxX^wvxat, dcrrcpa || 8 ° tt)<; ■baexioa.c 7aoa ^ V PK? Y ® 7t[ ' r P 0TOV , Sv 5lv si? touto 

.00 S £ o7t6too x4o)u>or^xSr,?; ‘ TaCTa S ; lW So6 “^ - *<*> - SupjUvow 
xal SiaS6 X oL<; ^(ffl v ) rot? ^(fi v ) ^ vefft Z ‘JL * 4 Xal T0 ‘« M’ ^(a?) (laoiXeuoL 

0s<T7rEcrp(a)ra 7rapiSetv, <Wsp ouS‘ ■Xu.gtc xtov -hul ’ ( T\m ^ 7ra P a0 P a ’ i£tv V^®pa Spia pV)xs 
^arat aim? dppwyiv g xslv lO^Xeiv tE4v) vot ^ ^^ ^P°Y^cov t^ xal tox^cov, efcsp dpeaT(6v) 
xal £vxau0a xal (x(s)T(d) ToUvtauOa xaluX ^ VTC0V Y^vy)t(wv) ’^(dvv^v 

t 6 7rap6v 7rp6ffTayfxa t% 8aaiXe£(ac) uou 1 ^ Y °P ovy l KVT i J ' a X ov > 8vS^) || 25 xal toioutov e^et ddOsTstv 

trTdyn(a)Tt, TW yeyov6n wpi ? cW&eiav xal IT *” 7’ P evTa ^ 0lvTa £V TrapdvTt || 27 r:po- 

II S8 ?T«Y(a(«)t(wv) raiixT) tt) aegaapiEa xal ™ v ^P°yovixwv V^pcov (BacnXixfiv Trpo- 

nrpoip^Tou I/ 29 xal (3axncr TO u *I(o(dvv)ou tou udtlH ^ * \° W(i0C tou TtpoSpgpou xal 

l«vv,ou tou peE^ovoc ,:«vt( W v) tcov M-yumuc^ x(a)r(4) t^v tou 
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K(upto)u cp 6 )V 7 )V, (be; [xav0avo(jiev, xal £m-|| 30 xs:xXY)(i.(6v)Y) ty)<; IleTpa^, St.’ e[xcpav£t,av xal ao , <paX(et,av) 
alwvl^ouaav xal [x6vt^ov xal Sltjvsx^. 

|| 81 + 7[Q](ANNHS) *0 M(E)r(A£) KOMNHNOS 


28. HORISMOS 

opiarp^s (1. 5) [entre 1480 et 1464] 

L’auteur (empereur ou despote) fait don au couvent de Dionysiou de trois paysans de Lemnos, 
ainsi que de l’impdt d’une maison quo le couvent possdde & Kotzinon. 

Le texte. — Original (?) (Catalogue n° 11). Papier, colld sur papier moderne, 102 (hauteur 
conservee) x 290 mm. Tres mauvais 6tat de conservation: tronqu6 en bas (le long d’un pli horizontal ?) 
de sorte que la fin du texte et la signature ont disparu ; trous aux plis, laches d’humiditA Encre 
marron, Plis anciens : trois verticaux. — Verso , notice (xvj© s.) : tt)<; ATf||J.vou 7tp6crtaYP-a* — Voir 
planche XXXV. 

InidiL 

Analyse. — L’higoumene de Dionysiou Loukas a demand^ k Tauteur du document de ceder 
au couvent trois hommes de Lemnos (k savoir Constas Malouphas, install^ k Phalia, et les freres 
Constas et Agap^tos Albanit^s, installs k Atzike) avec Fensemble des versemerxts qu’ils ont 
k faire au fisc. Cette demande est satisfaite, et le couvent est en outre exemptd de l’impdt d’un 
hyperpre qu’il paie pour une maison sise k l’emporion de Kotzinon. II est precise que le couvent 
poss^dera de la meme manure les descendants et h6ritiers des trois paysans. 

Notes. — Dale et auteur: La date et la signature ont disparu. L’auteur se qualifie *f) (3acnXela 
(jlou (1. 2, 4), done il 6tait empereur ou despote — probablement despote, puisque le document est 
un 6pLa(x6(;. La donation a 6U effectuee apres 1430 : les trois pareques et leurs biens ne sont pas 
mentionn^s dans le praktikon de cette ann6e (notre n° 25). D’ailleurs, de 1416 k 1430 au moins, 
l’higoumene de Dionysiou s’appelait Daniel (cf. $upra y p. 20) tandis que Loukas, mention^ dans 
le present document, est inconnu par ailieurs. 

Lemnos fut accord6e en apanage au despote Dfem^trios Pal^ologue, probablement en 1428-1429 
(cf. notre n° 26, notes). De 1437 k 1440, D6m6trios participa au concile de Ferrare-Florence et, 
apr&s son retour k Constantinople, il fut k la t6te des possessions byzantines de Mer Noire. Lemnos 
lui fut de nouveau attribute apr6s octobre 1445 (Schatzkammern n° 26 ; prostagma de Jean VIII 
concernant Lemnos et ne faisant aucune allusion k Demetrios) ; elle se trouvait sous son pouvoir 
en 1447 et 1448 (cf. 'EMrjvwd 2, 1929, p. 383 ; Byz.-Neugr . Jahrb , 7, 1930, p, 394, 423 ; BCH 82, 
1958, p. 627-628 et planche XLII). Apr^s la mort de Jean VIII (31 octobre 1448) et Pav&nement 
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* Constantin XI (12 mam 1449), Dem.trio, re S ut u» .omm.ndement on Mor6. ct ouitta 

v" *t L ' iie revM - -***»*r-p—. Ap^s.a q :■ 

L r nr rr r os se , ™ i "■ ,a d ° nna ^ l.l. 

o«Ih Tl -' UP P " “ ’ “ 1456, prit lors ’"« les «»!everent l ile, on 

*T' E " 1469 ' h ‘ bit,nt! d,MSi,rmt ,e ’ Italie ” et rmdi ™ t >'<" »" ■»U.n 

Ainos^Lemnos 3 T *" *“" t P ' |V “ 48 “ ! d ' m8me tab ™. Tb “°®. S.mothr.U et 

an Con T "!T r g °” vemeur P*I«ologno qui, en 1460, s'otait Sgalement rendu 

qu ran , en orde. Elle resta sous eon pouvoir jusqu'en 1464, date k laquelle elie fut de 
n°uveau occu pee par les Vemtiens : Ch. Hopf, Chroniques grtco-romanes , Berlin 1873, p. 204, cf. 

surtout p.”lil28 l0 tw e M-n nfc tT ^ COntemporaines > r6unies P ar Ferjanf-ic, Despoil, 

‘ ’ e • filler, The Gattilusi of Lesbos, BZ 22 (1913), p. 427-437. 

ar consequent, notre document pent dater des annees 1430-1453 et 1460-1464 Et si nous 

da“t°“ SLT*r-“ *T *~" ,Ui me semb,e probabla - — le non. 

1449 1460 1464 Hn' * 0 °8 pe ’ et d ® s hmites chronoiogiques plus restreintes : 1430-1437, L 445- 

On « land t ^ ‘ D pP " °* Ur “ de Pun. on ,’autre pdriode. 

promulgud ea Mllh^ , * d ' rni4 " ! ' 146 °- 1464 ' par “ 9” DWtrio. P»Bologu. a 

notre texts ■ M Go , 1 A T “J*”' " Vat ° pedl ' un ' W “"“ de contenu tris proche de oelui de 

3 (1930), p. 343 et s„i“ ^ ** “ A ' S ‘ ga1 " 8 ' 

qu. ie fisc'en tire.^Le^mot (T" 011 Par4 ’” eS 8 ‘ de la ” de.oendanoe avec ... revenue 

Lemnos et datant du mil" V paWop 5e rouve avec c ® sons dans quelques documents concernant 
(eonsiZ ..ril : XV * " te,e : MM VI ' »• 2B8 -®> - D%«-Wirth, Be,e,Un 3666 

(emploi parallel, de rir '“ A™ ^ '' pour ''atop.di de 1462, cits ri-dessu. 

au monastere est un nouveT* a- T P ? TO * Le nombre ex L‘6mement reBtreint de partques accord, 

de 1463, dit clairement one l!) q “‘ suram “ 1453 : Pr.ttikor, de Vatopddi, datant 

des istUti, term, qui pent M d “ monMts re J Lemnos avaient diminue en nombre 4 cause 

connais pai un. photographic Tu 2 s imZsZ‘!) M ‘° L ‘“ i " 8 M ,lle 

4««mIilW^To0^!T™ V ° 5 T °“ n 9° 8 Pdpou xal Panriorou u«! 

■rijs 6«<rrXri« ? poo *ip, 5 Aeox^iW™^l«i T ° e ”“ <,p ‘' ir( “ ,T<0i;) H' x («v)JlP 

wr,, jiv zivTe zr‘ ,, ‘ t ■‘r^- ” piw 

Kd)voT(av) t^v MaXoucpav t6v sic ^>, a t<a tou « a7C ° 'A-^voo t P si ? , %ouv 
t6v i/.S(eXtp)ov ||4 aiiiToo tXv j Ay«7ctit< 5 ’ ' ~ * V fl V AX6aviT(7)v) tov ei ? ttjv ’At^xyjv x«l 

5y)p6mov « S«a!xsi« uou tXv ° ™ V k6tGv ScpsiXoxnv si? t6 

tt) sfxcpccvero; too to P 6vto ? aiTYirVayoT^rLTr^^'" ^ 7tp ° ffS ,^ K ^ VY1 St0 P £ ^ at 
Ti TO sipy)(j,£v 0 u? T P SL«; JopLjooc t6v ^ ^ T ° C VDV Xal 11 ° et? 

*■> T-AxLL c ;tri ^ * k *■ 

** tSv “ 4tsv ^ 


29. ACTE DU pr6tos kallistos (1462?) 
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euepyeToup-ev 7rpo (^) ttjv auT7]v Getav [[ao]vt]v xal to tsXo^ tou evo^ 67r£prr:upou, 67rep teXeE tic, t6 
6cr7rY)Tt.ov t[o 8v e ic> t]o epircoptov tou ||° Kot^lvou. Atopt^6(Jt.e0oc tolvuv £va &xr\ fl eipv)|x£v7j Getia (jlovvj 
tou xup At,ov7)alou x(a)T(A) rrjv ^)pteTepa[v eijepyecftav xal to6^ || 10 7ta(!Sai; xal xATjpovop-out; x(a)T(a) 
StaSox*/)v tc5v avcoT^pco slpv)|jiev(ov rpicov avGpo7t6)v dcTraiTT) xal X[ap.6]<&v(7 )) t be, xa08Xou || ai [aurcov 
Socrst 5 . 

L. 3, 6: Kci)vaT(av) vel KaiVCTT(av'rtvov) ]| 1. 7 : apr6s auvv)0 l’original compovte les traces de deux lettres qui 
semblent 6tre el ; on devrait alors completer ainngOeuov; Ie deuxifeme o de 6p.oC<oc; ost uni & la barre flnale do p,. 


29. ACTE DU PROTOS KALLISTOS 

ScXtos (L 11) Dimanche, 30 mai 

(1451 ou 1456 ou 1462) 

Le prfitos et le Conseil de Kary6s confirment le moine Paisios dans la possession du kellion du 
papas Dionysios, h titre viager pour quatre personnes. 

Le texte. —* Extrait des proces-verbaux du Conseil ( Catalogue n°58). Papier, colie sur papier, 
156x223 mm. filtat de conservation mediocre : humidibd, dechirures aux bords et aux plis, Encre 
marron. Roule ; plis anciens ; quatre horizontaux. — Verso , notice (xvn® s.) rcpass6e : tcov Kapatoiv 
tou xeXtou to ei? to rcpoTa[Tov],— Voir planche XXXV. 

Inedit, 

Analyse. — Le moine Simon (ou Symedn) a vendu contre 270 aspres au moine Pai'sios son 
kellion, dit du papas Dionysios. Le protos et le Conseil accordent le susdit kellion, avec son verger 
et sa treille, a Paisios, k litre viager pour quatre personnes, dont la premiere est Pa'isios ; il 
possedera aussi la vigne (voisins : Syme6n Fecclesiarque, papas Maximos) et quelques oliviers. II 
doit donner chaque annee au protaton une mesure de vin et les corvees gcn6rales (7TayxoLvtai) 
comme tout occupant d’un kathisma (xa0(.a|i.aTapLOi;). Date. Signataires. 

Notes. — Dale : Notre acte est certainement anterieur k 1481 (n° 34) ; il doit egalement fetre 
ant^rieur a 1472 (n° 31 : les voisins mentionn^s k cette date, et qui etaient toujours 1 k en 1481, 
Marc Kozas et Dom6tianos, ne figurent pas dans notre document; Pai'sios semble avoir abandonne 
ces biens avant 1472, cf. notre n° 34, notes). Mais il ne doit pas 6tre de beaucoup anterieur, car on 
y trouve, parmi les signataires, le dihaios atteste en 1481 et 1488 (encore un Paisios, cf. le tableau 
des p. 211, 212). Gompte tenu de Tindication chronologique « Dimanche, 30 mai», on retiendra 
comme dates possibles les annAes 1451, 1456 et 1462, cette derntere date 6tant, k mon sentiment, 
la plus vraisemblable. 
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Diplomatique: Cf. notre n° 34, notes. A la 1. 1, il y a peut-etre une bevue du scribe, cf. infra 
topographie. La vente se faisant entre deux moines, le prix n’etait pas mentionnd dans le corps 
de 1’acte ; probablement sur demande de l’acquereur, il a ete ajoute par le scribe dans I’interligne, 
& un endroit inattendu (1. 4) ; son montant semble normal, cf. n° 34, notes, p. 174. 

Topographie: Le kellion en question possddait une vigne et des oliviers pres de Saint-Stephane 
(cf. notre n° 34). Probablement, il s’agit du kellion que Dionysios avait acquis au xiv® siecle et 
dont les dependences dtaient effectivement voisines du kellion de Saint-Stdphane et correspondaient 
h 1’actuel kathisma de l’Annonciation (a ce sujet cf. n°® 8 et 34, notes). Le nom de Dionysios aurait 
survecu h. la perte du kellion par son monastere. Car, l’expression t6 si; 8vop« Tipcipsvov tou ww xup 
Atovucriou (I. 1) ne peut pas signifier que l’bglise du kellion etait dddiee a Dionysios, vdndrd comme 
saint, mais qualify simplement de papas kyr. Il s’agirait plutot d’une bdvue du scribe : omission 
d une bgne, ou le vocable du kellion etait indiqud, suivi du surnom tou ww xup Aiovuoiou? Expres¬ 
sion abrdgde? En tout cas, l’idee que Dionysios avait 6te un saint ne commence & se faire jour h 
l’Athos que vers la fin du xvi® siecle (Introduction, p, 13). 

— L. 9 : wyxoiv£ou (de raiyxotvo;), terme employd aujourd’hui k 1’Athos sous la forme wyysvet.dc 
(de wyyevr);) : ce sont les «corvees gdnerales », auxquelles sont tenus tous les subordonnes d’une 
institution ou d un etablissement (pr6taton, monastere) en cas d’urgence, p. ex. rdcolte, incendie etc. ; 
cf. Meyer, Haupiurkunden , p. 258, 

+ EthjSI uO&yasv A sv ^ovay/j; xup Stpov TtoXsiae to wutoo xaiXeiov to) si; dvopa Tt|x6^vov 
TOO raxff(A) xip Aiowjubu, |[* xai eupSv t(6v) TtpY]4>T(a)T(ov) ev (lovottf); xAp Ilaclmov, AvSpdt 
V cnpov xai apsvt xatx6op,ipivov ecpctvi) Se xat ty); 7 t«crv)v || s eudcpecTov xat xaX(6v), etSi aw t^v 
mpepov SiSopc to upvj^vov xacXoicov Ttpo; t(Xv) aSsXtpbv upiov xdp riasuuov «t-||«va ijq aurSv 
t(sJXo o; \a<rrep(a) <ro/ auv to ^o0sv auxohwjwv |i(s)T« t$); xpegarfo xa^epy^v, ctivy^tSv, pc 
iX^VT(e); aStav ex || 6 tou pipou; upov xav^; utt1)v to yeyAvo; o’c Siactae auTOV • sp,v ts to upypivov 
xaiXo cov awpaXaxTo; et; |( upoacow Tecapa, upoTo; o «ut£>; xdp Ilasicfio; vacat || 7 ex v ) v t(s) o 
? o xup n«o£aco; xe to atauTof. avp^Xvjov, to irtojrfov tou Sipecov tou ocXi,aiSp X ou, uwxdwOe 
|| tou ic«n{«) xup Ma^oipou, aw Se to tripov psp6; k X m xat &a£(a;) nto)crC<ov tou avpwXoiou • 
XT) exv)v t(«) xoct auT(<x;) o xip na-|| 9 eiai6; p(e)Ta tou upypdvou xatXotou, &j)vfe)v t(s) xat el'; to 
7rpowT(ov) olvov p(£)Tpo a', sxSouX^tjv xat t«; wvyye£vo£(a;) ||» T0U „ p6r0U) 6? xai ^ XyjtoI 
x« opaTapTjet xara to oio06; • p(e) T a Se tov T(e)crclpov TtpoowTrov ttjv aw6o£g<jY)v Ewvep-|| u -/£CTe 
wXt)v to xatXo£ (o v) et; tt)v SeaWav tou TrpSrou. ’'Evexev to^tou eyp^T) XT) wpoiaa S^Xto; xat 
aW0U? > XKT£v ^P0 ff ^ v ^onolarm yep6vT(ov) tov Kap^(cov), ev ptvol M&oi X', 

|| 18 [+ '0 TrpjwTp; tou Aytou “Qpoo; KaXvjOTo; uepopovayo;. 

+ 0 7ca7t{af;) xup riauXfx; \^po(xov(a)^o^/ tou Maxpot. 

4- Tepa ofooc , upo(x6vax[o?] ||i* tou XouXy)apdl 
+ Ai.xaiou Ilaoiaiot; (xovoc^o^ 

+ NUV90? uspofipva^ot; tou Koq>ou, 

+ St(X€(bv TOV a^L(cpy) riaT-|| 16 pov. 

+ uepo[i,6v«xo^ tou MaxpYjY^vy) 

+ ©£0<pav7)<;. 
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30, ACCORD PRIV& (1463) 

L. 1 : EtttjSI u0IX7)aev & lege* ^6£Xy)o«v 6 ; St^ov lege Stpuov vel Supec&v; TcoXetae lege TrcoXSjaat || 1. 2 : hte- 
ai[iov lege alS^otjjLov ; tt)<; rcdtayjv lege to?s 7 caat.v [| 1. 3 : el'St lege ; upv^vov lege Elp7](a^vov (cf. aussi 1, 5, 9) || 1* 4 : 
auxov TeXoto? lege aixi TeXettot; |{ 1, 5 : u(j.ov xav^ utttjv T?) lege xavelt; etrceiv Tt j of Staatae lege ^ Stacyetaat 

|| 1. 7 : ctlotoTof) av(JL 7 c^ov lege iauxou Ap-Tr^Xtov | j 1*8: xyj lege xt || 1. 9 * StjvSiqv lege StSetv || 1. 10 : ^ Xt)7toI xa0C~ 
CTptaTdcpTjEt. lege ot Xowrol xaBtcrp-ardcpLOt ; oio06(; lege elco0<k 5 «7Co6oUI<n)V lege c£7ro6£o>aiv || 1. 11 : xtj lege x(al) ^ || 
1. 12 : puvot M^oi lege (xyjvt Ma teg || 1. 14 : Nuvcpoc vel NIco 9 <ut>o^ ? lege Nt 9 cov, Ne^epuToq || 1. 14-15 ^i(wv) 
IlaTpov lege ‘Aytwv IlaT^pwv ? Cf. Rossikon n° 10, p. 108. 


30. ACCORD PRIVE 

ragouXXctpiK&v (xai aTToycYpafi- Juillet, indiction 11 

pivov) ypaiipa (1. 1-2, 8 ) 6971 (1463) 

Marinos ManikaitSs declare que le magasin [sis k Lemnos], qui lui a c6d6 k vie par Dionysiou 
pour dix nomismata, redeviendra, aprSs sa mort, propri4t6 du couvent, 

Le texte, — Original (Catalogue n° 90). Papier, colie sur papier moderne, 154x224 mm. Bon 
6 tat de conservation : humidity, Encre marron. Plis anciens : quatre horizontaux. Verso, 
notice (xvin e /xix e s.) : tou otx^(j.(«)Tot; tou eEc; t(-}jv) Aif](xvov, — Voir planche XXXVI. 

Inddii . 

Analyse. — Invocation au Christ. Marinos Manikalt 6 s a doling au couvent de Dionysiou 
dix nomismata pour la jouissance du magasin qu’il occupe, 6 tant entendu qu’il y restera personnel- 
lement toute sa vie (sic; 7 rp 6 aco 7 t: 6 v p.ou, 1. 4), et qu’apres sa mort, le magasin reviendra dans la posses¬ 
sion du couvent et des moines installs dans le m 6 tochion, sans que les parents ou descendants 
de Marinos aient le droit de s J y opposer. Signatures de trois tdmoins et du pr^tre Jean Zabari 6 tes, 
chartophylax de la m^tropole de Lemnos et taboullarios, qui a dressd Facte. 

Notes. — L’invocation au Christ seul, et non a la Trinity (1. l)j atteste peut-£tre une influence 
latine qu’on se gardera d^attribuer k Foccupation de File par les Gattilusi (1453-1456) ou par les 
Venitiens (1456-1459), car la meme formule apparalt en tete d’un acte prive redige k Kotzinon en 
1430 (document in 6 dit de Vatopedi que je connais par une photograpbie de la mission Sigalas), 
La situation de Lemnos sur la route des marchands italiens vers Constantinople, le voisinage de 
Ffitat des Gattilusi, expliquent cette influence, dont le nom Marinos peut &tre un autre signe. 

La signature du taboullarios seule nous apprend que Faffaire s'est pass 6 e 4 Lemnos. Le magasin 
ou atelier en question devait done se trouver 4 Atzike ou 4 Kotzinon, oxx le monast&re poss 4 dait des 
b&timents, et plut 6 t 4 Kotzinon, ok est mentionn 6 un ernporion . Serait-ce F 6 cnrif)Ttov auquel Fexemp¬ 
tion avait 6 te accord 6 e par notre n° 28? 

+ El<; t& 6 vo(xa tou X(pt.orTo)u a(i.y)v. ’Eydi Maplv(o^) 6 MavtxatT(r)^) X^yco 8ux tou 7rap6vTO<; 
yjfAcov Ta6ouX)iaptxou xai aTOyeyP^F^) 00 || 2 ypafi(x(a)Toc; .frri, ibcet.8?) S^Sojxa el<; ttjv fLov^v) tou 
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T^iou *pMt)o» TtpoSpdiAou xai ^nerunoB ’M*vv)ou (vo^ar)* S^xa x *piv ||« tou oMa( K Wo ; 

*™W(ev) <ru W <ov£(av) towfe^ [xstA Toi, s6piaxo£v(ou ? ) 

e ; ^t 71 rv, ?eva xaTa ^ lv t> Iv ^ ^ ^ ^ * «p^ £>„ xa! 

r J' ^J lVa -t W ‘ TOMlV) T0C i " 0VaaT ' / lP bu > ^ ^cov rcapa tivo ? t^v T UX ou ff av W X Wiv) 
oi X iJZTTf 7 WV ^ ^ xa6 ^ at 7t P OCTae YY^6vr(cov), d&X’ *x<»<r(iv) en‘ <fc*c((«c) 

kZ!; Jn Sr T-T xt “ r?° i TOterv * a6t ° 8ffa xaL ^ ^ oixoxiipioi. 

^ l|9 XKl M *“*«> T ou ^(00 Mm l Ip ; ( X(ou S \] 

i silv 4 *(™wLTtl*'’ ,l i TO "I < ° > *“ l t‘ 4p ™^ ,{) >AvS P 6vut0 ? s «0 -xEU 09 »?.«e x«l 'Pt,s««,v 5 s 

^ P( ‘ V) W »*<«> ™ 5 “ 

||- + >Av «yv^(- 0? ) 6 S7c«v6it(ou)X(o?) [a(oc)p(tu P o>v) M<)y(p«<M : + 

«i A *«» *"*»«'* 

L. 3 . £vto lege ev <j> || 1. 5 : «vi lege £vi || 1, 6 : x«0ip«i lege xar’ ipi vel xa0‘«rp«. 


31. ACTE DU CONSEIL DE KARYES 

YP<Wci (1. 18) 

Dimanche, 12 juillet, indiction 5 
6980 (1472) 

£S1T a ’ UM "** lM ““ 

Saint-Stephane. ’ * * U qUele premier voulait amener au keilion de 

B?rltd Pr °° 4S ' V * r r “* C °”‘ e " (C °“’ IW 59 >' D «“* <»*» d « papier 

- Vofr'planX XXxVr K “ P “ 5 ' *’ ^ ^ W 3) (**• ..) : tr. 1475. 

eat s„ U dr 7 nlr d "m h 29 »l e . Z '\T ** demi4re *■ ! « 

11 repr4sente la Vierae orante <U- " , ' 1 ' P6tlte langlle de P a P ler qui traverae lea deux feuilles. 

C6«a, dpigraphea : IS SV et R le“T^B T™tT‘ 7 "“Z '“ 1,en, ‘ nt J4 ” S ' D6S de0,< 

du seeau d» protaton : a r e s . Pa,. 6 (1922), p. 113 et suiv. ““ ? “ C ' en8 '“ mP,eS 
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31, ACTE DU CONSEIL DE KARYJjSS (1472) 

B) Copie du xvn e s,, faite sur A ( Catalogue n° 60). Papier, 302x210 mm. iStat de conservation 
mediocre : humidiie, trous, dechirures. Encre marron, Plis : six horizontaux. — Verso , notice 
(xx« s.) : st. 1472. 

InddiL Nous editons d’apres A sans tenir compte des lectures fautives de B, 

Analyse. — Exposd (1. 1-9) : L’hi^romoine Manasses, ayant achett le keilion abandonne de 
Saint-Stephane, Ta restaure a grand peine et 6 grands frais, et a voulu y amener l’eau du ruisseau 
qui coule du protaton vers le keilion, comme cela se faisait depuis sa fondation ; k ce projet s’oppo- 
s6rent l’hieromoine Markos Kozas et le pneumaiikos de Saint-Tryph6n toil Makrygdnd , Dometianos. 
Le litige a ete porte devant le Conseil de PAthos. Disposilif (1. 10-18): Manasses aura le droit incontes¬ 
table d’amener l’eau ik Saint-Stephane, en la prenant k la vigne du pr6taton ; aussi longtemps que 
cette eau coulera dans son keilion, Manassas donnera chaque ann6e au prbtaton deux mesures de 
vin. (L. 18-26) ; Liste des moines qui participerent k la deliberation du Conseil, (L. 27) : Date. 

Notes, — Pour la presentation, cf. notre n° 34, diplomatique, — Entre 1430 (n° 24) et 1472, 
Dionysiou avait perdu ou abandonne le keilion de Saint-Stephane, qui fut acliete et repare, peu 
avant 1472, par riiieromoine Manasses. Le litige conoernant l’eau, qui Toppose a ses voisins, est 
tranche en sa faveur, mais il est bien precise que Manasses captera l’eau du ruisseau k un endroit 
inclus dans une vigne du protaton. C’etait Id une precaution pour eviter d’autres conflits avec des 
voisins ; et une raison pour que le protaton per§oive deux mesures de vin par an (k titre de supple¬ 
ment, car la redevance annuelle exigee de ce keilion 6tait normalement plus eievee, cf. notre 
n° 36, notes). Pour les voisins et la topographie de la region, cf. notre n° 34, notes ; pour les 
signataires, cf. le tableau des p. 211 et suiv. — Le mot exeivcov (L 11) laisserait penser que le present 
extrait a ete tird des proces-verbaux apres la mort de Marc et de Domdtianos ; probablement 
apres 1493/4, date k laquelle Dionysiou a de nouveau acquis le keilion de Saint-Stdphane (n° 36). 
Suite de l’affaire, dans le n° 35. 

-f 5 E7ret.S , y] 6 iepo(x6va^o<; xup MavacoTj^ yp{ 6 p(/.aey t b ov), t6 sit; 6vop.a Ti.-|| 2 p.6{jLevov tou 

aytou xal svSo^oo Traveucp'/jp.oo aTCOcrT6Xou npoixo^dprupoc, || 3 xal apx t *St<xx6voo STecp^vou, <o<; 
eaTLv, xal Y)v to xeAXfov el^ t 6 TcavTsX(^) || 4 KOiXcabv xai xocXaCTp.iv(ov) } e^toSfaaev 6 xp^Ttavf>(<;) xal 
exo7CLaoev tcoXXo, xal av^-|| 5 yupev a^T^ xal ecp 0 tacf(£v) 1 ^QiXvjaev youv xal tJ> vepdv tou xeXXtou vA. 
t 6 cp^pv), frrcou || 6 elx ev cxuv'y) 0 (.av exTtaXat., acp J o 5 6 aToc 0 r)v t b xeXXt(ov), aird t6v pdaxav t(6v) 
xaTepx6p,(evov) || 7 inb t b 7^poT(dc)T(ov) el<; t b xeXXl(ov) ‘ xal e^X 0 av ToiyapoSv 6 T£ 6 xup Mapx(cov) 
tsp.o(p,6v)ax(o?) 6 Ko^ac || 8 >cal 6 xup Aop.£TLav6(<;), 6 7cv(eu|xaT)ix6<; tou ayiou xal evS6^ou (jLapTupo<; 
Tpdtpcovo^ tou Maxp7)y(^v)7), || 9 xal lx6Xu<rav a&T(6v) * ^vat-xev tou s iq xpicnv t^c 

ouva^eoi; tou xa 0 ’ tj-|| 10 p.a<; *Ay(iou) ’'Opou^ xal Ixp^Gtcrav. ’ISeavree; o 5 v ol 0 et<l!)T(a)T(o(.) 7t(aTi)pe^ 
xal y£povT(e^) t% lepa^ I) 11 ouva^ea>^ otl aSixe^Tat 6 tepo(p.6v)ax(o?) xup M<xvaacr% U7r6 t(<ov) S6o 
tepo(p,ov)a^(o)v) exelvcov, tou te xup Map-|| 12 xou xal too xup AojjLETtavou, xal &tpwav t h Slxai.(ov) 
xal elTcav ttjv aXy) 0 £Lav xal £8iixpi.-| | 18 vav, 8 ti. 8 iepo({i6v)ax(oc;) xup Mavaaorv}^ va IwdlpT) t b vep(8v) va 
t b uTcayv) el<; t8v f/ Ay(tov) ET&pavov, fyyouv || 14 sl<; t 8 xsXXl(ov) auTou, a7t:8 t b 7tpa>T(a)T(Lv8v) xb 
axoXbTWt;, xa 06 <; tjv xal 7CpcoTepov 7tapa x || 16 apx«<;, acp 3 o 5 ecrTaO^v t 8 xsXXt(ov). * xal auT^ va 
SISet ei<; xb 7tpo)T(a)Tov xaT* 8 to£ oTvov || le pt^Tpa Suo, £co<; o 5 va Tp^et xb vep(8v) ed; t8 xeXXl(ov) ’ 
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xal (J.7) ToX^ay) Tivdc? |at|(S£) eyci aSi(av) |[ 17 va v 6v Suxcielcn y) IvoxWjaei, y) Tapd^Y) -re oEovouv. Aid 
touto eyeyovst, xal to jrapov || 18 y)(j.Gv ypapipia xal lro&60Y)v auTW sEp d<r<pdXei,(av) xaTeW)Tu(ov) tuv 
6<yi,coT(d)T(cL>v) yepcovT(wv) tv)<; Es-| | 10 p^ cuvd£s«?, wv t« 6v6(juxTa sEctlv TauTa : 

'Ay(Ea?) Aa6p(a?) Aavi^X iepo((i,6v)ax(o<;) xal TtpA(T)v) || 20 n:pa>T(o<;) xal iTepo; y^povTa? 
rspocaipioi; ((j,ov)ax(6<;) : 

tou BaTorauSEou ©s^uto; lepo(p,6v)ax(o?) xai 7rpoY)-|| !!1 yo6(x(ev)op xal ire pop y£p(cov)Ta<; 
©eo8t!>p7)TO<; (|i,ov)ax(6p). 

tou XsXavTapEou yspwvTac Hata^oc (p,ov)ax(6i;) : 

|| 22 tou Zwypdcpou y£p(cov)Ta<; (p.ov)ax(8i;) ’Ioo^ef : 
tou Kcov<CT>Tap.ov/)Tou 6 Y)yo8p,(sv)o? Beviap.lv (p.ov)ax(6?) : 
t&v ’I-|| 23 6^p(«v) 6 y£pcov ©eo<pdv(Y)<;) (p,ov)ax(6<;) : 
tou ETjpcoiroTdfiou 6 y8p(cov)Tas Ilaxckpuos ((j.ov)ax(8;) : 
tSv 'Pa>a(oiv) 8 •^yoii-|| !!1 p.(ev)o<; MaXaxE(ap) lspo(p,6v)ax(o?) : 
tou 'Ay(Eou) FlaiiXou 6 •/)yo6p,(ev)op Bapaavoilxpiop lepo(|x6v)ax(o?) : 
tou KoutX<o>u[a6<u>oy) || 26 6 •fiyo^p.evop AavtdjX lspo(p.6v)ax(o<;) : 
tou ’EacpYjYpivou 6 y)yo8(j,(ev)o<; Mdpx(ov) Eepo(p,6v)ax(op) : 

6 V)Yo8(J,evo<; || 26 IUTpa; tou SE[i.covo<; TevdStop (p,ov)ax6? : 

|| 27 ’Eypdcpy) ev p, 7 )vl ’IouX(E)cp iB 7 ), d)(ji(£p)<x Ku(piax)v), 8 v£tyj 7t“, (IvSixtiwv)o<; e 7 )*. + 

L. 3, 14 : 'rjv lege 9jv || 1. 4-5 : dv^yupev xal I<p6£acev lege dv^yeipev xal eOSetaaev || 1. 9 : Jx6Xuoav lege txAXuoav || 
1. 14 : A'/oXotu; lege dxwXiirw? || 1. 27 : £v£ty) lege ev j£tei, 


32. ACTE DE BORNAGE 

(deuxieme moitid du xv e siecle, environ 1474) 

A la demande des convents de Dionysiou et de Kastamonitou, les vieillards de Portarda prdcisent 
les bornes entre les biens de ces deux couvents. 

Le texte. — Original (?) (Catalogue n° 29). Papier, coll6 sur papier, 152x220 mm. Bon dtat 
de conservation. Encre marron. Plis anciens : sept horizontaux. — Verso , 1) notice dcrite de deux 
mains diffdrentes au xvi e s. : a) + K(a)T(a)xocX7]<;, b) KaarapovTjTocs*-2) Notice rdcente : 

+ T% KocTaxaX 7 )<; pi to&<; || Kcovarra(jicovka^. —• Voir planche XXXVII. 

Inddii. 

Analyse. — A la demande des couvents de Kastamonitou et de Dionysiou, trois vieillards 
(y£povTe<;) de Portarda indiquent les bornes entre les biens de ces couvents ; dtaient presents : de 
Kastamonitou lTiigoumene Onouphrios, Toikonomos Onouphrios [et les moines?] Stephanos et 
Georges ; de Dionysiou, le gdrdn Theodosios et [les moines] Ioannikios et R 6 manos. Etaient aussi 
presents Varchdn Manuel Ampertos, son izelnihos Constantin et Thomme du kadi , Ailezds. 


32. ACTE DE BORNAGE (VERS 1474) 


165 


Notes. — Le bien dont il est question n’est pas nomme dans le document. Les notices du 
verso nous apprennent qu’il s’agit de Katakald, seul mdtochion de Dionysiou voisin de Portaria ; 
ce mdtochion dtait limitrophe d’un autre de Kastamonitou, les deux faisant aujourd’hui partie de 
la commune Nsa j Avti.y 6 vsl(X (cf. £xoi%&Za 48, p. 156-157). 

La seule donnee qui permette d'attribuer une date au present acte, est la mention de Varchdn 
Manuel Ampertos (h son sujet cf. les notes de Tacte suivant). Notre n° 44, 1. 10 (de 1503/4) affirme 
que ce personnage avait et 6 present au bornage de Katakale «il y a trente ans, k l^poque du kyr 
Niphon )> (metropolite de Thessalonique, devenu ensuite patriarche de Constantinople) ; done vers 
1473/4 (la phrase «il y a trente ans » doit, me semble-t-il, etre congue comme une indication approxi¬ 
mative). Or, notre document est justement un acte dmis k Toccasion du bornage de Katakald. Il n*y 
a aucun inconvdnient k placer aux environs de 1474 Thigoumdne de Kastamonitou Onouphrios 
(1. 6) ; il aurait succddd k Benjamin, attests en 1466/7 et en juillet 1472 (cf. le tableau de la p. 211). 

Cette datation concorde bien avec celle du document suivant, mais nous oblige a redxaminer 
les dates du pontificat de Niphon k Thessalonique, qui s’est termine avec son dldvation au tr 6 ne 
patriarcal vers la fin de 1486. Notre source principale est la Vie de Saint Niphftn, dcrite par le pr 6 tos 
Gabriel (attests en fonction de 1516 k 1527 : Darrouzds, Pr6toi ) p, 439-440), que Ton consultera 
dans V. Grecu, Via\a Sfdntalui Nifon Bucarest 1944 (on trouvera en apparat les variantes des 
autres versions de cette Vie). Niphon naquit vers 1418 (Via}a p. 116 : k sa mort, en 1508, il avait 
environ 90 ans) ; apres de longues peregrinations, il arriva k TAthos en 1471 ou peu avant (Kfafa, 
p. 52 : sous le pr 6 tos Daniel, pour la date duquel cf. le tableau de la p. 211 ; REE 22, 1964, p. 281- 
282). Appeid au sidge de Thessalonique pour remplacer le mdtropolite ddfunt, Parthenios, il y resta, 
d 7 aprds la Vie, p. 68 , deux ans et ensuite se rendit k Constantinople, ou il est, en efTet, signals en 
mai 1484 (Stamatiades, Syllekta , p. 35). Ces renseignements ont conduit L. Petit (EcK d’Qr, 5, 
1901/2, p. 96-97) k placer son eldvation au si&ge de Thessalonique en 1482. Or, rien ne dit qu’en 
1484 Niphdn venait d’arriver k Constantinople. D’autre part, on notera que les dtapes chronologiques 
donndes par la Vie sont peu rigoureuses : p. ex. on y trouve raffirmation (p. 68 ) que Niphdn devint 
patriarche peu apres son arrivee k Constantinople, alors qu’il y est reste en tant que mdtropolite 
de Thessalonique au moins deux ans et demi (mai 1484-fin 1486). Par consequent, sur la base de notre 
n° 44, on fera remonter le debut du pontificat de Niphon a Thessalonique aux amides 70 du xv e siecle. 

Le prdsent document ne porte aucun signe d’authentification ; il a plutdl le caractere d’une note, 
faite pour rappeier l’evdnement officiel qu'dtait le bornage entre les biens des deux monasteres k 
Katakald. Il est entierement redige k la troisieme personne ; done son redacteur n’etait pas un moine 
de Dionysiou ni quelqu’un des parties mentionnees dans Tacte. On remarquera que les bornes ne 
sont pas decrites dans le document. Sans doute elles dtaient clairement marquees sur les lieux. 
D J aprds notre n° 44, 1. 11, le bornage de Katakale sous Manuel Ampertos avait did reconnu par les 
monasteres intdressds (les moines de Zographou auvtopoXdY'iqa’av), ce qui est bien le cas du prdsent 
document; les bornes etaient, comme d’habitude, des routes, des rochers etc, (cf, L 4), Or, dans notre 
n° 44, on constate que le college des dvdques se rdfdre k la ddlimitation faite en prdsence d’Ampertos 
sans faire la moindre allusion k un document dmis k cette occasion. Plus encore, Tdveque de Vardarios 
et Poldanind, Makarios, confirme par sa signature une ddlimitation de Katakald bien plus ancienne 
que celle d*Ampertos (notre n° 43), alors que le r^glement du litige auquel il participe se rdfdre h 
la delimitation d’Ampertos. D’oh Ton peut conclure que cette demiere ddlimitation n’a pas dtd 

13 




166 


ACTES DE DIONYSIOU 


accompagnee de documents comportant le relev 6 d 6 tailie des bornes. Tout au plus, elle a dCk provo- 
quer la distribution aux interess^s de petits memoranda , tel que Facte que nous etudions. 

II n’y a pas de doute que cette delimitation ait eonstitue un acte ofliciel : notre n° 44 (de 1503/4) 
s’y rapporte directement sans mentionner d’autres litres de propriety Ge point de vue est confirm^ par 
la liste des personnes qui participent: les bornes sont indiqu 6 es par les«vieiilards» du village voisin de 
de Portaria (y£povTe<;) ; un acte turc inedit de Dionysiou date du 26 avril-5 mai 1514 mentionne, parmi 
les habitants de Portaria, un certain Kiriako Halaza , probablement parent de Konstas Ghalazas (cf. 
1,5); les monasteres sont representes par des personnages importants, parmi lesquels Fhigoumene de 
Kastamonitou ; enfin, les personnes en ptesence desquelles cette delimitation a ete faite : k c 6 te 
de Varchdn Manuel Ampertos, nous rencontrons un de ses subordonnes, son izelnikos Constantin, 
qui est lui aussi un chretien, Le litre qu’il porte, celnik , d^signe le chef en general ; dans la langue 
koutsovalaque, il finit par designer le chef d’un groupe de bergers, le Tcr£Atyy a S ( c ^ Gy. Moravcsik, 
Byzaniinoturcica IP, p. 311 ; K. Nikolai’des, 'BrvjLioXoyixdv As^ikov rfjg KovTGo£Xa%iHriQ PXdxyorjs, 
Athenes 1909, p. 549 ; K. JireSelc, Istorija Srba , trad. Radonid, III, Beograd 1923, p. 115-116) ; 
ce meme titre, ainsi que celui de grand delnik , dtait porte par des fonctionnaires des filtats serbes 
du Moyen Age (cf. K, Jiredek, loc. cit. IV, p. 133-134), Nous ne savons pas quelle dtait la valeur 
exacte du titre porte vers 1474 par Constantin, ni la nature du lien qui en fait le subordonnd 
d J Ampertos. — L’administration turque est represents par F« homme » du kadi (de Thessalonique), 
un musulman appele Allezes (= Eliezes = Ilyas, cf. Moravcsik, Byzaniinoturcica II 2 , p. 123) : 
ce qui augmente beaucoup la portee juridique de la delimitation et montre un aspect interessant 
de collaboration entre un archon chtetien et un reptesentant officiel du gouvernement ottoman. 
Enfm, le fait que Faffaire est datee, dans notre n° 44, 1. 10, du pontificat du mdtropolite Niph 6 n 
de Thessalonique, suggere Fidde que ce mdtropolite reptesentait F autorite superieure au nom de 
laquelle la delimitation a ete faite. 

Sur les circonstances avec lesquelles la promulgation du present acte est, peut-etre, k mettre 
en rapport (teforme du regime foncier par Mahomet II?), cf. ci-dessous, les notes de notre n° 33. 

4- ’EouvscpdvYjcrav Ta Sdo (JiovacrTirjpia, ^youv too KaaTap,ov7)Tou || 2 xal too xup AiovuaEoo, Sta xot 
tou? xal ^cpepav to&s y£pow-|| 3 Tac; t*/)V IIopTapda xal STc^yav xal I'Sav t<x aiivopa xal 
£8ii;av r(a) || 4 xal e^ciptaav T(a) xal &6aAav 7tdTp£(; Sia ttjv dtacpdcAiav xal pe66oa7)v * || 6 fe've youv ol 
y£pcovT£<; 6 Ay)(j,oc;, 6 ’AvSpsa^ xal 6 KAvctto tt; 6 XaAa^otc;, ||° dbro too KaaTapLov^Tou 6 ^yo\ip,(ev)o(<;) 
'Ovoi^pioc; cspo((ji6v)ax(o^) xal 6 olxovApux; |j 7 'Ovoii<ppt.o<; (|xov)ax(<k), 6 STeq>avo<; xal 6 reApyio*;, 
xal arco too xup AiovoaEou |j 8 6 xup @so5o<no<; 6 yspcovT(a?), 6 xup Tcoavvtxux; xal 6 xup Ptop,av6<;, 
ev^p,-|| 9 7rpoa0£v too #p^gvto£ xup Mavco^A tou ’Ap/nipTou xal too t£eAvEx(ou) tou || 10 xup KovaTavrEvou 
xal tou xaTT) &v(0pco7r)o£ 6v6paTi 'AiA^y^, 


33, ACTE DU PATRIARCHS MAXIMOS III (1477) 
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33. ACTE DU PATRIARCHE MAXIMOS III 

Mars, in diction 10 

(1477) 

Le patriarch© Maximos HI relive I 5 arch8n Manuel Ampertos de l’excommunication qui avait 
iti lancde contre lui par Tex-patriarche Dionysios. 

Le texte. —- Original (Catalogue n° 38). Papier dpais (filigrane : Briquet n° 10713), 425 x 309mm. 
Encre marron, Plis : neuf verticaux, un horizontal. — Notices au redo y 1) (xix e s.), biflde ; SiA xk 
MaptaxT). 2) (xix° s.) : Il(aT)pi.apx(O x ^ v Sta MaptaxY). — Voir planche XXXVII, 

In6dit, 

Analyse. — L’ex-patriarche Dionysios, k Finstigation de mauvaises gens, a dressd un acte 
comportant excommunication contre Farchon Manuel Ampertos, parce que Mariskin appartenait 
ptetendument k la Vierge de Kosinitza, Or, comme il est apparu d’apres un document ancien 
sur parchemin et un prostagma de feu le despote Andronic, ce bien avait fait Fobjet d’une donation 
au couvent athonite de Dionysiou, qui en a la pleine propridtd depuis, L’acte de Fex-patriarche 
dtant sans fondement, le patriarche reldve Farchdn de Fexcommunication. Au contraire, Finstigateur 
de ces troubles, qu’il soit laique ou prdtre, s’il ne met pas fin k ses machinations, sera frappd d’excom- 
munication. Menologe. 

Notes. — Date el attribution: A la fin du xv e sidcle, il y a eu deux patriarches du nom de 
Maximos : Maximos III (1476-1481/2) et Maximos IV (ddbut 1491-debut 1497) ; ces deux patriarcats 
comportent une dixieme indiction, en 1477 et en 1492. D’autre part, Dionysios I er a occup6 le tr6ne 
patriarcal de 1467 & 1471 et de juillet 1488 (cf. Stamatiades, Syllekta , p. 31) k 1490, de sorte qu’il a 
pr6c6de les deux Maximos. 

On notera que la piece par laquelle Fex-patriarche Dionysios avait excommuni6 Manuel Ampertos 
etait d’ordre prive (1, 2 : ypajxpa fStov), done posterieure k Fune des depositions de Dionysios et de 
peu anterieure k notre document (1. 6 : apTlox;) ; elle visait k defendre les interets du couvent de 
la Vierge de Kosinitza (EJxocn, 9 oEv[.aua) sur le Pang6e, dans lequel Dionysios s’£tait retire apr6s 
chacune de ses deux abdications. 

Je crois que notre acte doit etre attribu6 4 Maximos III et dat6 de mars 1477, parce que : a) il 
est certain que pendant son premier s6jour k Kosinitza, Dionysios d^ploya une grande activity 
pour d6fendre les interets du couvent (cf. Hisloria Patriarchica , 6d. Bonn, p, 111 J Viz . Vrem. 26, 
1965, p. 135), dont il fit confirmer les privileges par un acte de Maximos III, en juin 1477 (£d. 
A. Papadopoulos-K6rameus, Hell , Philol, SylL CP. 17, PararUma , p. 18-20) ; b) d J apr£s notre n° 44, 
1 . 10 (cf, les notes du document precedent), Manuel Ampertos etait en fonction en Chalcidique vers 
1474, et il est evident que la lettre de Dionysios faisait 6cho b la reaction des moines de Kosinitza 
contre les activites d’Ampertos, consid^tees comme injustes. 
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Uaffaire: Le fait que Kosinitza pouvait avoir des pretentions sur Mariskin, 4 Kassandra (pour 
I'emplacement cf. notre n° 20, notes), invite 4 penser que pendant un certain temps 1’emprise de 
Dionysiou sur ce bien etait lache, sinon inexistante. D’autre part, les pretentions de Kosinitza ne 
semblent pas remonter haut dans le temps, etant donnd qu’elles sont rejetees sur la foi de documents 
des premieres decennies du xv e siecle (cf. infra , actes mentionn^s). Par consequent, le mot« ant6rieu- 
rement» (1. 3 : ^poTepov) doit se rapporter 4 la periode entre 1421 (notre n° 20) et 1477, periode 
qui coincide k peu pres avec l’etablissement definitif de la domination turque en Ghalcidique. 

On remarquera, d’ailleurs; qu’aux ann6es 70 du xv e siecle, correspond une importante activite 
concernant les metochia de Dionysiou en Ghalcidique : Katakale est officiellement delimitee (acte 
precedent) ; des querelles eclatent pour la possession de Mariskin, qui, & la merae 6poque, est confirme 
k Dionysiou. Y aurait-il un changement du regime des biens monastiques dans la region? Serait-il 
4 mettre en rapport avec les mesures prises par Mahomet II afin d’augmenter le capital de 1’empire 
en timars, au d6triment des biens « ecclesiastiques» (vakf) et des propri6tes libres (mulk)l Cf. 
Bistra Cvetkova, Sur certaines reformes du regime foncier du temps de Mehmed II, Journal of 
Economic and Social History of the Orient 4/1 (1963), p. 104-120 ; N. Beldiceanu, Recherches sur la 
rdforme fonciere de Mehmed II, Societas Academica Dacoromana ) Acla Historica 4 (1965), p. 27-39 : 
d’apres un acte inedit, que Beldiceanu date de sepbembre-octobre 1476, Mahomet II aurait ordonne 
k cette epoque un recensement general des timars. On rappellera qu’au debut du xvi e siecle, Katakale 
faisait partie d’un timar (cf. supra , p. 18). Ou encore le regime des biens monastiques a-t-il ete 
aifecte par le fait qu’en 1474, pour la premiere fois, le patriarcat de Constantinople fut oblige de 
payer aux Turcs un «haradj » annuel? Cf. Chr. Patrineles, e O 0s68copo<; ’AyaXXtavb^ TauTt^opevot; 
7 tp6^ tov 0£ocpdcvv)v xod ol av^xSoxcH X6yot, tod, Athenes 1966, p. 84-85, 

Autre question que Ton doit se poser : en quelle qualite Manuel Ampertos a-t-il participd k la 
confirmation de la possession de Mariskin par Dionysiou? A en juger par le present acte, il a jou4 
un role decisif, puisqu’il est tenu comme responsable et frappe d’excommunication par un 
ex-patriarche qui croyait que ce bien appartenait k Kosinitza. II avait, par consequent, pouvoir 
de prendre des decisions sur {’attribution de biens fonciers aux monast&res ; et ce pouvoir est 6videm- 
ment en rapport avec le titre qu’il portait, celui d } archdn. 

Le contenu de ce titre est mal connu pour les debuts de la domination turque, bien que les 
sources des xv e -xvi e siecles le mentionnent assez souvent, en general pour des membres de families 
connues (PalSologue, Cantacuz&ue, Kritopoulos, etc.), residant pour la plupart dans des villes 
(Constantinople, Thessalonique, Andrinople, Mdtrai = Qatalca, etc.) ; G. Mercati, Scrilli d'Isidoro , 
il cardinale Ruleno , Rome 1926, p. 82 ; REB 22 (1964), p. 90 ; Stamatiades, Syllekta , p. 24 ; Vie 
de S. Niphdn, loc. cit. p. 58 ; A. Papadopoulos-Kerameus, BierosolymUikb BibliolhbH I, p. 390 \HelL 
Philol. SylL CP. 3 (1868), p. 107 ; E. Legrand, Cent-dix leltres grecques de Frangois Filelfe , Paris 
1892, p, 117 ; Panlokralor n° 16, p. 47, etc. Les actes de Dionysiou apportent des renseignements nou- 
veaux, concernant surtout les archontes de Thessalonique, et la juridiction que ce titre comportait. 
On les reunira ici, en evitant, autant que possible, les comparaisons avec ce que nous savons sur les 
archontes des autres villes, etant donne que Thessalonique avait joui, depuis F6poque byzantine, 
d’un statut particulier. 

D’apres les documents de Dionysiou {k part le present acte, on se referera k nos n 03 32, 41, 
44 et k leurs notes), les archontes de Thessalonique sont des civils qui participent, avec des ecclesias- 
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tiques, au conseil permanent du metropolite, si6geant sous sa prdsidence dans l’eglise Sainte- 
Sophie (?), et dont la juridiction porte au moins sur la gerance des biens de T6glise, Comme leur 
titre et des recoupements prosopographiques le montrent (Demetrios et Andronikos Kaloethes, 
Laskaris, Mazaris), ils semblent provenir de families connues, done d’une « classe »(exemple analogue 
k Athenes : D. Kampouroglou, 'Iaxopia redv 9 A6rjva(cov 3, Athenes 1896, p. 176). Ils ont 6galement 
un pouvoir important, relevant, semble-t-il, du metropolite et reconnu par les autorit6s turques, 
dans la campagne voisine ; leur activite est attestee en Chalcidique occidentale (Katakale, Kassandra) 
et en rapport avec des biens monastiques, Pourtant, compte tenu de la pauvret6 et de la nature 
de notre documentation, on est en droit de supposer quelle 6tait plus etendue. Ils peuvent prendre 
des initiatives dans la designation des proprietaires de biens fonciers. Secondes par un izelnikos 
et accompagnes d’un represenbant du kadi turc, ils etablissenb des delimitations officielles. Des 
litiges concernant le bornage des biens fonciers sont regies par des eveques, en presence d’un archdn 
de Thessalonique (cf. notre n° 44, notes ; exemple analogue k Lemnos, vers 1500 : notre n° 40, 
1. 18-19). 

Ces archontes semblent 6tre une survivance des institutions municipales et administratives 
de l’epoque byzantine (cf. 0. Tafrali, Thessalonique an XIV 6 sibcle , Paris 1913, p. 22, 67, 75-80 ; 
Schalzkammern n° 102, p. 266 ; B. Gorjanov, Pozdne-vizantijskij feodalizm , Moscou 1962, p. 86-87, 
252-253, 269 et suiv., 349 ; Bakalopoulos, Ilistoire I, p. 123 et suiv., 199 et suiv.). Il est certain 
que les Thessaloniciens ont exige la sauvegarde de ces institutions, placees sous FautoriW du m6tro~ 
polite, lors de Toccupation de la ville par les V6nitiens. D’un passage de Jean Anagn6st6s (Bonn, 
p, 522), nous pouvons conclure que peu apres la conquete turque et la reinstallation des habitants 
d^portes, ces institutions (toc fyq) ont et6 remises en vigueur, La subordination des archontes aux 
metropolites semble normale pour l’epoque, eu 6gard aux privileges dont l’figlise a tvks vite joui 
sous la domination ottomane (Bakalopoulos, Hisloire II, p. 140 et suiv.). Meme on pourrait 
s’attendre 4 une certaine augmentation de leurs pouvoirs, 6tant donnde la disparition de 1 adminis¬ 
tration byzantine. Nous sommes aux origines de formes d J administration civile qui deviendront 
caract6ristiques de [’organisation des communes grecques pendant la domination turque et que 
nous connaissons assez bien 4 partir du xvn G siecle (D, A. Zakythinos, C H TovQHOHgatla , Abh4nes 
1957, p. 31 et suiv. ; Bakalopoulos, Hisloire II, p. 279 et suiv.). Qu’elles soient attest£es dans 
des documents des xv e -xvi e siecles, en ^tablit la conbinuit6 (cf. l’exemple analogue des prdtog&roi 
dans notre n° 40, notes). 

Actes mentionnes: 1) Gramma de 1’ex-patriarche Dionysios, frappant d excommunication 
l’archon Manuel Ampertos (1. 2) : perdu. 2) Parchemin confirmant Dionysiou dans la possession de 
Mariskin (L 4, 7) : probablement notre n° 20. 3) Prostagma du despote Andronic (Pal6ologue) 
confirmant Dionysiou dans la possession du m£me bien (1. 4-5) : probablement notre n° 18. 

-f 0(eo)u dcpxte 7 t£a*xo 7 ro<; KcnvaTavTi.vou7c(6)X(eo)<;) N^(a<;) Tco[ay)<; x vX oixoo- 

p.ev(t.x)6(<;) 7t(aT)pLapx^. 

|| 2 + ’EtcslS'}) a7c4 X6yo)V w&v xatpexotx(cov) dbv(0pcJ>7c)cav xivyjOe^ 6 7tpco7)v TcaTptapxiQi; xup Atovii- 
ai o? ypGt[xp.a sypa^(ev) lSiov x(a)ir(a) too #pxovrot; xup MavvouTjX rou || 3 A^pTou TCep^x^v (Japoq 
acpoptcrpou Sloc totcov tlvoc, Map£<TX7]v 6vo|xa^6(Jtsvov, SyjOev 7rp6Tepov t5j<; llavaytac; rr\c, 
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•5jv ' || 4 6 Si, A? etpdtvv] « 7 tb yp^Wtos 7taXaiYev(ou<;) Pe^pavou, oti 6 toiouto? t6tco<; tknb suspYsai(ou;) 
[xerdt tooSe tou Tcpotrn&Yf^ahoc; tou &otSr]|A ou II 6 SetnrdTou xup ’AvSpovtxou ei>y)pyet^0y) ty) osgaapiEa 
JXOVY) tou xup Aiovualou, xrj sv t & 'Aylco "Opel, eE? Svopia Si Tifxwpiv(v)v) TOU a.yLou fxou sv86£ou 
II 8 TCpocp/)TOU Tcpoopojxou xal paimerrou ’Icodcvvou, xal iyei xal vdpisTai auTov gxTtaXoa xaTe^ouaEav xal 
smxpdiTsiav xupE(co<;) xal 8ea7tOTix(&<;), & SI £y)tei dpTl(w<;) || 7 6 7rpcby)v Tt(aT)piapxT)? xup Aioviicno;, 
oix e6X6 y(g>0 ^yjtei t8v tStcov auTdv, A? ipalvsTai am touSs tou ypami(a)Toq • 80ev xal 6 dcpopiapil? 
lilvsu euXoyou 11 8 aMa? ifypbfit] «ap 5 exsEvou xara touSe tou dpyovTO? xal, suel outcup cpalvsTai sTvai, 
iyjzi aitxb'j 7) pist P i6ttj? <vj[ji’tov > ffUYXEX<upY]pisvov xal XsXu-|| 1) p,svov aTCo tou toioijtou acpopiCTTixou 
(3ap(ou<;) itapdc t % X^P tT0 ? T ° 3 ^Kvaylou xal ^ouapxwou 7tv(eii(xaTo)?, £v te tco vuv alum xal sv tco 
[xeXXovtu || 10 Kal eI pilv slpY)ve<icrsi 6 rljv TapaxV TCOi^aa? xal 7tapaxiv/)<7(a?) el; touto t&v dEyiov 
ylpovra xal xa.xa.muav. t% 8ia6oW)S, fyzi aik&v Y] pieTpio-H 11 ^? ^(Av) <7UYxextopY)pivov, xav te 
Xaix8(i;) slv), xdv te Ispeiii; ’ eav 81 |rJ) sEpvjveAcrst., (XT) SI xaTawaiiffY) tou toloutou, &Xk’ &xi mxpaxiv/)<TY] 
| |i2 ^ SisyeEpei t6v TpAyv 7 r(aT)pidlpX' 0 V xup Aiovtiffiov x(a)x(a) touSe tou apyovTop, l%si “utov yj 
(JLETpiOTYJp *?)|x(Av) dl(p 05 plCTjJ.(lv)oV alwvE(tOp). 

II 13 + MHNI MAPT(IQ) (’INAIKTIQN)OS I(V) + 


34. ACTE DU CONSEIL DE KARYES 

€Ypa<j>r| (I. 15) 18 janvier [indiction 14 

6989 (1481)] 

[Le pr6tos Manassas et] le Conseil de KarySs vendent k Dionysiou le kellion de Paisios avec 
ses dipendances, dans la region de Karyds, 

Le texte. — A) Extrait des proces-verbaux du Conseil ( Catalogue n° 61). Papier, coll6 sur 
papier moderne, 96 (longueur conserve) x217 mm. Mauvais 6tat de conservation : tronque le long 
du troisieme pli, de sorte qu’il manque un certain nombre de signatures ; humidity. Encre marron. 
Route ; plis anciens : au moins trois horizontaux. — Voir planche XXXVIII. 

B) Extrait des proces-verbaux du Conseil (Catalogue n° 62). Deux feuilles de papier, 310 
X212 mm. ; filigrane ; Briquet, n° 2455. Bon 6tat de conservation. Encre marron de deux nuances, 
clair et foncd ; la signature de Phigoumene d’Esphigmenou en encre noire. Plis : cinq horizontaux. — 
Verso , notices : 1) (xvi e s.) : + Tou xe)ioo t&v Kapecov. 2) (xvn e s.) : + ’Etouto t b x<*pTi 67tdcpx<H 
SiA xb xeM) oTtou Svai pLeo- 5 ziq to 7 Cp 6 )mTOV va elvat lo<; t£Xou<; tou (xovaoTTjplou 11 voc jxv)v iyoi dnb 
T7)V(Xv xapiav 7reEpa^7)v v) cniyx'/jcr^v. 3) (xvn e s.) : It)X 6 peTau (?). 4) (xix e s.) : tou xovotxfou || aytou 
Srecpdcvou (indication inexacte). 5) (xx e s,) ; tou Kovaxtou Kapuoiv || ^t. 1481. —La copie estauthen- 
tifi6e par le sceau du protaton, appose sous la derniere ligne du texte. C’est un sceau en cire jaune, 
diam. 22 mm., attache par une petite langue de papier qui traverse les deux feuilles. II reprdsente 
la Vierge de face, k mi-corps, les mains dans Tattitude de Torante ; devant sa poitrine, l’enfant 
J^sus. Pas description visible. —• Voir planche XXXVIII. 
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C) Extrait des proces-verbaux du Conseil ; copie du xvi e siecle (Catalogue n° 63). Papier, colie sur 
papier, 300x217 mm. Bon etat de conservation : humiditA Encre marron. Roule ; plis anciens : huit 
horizontaux. — Verso } notices : 1) (xvi e s.) : +* tou xsXlou to>v Kapscov. 2) (xix e s.) . exAet-crtairTt^v. 

In&dil. Pour des raisons pratiques, nous editons le texte B, qui est le plus developpe, en soulignant 
les passages qui n*existent pas dans la partie conserv^e de A. Les autres variantes de A et de C 
sont reproduites telles quelles en apparat; lorsque les textes de A et de C concordent, nous repro- 
duisons les graphies de A, qui est plus ancien. Cf. infra , diplomatique. 

Analyse. — L’higoumene de Dionysiou Agathon, accompagn6 de rhieromoine Ldontios, 
s’est pr6sente devant le Conseil de Kary6s et a demand^ le kellion de Paisios, situe « k 1 int^rieur 
du protaton », ainsi que la vigne du meme Paisios [B ajoute : situee pres 1) du papas Markos, eccld- 
siarque de Kary6s ; 2) du kathisma de Saint-St6phane ; 3) de la vigne du papas DomStianos ; 4) des 
oliviers du papas Dionysios. La demande a 6te faite pour que les Dionysiates aient une hotellerie 
k Karyes]. Le Conseil accorde k perp6tuit6 les biens ci-dessus pour un prix de 300 aspres, k condition 
que les d6tenteurs du kellion s’acquittent envers le protos des prestations habituelles aux kathismata. 
Ils poss6deront egalement les deux jardins et la treille (du susdit kellion). Ils devront donner au 
prdtaton une livre de cire chaque annee, Date (18 janvier [B ajoute : annee 6989, indiction 14]). 
Signatures, dont certaines autographes [B ajoute trois signatures dont ceiie du prbtos Manasses], 

Notes, — Diplomatique: Le present document nous est conservd en trois exemplaires, compor- 
tant substantiellement le m6me texte, avec des differences cependant importantes. 

L'exemplaire A donne le texte le plus court. En fait de date, il n’a que le quantieme du mois. 
Puis viennent ; un post-scriptum concernant la redevance annuelle due au pr6 baton ; une ligne 
laiss£e blanche (pour la signature du prdtos?) ; la « signature » des reprdsentants de Lavra, do la 
xn6me main que le texte ; les autres <i signatures », d’une autre main, la m6me pour toutes, proba- 
blement celle du reprdsentant de Vatop6di, Th6odosios Cantacuzene, dont le nom de famille est 
ecrit en monocondyle et semble etre le seul signe d’authentification du document. Tronqud dans 
sa partie inf^rieure, noire acte ne conserve pas toutes les signatures, et nous ne pouvons pas savoir 
s’il a jamais comports un sceau. 

B donne le texte le plus long. Sans tenir compte de differences mineures de forme, il ajoute 
au texte de A ; 1) la description detaillee, et d’ailleurs exacte, cf. infra , de la vigne de Paisios (1. 4-8) ; 
2) la raison invoquee par les moines de Dionysiou pour obtenir le kellion (1, 8-9) ; 3) une interdiction 
de toute contestation de Taccord (1. 11) ; 4) la date complete, quantieme du mois, an du monde ct 
indiction. Le post-scriptum de A est introduit dans le texte de B, avant la date (1, 14-15). Les « signa¬ 
tures » sont formulees de fagon diff^rente et leur ordre n’est pas toujours le meme que dans A 
(representant de Xeropotamou). Outre les demises «signatures » de B (1. 22 et suiv,), qui devaient 
se trouver dans la partie perdue de A, B ajoute cclles du prbtos Manass6s (1. 16) et d’un representant 
de Vatop6di, Matthaios Prochoros (1. 19). On remarquera que le scribe du texte a dcrit aussi les 
« signatures » du protos et des repr^sentants de Lavra ; ce scribe semble bien, d ailleurs, etre 1 higou- 
mene meme de Lavra, Neophytos, dont la signature autographe nous est connue par nos n os 37, 
38 et 42. Les «signatures » qui viennent ensuite sont Sorites d’une autre main, la m^me pour 
toutes, sauf celle de Thigoumene d'Esphigmtoou, Neophytos, qui semble bien &tre autographe, 
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et se distingue aussi par sa formulation ; elle a ete ajoutee apres que la copie du document ait 
6te terminee, comme le montre sa place dans un coin, entre deux lignes. A la fin de l’acte, le sceau 
en cire du protaton constitue le principal signe d’authentication. 

Dans G, le texte et toutes les signatures sont de la meme main. Le texte est intermediate entre 
A et B. Sans tenir compte de petites differences de forme (formule des signatures, etc.), on relevera 
que C 1) comporte une description de la vigne de Paisios qui n’existe pas dans A, mais qui est 
beaucoup plus courte que dans B ; 2) ne comporte pas les additions 2 et 3 de B ; comme date, il 
comporte le quantieme du mois (commun a A et B), Tan du monde (seulement dans B) sans l’indiction 
(qui existe dans B). Le post-scriptum de A est introduit dans le texte k sa place normale (autre que 
dans B), c’est-4-dire apres la mention des prestations (1. 13). Quant aux « signatures», precedes 
du mot p.ocpTops<; et suivies de la phrase 7ravT£<; d(xoo ^apTupouvxes xal orrsp^avTes urcsypa^av, on 
remarquera que G ne porte pas celle du protos Manasses (comme A), mais en revanche donne le 
nom de Matthaios Prochoros, reprdsentant de Vatopddi (comme B) ; il omet la signature de Phigou- 
mene d’Esphigmdnou, ajoutee dans B apres coup ; il suit le mdme ordre des signatures que A. 

Nous sommes, par consequent, en presence de trois redactions differentes et independantes 
du meme document. On doit penser k Inexistence d’un prototype commun. Deux exemplaires au 
moins proviennent, selon toute probabilite, de la chancellerie de Karyds ; A, puisqu’il comporte 
la signature autographe de Theodosios Cantacuzene ; B, puisqu’il comporte la signature autographe 
de Ndophytos de Lavra, scribe du document, et, surtout, le sceau du protaton. Je suppose que G 
doit dgalement provenir de Karyes, puisqu’il a ete fait sur un original qu’il a en commun avec 
A et B. 

Cette hypothese d’un original se trouvant k Karyes, duquel on tirait des copies plus ou moins 
ddtaillees ou amenagdes que l’on remettait aux monasleres, explique la presentation de certains 
autres actes du prdtaton, ou les <( signatures» sont toutes de la main du scribe (p. ex. nos n os 29, 
31, 35, 36 et Grhg , Pal 5, 1921, p. 15 [858]-17). Cette presentation est surtout caracldristique des 
documents post-byzantins concernant les cessions de kellia, alors que les actes des protoi de la 
meme periode ayant un caractere judiciaire (reglements de conflits, etc,) comportent d’habitude 
les signatures autographes des membres du conseil, evidemment pour qu’ils puissenL etre utilises 
k n’importe quel moment et devant n’importe quel juge ou arbitre. Les cessions de kellia, ayant 
comme parties contractantes le protaton et le couvent bdndficiaire (le plus souvent represente au 
prdtaton), semblent se faire au moyen de documents d’un caractere particular. Nous connaissons 
des copies, emanant probablement de la chancellerie du protaton, dont le sceau subsiste 
(le present acte, nos n os 29, 31, 35, 36 et Grhg , Pal 2, 1918, p. 499 ; 5, 1921, p. 15 [858]-17), done 
des copies offlcielles que je serais plut6t tentd de designer comme «extraits des proces-verbaux ». 
Je m’explique : 

La cession d’un kellion (cf. les notes du n° 7) dtait un acte decide par le Conseil de Karyes qui, 
normalement, devait garder un double de l’original remis au bdndficiaire. Or, je suppose que souvent 
se passait l’inverse : 1’acte original de la cession d’un kellion restait k Karyes, probablement dans 
les proc&s-verbaux du Conseil signds (?) par ses membres (cf. le present acte, exemplaireC, apparat 
de la 1. 25) ou bien dans lesquels on avait note les personnes qui etaient presentes k la deliberation 
(cf. notre n° 31, 1, 18-19 : xaxevaimov tcov oo-LCOTdcTWv yspdvTcev tt)<; lepa^ auva^eca^, &v toc 6v6[xaxa 
del rauta ; notre n* 36, 1. 22 : ol U t6ts g dq t^v adva^v edpeGevTe; ofixot ^aav ; Grhg. Pal 5, 1921, 
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p. 17 : Tcapovre^ xal dc, ty]v adva^tv x*))v tote yevopivvjv; toutes ces formules dtant suivies des 
-« signatures » de la main du scribe), Ceci expliquerait pourquoi notre n° 29 et Pexemplaire A du 
present acte comportent, comme seule indication chronologique, le quantieme du mois, qui, dvidem- 
ment, dtait la seule datation necessaire pour les proces-verbaux, Tan et l'indiction etant commons 
pour tous les actes de l’annee (ce qui d’ailieurs ne signifie point que tous les extraits des proces- 
verbaux comportaient si peu d’dldments de datation). En outre, cela expliquerait les differences, 
dans les signatures des divers exemplaires du present acte : a) le protos Manassds n’etait probablement 
pas present k la deliberation du conseil qui accorda le kellion ; dans A, une ligne est laissee blanche 
pour sa signature ; dans B, qui est presque contemporain, sa « signature)) est dcrite par le scribe 
probablement parce que le protos avait donnd oralement son accord pour la cession ; au contraire, 
dans C, qui est bien plus tardif, le nom du protos n’a pas ete repris, puisqu’il ne figurait pas dans 
les proces-verbaux du 18 janvier 1481. b) Matthaios Prochoros de Vatopedi a dte omis dans A, 
ou les signatures sont dcrites par Theodosios Cantacuzdne, mais il figure dans les deux autres copies, 
c) La signature autographe de Neophytos d’Esphigmdnou, ajoutee sur B apres coup, ne figurait 
pas dans les proces-verbaux et est naturellement omise dans G. 

Par consequent, les trois exemplaires de notre acte me semblent devoir etre classes de la fagon 
suivante : A, extrait court des proeds-verbaux, remis 4 Dionysiou tout de suite apres le conseil 
du 18 janvier 1481 ; B, extrait detailld et amenage du meme acte, remis k Dionysiou peu aprds et 
comportant en plus les noms de personnes importantes, belles que le protos et l’higoumdne 
d’Esphigmdnou, absents au conseil ; C, extrait du proces-verbal initial, encore avec des amdnage- 
ments, fait k une dpoque nettement plus tardive (xvi 0 s,), probablement iors de la nouvelle acquisition 
de ces biens par Dionysiou (cf. infra , p. 175). 

Une telle procedure expliquerait un autre trait caracteristique des documents concernant les 
cessions des kellia, k savoir la fagon employee d’habitude k Pdpoque posb-byzantine pour prdciser 
les possesseurs successifs. Dans les documents connus des xv e -xvi e si&cles — pour cette pdriodenous 
connaissons essentiellement les actes de Dionysiou, n° 29, le present acte, n* 35 et n° 36 ; deux actes 
de Stavronikita, Grhg. Pal 5, 1921, p. 15 [858]-17 ; un d’lviron, Grhg. Pal 2, 1918, p. 499 ; un autre 
public par M. Ged66n, ITarQtaQX^ctPEcprjfieQ(5sg, Athenes 1913, p. 5-7; et un de Gr&goriou, Barlaam, 
Grhgorioa ) p. 47-48—, apres l’indication du nombre total des personnes, on trouve le d&but d’une 
enumeration de ces personnes, ou la premiere (parfois plusieurs) est indiquee par son nom, le Lout 
etant suivi d’un blanc permettant au ben^fleiaire d’inscrire les successeurs qu’ii choisirait dans 
un temps ult^rieur. Or, dans tous les documents de ce genre que nous connaissons et qui proviennent 
tous des archives des couvents, ce blanc n’est jamais compl6W. Le cas de notre n° 36 est caracteris¬ 
tique : 7cp&Tov 7upocT6)7tov ’IaxcoSo*; 6 7|yodp,svo<;, p' blanc, y' blanc, S' Advrioq ispopovaxo^, e' blanc 
(1. 19-20) • tout est 6crit de la main du scribe, sauf le nom de I’hi^romoine Ldontios, ajoutd plus 
tard. Done, les personnes ft et y' n’ont jamais etd inscribes dans le document de Dionysiou, bien 
que le kellion ait continud k appartenir au couvent aux mdmes conditions. D’ou Ton est amend k 
supposer que les successeurs ddsignds aprds la cession du kellion, devaient dtre inscrits sur l’original 
meme de Pacte de cession, qui dtait gardd au prdtaton ; et que cette inscription leur valait titre de 
possession, alors que l’inscription dans l’exemplaire du monastere ne se faisait pratiquement pas 
— le cas de Ldontios dtant une exception. 

L’application de ce proeddd se voit dans un acte de Stavronikita (Grhg, Pal 5, 1921, p. 16 
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[859]-17) : en 1558, les moines de ce monasl^re achet^rent un kellion & Karyes, 4 titre viager pour 
trois personnes, dont la premiere seule, Matthaios, est nommee dans le document. Apres les 
signataires et le sceau du prdtaton, on trouve une notice du 17 aoiU 1566, ajout6e lors d’une 
synaxis sous le protos Neophytos, et declarant que sypckpv) 6 nano. xup MaTOato?, EuOupuo? : done 
le Conseil avait accepts de changer le nom du premier d6tenteur. Pour montrer ce changement, 
une note additionnelle a 6te ajout6e au document de Stavronikita ; mais on se demandera ou a eu 
lieu l’inscription (£ypd«pY)) nouveau titulaire. Serait-ce k l’original de l’acte, conserve dans les 
archives du protaton? 

Prosopogmphie: Pour les signataires, cf. le tableau des p. 211 et suiv. Marc, ecclesiarque de 
Karyes, et le pretre Dometianos sont les memes que Marc Kozas et Dom6tianos, pneumalikos de 
MakrygAne, tous deux attestes en 1472 comme voisins du kellion de Saint-Stephane (notre n° 31). 

Probablement apres la mort de Paisios, le kellion qu’il avait acquis par notre n° 29 revinb 
sous la juridiction du protos, qui maintenant le vend h Dionysiou contre 300 aspres, Les biens 
enumeres dans les deux documents sont presque identiques : le present acte mentionne deux jardins 
alors que notre n° 29 ne connait qu’un eorcoxYjmov ; difference insignifiante, etant donn6 que le 
deuxieme jardin a pu etre l’oeuvre de Paisios, ce qui expliquerait ^augmentation du prix 
(270 aspres dans notre n° 29, 300 dans le present document). Aux lignes 7-8, on trouve la mention 
d’oliviers qui sont propriety too xup Aiovualou. Le monast&re de Dionysiou ne possedant pas de 
biens dans la region (il n’acquerra le kellion de Saint-St6phane qu en 1493/4, cf. notre n° 36), il 
doit s’agir des oliviers que Paisios possedait (n° 29, 1. 8), et qui sont qualifies ainsi d apr&s le nom 
du kellion, appefe tou 7 ra 7 ca xup Aiovuclou (n° 29, L 1 et notes). 

La iopographie de la region 4 P6poque qui nous interesse peub etre 6tablie par la comparaison du 
present acte avecnotre n°31 et avec un acte de Gr&goriou du 16 juin 1513. En 1472 (n° 31), le kellion 
de Saint-SUphane avait comme voisins Marc Kozas et Dometianos, pneumalikos de Saint-Tryph6n 
tou MakrygAne ainsi que la vigne du protaton | ces trois voisins devaient se trouver A un niveau 
plus Aleve que Saint-Stephane, puisqu’ils lui fournissaient l'eau : done A Pouest ou au nord. En 1481 
(notre acte), la vigne qui avait apparfcenu A Paisios et se trouvait sous la juridiction du protos est 
situee en dessous des biens de Pecclesiarque Marc (evidemment, Kozas), pres du kellion de Saint- 
Stephane ; A sa droite se trouvent les biens de Dometianos, A sa gauche, ses propres oliviers. Enfin, 
en 1513, le periorismos du kellion de Saint-Tryphon (= Dometianos), que Gregoriou avait achete, 
mentionne les voisins suivants : a) la vigne du prdtaton, b) Kozas (les biens de Gr&goriou en sont 
separes par un aqueduc, uSpoxtiXiv, ce qui explique la querelle de 1472 : n° 31), c) les biens de 
Ghrysostomos, d) Saint-Stephane (mention d’une barriere, cf. n° 23, 1. 23, n° 24, L 25) et la meme 
vigne du protaton (l’acte de Gregoriou est Adite en partie par Barlaam, Gr&gorion , p. 47-48, cf. p. 122- 
124 ; j’ai tir6 le periorismos complet d’une photographic de l’original, faite en 1962). Compte tenu 
de la formation du terrain, la disposition de ces biens me semble claire : au sud et A Pest de Saint- 
Stephane, il y a un ravin qui coupe la pente descendant vers la mer, done pas de voisin ; au nord, 
sur les hauteurs, pres de la route conduisant de Karyes A Iviron, les biens de Dometianos ~ Saint- 
Tryphon = Gregoriou et ceux de Marc Kozas ; A l’ouest, dans la direction de Karyes, une vigne 
appelee tantot de Paisios (1481), tantot du protaton (1472 et 1513), done, appartenant au protaton 
et appelAe parfois du nom de son dernier possesseur, Paisios. (Test Pemplacement de Pactuel kathisma 
cle PAnnonciation, propriAte de Dionysiou. Cette vigne et le kellion, dont elle dApendait, avaient 
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appartenu a Dionysios au xiv e siecle (n° 8, notes) ; perdus par le monastere avant 1400 (n° 9), 
ils passerent A un certain Simon (ou Symeon), puis A Paisios (n° 29), puis au protaton (proba¬ 
blement avant 1472, cf. notre n° 31, 1. 14) ; revenus A Dionysiou en 1481 (le present acte), ils lui 
furent enleves avant 1493/4 (n° 36), pour etre de nouveau acquis par lui au cours du xvi e siAcle. 


+ ’EtolStj ^XOacrtv ot tou xup Aiovucriou, 6 te xa0v)YoAp.evo<; xup ’AyaOccv UpopAvaxo? || 2 xod 6 
[W aArou xup Asovtio? Eepo(A6vaxo<;, ek tyjv xa073p.a^ aAva^tv tcov Kapec5v || 3 xat aLTrjoaVTO tA xeXXiv 
tou riaTjalou, tA £vl svtA? tou TcpcoTatou, xal t b ap.7C6'-|| 4 XLOV tou a^Tou flaTjcrtou, ectti, ek 

xaTcoOsv pspot; too 7 r(a)7t(a) xup Moepxou tou || 5 xoti gxxXv)cndcp^ou t&v Kapsoiv, TcXrjgidc^ov SA 7 upAi; 
tA xcx;0Lg(jia tA tou Ay(ou 7 tpa)-|| G TopapTUpo^ xal ap^cSiaxAvou STscpdcvou, sx Se^ lAv aiTOU !<rri tou 
7 c(a)7u(a) xup Aops- | 7 T(.avou tA dcp.TcAXt.v, apLgTEp&v S& aATou slab a£ EXaloa, ^youv tA SsvSpa, bnoioi 


|| a eicrt tou xup Aiovuo-[ou ’ octTY]o , avTO 8k TauTa Kva Myoat, xal a^Tol ava7i:aucrLV, ^Tav |j° ^px oVT ( a 0 
sk KapA(a<;) * ^avTE? tt] toAtcov 7tapaxXv]crs(. ? StSopev auTa TcpA(; || 10 a&'vobc, elc, ^cr 7 rpa 

TpiaxAuia, Eva a^T^ Ico<; o3 ’tcrraTou tA p.ovaaT 7 )pLV tou || n xup Aiovucrtou, p. 7 ] ^ovte<; rcapa tivo<; 

oiavS^Tiva 6jX y ] Glv ^ crx^vSaXov ’ va d)cpeL| | 12 Xsi to xsXXtv, ^youv eE tu; e6ptaxET(at) sk ocAtA, va 
SouXeAet tAv 7rpd)Tov xaTc$: tA ctAvt)0e(; || 13 tcov xaGtafJU&rcov tou 7rpcoTdcTou * vA &x&gi xal tAv x9)7tov 
xal r))v xps6aT7jv xal tov ETEpov 11 14 x7)7rov, (bcpelXovTs^ SA Si.S6vat sk t^v exxXTjcrtav tou 7tp6)TaTOO 
plav XslTpav x?)plv || 16 xaT&rcx ; av(.7r£p0ATO)^ . AiA touto sypatpsi ek acrcpdcXstav ev (AY]vl Mavvouaplco lt/, 
| | 16 ev Att) sv (IvSlxtio)v)q^ iSL 

+ g Q 7rpo)TO<; tou t Ay(lou) (/ Op(oU(;) Mavaocry)^ lspo(x6va%o<; :• 

|| 17 + e O ^]YoAp.svo<; t% ce(6acrp,(a(;) xal Ispa^ (3a(nXiX7)<; p.(s)y(dc)X(7)^) AaAp(a^) Ne6<puto< 
Upo(xovaxo<; xal ot p,sT s auTou 11 18 'IspAOsoc Espo|x6vaxo^ xal MaT 0 ato^ :— 

11 19 + ’AttA tA BaTOTtalSvjv ©eoSAcno? 6 K(a)T{a)xou£/)vA<; xal MaTOato^ 6 np6%opo<^ 

|| 20 + Ku^piavAt; 6 yApo>VT(a<;) aTOTA XsXavT(dc)p(tv) : 

4* *A7tA tou Zcuypdccpou MvjcraTjX o yApcuvT(a^) :* 

|| 21 + "AtA tov "Aytov riaiiX{ov) Bv)toIXi.o^ piovaxA^. 

+ "Ato tou Supo7COT(a)p.ou BsvAS(.xto^ \lepopA(va)x(o?) :/ 

|| 22 -h ‘Ato t(cov) P{p}cocrc5v Sy)crAs(.<; lepop.6(va)x(o<?) : 

+ ’Ato tou Kao-TapovlTou "IcoaAfp p.o(va)x(A<;) :• 

|| 28 + riatcri.o<; p*o(va)x(A<;) xal Stxalou tou 7Cp<0TaTou :— 

+ *0 ^yoiip.(ev)o^ tou Scptypivou \Ns6cpuToc; Espop6vaxo<; :/ 

|| 24 + , A66px(,o<; Ispopovaxo^ dcTco tou <DiAo0£ou : 

||25 + >j^ 7t0 to 3 KouT{Xou}Xoup,oAac KaXAvtxo^ povaxA<; : 


L. 4-9 : 6rcou £vl xaTO0(Av) tou ^xX7)CTidcpx(ou) tou 7uoctc(oc) xup Motpx(ou) nrXTjalov tou *Ay£ou Iketpavou toC 7 rpm(o)~ 
p(a;)p(TUpO£;) t 6 &pjc£Xiv * et^avTe<; G || 1. 10 : va a&T6 AC || 1. 11 : oxolvSaXov otn. C || 

1. 13 : TcpoTaTou : TcpdiTOO AC ; xpeSanro AG || 1. 14 : vofc oocpsCXcocuv vci StSoai xal el? rJjv ixxXyjaftav) tou 7rpo)TdcTou {z(av 
XetTpav xvjptv xaT^To? AG : dans A, ce passage est 6crit en posi-scHplum t apr6s ’Iavouaplco it/ ; dans C, il est intro- 
duit dans le texte apr6s TWVxaOtcy^dtTWV tou 7tpd)Tou (1. 13) || 1. 15 : dvmEpO^TW? om. AC || 1. 16 : Stou? C ; iv tvSixTi&vo? 
i$ f om. C ; post (juipTUpe? add. C ; 6 7tpfiST0?- Mavaacr^? Upop.6vaxo? om. G |[ 1. 17 : ttj? *Ayl(a?) Aadpa? C || 

1. 19 : + 0£68oai6? + ‘O KANTAKOTZHNOS + 6 BaT67re&.vA? A, 0eoS6ato? (ptov)ax(A«;) 6 K(a)T(£)xou£r]vA? 
xal MaT0a£o? 6 Ilpdxopoi; &7 tA t 6 BaroKalSirjv G || 1. 20 : {bto to XetXavTapiv Kunpiav^? 6 Y^pcovra? G , 6 Mtca^>. 
&nb tou Zoypa<poi) AG (Zouyp- G) || 1. 21 : BvjTolXto? ({xov)ax(A?) dc7rA tAv u Aytov IlatiXov AC; 7ra7T(dt) Bsv^ixto? &nb 
tou Sep07roTdcp,ou A, dtni tou Supo7TOTap.(ou) Bev^Sixto? Upop.6vaxo(?) C, plac6 dans A et G, entre Kyprianos de 
Ghilandar et Misa61 de Zographou. || 1. 22 : 7wrc(a) Stjctot;? Atto to>[v TooarSiv] A, dernifere signature conserv6e dans 
A || 1. 23 : 6 Sixaloo tou 7rp<oT(a)T(ou) Ilatcyio? (|xov)ax(6?) C ; 6 ^yoApevo?- lepop.6vaxo? om. G, cf. notes, p. 171- 
172 || 1. 24 : ’Atto tou <DiXo0£ou ’AS^pxto? Iepop6vaxo(?) G || 1, 25 : dauA tA KooTXojj.ouai.., C; in fine, + Ildcvre? 6 {jlou 
(jtapTUpouvTe? xat fTT^p^avre? uTcAypa^av add , C. 
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35. ACTE DU PROTOS IGNATIOS 

Y pd W a (1. 17) 6 octobre 6997 ( 1488 ) 

Le prdtos Ignatios et le Conseil de Kary6s confirment l’achat par les moines Benjamin et Athana- 
sios du kellion de Saint-Stephane, et sa possession k titre viager par cinq personnes. 

Le texte. — Extrait des proces-verbaux du Conseil ( Catalogue n° 64). Papier, coll6 sur papier 
moderne, 310x240 mm. Bon 6tat de conservation : laches d’humiditt, petites dechirures ; il manque 
un morceau de la partie inferieure du document, n’alTectant pas le texte, Encre marron. Plis , deux 
verticaux ; plis anciens : neuf horizontaux. — Verso> notices ; 1) (xvi e s.) : si; t(&s) Kaps(a^) tou 
ay(tou) STscpdtv(ou). 2) Ajoute d’une main plus tardive k la suite de la mAme ligne : ttXtjv of>8£v e^epe 
ox 1 &y pacp(ev). 3) Les deux notices precedentes, recopiees par Dom6tios (xix e /xx e s.). 4) (xx e s.) : 
£rou<; 1454. — Voir planche XXXIX, 

Inidit . 

Analyse. — Les moines Symeon et Lazaros, ayant voulu vendre leur kellion de Saint-Stephane 
aux moines Benjamin et Athanasios, le Conseil de Karyes examina l’affaire et accorda aux acqu^reurs 
la possession de ce kellion avec toutes ses dependances [description identique & celle de notre n° 24], 
a Litre viager pour cinq personnes [les trois dernieres etant k pr6ciser], Les possesseurs du kellion 
fourniront chaque ann6e au pr6taton 4 mesures de vin et les corv^es habituelles des kathismatarioi. 
Date. Signataires. 

Notes. — Pour la presentation, cf. notre n° 34, diplomatique ; il n’est pas impossible qu’un 
sceau du protaton ait disparu avec la partie inferieure de Tacte. — La deuxieme partie du texte 
(L 8 et suiv.) est reprise de notre document n° 24 par l s interm£diaire d’un document (la vente du 
kellion a Manasses?) qui s’en inspirait directement ; on relevera k ce propos la phrase sSoGt) aikcj) 
(1. 10), plus explicite dans notre n° 24, 1. 25, et se rapportant a la terre en friche donnee en 1427 k 
Joseph de Trebizonde. Par consequent, la clause des 1. 17-18, comme quoi le present acte aurait ete 
signe par les gerontes, n’a aucune valeur pour 1488, etant donn6 qu’elle provient de notre n° 24, 
1, 32. Au sujet de ces signataires, cf. le tableau des p. 211 et suiv. 

On ne saurait dire comment le kellion est passe, entre 1472 (n° 31) et 1488, k Symeftn et k 
Lazaros. Seraient-ils les compagnons de Manassas qui en auraient hkrilk (cf, notre n° 31)? La vente 
etant faite entre moines, le prix n’est pas mentionne dans le document. Pour la suite de l’afTaire, 
cf. notre n° 36. 

4* 'EtceiSt] YjO^XTjcrav yotiv 7) T7)pud>T(a)T(oL) TcotTsp (e<?) xal dSeXcpol 7toXtcre t& eaftnov xsXicuv, 8 
re Eupisobv p.ova%(o^) || 2 xal ETEpo; d 8 eX 98 (;) xvjp Aa£ap6;, to oiq 8vo|j,a TTjpuopievov tou aylou xal 
£v8c!)£ou 7ravecp^[jiou a7roaT8X{ou) 7TpoiT&(x(d)p(Tup)o(<;) xal dcp-|| 8 xv)S7]dx6vou STecpavou, xal eupAvTe; 
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TYjyapouv Toi; Toipuo)T(a)T(ou<;) xal 7Cv(eopiaT)txoic; xup BeviapL^v xal xup 5 A 0 avdcn(ov), xal 
aivSiaaxe^apievoi p.e-|| 4 Td xal tov npuoyr(d)T(cov) ysp<ovT(tov) xal Tjyopievov t8v xaQtapiaTOv, lSovte; 
ouv on av( 0 pcorc)ot xaXT) -fjOTjv, i^avTes ty) 7 capaxX^<ri aOTcev xal dp£-|| B a 0 (ov) toutg) izglgl cpavott; xal 
xaX(ov), vjSt, anro t(^v) cryjpiepov SiSoopisv t8 pY)6£v xeXy)(ov) t(8v) Tca7t(a) xup BevidpiYjv xal t(cov) 
7 ca7c(a) xup A 0 avdari(ov) tou xaTe^(eiv) xal || Q vepLeerGai, a£>T& 8cu«; ecpopou e' ?rp to ocottcuv * 7 Cpc&T(ov) 
7 up6<ro)7co3v BevY)dpi(7]v) 7 ]spopi 6 vaxo(<;) xal pisTauTou ’AOavdcaro^) *'J]spojJi6va%o(^) ) y' 7cp6a(orco>v 
|| 7 vacat 

|| 8 tou7c£ctty)v elq 7 rp 6 crt 07 ra s' * xaXiepyTgv, 07)V7)(7Tdv, peXTtiQv, (Jid) 8 x(<ov)to(s) crxdvSaX(ov) pieTa xal 
tt]<; vop,7)<; xal 7cepL0auTou tou xa 0 Yja[xaTo(<;) ||° dico x< 5 cno <$tvo akv to> ppa^TaTCo 

^xlaxco, &nep sctttjv syyi^ tou Oelou vaou (j,£Ta xal to sxt 6^ EacoxY)7rtov, xal t8 apjtlX’yjov ouv to || 10 Oslco 
o 1x7)pian, xal t8 rcaXecbv d{j,7i;^X7)(ov) a"))V t(tjv) ^ep<cr>^av y7)v pisTa t8v Ppa^7)TaT(ov) sXeflv, t(8v) 
xaTo 0 ev tt)<; oSou, 8 sScoQtj ataiv, STCipLeXaupisvl tg auTb || u ouaTdcasa )c, TravTT?)a<; xal ( 3 sXT 7 )&aECoq, 87tep 
ecrT'/jv, 090U7) xaT£x(stv) ol T7](j.7]6TaT(ot) ev Lspop,ovdxoi.i; xal 7rv(eu(i.aT)txo^, TraTca xup BevLaptev xal 6 
7ra7t(a) || aa xup AOavdcnco^ xal 7) pteTauTCOV dSeX9ol etc; 7rp<Sao)7ca e ; , xal okxoq drcocp^pecxOat, t(^v) 
e^auTcov 7t#crav TrpocrcoScov piovoptep^i; xal || 13 dvaxpOT7]pi#aTCoq, 7rX(7)v) t(6v) a7roTsTaypi£vov SiSciaGat 
st<; t8 7 rpcoT(dc)T(ov), e!!<Tot,> otvov pLSTpa &T 7 ]va xal o 97 )Xoua , i.v nrap^x 2 ^ euyv8pLO<; xal e-| | 14 tt£(jlo (^) 
xa 0 £xacrrov evta^TOV. Ta^Ta 7toiouvTe<; xaGs^ouoLV t8 7rpoelp7)pLevov xeXtov xal xa 0 y)ap,av xal Ta auTou 
rcdvTa Ta dvoOev ye-| | 16 ypapieva xal t& xaTo 0 ev avevoxXi?)To((;) dTO 7 cavT 8 ^ xal d<ve> 7 reLpedcrTca<;Tcap 8 X 7 )v 
t(tjv) ^o)7]v auT(ov). ^vtxa xal e' ofirot TeXTjoO^-H^cnv, tva e 7 tav<£>p%eTat to tioutov xeXtov, 
pLe 0 (£ 5 v) &X 7 ) 7cdvT(cuv), t('/)v) SecnroTlav xal xopi,d>T(7))T(a) tou 7CpcoT(d)T(ou). Aid tout& eyey6vl 
xal to 7rap8v TjpieTep(ov) || X7 slq ( 3 e 6 eoxnv xal acKpdXtav t^<; 7rapouo7)<; 7tpd^ea)^, tt) ^pieTepa 

yvopiT) xal t8v 6<nondT(o)v) y e P 85 vt(o)v) t(o i>v) xa 07 )apiaTO)v || 18 u7uoyp<a>9etl)(; ps§aio\ipevov ox; 80 o<; 
eotIv. ’ExSouXeiieiv xal ei<; to 7Cpoyr(d)T(ov) T(d^) SouXt(a<;) xa 0 d)i; xal ol Xomol xaSiapardpiot, + 

|| 10 4- , Eypa9(7]) evstei ^ p^vl 'jQxTtuSptw, 7)p^pav q\ + 

|| 20 4 - *0 7CpoTo<; tou Aylou 5/ Opou(; ‘HyvdTio^ ^epop6vaxo^. 
rip67)(v) 7tp8TO^ TO 7 r(d) x’qp IlaiXo?. 

IIa7ca x'Jjp IIax(A)p(tO(;). 

IIa7ca X7)p PaupiTjX. 

|| ai Ilarca X7)p Ni 9 o^. 

Ilamt xu(p) Aop80(Eo<;), 

Baiviapi^v puxpTT)p(av), 

Aixiou xu(p) riayiaio<;. 

IIa7c(av) x*})p rXTjyopux;. 

AavTj^X pLapTip(ac;) 

SipieAv [[piap]] || 22 pidpnp(a<;) 
rta7r(d<;) xu(p) 'HAa(*y)) 9 . 4* 


L, 1 : tc5 lautoiv xeXtcov lege t8 l:auT5>v xeXXlov || 1. 2 : ot<; lege et; || L 3 ; 7WeupLaT(.xot; lege 7rveuptaTixoill); vel <&v> 
7Tveu(xaTtxot<; || 1. 4 : lege ^you^vcov ; xaX^j 7)cnr)v lege xaXot etatv || 1, 5 ; 9avot; lege ^avel; deb . qxxv&v; ■SjSt, lege 

|| 1. 6 : ecpopou lege 6pou || 1, 8 : to lege tout^otiv ; o4)v?)aTdcv lege ouvtoTav || 1. Il : (kXT7)<£><ye6>; 
lege peXTicicFew; ; 6901X7) lege byetXa. ml 69e(Xouat j| 1. 1$ : f) pLeTaurojv lege ol pt-er* auTWV ; o 6 to- lege 06 to>; || 
t 13 ; euyv6p(,o; lege eoyvd(i.<o; || 1. 15 : 7rap6X'/)V lege irap’ 6X7)V || 1. 15-16 : teXy)60cochv lege TeXetwOoiotv || 1. 16 ; 
p.E0wv lege p,e0 > || 1. 18 : 67royp<a>9e6; lege krtoyp<xyaX<; || 1, 21 ; puxpT7)pav, Xlarrav lege pu&pTopa;, IlaTrS;. 
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36. ACTE DU PROTOS IGNATIOS 

Ypajxp,a. oXrjs cruv&^ews (1, 21) 7002 (1493/4) 

Le prdtos et le Conseil de Karyds confirment, sous certaines conditions, la possession du kellion 
de Saint-Stdphane par le monastdre de Dionysiou. 

Le texte. — Extrait des procds-verbaux du Gonseil (Cdialogue n° 65). Papier epais, coll6 
sur papier moderne, 312x223 mm. fifcat de conservation mediocre : taches d’humiditd, ddchirures 
aux plis. Encre marron. Plis : trois horizontaux ; plis anciens : deux verticaux, quatre horizontaux. — 
Verso , notices rdcentes (xix e /xx e s.) : 1) Ayioo STetpavoo. 2) Kovaxtao || 'Aylou Srecpavou 7] 7ipch"||T7) 
7«hX7)cn<; ysvofj(ivy] xaT<& || xb 7002 £xoq cxtc b xxlceox; ||xdap,oo ^tol xa0 s f)p.a<; a6)r/)-||pL0v 1494. 

A la partie inferieure du recto , on voit les traces d’un sceau en cire, diam. 29 mm,, que le scribe 
avait contournd dcrivant les dernieres lignes du texte des deux cdtds. C’dtait probablement le sceau 
du protaton, qui garantissait la validity du document, et qu’on apposa sur le papier avant que le 
texte ne fftt entierement transcrit. •— Voir planche XXXIX. 

Inedit . 

Analyse. — Les moines de Dionysiou avaient cessd de participer au Conseil de Karyds, se 
plaignant de ne pas possdder un kellion, ou leurs reprdsentants puissent descendre, A Pinvitation 
du Gonseil, ils acheterent au pretre Athanasios le kellion, appartenant au prdtaton, de Saint-Stdphane. 
Le protos et son Gonseil confirment cet achat, valable & titre viager pour cinq personnes — la cession 
perpdtuelle des kellia du protaton dtant interdite sous peine d’excommunication — et avec Tobli- 
gation de donner chaque annee au protaton 5 mesures de vin, 2 litres d’huile et 2 plats (7avdbaa) 
de noisettes. La possession du kellion par Dionysiou pourra etre perpdtuee, car, au terme ducontrat, 
la vente pourra etre renouveiee aux mdmes conditions, le couvent versant chaque fois au prdtaton 
1000 aspres. Le premier titulaire du kellion est Thigoumene de Dionysiou Iakobos ; des blancs 
sont laissds pour les noms des autres titulaires, un seul, le quatrieme, Ldontios, dtant inscrit 
(1. 1-21). Date (1. 22). Liste des moines qui participerent & la ddlibdration (1. 23-32). 

Notes. — II semble qu'en 1493/4 Dionysiou ne possddait plus le kellion de Paisios qu’il avait 
acquis en 1481 (1. 2-3). La mention dans notre document (1. 7) de Texcommunication frappant les 
cessions perpdtuelles des kellia du protaton, permet de comprendre la raison de cette perte : une 
interdiction ayant un eflet rdtroactif (au debut du xvi e siecle, Maxime le Grec declare que les kellia 
de Karyds dtaient vendus seulement « k des personnes », na toliki lica: N. V. Sinicyna, Viz. Vrem. 
26, 1965, p. 133). Une telle interdiction doit etre 4 Porigine du nouveau type de contrat, dont notre 
document est le premier k faire dtat : le kellion est cddd k titre viager k un nombre ddtermind de 
personnes, mais le monastere titulaire a priorite pour le renouvellement du contrat, k un prix fixe 
dds la premidre cession (document analogue de Grdgoriou, du 16 juillet 1513 ; Barlaam, Grkgoriou ) 
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p, 47-48). — Pour les particularity de forme de notre document, cf. n° 34, notes. Pour les signataires, 
le tableau des p. 211 et suiv. 

Resumons fhistoire du kellion de Saint-Stephane, telle qu’elle ressort des archives de Dionysiou. 
II a appartenu k Theodosios (deuxidme moitie du xiv e siecle), k ses disciples, au prdtaton, au moine 
Gharitdn (en 1393/4), au moine Joseph de Trebizonde (vers 1396? cf. n° 23, notes), k Dionysiou 
(en 1430, n° 24), k un certain Manasses (en 1472, n° 31), k (ses disciples?) Symdon et Lazaros, aux 
moines Benjamin et Athanasios (1488, n° 35) pour revenir k Dionysiou en 1493/4 (le present acte) 
et rester depuis dans sa possession. — On remarquera que la redevance annuelle exigee de 
Saint-Stephane change : en 1427 (n° 23), elle dtait 4 mesures (?) de vin ; en 1430, six mesures (n° 24); 
ensuite le kellion a dtd abandonnd, rdpard en 1472 (n° 31), et lorsque Teau a dtd amende, la redevance 
qui ne depassait pas deux mesures de vin, a dtd augmentde de deux autres mesures, de sorte 
qu’en 1488 (n° 35), elle etait de quatre mesures ; en 1493/4 (le present acte), elle est portde k 5 mesures 
de vin, 2 litres d’huile et 2 plats de noisettes. Ges changements consdcutifs semblent etre en rapport 
avec le rendemcnt des biens, et expliquent pourquoi les protoi reconnaissaient facilement lesventes 
de kellia effectudes entre moines (cf. les notes du n° 7) : la succession au kellion dtant assurde, la 
redevance annuelle l’dtait aussi, ainsi que le maintien des biens cultivables en etat de plein 
rendement. 

4- ’EttsiSy) ol (jLovaxot xy\q creoaafiia<; pavrj<; too Atovoarlou 7ToXXccxy)c; slq t}jv adva£tv tou 'Aylou 
I) 2 ’'Opout; S7rapa7rovd0yjxocv xal sic, t^v <rdvaJ;t.v odSsv ^p^covraL Xdycovxe^ cc xai-|| 3 XXlv od8£v 
va 7rsCd66)[xsv )), eIttev ccixokq ^ adva^iv 6xt c( eiiperat xal j| 4 ay<opacrsTE », Etipov TTjyapouv t 6 xaiXXlov 
too *Ayiou STEcpdcvoo xal ^yApacrav || 6 adirdv arcd Tdv 7ta7tav ‘AGavaaiov 7rpoTaTtvdv, xal eStSxptvev 
■fj ardva-|| 6 ^t.c; TrciXtv too *Aytou *'Opou<; Sti, £7uSv) xb xatXXtov &vs TCporaTtviv xal ^ve || 7 a^eopYjapot 
6 tl va xt,po0^ si<; p.ovaffTY)piv, dcXXa va to ^x £TaE * auvifjOeta || 8 too 7 cpoTaTou s£q 7tpda<0Ta p*/]Ta xal 
va SouXedY] Ta^ SouXeiat; too 7rpo-||°TaT6J, tA XowA xalXXia xa 7rpOTaTLva, xal va xeXet adv7)0e<; 
too || 10 7CpoxciTou sx too olvoo xal iXatoo xal Xe7TT6>xap£(a>v) ’ xal va to dxouv e£<; |[ u 7tdvxe rcpdccoTca ‘ 
xal 6xav TcXYjpAaouv to: tt^vte TCpda<07ua, va S6-|| 12 crouv sl<; too 7cpoTdcTou xiXta dlCTTrp(a) xal 7 taXi.v va 
^Xoov to xsXXiov si<; 7cdv-|| 13 Te Tcpdacoxa * xal Sxav 7cXY)pc(>(Touv, 7t:dcXtv vi SiSouv x&w* ^cnrp(a) cb^ xal 
|| 14 7rp6Y]v xal o£5to<; 7 cavTOTs<; xa0ei.p(jLd)v. Ot odSe Sdcrouv, va ercapT] || 16 6 rcpcoxo^ xal ^ adva^it; rb 
xeXXiov, va xb 7co)X'/jo , ouv aXouvoo. 'OcpstXY) || 16 t£> xeXXiov xaxdxot; sE<; too rcpoTaxco S£3 y)v olvoov p.(d)xp{a) 
7CSVTE xal &Xai-|| 17 6)V Xixp(a^) Sdo xal Xe 7 mbxapa tctvdcxota Sdo ’ xal xb xsXXtov ^x LV 7rsv-|| 18 Te 
TcpocrcoTca, tbq eSY)Xcb0et xal stotcAOy) : 7Cpdrov 7up6cra)7rov 11 10 *Iaxco6o<; 6 Y)yod[(j.evo]< 5 , p' vacat, y' vacat, 
8' || 20 Aecbvxtot; iepofxdvaxo^, e' vacat. El<; Itooto iyeydvr) xal xb 7tap6v || 21 ypdtp.(xa ty)i; SXXyj^ 
ctuv^eco^ siq aacpocXeiav xal pe6a£a>criv, tou || 22 Stou^. 

Ol Se xbxsq eiq tyjv crdva^tv sdps0dvT£t;,.oSTOL otcrav : — 

11 23 + e O TupwTOt; ’IyvaTLOt; lEpo(ptdv)ax(o<;) : 

+ *0 Yjyodpevot; t?)<; *A[y]£a(; AdcSpat; NedcpOTOt; ; 

|| 24 + *0 7 CpoY)yodpevo<; tou BaTorcatSiou KdptXXo^ : 

4- *0 Yjyodjxsvot; tou XetXavSapioo || 26 EuQdpuot; : 

4- *0 ydpovra<; xdv ’ISirjpcov 0eo<pavY)<; : 

4- e O ydpovxat; too Stpo7to-| | 26 Tdc(xou Atovdcnot; : 

4- ’0 ■fjyodp.Evot; tou Eevdq?ou ’Ioocnjtp : 
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+ *0 y£povTa<; too Zo)ypa-|| 27 q>oo Mt.o'avjX : 

4 *0 vjyoiipevo^ tou Xtyiyp^vou rep^cnpos : 

4 e O Tjyoupevoc; tou Ao^eiapiou || 28 Maxapux; : 

+ *0 yepovTa<; tou KaiTXcopoutfi Ila^ckpux; ' 

4 e O Yjyoiipsvo^ too ®tXo0£oi> || 29 ©eoSoaiot; : 

4 e 0 yepovTa^ tou e Pcocriv Ba6i!>Xa<; : 

4 *0 y^povTotc tou IlavToxpciTcupoi; Map~|| 80 T6pLo<; : 

4 *0 y^povTa^ tou KaaTapov'rpr(ou) 3 Ioocry)cp : 

4 e 0 yepovTa? tou 'AyEou IlauXou || 31 IIsTp6vios : 

4 ’0 y^povTa? tou rpTjyoplou Nso<pi>To^ : 

4 *0 yspovra^ tou Etpaivot; || 32 II^Tpas "HcnfjSwpoc; : 4 

L. 3 : oi iv(x£w lege aiSva^tc; ; etipeiroa lege etipeTe || 1 . 4 : Etipcov lege ESpov || 1 . 5 : aiix&v lege clM || 1. 7 : xipoBrj 
lege Kupoefi ; tx*™ h*™ II L 8 * 13 : wp&naT a lege 7 cp6a6ma || L 14 : otito<; lege otfrcos ; xaOetp^&v lege xa6’ 
eLpp.6v ; Oi lege El || 1. 20 ; AeAvTioq lepopidvaxoc; 6crit d’uno autre main. 


37. ACTE DU PROTOS IGNATIOS 

Xeyojicv (1. 5) (entre 1494 et 1496) 

Le prfitos Ignatios et le Conseil de Kary6s tranchent en faveur de Dionysiou un difWrend de ce 
couvent avec celui de & r^goriou, 

Le texte. — Original (Catalogue n° 66). Papier £pais, co!16 sur &toffe, 297x213 mm. Mauvais 
6tat de conservation : d6chirures aux plis, mots effaces par Thumidit^. Encre marron. Plis anciens : 
sept horizontaux, un vertical. — Verso , notice (xx e s.) : ‘IyvocTtou. — Voir planche XL. 

Inedit , 

Analyse. — Un confiit s^tant eleve entre les couvents de Grfcgoriou et de Dionysiou au sujet 
d’un t6tto(- situ£ entre eux, le Conseil de Kary6s, 4 la demande des deux couvents, se rend sur place 
pour trancher le dif!4rend. Les moines de Dionysiou ont pr4sente plusieurs documents favorables 
k ieur these, tandis que ceux de Gr^goriou Aont pu produire aucun titre. Le conseil constate done 
que le lieu appartient k Dionysiou, et interdit k ses adversaires de prendre le bois qu’ils y ont coup6. 
Signatures autographes. 

Notes. — Date: Notre acte ne comporte aucune indication chronologique, mais sa date peut 
etre approximativement 6tablie gr&ce k la prosopographie (cf. le tableau des p. 211 et suiv.). Le 
protos Ignatios est atteste en 1483, 1488 et 1493/4 et son successeur Gregorios n’apparait qu’en 
1496. Notre acte est posWrieur k notre n° 36 de 1493/4 : Neophytos de Lavra et Euthymios de 
Chilandar, higoumenes en 1493/4, sont qualifies d*« anciens higoumenes » dans notre document 
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(1. 8, 10) ; m&me cas pour Ndopbytos d’Esphigm^nou (1. 12, cf. Zographou n° 55, de 1483). D’autre 
part, il est anterieur k notre n° 39, de 1496, qui est 6mis par le prdtos Gregorios et tranche 
l’afTaire de fagon definitive. Pour l’ensemble de l’affaire, cf. notre n° 39, notes. 

Signatures slaves: 1) Hidromoine Euthyme, prohigoumene de Chilandar (1. 10). 2) Moine Ephrem 
g&rdn de Zographou. 3) Hi6romoine Germain, prohigoumene de Pbilotheou (1. 11). 4) Euphrosynos, 
higoumene de Rossikon (1. 12). 5) Hi6romoine Matthieu, higoumcne de Kouiloumousi. 6) Moine 
3 G6rasime, g&ron de Saint-Paul. 7) Hieromoine Th^odoret dikaios de Xkropotamou, (1. 13). 

— L. 10 : signature georgienne du repr6sentant d’lviron : t^moin je suis, Galaktion. 

Acies mentionnds: Titres de propridte de Dionysiou concernant sa fronttere avec Gr^goriou 
(1. 3 : SixauApara, 1. 5 : ypappaTa) : perdus? Cf. n° 39, actes mentionn^s. 

4 Aiev6i;s(co<;) o{5ot)<; psTai;& tcov Siio pov(&v), rod ts rp 7 )yop£ou xcd tou xup Aiovudoo, Sii Ttva 
t67Tov ava p£aov aixwv, eX06vTe^ oSv ev ttj xa6 3 ^(a^) ouva^ei. twv Kapscnv || 2 xal ave(y[ye(.Xav] 
r>)v U7t66ecrLv, eSs^Gvjffav rj^v, tv a a7c£X06)|xev exetae xcd JSoupLEv t6v t6tov xal o^crcopiev airoii^ * 
ty) to\1t(<i)v) TOXpaxXifaeL, || 8 aTt^XOopev dc, t i>v <piXovixo[i](Jtevov t6tov. Kal [ 0 1 p]^v 
rp7)yopi.aTat oux etxoccrt.v ti SixatojAa, tou xup Atovualou xopitaavTSi; \Ta/ Stxatc&paTa oujt&v, 
avsyvcopev aura || 4 xal axoTOiioavre^ xal I^STacrayTe^ evaxpi6£a, efipoop-ev fiTt ol tou Tp^yoptou 
TrXeovexTcooiv xal dcSixcoaL t6 tou xup Ai.ovy)cj£ou. Aide toi touto X£yopev (Suavxct; Sti 6 toiouto<; 

| \\ s hi tou xup Aiovucrtou x(a)T(d:) t-))v TOptXvj^v tGv ypapp(a)T(o>v) a^TCov. A£yopev SJ: 6 ti t<& ^(^a, 

&kzq sy6tj;av dq t&v toioutov t67Tov, voc Sxcooiv ^Siav oE tou Tp^yoptou Ta c^dcpcoai, || 6 dt 

yoi &x^ aiv a ^ T< ^ T0 ^ X ^P Aiovuoiou. 

|| 7 4 e 0 Tcpc^r(oq) tou 'Ayfou ^Opoui; ’IyvaTioc; tepop6vax°<S‘ 

|| 8 4 ( 0 7tpoY)Yo6p(sv)o<; tyj? Aaiip(a^) Ns6(pUTO^ lepop6va%o<; xal UdcxtoSo^ pova^o<; papTupoupsv 

67i:(ey)p(dc4'apev) :• 

c || 9 4 0 MaT0£o^ pova^o^ a7uo to BaT07t^S[t]. 

|| 10 4 Proigoumen Hila[nd]arskii Euthimie ieromonah : . 

4 [Mojc’ame var Talagt’ion : — 

II 11 4 Stare” Izograf’slci Efrem” monah :• 

4 Proigoumen Fiiotheiskii Girman ieromonah : • 

|| 12 [+ € 0] 7cp67)v Y)youp£vo Sep7)yp£vou Ne6(p'r)To^ lepop6vaxo^ 

4 IlaTOxpdcTop rpiyopio^ pova^6q. 

4 Igoumen Rou§ki Efros[i]n. 

|| 13 4 Igoum[e]n [Ko]tlomou§kii Matth[Si] ieromonah : 

4 Stare” \z S(ve)t£igo Pavla Girasim mona^i. 

4 Dikii Xeropotamski ier-|| 14 [omonah] Thecod(<o)ret : 

L. 4 : i;vaxpt.6£a lege h dxpi6e£qt. 
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38. LETTRE DU PROTOS ET DU CONSEIL DE KARYES 

(entre 1494 et 1496) 

Le prdtos et le Conseil de Karyds informent le pacha de Thessalonique que le litige, au sujet 
duquel il leur a dorit, doit §tre tranchi en iaveur de Dionysiou. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 67). Papier fin, 221x216 mm. fitat de conservation 
mediocre 1 trous, ddchirures, liuinidito. Encre marron. Plis . cinq horizontaux, un vertical. 
Verso, notice (xix® s.) : p,«pvipi,x&v tk ; aw&eog xal too ttp6-||tou. — Voir planche XL. 

In&dit, 

Analyse. — Adresse : <t au pacha dc Thessalonique )>, Nous avons regu 1 ordre [portd par] ton 
esciave et toute la Sainte Montagne Fa ven6r£. Rdunis selon la coutume, nous Ldmoignons que 
Dionysiou a raison, comme il a 6te constate 4 Foccasion de plusieurs visiles au lieu [du litige], et 
sur la foi des documents de Dionysiou ; eux [les adversaires] ne nous obeissent pas et ne reconnaissent 
pas les documents ; c’est pourquoi ils sont 14-bas [k Thessalonique]. Agis comme il paraitra bon k 
[ta] seigneurie. Salutations. Signatures autographes. Post-scriptum: Deux membres du Conseil sont 
envoyds [k Thessalonique] comme tdmoins. 

Notes. — Le present acte fait suite k Facte precedent, avec lequel il a quelques signataires 
en commun, cf. le tableau des p. 211 et suiv. Gr&goriou, comme cela arrivait souvent (cf. p. ex. EEBZ 
6,1929, p. 277-279 et noire n° 40, 1. 10) avait rejetd la decision defavorable du Conseil et porte plainte 
directement au pacha de Thessalonique, qui envoya k FAthos un «esciave» (/cu/, c’est-4-dire un 
de ses subordonnds) pour examiner Faffaire. Le Conseil fonde sa rdponse sur le m&me argument 
qu’il a invoque dans le document pr6c6dent ; litres de propri^te de Dionysiou ; il invoque ausai 
Farbitrage fait sur place et k plusieurs reprises ; il temoigne en faveur de Dionysiou et fait accom- 
pagner sa lettre par deux de ses membres (1.16 : dbr b t>)v p,a<; : je pr6fere cette graplne k M£cn) = 
le Conseil de Kary4s au sens institutionnel). La lettre 6tant envoyee par Finterm^diaire de la partie 
interess^e, Dionysiou, elle se trouve aujourd’hui dans les archives de ce monastere. Pour Faffaire, 
voir le document suivant. 

Signatures slaves: 1) Matthieu, higoumene de Koutloumousi, 2) Th6odose, gerdn de Chilandar 
(1. 12). 3) Isai'e, pretre de Kastamonitou. 4) Euphrosynos, higoumene de Rossikon (1. 14). 5) G61ase, 
girdn de Zographou. 6) PStrone, g6ron de Saint-Paul (1. 15). 

— L. 13 : signature g6orgienne du repr^sentant d’lviron : Galaktion g^orgien, je suis t£moin. 

Acles meniionnds: Titres de propri6td de Dionysiou (1. 5, 7 : x a P T ^ a ) : perdus? Cf. n° 39, actes 
mentioning. 

4 Etc; t&v au0(£v)T(7]) tov [Jt7ca<na tt)<; ©ecroaXovtxTjc;. T3v 0(s6)v 7 rapaxaXoup(ev) va euepyeTi 
j| 2 xpovous xaXobc; xal uye(av 7roXtv auOevrta aou. T6v opiqjuSv oou t§a[x(ev) xat t6v || 3 axAa6ov 
crou xal £7rpo(o)xov*y)C7apL(ev) 6Xov xb "Aytov ^Opoc; ’ xat xara ttjv toc^lv xat auvir)-“|| 4 0Y)av bnou 
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^co[Ji(ev), ecTuvdx0Y]p*(ev) xal umxatv 8 ti £7rtyap,(ev) xal $\io xat xpiq cpop(at^) || B xal tSap(ev) xbvxbnov 
dxpt6a>^ xat xdO’ 8<; ypdcpouv Ta x«P^a tou Aiovuatou, (xapTO-|| c poopev u TcavTs*; 6xi xb §£xatov £ve too 
Atovucrtou. AutoI yo3v ouS4 'fjp.Su; axo5ou<v> || 7 ouSs Tav ^aprta <rr£pyouv ' 8ta tq3to ^pxouvr(at) 
auxou. Kat TcotYjcTov, o<; otv Xpifa) xa ' L ot-IPyarca *^{i} aOSevrla. Kat crou xat SouXotxcic; 

7cp6(cy)xuvoup.(ev) 6Xot. 

|| 9 + e O Tcpo)T(o^) too 'Aytou ,; Opoui; xat y) adva^ SAoi :* 

|| 10 4* NsocpuTo^ iepopcivaxoc; xal Atovdatoc; jxovax^^ ot AauptcoTat p,apTUpd)p,{sv) U7c(ey)p(d^a[xev) : 
II 11 4 Nedcpuroc; tepopdvaxo? xat o MaT0£o<; p.ovaxo<; ot Ba<To >rcai.Stvti: 

|| ia 4 Igoumen’ KotlcomouSki Mat6(i). - 
4 OOt Flidr’ Tecod(o)sie 3ta^ac , 

|| 13 Talagt’ion moc’ame var Kartveli 
|| 14 4 60t Kastamounita pop’ Isa[i]a 
4 + tot Rous[s] igoumen’ Evresin’. 

|| 15 4 OOt ti Zoug<r>ahoa str'c’ Gelasie. 

4 6dt S(ve)tago P(a)vla Petrcanie 8trac^ 

|| 16 2 T&to|jL(sv) Sia t8 patSeov xat crr£py(ov) OT£X{Xopev) t>)v \iiai piac; 8do ptapT^pouc;. 

L. 2 : le a de crou* corrigd sur t || i. 4 : (hcaaiv lege Etmaw || 1. 5 : xd0 9 lege xaOdic; |[ 1. 6 : 6 lege ol |[ 
1, 7 : Tav lege Ta; o< lege etc; || 1. 8 ^{t}, le i6ta est peut-6tre phon6tique || 1. 12 : Flidr 1 lege Filandara « Chilandar. La 
graphie «Filandara » est attest^e dans un acte in6dit de Dionysiou de 1516 : Catalogue , n° 75, avec reproduction 
de I*original. 
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YpA^a (1. 23) Mai, indiction 14 

Ypa<|>T| (1. 25) 7004 (1496) 

6noXoY£a(ufirso, 1. 5) 

Le prdtos et le Conseil de Karyds tranchent en iaveur de Dionysiou un dif!6rend entre ce couvent 
et celui de Gr^goriou, conoernant un terrain sis entre ces deux couvents. 

Le texte. — A) Original (Catalogue n° 68). Papier 6pais, coll6 en partie sur dtofi'e, 301 X 212 mm. 
Bon 6tat de conservation : quelques taches d’humiditd. Encre noire. Pli: un horizontal; plis anciens : 
dix horizontaux. Notices au crayon : 1496, 2 0v ; en bas de page : SrreTat. — Verso: le texte continue 
avec la notice de l’higoumfene de Grfegoriou, Spyrid6n. Notice : 1496, *Ap. 1. —• Voir planches XLI, 
XLII. 

B) Copie du xvm®-xix® s., faite sur A ( Catalogue n° 69), Deux feuilles de papier, 320 X212 mm. 
Bon 6tat de conservation. Encre noire. Plis : un vertical et un horizontal. — Verso, notices : 1) (xvm e - 
xix e s.) : ’'Icrov & 7 rapaXoocTov tou 7tpcl)vou || ypaiJ-pavo? tou ^tou? (ivSixTtwv)o^ iS'. 2) (xx® s.) : 
’'EYYP ac P 0V npoJTou || 1496 j| Api6. 1. 
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Edition: Eulogios ICourilas, 'AyioQemxf) BigXiodijxrj 19 (1954), p. 150-151 (d’apr 6 s B). 

Nous 6 ditons d*apres A sans tenir compte des variantes de B, qui n’ont pas d int 6 r 6 t (B comporte 
pjusieurs fautes dans la lecture des signatures slaves). 

Analyse. — Le terrain situe entre Dionysiou et Gregoriou ayant appartenu au protaton, le 
pr 6 tos Gregorios et le Conseil de Kary4s sont appeles pour trancher un differend qui a surgi entre 
les deux couvents au sujet de ce terrain. S’ 6 tant rendus sur place, ils en ont partiellement indique 
la fronbi&re (toponymes ; Drouvanistes, Phylassomenoi \ le grand fleuve ; routes conduisant 4 
Dionysiou et 4 Saint-Paul). Formulas de validity. Date. Signatures autographes. Verso: L'higoumftne 
de Gregoriou Spyridon reconnait, au nom de son couvent, la validity de la d 6 cision du Conseil. 

Notes. — Pour la prosopographie, cf. le tableau des p. 211 et suiv. Le present acte et les deux 
precedents constituent le plus ancien groupe de documents sur la querelle des frontiers qui opposera 
Dionysiou h Gregoriou pendant quatre siecles et demi (cf. Eulogios Kourilas, Grdg. Pal. 15, 1931, 
p. 20 et suiv., et * Ayiogstrux'}} BifiXioOtfurj 19, 1954, p. 149-152 ; Archimandrite Gabriel, p. 118, 
143, 159 ; Barlaam, Actes , p. 26 et suiv., et Gregoriou , p. 128-129 ; un arrangement dSfinitif est 
intervenu le 3 janvier 1948). Le bien conteste etait le palaiostremma , au nord-ouest du kellion de 
Saint-Onouphrios, dans la region qu’avait habits Dionysios avant la construction de son monastere 
(cf. supra , p. 4, note 8 ). Comme la plupart des monasteres athonitcs, Gregoriou avait connu une 
p 6 riode de decadence dans la deuxieme moitie du xv e siecle ; le moine Spyridfin, appele k l’higou- 
menat, obtint Fassistance du voevode Jean Stepbane le Grand (1457-1504 jBarakij, Slranslvovanija , 
p. 361, a vu un « chrysobulle» de 1500), restaura le monastere et acheta des biens k FAthos, parmi 
lesquels un kellion k Kary 6 s, r 6 sidence du repr 6 sentant de Gregoriou au Conseil (Barlaam, Grkgoriou, 
p. 47-48 ; ce repr4sentant est atteste deja en 1483). La querelle du palaiostremma eclaia sous le meme 
higoumene, entre 1494 et 1496, alors que Dionysiou seui disposait de Litres de propriety (ce qui ne 
changera pas essentiellement jusqu’au xvm G siecle, les Gregoriates ne fondant leurs revendications 
que sur un document turc de 1569 d’authenticite contest 6 e, cf. Barlaam, Gregoriou , p. 128-129, 
168-171,175-177 et Actes , p. 7-9,26 et suiv. : dossier de 1775 4 1929). Un premier jugement du Conseil 
(n° 37) ne fut pas reconnu par les Gregoriates, qui s'adresserent a la justice turque (n° 38). Par le 
pr 6 sent acte, le Conseil tranche la question de fagon qui sera consider^ comme definitive pour 
assez longtemps, puisque les dispositions prises sont renouvel£es en 1512 et 1618 (actes inddits de 
Dionysiou : Catalogue n° 71a et 71b ; Kourilas, 'Ayiogsirtxij BiQXtoQ’/jXYjy p. 151 mentionne le 
premier deces documents). Pour ce faire, 11 rappelle (1. 1, 7) que le terrain dispute avait appartenu 
dans le temps au prOtaton (cf. Introduction, p. 5, note 9), ce qui donne du poids 4 la decision du 
Conseil. Aussi, Fhigoumene de Gregoriou Spyriddn s’engage-t-il dans le post-scriptum du uerso, et au 
nom de son couvent, 4 la respecter. 

La frontiers fix 6 e en 1496 reprend cellc de 1400 (Kourilas, loc. cit., p. 155 et supra, p. 14) 
et correspond 4 peu pr4s 4 Factuelle : partant de la mer (de la plage TouTecrcrapaxovTaxA 7 rou, d’apres 
Facte de 1400), elle se dirige vers le nord, le long du torrent abrupt ApouSavicrr^ (Factuel Fpa 6 avurr 7 ) 
ou Tpayavurri), cf. Smyrnakes, p. 103, 505, 515, et la carte ; Kourilas, loc. cit. } p. 154, note 1 : en 
1400, il y existait un kellion) ; au kellion de CDuXacyaSpevot. (Smyrnakes, p. 103 : emplacement 
contest^), elle suit la Crete (to 9 puSt,v <ppiStv) rencontre un autre torrent (p£ya<; 7 roTap 8 <;) et suit 
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la route de Dionysiou jusqu’4 son embrancbement avec la grande route ((3amAtxv)) conduisant cFune 
part 4 Karyes et de Fautre 4 Saint-Paul (cf. le croquis schdmatique de la r6gion, fait en 1847 par 
le moine russe Gennadios et reproduit dans Barlaam, Actes: delimitation favorable 4 Gregoriou). 

Signatures slaves: 1) Isai'e, prohigoumenc de Ghilandar (1. 27), 2) Mo'ise, pretre de Koutioumousi 
(1. 31). 3) Spyridon, higoum6ne de Gregoriou (1. 33 ; verso , 1. 7). 

Actes mentionnds : Titres de propriety (xpoa66ouAAa) de Dionysiou concernant les biens en litige 
(L 2) ; le terme « chrysobulles » ayant perdu son sens technique 4 F6poque post-byzantine, il peut 
designer des documents anciens de toute sorte (cf. n° 1, notice du aerso), dans le cas present des 
actes des protoi, parmi lesquels on doit peut-etre compter celui du prbtos Gennadios (cf, supra, 
p. 14, note 48). 

4 * 'EktjSt] TrpoOTnipxsv 6 totco<; tou xa0Yjpa<; c Ay£ou ( 'Opouc;, ^youv tou Lspou 7 CP<ot(A)t(oi)), 
sSt)A60(y)) p(sv) || 2 ex tAv xptaoSotSAcov tou xup Aumjcdoo, ev psato t 6 v S4o povacrruptov, 6 Te tou xup 
AiovYjaloo || 3 xal tou xup Fp^yoptou, A^ sysyovv) uuvyx^u'T)<; xal crxivSaAa sv pscrco aoT&v, eS£^07]<yav 
T 7 ] 7 ]pe“|| 4 Tepa Ta 7 reLv 6 TiTa xou Stepou xod tou^ Xu 7 rou<; iyoup^vou^ tou xa07)pa<; Aytou Opou^, 
|| 5 67 Cco^ SAarwpsv auToij; ev ocp<pc5)T^pot<; totcov, vjptvrjv xal opovtav, xa 6 co^ ev£T 7 ]XaTO o K(upio)<; 
|| 6 ^jpcov ^(vjaoi)^ X(piaT 6 )<; ‘ ^avTe<; vjpeu; rfjv to 6 t(<ov)' icapAxXyjcnjv xal xo 7 Cet< 5 t<ravT(e<;) &7tcwx(z<;) 
ev TV] t,ep(a) || 7 auva^T], eSpov 6 ti 6 t 6 tco<; urciip^ev tou xaOvjpa^ tcpot(^)t(ou) * xal pV) eupovxe^ Ta 
aiivopa £<*<; || 8 T^Xout;, p 6 vcov t&v ApouSavvjcrT^v, avspx 6 psv<iTO tcov eyi&Acov tou 

^uAtalaopIvouc;, ||° a 7 to Se xok<; OuAaacop^vouq ap^d>pe0a h acrcpaA^a xal opwcrTaTOupev to <pp^S 7 ]V 
cpp^S(t.v) || 10 a 7 to Ta^ pi!^ 7 }p^(a<;) 7 r^Tpa^, 8 8 aT 7 )v p(e)y(a)A(a^) ocrav 7 c 6 pT(a<;), xal exS^apsv to 
povoTcdcTTjv, to xaTa 6 aC&pev(ov) [| u e^ T<hv p(^)y(ccv) TOTapciv xal &v^X0apev el^ to pscr^ov 7rAayi.(ov), 
aTCo T$)V xopi 9 (t)v) eco q slq t 6 v p(e)y(av) TroTa-H^pSv, xal exocpa^apev sv p^am tou TcXay(lou) a^ToC 
gIq S^vSpa *f]Sp^, o^eiaL«; xh xal ekdxeq xal av^A 0 (a)-|| 18 pev eEt; 7 t^Tpav ptCv]p 6 (av) p(e)y(a)X( 7 ]v), 
Atto &vo0(ev) eco(; xoctou, xal ibuS^apev xal rpia pi&xi a i;upa, || 14 xal ^)X0apev dq peaov 
vyjoISlov, 6 eaTTjv -yjSpTjs p(e)y(a«;), xal e 7 tapaXdt 6 apev t b ap 7 ]aTspcov p^po^ || 15 xal ^X0apsv eiq t^v 
oScov t^v aTtayouaav tyjv pov(v)v) tou xup Aiovvjatau xal £ 7 tapaXa 6 apsv t))v AS (fiv) | | ld xal exXTfjv(a)pev 
z\c, T'/jV | 3 pta 7 )v eco q crou eic, tvjv pacn.Xvjx'Jjv oScov, tt]V ATrciyouaav eiq tAv ^Ay^cov) IlauXov. || 17 TauTa, 
e 7 CY]Sec ex aup 9 Av(ou) xal rcpoara^eco^ tou ts irpATOu xal tou 7 cavT(S^) xstvou Axovop^Ov} xat ijcpa- 
|| 18 X0t), &( 7 T<o 0 av xal Siapev^TCOaav apayv) xal a 7 rapa 0 pauoTa, AvaXol&Ta te xal xupcop^va e£^ t4v 
|| 19 alAva tAv 6 c 7 tavT(a). e O Se evavrtoupevo<; rcpo«; TauTa, eEte Ato tou viiv, site a 7 ro tSv peT^TCTjTa, 
8 pt || 20 SAy] K(4pio)i;, xal avaTpo 7 ta^ TY)va<; eu 9 eupi. 0 xov xaTA tio3tou t 6 tc;ou, Kva ev 7 rpAT 7 ji; pfev pY) 
7 ) 0 a-|| 21 xo 4 sTai 7 rapa TcavTot; xptTuptou, p^e) p-?]V 7 tapA tAv xa07]pa<; ayE(cov) 7 CaT£p(<ov), ^ 7 Ti.- 
( 77 rApevo<; e 9 e-|| 22 a 4 TA xal r/jv apAv tAv Tptaxo<rt(cov) S£xa xal SxtA ayE(cov) xal 0 e 696 pcov TcaT^pcov, 
Tafira StayvcovTe*; || 23 xal to 7 tap 8 v ypapav 7 roi^ 0 avT(ec) xal xeq 67coypaq)^ peSecooapevoi., era^apev 
Seii p^vYjv dq t(o 4 ^) || 24 < 47 cavTa<; xal SiY)vexeL(; xp^ vou ^ apsTaTpettTa te xal aTrapaOpauuTa e£<; 
t&v aEAva tcov |j 26 & 7 cavT(a). Ata Svj touto eyey 6 v(et) xal 7 ) Tcapoioa pou ypa^’el? {ieS^cocTYjV xal 
dccrcpdcAiav, peTa tAv || 26 TcaptpAv ayl(cov) 7 CaT^pcov xaTSvopav, tou 8 t(ou<;) ^S 7 , (EvSixtiAv)?]^ tS', 
xaTa pYjvav Matov. 
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|| 27 + *0 Tcp&Toc; tou 'Aytou "Opoo^ rp7)y6pE,os tepopiovaxo? : 

+ Proigoumen Isai(a) Hilan(darski) 

|| a8 + MocpTupe$ yjjxsT^ cmo tJjv Aoaip(av) NeiXo c, tepopiovaxoG xal TeppLav^ |iovax<^ : — 

+ £[o)]<ppt&vto$ ([xov)ax(6^) tou BaT07teS(lou). 

|| s0 + MapTYjf; <’ / I>6v)p Auovfat,(o<;) sipo[j/><va>xos 
+ 'OvoiScppuos y£povT(a<;) tou Zouypacpou : 

|| 30 + TamvJ>s ^yotifJi(evo<;) to ^ Aoxetapiou Maxdcpicos ££po(jiovaxo<; :• 

Tou Kac7Ta(Acuvtt(ou) Teocryjcp. 

|j 81 Pop’ Moisi ot Kotlomousa : — 

+ TckffY]<p tou Poucr&v. 

|| 32 + rpTjytopieos y)spoi[jLovaxo(; EspamoTa|xou 
+ 'HyGiip,(ev)os Aiovucriou TdcxoSos Eepo(p.6v) a X( 0 s)- 
|| 33 + Spiridon <ot Grigoriat’. 

Verso: 

+ TafiTa etcvjS'J) ex cru|Jtcp<iv(ou) •Jjp.&v xal elxe£a pouXvj t( 4) xal npokpiai tou ts xup £7up£5o>vco<; 
xcd lyoufjLe-|| 2 vou t5j<s (Lovvjt; tou xup Tp^yopiou, fzeTa 7taar u; tt)<; ev X(pi<TT)d> 7 )(xo>v &§(s)X9(6)t(y))t(o<;) 
^7r7)^(ra|xev rqv 7tpa£y)V Tati-|| 8 TY)v, tyjv StcvjctOsv StaXocpiSdcvouo^av) pieT& -rijv fjepav cnSva^v ficrrtpycov 
t(e) xal Pe6^o)(77)v 7cap7)p.(cSv) || 4 tyjs (jlov(y]$) tou xup rpyjyopfou &7 t<£vt(6>v) ev to) xolvco6£o) ecpcipw 
TLS ^<OY]C xal fJLSTl7C7)Ta T6)V acpyjp^&v) || 6 7rdcvT(6>v) dq tcov aE&va tcov aTravT(a), Sta Se to^to 

iyeyovT) xal U7rapoiicya \io u op,oXoy£a xal tj ypacp^ too 6v6[xaTo(?) || 6 ■fjp.&v, Stoc xetpo<; £(jiou, ev£prpocr0ev 
t% lepa<; o-uva^eoic;. 

|| 7 Igoumen’ Grigoriatski monah Spiridon'. 

L. 2; t 6 v 8 i!)o p,ovo«m>p(ov lege t<5v p,ovaarjr)p£cov || 1. 4 : SiepoO lege St’ £{jlou || 1, 8 : p, 6 vcov lege p. 6 vov ; 
&vepx6fA£Vti7Te tow £ytaX&v lege &vepx 6 |Xev' a.nk t 6 v alytaX^v || I. 10, 14 : gcmjv lege &mv ; 6 aav lege <Lg &v || 1. 12, 14 : 
f)Sp% lege Spue; || 1 . 15 : 68 &v, cbStov lege 6 S 6 v||l. 16: &»<; ogu/<#« £cog c>5 || 1.17 : £ 70)821 lnz^ ; xetvou /^exotvoO 
|| 1. 21-22 ; e<peatiT& lege h p* Iocut# || 1. 23 : [x£vy)v Ze^e p^vetv || 1. 26 : 7 rapL|xc 5 v Ze</« Trap* ^<ov || Verso, 1. 1 : elxeZa... 
rrpolplot lege otxcj?... itpoaipfact || 1. 2 : 7 C<*aic lege Tidtcn^G || 1. 3 : iWpycov Ze^e etc a^pyov 11 1. 4 :£<prip<o 
5pcp ; (^sr£ 7 C 7 )Ta TtSv A(pr){xaSv lege p.et^ 7 vetT« twv ^ 9 * || 1 . 5 : u 7 uapoiSaa lege $ TrapoCaa. 
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40. LETTRE DU MfiTROPOLITE DE LEMNOS JOASAPH 

Sans date 
(environ 1500) 

Le mdtropolite 6crit au prfltos et au Cooseil de Kary6s au sujet de litiges concernant les berseries 
de Phakos (Lemnos). 

Le texte. — Original (Catalogue n° 48). Papier, col!6 sur papier moderne, 215x214 mm. 
Assez bon 6tat de conservation : une dechirure le long du deuxieme pli horizontal affecte peu le 
texte de la 1. 16. Encre marron. Plis : 3 horizontaux ; plis anoiens : 2 verticaux. Verso, notices 
(xvi® s.) : 1) + T(%) Aiip.vto p,(v)v)po( 7 coXkou) x(up) ’HiWf 2) ’EvOiip-^oi?) (*c t(o 6<;) riavTo- 
||xpaTopw(o6i;) 7 tepi rJjv (xavS(pav). — Voir planche XLII. 

Inidit. 

Analyse. — Adresse. L’hieromoine Kallistos de Dionysiou et le moine Ndophytos du 
Pantokrator se sont pr6sent4s au metropolite avec une lettre portant le sceau [4 l’elllgie] de la 
Vierge ; selon les indications du prdtos, contenues dans cette lettre, le mdtropolite a r6uni 4 Phakos, 
4 la bergerie en litige, les plus notables vieillards (y^povve?), leur a donmS lecture de la lettre et 
leur a demands, sous la menace de peines spirituelles (p.sv xa ^ leur tdmoignage 

sinc4re. Apr6s lecture des titres de propriote (chrysobulles, delimitations, etc.), tous les assistants ont 
d6clare que, comme ils l’avaient reconnu depuis longtemps, les moines de Dionysiou avaient raison. 
Apr4s quoi, N4ophytos, in4branlable, continua 4 insister [avec l’intention de s’adresser] aux Turcs 
(AMojpiiXoo?). Le mdtropolite s’adresse au Conseil et lui demande d’intervenir oralement [aupr6s 
des monasteres] et d’envoyer 4 Lemnos une lettre comminatoire afin qu’il n’y ait plus scandale 
aux yeux des laics et des infideles (toip S0vecn.v) ; de son c6t6, il lance la malediction sur celui qui 
persisterait dans l’injustice et il accorde le pardon 4 celui qui se repentira (1.1-16). Le laic Konstant4s, 
pr4sent4 les mains lides [en prisonnier] devant cette assemble, a rendu la bergerie au monastic; 
le Conseil est pri4 de lui pardonner (1. 16-18). Liste des t6moins de l’affaire (1. 18-22) . 10 chretiens 
(un archdn, deux pr6tog6roi, un prdtomastores, deux g4rontes, etc.) et trois musulmans (dont un 
porte le nom de famille Agallianos). Salutations (1, 22-23). Signature autographe (1. 24). 

Notes, — Dale et attribution: Le document est posWrieur 4 la conquete de Lemnos par les Turcs 
(1478) ; l’4criture semble le dater du xv a siecle ; il est done 4 attribuer au metropolite Joasaph attests 
en 1499 (Stamatiadts, Syllekla, p. 43), et non pas 4 son homonyme de 1575-78, qui 4tait un homme 
docte et ne pouvait eertainement pas falre autant de fautes de langue et d’orthographe que notre docu¬ 
ment, ecrit en entier de la main du metropolite, en comporte (cf. A. Atesis, ’Ao'/juov exxZrjOiaortxov 
xal xavovixov dixaiov 12, 1957, p. 84). 
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Le Pantokrator possedait au xv e siecle des bergeries dans la peninsule de Phakos : cf, Nia 
’Eno^r) 1 (1926), p. 766, et les documents de ce monastere, encore inddits, des annees 1396 (= l’original 
du Pantokrator n° 11), de 1442 et de 1464 (photographies mission Millet) ; elles etaient limitrophes 
de celles de Dionysiou (cf. Archimandrite Gabriel, p. 164 : vakfname ; sur 1’emplacement des 
bergeries de Dionysiou cf. le n° 25, notes, p. 141). On ne peut pas connaitre la raison exacte 
du litige ; probablement Ndophytos contestait-il la propridte d’une bergerie de Dionysiou. On 
se demandera aussi si le laic Konstantds, qui rend une bergerie k un monastere (lequel? Dionysiou?), 
dtait mele 4 la mdme affaire ou 4 une autre contestation de bergeries monastiques. En tout cas, on 
ne manquera pas de relever que cette personne comparait devant la rdunion des notables les mains 
liees, done en tant que prisonnier, ce qui donne une idde de la juridiction que ce «tribunal d’arbitres » 
avait sur les simples habitants de Lemnos. On remarquera aussi qu’il en va tout autrement pour 
ce qui est des moines athonites : l’arbitrage est effectud sur demande ecrite du protos (scellde du 
sceau du prdtaton, portant l’effigie de la Vierge, cf. les descriptions de nos n 0B 31, 34 B), qui, d’ailleurs, 
est invite par le mdtropolite a intervenir oralement et par ecrit aupres des interesses, afin d’dviter 
que l’affaire soit portde devant la justice turque, ce que Ndophytos du Pantokrator avait menacd 
de faire et qui arrivait assez souvent k 1’dpoque (cf. notre n° 38, notes). Les «tdmoins» rdunis par 
le mdtropolite sont les notables dela rdgion ; ils sont qualifids de girontis (1. 6, 18), mais leur dnumd- 
ration fait apparaitre une hidrarchie de personnes, portant des titres caractdristiques de l’orga- 
nisation des communes grecques pendant la domination turque, titres dont les plus anciennes 
mentions se rencontrent pendant I’epoque byzantine (cf. en dernier lieu D. A. Zakythinos, 'H 
TovQxoxQaxla, Athenes 1957, p. 31 et suiv. ; Bakalopoulos, Histoire II, p. 286, 295-297, 302, 310) ; 
a) un archdn, cf. notre n° 33 ; b) deux prdlogiroi qui sont d distinguer des g&rontis de la 1. 20 (cf. 
des mentions plus anciennes dans G. Thdocharides, Mia dlxrj xal pla diadijxt) pv£avT iwj, Thessalonique 
1962, p. 32 [1338] ; Dblger, Praktilca, p. 82, 1. 47 ; p. 89, 1. 317 [1341] ; Philolh&ou , p. 31, n° 10, 
1. 142 [1355] ; Grig. Pal. 2, 1918, p. 452 [1404] ; Aefa. Xqiot. 5 Aqx . 'Et. 2/III, 1926, p. 47 = DOlger, 

Facsimiles n° 36 [1462] ',EEBX21, 1951, p, 298) ; c) un prdtomasloris, chef d’un corps d’artisans_ 

si toutefois ce n’est pas dans notre document un nom de famille, le contexte n’dtant pas clair. A la fin 
viennent trois tdmoins musulmans, qui semblent avoir dtd des voisins convoquds par le mdtropolite, 
ce qui dtait une pratique largement appliqude pendant la domination turque, cf. p, ex. X&ropolamou. 
n ° ^ ®4 ! Grkg. Pal. 15,' 1931, p. 231-233, etc. D’ailleurs, le premier de ces tdmoins dtait certaine- 
ment un grec converti k 1’Islam, puisqu’il portait le nom de famille byzantin d’Agallianos, 

Gomme c’dtait l’habitude, la prdsente lettre a dtd expddide par l’intermddiaire de la partie 
gagnante, done Dionysiou, ce qui explique sa presence dans les archives de ce monastdre. 

Actes menlionnks: 1) Lettre du prdtos et du Conseil de Karyds invitantle mdtropolite de Lemnos 
k trancher un diffdrend entre Dionysiou et le Pantokrator, au sujet d’une bergerie & Phakos (1. 4, 
7) : perdue. 2) Titres de propridtd (chrysobulles, ddlimitations, etc.) prdsentds par les reprdsentants 
de Dionysiou et du Pantokrator, relatifs aux biens de ces monastdres dans la pdninsule de Phakos 
(1. 8) : parmi ces documents se trouvaient, peut-dtre, nos n os 22 et 25. 

OmaiT(a)T(e) 7tpa>T£ kou 0e£a xai lepd: oiiva^t.? tou aylou 6p(ous) tou “AOcovoi;, 0(so)u 

kcu dm 0(eo)u TtavToxpaTopo?. w Op.o<; || 2 yvoordv ecttco rracrtv ugtv, 6 ti qoyjl 6ov 7 tpo<; ttjv ep^v) 

T«Tt7)vd>T(vj)T(a) 6 ocnd)T(a)T(o?) ev iepo(p,ov)«x(on;) KaXurro?, ev tS> ddeo || 8 xat tepco xt)vo6£co too 
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xup Alovucnou, xal oaio!>T(a)T(o<;) ev (p,ov)ax,(°^) xup NeocpTjTOc;, ev tG &y£o) xal lepG xivoSlco tou 
E[ avTo{poc;}-|| 4 xpaTopo^, peTa t(Gv) Ttpicov ypa|J!.p,aT(a>v) xal c^payl&ot; 0eopnf)TOpoc * xal tSv 
( ov) reave i t)S£*-|| 6 g0t}V xal to x(a) to: 0(ef>)v cpp 6 v 7 ]p.a YjpGv YjuXSyTjara xal SiacrtVTSpiou t 6 
xsXeu<70£v ei;e 7 rXY)pocra xal || 6 toi!^ syxp&TOT£pou<; xal TcpaxTi-xoT^pouc; tGv yepSvTCov eauvaGpLcra xal 
dc, tov Oaxov, dc> ttjv || 7 p<£vSpav t% U 7 to 0 ecreto<;, ap,cpGTepoi eSti 6 ei(xev xal aylav crac; ypacpvjv 
av^yvopiev, xayG p,sTeu-|| 8 xvjc; xal aruXYjc; t& a> 7 ) 0 es e£eTo 6 p,evo<; * xal t<& xpicr 66 ouXa av£yvopev Spt. 
ts xal cryjpia xaTaXercTSs xal || 9 7 rdevT£<; t(Gv) lepGv Ai,ovocuaTG>v t b Slxaiov e£e 66 ouv, 6<; rcp 67 raXai 
eyvop^aenv. 'O Se ayxa[JL 7 TT]f; || 10 Ne 6 <piT 0 ^, Xucro(xaxoipievo<;, 7 up 6 ^ to^)? aXocpiiXoui; x e ^P 0V s7tL^ev6(Jtevo<;, 
xal 6 7rv(eu{j,aT)tx6<;xup KaXiaTOi;, xal Sv-| I^Ttoc] xdcXicrTO<;, X 6 yoc,c; 7tapaxA7)Tt,xo^ auT(Gv)xal 7tc£vTa<; 
*J)(jLac; pLaxpo0uji,(Gv) s 0 epa 7 ceusv. At 7 t 6 v, 7 c(aT^)ps^ travo-|| 12 cnGT(a)T(oi), oi! 7 raTe xal. aiTo^, xal 
ypa^ETat, xal eSG ji,eTa dbruXT)^, tva p.'/j aTaxTOUV xal acpoppL'/j axavSoc-|| ls Xou TOt<; SOveaiv xal to^ 
xoct[xi.xol^ yev6[xe0a, 6 tl e^ecpovlOvjv Se Tcap 5 e|j.ou, eS:v rr jv TuXeovs^lav xal || 14 Ttapavo^lav eKLpivcotnv, 
(xaXov 'yjrcG lepoaoXlav, va ^ouv tA^ depots t(Gv) ti* xal oxtco 0eoq>6pcov || 15 7 c(aTe)pcov xal ttj<; 
Ta 7 tT]Vc()T( 7 ])TOi; ’ ISou TtocXXtv imarp xal yvuylco^ t 6 orcpaXJ:v (xeTavoolaoucn(v), || 10 £a<T><o 
auy^LcopTj^vjoL [xa]l ey tG vuv aEGvt xal ev tG ptiXXovTL. *0 Se KovcTavTlc; sxdvoq 6 xoa(jux 6 ^, Sv 
SeSe(x[£vo<;] || 17 Tai.^ xaT^(X 7 tpoa 0 ev tcocvtcov t)[jl(Gv) £py<t> xal XSyco "r>)V [xavSpav 7 Tp&<; ryjv (jlov(tjv) 

eK^o , Tpe4'(ev) ’ || 18 xal S£opi cra<; 7 r(aT^)pe(; auyxcopyjTs tov. "H Se a^tSTaaTOt, (iapTUpe^ xal tI[xloc 
y^povTe<; ola(lv) oGtol * 6 apxo)(v) || 10 6 Klpixoc;, 7 rpoT 6 yepo<; 6 MavtxaTT)^ TtpoToyepoq 6 KovaTavTtvoc;, 
xup Mavou( 7 ]A) tou 7 ta 7 r(a) xup KovaTavrlvou, || 20 y^pcov o BaalXeto^, y^pwv 6 Yiavo<s, xup Mixcaik 
6 7 CpOTopLaaTopL^, Mavou^X) 6 IlepSlxtf;, xup reGpy(io<;) o KaX 6 (<;), || 21 (JiaXXov el 7 tSv ai!)T 6 v, ’^((ivvT]^) 
6 7 cpsa 6 iiT(e)p(o<;) ' xal (jwuaouXfxdcvot, ^Xa^ov Tpe^, £ouXayL(xdcvet£ ^yocXtavSc; || 22 xal Moiaa<; xal 
’Avaaotlxp, ^Epoaov t^vtjv 7 rpSTtaTe tou *'Qpoo<; tou 'Aylou jxera Se xal tt)<; 0et(a<;) || 28 crou ^uvoptSoc; 
xal rcaaiv. 

|| 24 + '0 TAIIHNOS M(HT)POnOAIT(HS) EAE£1 0(EO)Y NHSOY AIIMNOY 
e I£2ASAO +. 

L. 1 : "Ojxoi; lege f, Op.<o$ || 1, 2 : ^arjXGov lege e£a7)X0ov || i. 3 : xtjvo6(o) lege xotvo6(c^ || 1. 4 : rrotvet lege tz dwo || 1. 5 : 

lege 6p.<ov ; St.acnvT6p.ou lege Slot auvrSpou || 1, 7-8 : peteuxT)? lege per* etixTfc || 1. S : 65eTo6pEvo? lege i^atTo6- 
pevo<;; 6pt lege 6pia vel 6pot || 1. 9 : 6s lege || 1. 11 : a6r(Gv) lege ataiv || 1. 12 : oftra-re lege etTcaTe ; dKuX% lege 
dbmXTjs cf. 1 . 8 || 1, 13 : 6^cpovt07)v lege k^e 9cov^)07) || 1. 14 : fycG lege sIt^G || 1 . 16 : l8ou lege eI S j o6<v?> || 1. 16 : 6v lege 
Av || 1. 17 : Tat<; x^P 01 ? le 0 e X^P^ II 18 : lege 86opat ; *H lege 01 ; olalv lege elalv || l. 21 : et7v8v lege 

el7rAv || 1. 22 : ’'Epoaov tIvtjv 7rp6TtcrTe lege ,y Eppaiao{v} toIvuv rcpcJmcrTe. 
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41. ACTE DE L’ARCHEVEQUE DE THESSALONIQUE MAXIMOS 

Ypap.|j.a (1. 22) d6but fevrier, indiction 5 

7010 (1502) 

L’arehevfigue Maximos vend & Dionysiou le monydrion du Christ-Sauveur, situ6 & Thessalonique. 


Le texte. Original ( Catalogue n° 46). Papier, colld sur papier moderne, 320x220 mm. 
Bon 6tat de conservation : quelques dSchirures aux plis. Encre marron fonce. Plis : huit horizontaux 
(rouleau aplati). — Verso, notices disposes sur deux lignes de sorte qu’elles se suivent et se comple- 
tent: 1) (Dometios, xixe/xx« s.) : Tp^jAa. 2) (xvie s.) : + tou omriov t% ©eiroaXovba),;. 3) (xvi® s ,, 
d’une autre main) : tou S(cot^) P (o) ? tcX^ov tyj? 'Ay((a<;) So<pi(a;) || 6nep dcyopdcoapev dm* t6v xup 
Md^ipov tov (a(v)t)po(to)XV(^v) t6m 'Ayiop^r(Y)v). — Voir planche LXIII. 

Edition: Euthymios Dionysiates-St. Kyriakides, ’'Eyypatpo. ty)<; lepa? |aov?)<; tou 'Ayiou 
Atovuaiou atpopwvra d$ ayvctcTou? vaoi? x% ©sacraXovix'^, Maxedovixti 3 (1953/55), p. 363-376 
(texte p, 365-366, d’apres une copie fournie par Euthymios Dionysiacs). 

Nous 6ditons d’apres l’original, photographic par nous, sans tenir compte des lectures de 
Pedition citee, 

Bibliographie: A. Xyngopoulos, To poviSpiov tou Sorojpos, xb xoctA xbv paxpcova tt)<; 

Soq>( K? ©eccaXovixv)?, MatedowtA 3 (1953/55), p. 377-378 ; G. I. Theocharides, Ol aT«upo<p6pot 
^PX 0VTe ? 'rtfc RTpoTrCXew; ©scaaXovixv)?, ibid., p. 379-381 ; Bakalopoulos, Histoire I, p. 200. 

Analyse. — Inlilulaiio autographe. Exposi (1. 2-14) : Le monydrion du Christ-Sauveur, situe k la 
gauche du makron de Sainte-Sophie, au-dessus des « Escaliers» (t&v Xeyopivtov SxaX(cov), appar- 
tenait k la famille du prdtopsaltes Manuel Dokianos, dont les hCritiers, pressds par la pauvretd et 
par des dettes, ont voulu le vendre. L’archeveque, de concert avec les staurophoroi et son clerge 
1 a achetd avec toutes ses ddpendances, pour 4600 aspres pris sur les revenus de l’Cglise : on craignait 
que le monydrion ne passdt k des non chretiens, ce qui eflt comporte des consCquences Mcheuses 
pour Samte-Sophm. Or, l’etat des batiments etant deplorable, l’archevflque, son clergd susmentionne 
et les archontes de la ville, faute de moyens pour la reparation, ont pris la decision de vendre le 
monastere. Dispositif (1. 14-23) : Ils le vendent k l’higoumene de Dionysiou Isiddros, et k certains 
momes tyxpmx du convent, pour le prix de 2200 aspres, fix6 compte tenu des reparations que Diony¬ 
siou devra fame. Formules confirmant la validite de la vente (conclue dans 1’dglise Sainte-Sophie) et 
proc amant que le monydrion sera dans l’avenir mCtochion de Dionysiou. (L. 23-35): Date. Signatures 
autographes (sept ecclesiastiques et cinq laiques). 


Notes. L’archeveque de Thessalonique Maximos, ancien moine de l’Athos (cf. notice du 
verso), succe a C Niphon en 1486/7 ; il est atteste en fonction en 1487/8 (BZ 8, 1899 p. 407-410) 
e au moms jusqu en 1511/2 sinon 1515 (OeoZoyla 5, 1927, p. 265-266). Suivant un 
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privilege obtenu en 1347, ce metropolite se designe par la formule v) (ASTpum]^ Yjpxov (1. 6, 22 ; a 
comparer avec notre n° 44, 1. 4, 21, 23), qui Papparente au patriarche de Constantinople (Rhalli- 
Potli, Sijnlagma 5, p. 503 ; cf. V. Laurent, Corpus V, 1, p. 324-325), ainsi que la formule ©sou, 

L 1 : k comparer avec notre n° 44, 1. 1, 25 et notre n° 40, 1. 24 (m6tropolite de Lemnos). 

Les signataires de Pacte sont les crrotupocp6pot,, xXyjptxol et ex xv\c, kq\ixsIcx,<; ^cp^ovTsc; (1.13) qui ont 
donne leur accord pour la vente du monydrion. Gonime Pa rappel^ Theocharides, loo, cit les slauro- 
phoroi sont les membres du premiere groupe (penlas) du clerg6 de la metropole de Thessalonique, k 
savoir Yoikonomos , le sakellarios , le skeuophylax , le charlophylax , le sakkeliou et le prdlekdikoSj auxquels 
Jean VI Cantacuzene et le patriarche Isiddros accorderent, en aoOt 1347, le droit de porter sur leurs 
chapeaux une croix, comme leurs homologues du clerge de Constantinople (MM I, p. 258, cf. Dolger- 
Wirth, Begesten n° 2924 et Rhalli-Potli, loo, oil), Dans notre document, on constate que les signatures 
sont apposees suivant Pordre hi^rarchique que nous connaissons par les listes publics avec le 
pseudo-Rodinos (ed, Bonn, p. 3-4). Ce qui nous permet de deduire que Gennadios, higoumene 
du monastere thessalonicien tou ^TTcoiAtpiv^axovToc; (monast6re attests k Thessalonique k partir 
du xui e siecle, cf. Schalzkammern n° 66/7, 1. 432 et suiv., note, n° 68/9, 1, 571 et suiv., n° 70/1, 
1. 558 et suiv. — Dolger, Pvaklika , p. 52-53, 64-65 ; MM II, p. 525 ; PG 151, c. 627; on trouvera plus 
de renseignements dans un travail, encore inedit, du R. P. R. Janin sur les dgliscs et les monasteres 
de Thessalonique), occupait le poste de charlophylax. Nous rencontrons, d^illeurs, ce merae 
Gennadios en 1503/4 (notre n° 44), porteur du titre de prdlosynkellos de la metropole. 

Les sixi^me et septieme signatures appartiennent k des membres du clerg6 de rang inf6rieur : 
l^Tcl t&v Se^crscov, qui occupe le quatorzieme rang dans les listes, et l^srct xr\q tepa^ (xaTacTaaeto^) 
qui occupe le seizieme rang. Sur une deuxieme colonne viennent les signatures des archontes (laiques) 
de la ville. Parmi leurs noms, on relevera ceux de Laskaris (1. 33) et Mazaris (1. 31) qui appartiennent 
k d’importantes families tliessaloniciennes, attest^es comme telles des le premier quart du xv e siecle 
(Mertzios, Mnkmda, p. 50, 83-84 ; BZ 20, 1914/20, p. 144) ; on relevera aussi celui d’Andronikos 
Kalo6th6s (1. 35), qui participe au r^glement d’un litige, au sujet du bornage de Katakal6, entre 
Dionysiou et Zographou, en 1503/4 (notre n° 44, 1. 18). 

Ce groupe de douze signatures est int6ressant pour Tetude des institutions grecques de Thessa- 
lonique turque. A. Bakalopoulos (Histoire I, p. 200) y voit, avec beaucoup de vraisemblance, le 
conseil des douze, compose de laiques et d’ecclesiastiques, et pourvu d'une juridiction plus etendue 
que la simple municipality ; conseil dont Texistence est attest^e depuis l’epoque byzantine jusqu'au 
xix e siecle. En outre, on signalera la remarque judicieuse de St, Kyriakides (loc, cit p, 374-375), 
que l’avis des archontes civils est demand^ pour la vente d’un bien ecclesiastique (1. 13), mais non 
point pour Tacquisition (1. 6-7). Au sujet de ces archontes, cf. n° 33, notes. Enfin, on notera que ce 
conseil a un caractere permanent, 6tant donn6 que la vente est d6clar6e valable et inattaquable 
par les futurs archeveques, clercs et archontes de la ville (1. 19-20) ; et que la stance de ce conseil 
pendant laquelle la transaction a £t£ d^cid^e et le prix fix6 s’est tenue dans r^glise m^me de Sainte- 
Sophie (1. 21), qui ytait probablement le siege du conseil (en tant que m6tropolc : cf. M. Lascaris, 
Tomos HarmSnopouloa , p. 329), 

Le monydrion du Sauveur, qui fait Pobjet de la transaction, devait etre adoss6 au cot6 exterieur 
(gauche) du portique ({jtaxpcov) nord (parce que suryiev6) de Pyglise Sainte-Sophie, en haut d’un 
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escaher, connu sous le nom de Skalia (= les Escaliers). Actuellement, rien ne subsiste du portique 
et de l’escalier. A. Xyngopoulos, qui a releve les fondations de pefcites eglises trouv^es au nord de 
Sainte-Sophie, identifie l’6glise du Sauveur avec les ruines trouv^es k un niveau surelev6 en face 
de l’angle nord-ouest de l’eglise, et place l'escalier encore plus a l’ouest, entre l’6glise du Sauveur 
et l’extrdmit6 occidentalc de l’enclos de Sainte-Sophie. II suppose que le portique comportait deux 
stages. 

Le monydrion du Sauveur a 6te achete par la m6tropole parce que les proprietaires, presses 
par des dettes, avaient besoin de le vendre et que le mdtropolite craignait qu’il ne passflt a des non 
Chretiens ( 1 . 8 : tcov okx eE, ■fyp.cov : Juifs? Musulmans?), Ensuite, il a ete revendu a Dionysiou a un 
prix mf6rieur de moitie au prix d’achat, car le monastere athonite s’engageait k reconstruire le 
bien acquis (1. 20 : Mxnotv, cf. 1. 11, 14 : on ne retiendra pas l’interprdtation de Kyriakides, p 375 
qui y voyait une restauration de Sainte-Sophie). Cette deuxidme vente et les raisons qui la provo- 
querent ne presentent rien d’exceptionnel (cf. notre n° 19 et Grkg. Pal. 20, 1936, p. 71-73). 

Le monydrion n’est pas restd longtemps propriete de Dionysiou. En 1525, I’eglise Sainte-Sophie 
a^ete transform^ en mosqudei et il serait etonnant qu'une dglise chretienne ait dtd prdservde k ses 
cotes. En tout cas, ce monydrion n’est pas mentionne parmi les propriety de Dionysiou k 
essalonique dans le vakfname de 1569 (Archimandrite Gabriel, p. 160-166). 

0eTT«xi( I «t) l + OC ^ 0(50)3 * PX ' Snia><0n0q ®( e! ™«)M°Mi>o]s), UTrdpnpo? xal ^ap X (o ? ) nd(o^) 

II 2 + MoVVjSplOV xk elq 6vog« TLp6p(ev)oV TOO 2(am))p(o)<; X(piffTO)u TOO 0(eo)u Tffl 

cru W (4v)cd t 8 vaco r(?jc) IvutWtou || 3 X6 Y ou 0(eo)u 2o<p((a S ) ,rapct t 6 siicivvjpov pdpcoq too 
paxpovo? wtavco tcov Xe Y opivcov SxaXl(cov), inrjpxs ||« x(«)t( 4) ftiafto^v tcov Y ov4(cov) Mavou^X 

0X ^ V0U / T? i ? «ruomT(v) ? ) V^v ExxX7)cr£(a?) • ||« p( e ) T (^) S4 t(*,v) toiStou 

«7C0 ico<r(iv)^o 01 , 01 , KUTOU xal xXvjpovdpot, Ava Y xaj;6p(ev)ot ink 4v8£aq x«l xp4ouq,'((« 46 o8Xovto 
no -girni auxco. ^ peTpioTfo) oSv ppcdv abv xolc, per aArij? TipicoT(<i)T(ois) <TT(au)pocp6pot? ||’ xal 
XotTOtc xX^pixo^.^cSouaa d><; odx in' a Y «0co ino^oi tco p(e) Y (d)X(co) vaco el r6 X M sk xeW 
av( pco?r)cov || rav oux eZ, ppcov, Sstv ivo-q0r)p(ev) i Y opaa(ai.) t6 toiootov povfjSptov ■ 8 8v) xal 
Tte7toi7jxap(sv) xa Hact-||V(c)0a tooto lx t(cov) xX7)pov6p(cov) too S t aX w 04 V To<; TtpcoTo^ou) 

U TCOV «^(«)t(« IxxXvjala, ||» s£q TO a6 t(i,)t(«) dtcntpfOv) TeTpaxm X cXl(cov) ^axocrlcov 
. , ( ) TCaVT(t0v) ™ V °^ X7 ll i ( a ) T (“v) xal too TOpioptcrp(ou) «6 too. ’EtteI ||u 8i t* TotaoTa olx^u(a)x(«) 
otctjpxov 7C£7caXaiop.(4)va xal lT t pox(a)x(ci)TrTcoTa xal TC p8? acpav«rp(8v) dc^gXl-IpWa, xal u* 
uvapMocavaxx^ew M r6 SdeaOac ttoXX(cov) av«Xop(d)x(cov), 4 7 revo^0v ) p(ev) xocvvj Y vchpr) 

II v)pex4pcov c7T(au)poip8p(cov) xal xXv)p t x(civ) xal 4x r(5j,) TO Xcxet(a ? ) dcp X 8vx(cov) 

der W 20 =°aTv' fUr r K10St6r Hagia So P hla zu Saloniki, Eigentum 

md der Levanie 1 , MQnchen 1962 p 97-106* ou l ^ Abhandlun 0 en zuv Oeschichte Siidosleuropas 

Il y a des raisons aOrieuses pour Moi^ auel’ Z.TJTJ V. GaSOpi$ 5 ( 1954 / 55 )- P- 85-109. 

Thessalonique : cf. P. Wittek Buzantion 31 /iqcii n 397 *o fT' ^ a ^ m ® er ne se rapporte pas a l’ 6 glise connue de 

too. dt. On a j on ter a quSSe'sSsooWe 2 * (rtP !“ deBaW, ^« BZ4fl > 1953 ’ P- 428 ) et Elez °vi6, 

1936, p. 71) at qu’elle ui m l “ P Thessalonique appartenait au clerg6 grec en juiUet 1432 ( Grig. Pal. 20 

«• b««, p. ' ,u ' une a “ |j “ n 
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a7ce(ATCoX7)ffai oc56 ^ t^v §LocX7)cp0sLcy(av) || 14 ^ov(t?)v), ?va (x*J) eptraov «7rox(a)T((x)a / ra0£L xal elq t£Xiov 
a9avi.cr^6v. At,6 sopo[x(ev) t( 6 v) Tquc&T{a)T(ov) ev lspo(jLova^o^ || 15 xat 7tv(eu[j.cxT)i.xot(; xup ^aLScopov 
xal xa07)YO\i[jL(sv)ov ty)<; crefSacr^la^) 'vou xup Aiovucrtou a6v eyxplTOt^ rtcrlv || lfl aSeAcpoT^ 'ri)? 

auTY)? Ay[(aO p.ovvj<;, xal s7ToX7)aa(x(ev) a^T(V) eU tcoctotlto^ ^ta7cp(a) || 17 Sia- 

xocn.a * ^VTiva (jLov(^v) a7ro tou vuv 6cp(X(ei) xaT^eiv xal Ssa7i:6^ei.v *f) a , s6aa'(-ila afirT) (xovv) || 18 tou 
xup Aiovutf(lou) xal vs(xeT£ c5i<; ’lSlov jxsT6^(tov avacpep^T(o>^) xal a<va >7TocnracrT(cO(;) els; atciva^ to^<; 
&7cavT(a<;), || 19 piTjSevo^ Trapevo^XoCvTOt; Y] irapeptYtoSl^ovToc; twv x(a)r(3:) xaip(oii;) xa0supe0^VTOV 
apxtsp^wv || 20 xXyjplxAv t(s) xal apx6vr(cov) t (r\c) 7roXiTs[(a^), heel fj tl|X7j tou &iaX7)cp0£vTQc; (xovrjSplou 
eysvovTo <el<;> dvaxTLff(iv), || 21 d<; t(6v) (jt(i)y(av) va6v xy\<; evuTOdTcxTOU X6you ®(eo)u Socpl(a^). 
El<; y^P T ( 7 ) v ) Tcspl to6t(o)v) aacpaXetav xal ^s6alcocr(t,v) || 22 Y&Y ovev xot ^ ^cap(6v) YP^(Xfxa t% r]{x(oiv) 
(jlstpl6t(y])t(o^) xal £7reS60et tolc; SiaX7icp0elcy(iv) oot.o)T(d)T(o^) aSeXcpat^ t?](; || 23 ae6acr(xl(a^) (Xovt)^ 
tou xup Aiovualou x(a)T(d) t(^v) apxV tou Oeu(pou)a(p£ou) jjiyjvAc;, tco fci! ST(et), (£vSixtl&v)o<; e(^) + . 

|| 24 4* *0 p.£Y a< ? olxovojxog ©edSoopoc; lepo™ || 31 + ^codvv)^ MdC«pv)<; 

Sl^xovo^ || 32 + Ai|Aif3Tp7)0(; 6 KovTap7)<; p.(a)p(TUpGv) 

|| 26 + *0 (jl^y ( a< 5) craxeXApto? IIsTp(o<;) 6ir(^Ypa^a) 

icpsAt; : - || 38 + MavourjX 6 Adaxapt<; piapT(u)p(cov) 

11 26 + e 0 pi(6)Y(a?) axeuofptiXa^ KcovcTTavTL- U7t(^)Y(pot^«) 

vo<; lepe^ : + || 84 + naSXoi; MaXaxu^ (ji(a)p(TUpcov) urr- 

|| 27 + TevvaStoc; lepop.6vaxo<; 6 7 )YgV(sv)o<; (^YP a 4 ,0C ) 

tou 'TTCopufiv^o-xovTOi; : 4 || 36 + ’AvSpAvtxwc; KaX<o(ir))0(Y)i;) (x(a)p(TU- 

|| 28 4* Saxat-Xelou Aet<(Jt >7)Tp <i >ctvbq (?) pobv) \)n(i)y(p^o(.). 

LSpSO£ 

11 29 + ’EtcI tcov SeVjcrecov ’Avao-Tocctoi; iepeilt; 

|| 30 4- Mavou<Y)>X ispeit; o E 7 T 7 ) tic; tepa <;. 

L. 2 : tco ctoyjc'O^vco lege t b ctuyxsl[jl£vo (=* t 6 auYxetp-evov) || 1* 6 : adreo lege atitfc |J 1. 18 : v^ete lege <tva> 
v£(ji€Tai. vel v^p.ecr0at || 1. 20 : 4y ^vovto lege hy&vzx o. 


42. ACTE DU CONSEIL DE KARYfiS 

Y pap.|xa (1. 8) 23 juin 7011 (1503) 

Le Conseil tranche en faveur de Dionysiou un flilfdrend de ce oouvent avec celui des Busses 
au sujet d’un kellion & Karyds. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 70). Papier, coll6 sur papier moderne, 295x223 mm. 
Etat de conservation mediocre : humidite, d^chirures aux plis. Encre marron et noire (derniferes 
signatures). Plis : deux horizontaux ; plis anciens : six horizontaux. — Verso, notices ; 1) (xvi® s.) : 
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m s u - 31 ,xx * 8 -> < ** * -*» - h *. 

In&diL 

Diony^ou^portd plaiifte oontre^e^ouvent'des HusLs^quHui disputait^ U Ie C0 ™ fc d * 

Le Gonseil, ayant examine Paffnim m r ., 1 ^ ^ a1 ^ hellion sikte au prdtaton, 

P«tl7 d “ -r» si “* **■. »* *■ 

pris de I'eglise du prttaton („» 23 , 1 . i 7 . 18 notM 2 qu ‘ p<,ss “ alt ™> maisonnette 

Dionysiou, ce kellion se trouv.it prie du c6U sud d’e I'M,,'. il 1' at d« “',7 °” 1 “ ^ de 
place du prStaton. ® , u a 6t6 d6truit lorsqu on a am6nag6 la 

ss: r u ;: el,e “■ de s “. q -< ■« 

1. 21 il a commence 4 4 c rf“Tt I,<CritUre 6 ‘ h “ q "' a “ >• 

loi. Pour ia prosopographie, et. le tableau dee p’ai ‘,tZT “ [[A '“ ))S '“P“ i ’ s '“'’ e ” f » nt 

Philo tWe, hi^umtnrde ZographouTT I n 7u j° a ' d ' °“ landar 0- 10). 2) Hieromoine 

Nictphore, hfg„„ miM de" u (, , i °S ’ 7 "T*”* “ m °“ < L 13 >' d > «*>-» 

6) Hitromoiu, R„ main , higouLue d" xLl?;"™ 8 ' ^ > 6 >- 

mene de Karakallou (1, 19). 8) Pachdme de Ki*U \ ieromoine Stephane, pretre et higou- 

I ») Fachome de Kastamomtou. 9) Arsdne, gtrin de Saint-Paul (I. 20). 

*» T« t 4 yApe, tou 

Tuepl too Ivto? xsXXlou tou e6-||>a XO uivou dcZ 1!^ ^T'’ W £sp “ ^ To0 ' xC P Aiovuertou, 
iepd 5 povijj Ttev Pdp(tov) ||e Si4 tou airroo KeWlou 77°”' “V" 1 '’ ^ Tsvopevpv U t% 

tvthmov Tedvritov) IIS tviivev A d v ;„ V1V . . , ' d(pKV 07 ° uv Yevoptvv); t% Tteoirojo ircoQdostod 

m -i m. il • .it ■ ti *** -l -*«. i 

T 'A TOO elTWtv 7Cspl too avTvv aekkloo a ... . Kvamptaorov, xou up dyei to etovoSv d8t-||Vv 

Yfduu. Srsr4ve , P “ W °“ ^ SV °^ ra ‘ < uiTodo. A,4 TOOTO «1 Ti ||. ip iv 

,t“STf iep ? <v “f 5 “* ’'O'WOpl'-K T% Audp(„ t ) 

II” + M^riT^TC” 1 ta ’“> 4 “ ” 

Erm{ n }°nah” Simecon” {igjigoumen" Hilandarski 
Emonah igonmen- Izougrahslci Plotei ermonah” 

H u Icosif’ Ruskii stare’ martis— 

a:+!i p z 6p : o < Eepo((x6v)ax(o<;) t ° c supouoT^ou 

II- + ai,li woo^l”!^’ 05 “ mm ™ 3 n *"°^ 
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+ Igoumen Grigoriatsld iero<mo>nah , Nikifor 1 \ 

|| 16 + Simopetr”skyi igoumn’' leromonah Anania 

|| 17 + *lG)OY)cp ((J^ov)ax(i<;) xat y^povTa^; aTri tou S^Lyp^vou :— 

|| 18 + Igoumn” Xenof”skyi leromonah Roman” 

|| 19 + Igoumen” Karakalsk’ leromonah popa Stefan” 

|| ao -f Pahomie Kastamounitski. 

Ar’senie starV // 2l [[ka]] S(ve)topavl’ski. 


43. ACTE DE BORNAGE 

sans date 
(environ 1503 / 4 ) 

Bornage du bien Katakalis, sigrn* par l’4v§que de Vardarios et de PoI6anin6, Makarios. 

Le texte. — A) Original (Catalogue n° 30). Papier, co!16 sur papier, 312 x 223 mm. Mauvais 
^tat de conservation : trous, d 6 chirures, taches d’humidit^, Rncre marron. Roul£ j plis anciens , 
quatre horizontaux. — Verso , notices : 1) (xvn* s., repass 6 e) : + r^c; KaTaxaX%. 2) (xx* a.) : ouvop- 
Xafxa^. — Voir planche XLIV. 

B) Copie figur 6 e et remani^e du xvii e siecle, faite sur A (Catalogue n° 32). Papier, 00 II 6 sur 
papier moderne, 387x305 mm. fitat de conservation mediocre : trous. Encre marron clair. Route ; 
plis anciens : cinq horizontaux. — Verso , notice (xx* s.) : Repl tcov m>v 6 p<ov too xeiptou KaT<xxaX%. 

G) Copie partielle (jusqu’& la L 27 : oxocvtaT)') du xvi e si 6 cle, faite sur A (Catalogue n° 31). 
Papier, colte sur papier moderne, 246 x 218 mm. fitat de conservation mediocre : d^chirures, taches 
d’humiditS. Encre marron. Route ; plis anciens : neuf verticaux. — Verso , notice de Dontetios 
(xix e /xx e s.) : + t% KaTaxaX^ SlA ra olvopa. 

InUil Nous editons A en compliant certaines de ses lacunes d’apres B (cf. notes) ; les variantes 
de B et C figurent en apparat; elles sont parfois des tentatives de correction. Je n’ai pas propose 
de lectures « correctes» : elles risquent fort dtetre arbitraires. 

Analyse. — Delimitation du bien Katakate [B ajoute : d’une superfleie totale de 2035 modioi 
imperiaux]. Les c 6 t 6 s sont mesur 6 s en schoinia. Toponymes : villages de Katakate, P 6 phlegm 6 nou, 
Portar^a, Gaim 6 r 6 ; ruisseau P^phlegntenou ; cr^te (paxia) Galm 6 r 6 ; syria (s 6 reia?) tou Mabd 6 te ; 
biens de Kaliandrou. Routes : 1) d^pand Volvos 4 Katakate ; 2) route ctimosia conduisant 4 Saint- 
Mamas ; 3) route venant du village Portar 6 a ; 4) route venant de Drymosita. Voisins ; couvent de 
Zographou, le stratidtes Skor^s, Tzymos (ou Tzismos, ou Tz4spos), Cantacuzfcne, Adam, [biens de 
ltevech4 de Kassandreia, seulement dans B]. 
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Notes. — Date: L’6veque de Vardarios et Pol6anine Makarios participe en 1503/4 k la commis¬ 
sion qui r&gle un differend entre Dionysiou et Zographou au sujet des bornes de Katakale (notre 
n° 44, 1. 5) ; on supposera, par consequent, qu’il a sign6 le present acte k cette occasion. 

Le texte A que nous 6ditons peut 6tre consider^ comme l’original puisqu’il comporte la signature 
autographe de l’dvgque (celle appos6e au bas de notre n° 44,1. 29 n’est ni complete, ni autographe). 
Mais il comporte un grand nombre de fautes, de formes particulierement aberrantes (1. 15, 16, Scicnv 
pour SiSmv), des repetitions (1. 16 : ex toiStou 7Cp6<; 86m eva), qui ne pourraient s’expliquer que si 
nous etions devant une copie. En effet, son etude montre bien qu’il ne s’agit pas d’un periorismos 
etabli en 1503/4, mais plutot d une copie faite sur un document plus ancien, probablement en mauvais 
etat, par quelqu un peu instruit, qui connaissait les toponymes de la region, mais ignorait les noms 
des voisins, qui avaient disparu au debut du xvi e sifecle : on remarquera que les toponymes, lorsqu’ils 
se repfetent, ont des formes stables, tandis que les noms des voisins se presentent sous des formes 
variees (1. 4 Ax6pi), 1. 33 Sxopv) ; 1. 5 T£6p,ou, 1. 7 Ti^mpou, 1.19Ti^cntou). D’autre part, la mention 
d’un stratidt6s (1. 4) suggtsre l’hypoth6se que la source utilisee etait un document d’epoque byzantine, 
probablement un extrait d’un praktikon oO le periorismos suivait l’enumeration des par6ques 
(cf. 1, 1 , too auxou ^coptou). On remarquera l’absence, parmi les voisins, du monastere de Kastamo- 
nitou qui, pourtant, devait y figurer (cf. notre n° 32,1.1). Omission de copiste ? ou bien Kastamonitou 
avait-il acquis ses biens dans la region apres la redaction du praktikon qui a servi de prototype 
au copiste de l’6v§que Makarios? Ce praktikon, k nous inconnu, pourrait provenir des archives 
de Dionysiou, ou bien du registre cadastral de la region. 

B estune copie nettement plus tardive, faite sur A 4 une epoque oil celui-ci etait, peut-etre, mieux 
conserve qu’aujourd’hui : on y retrouve certaines lacunes de A (1. 26-27, oil le mot gp^sTou est omis 
dans B puisqu’il embarrassait la syntaxe et trahissait l’existence d’une lacune ; de mSme k la 1. 28), 
mais aussi le texte de passages qui ont p6ri depuis (1. 27, 29, 34) ; k c6te de certaines omissions du 
copiste, de certaines corrections de forme, on trouve aussi quelques indications explicatives sur les 
denominations de certaines limites (1. 30, 33 cf. l’apparat). L’authenticite des passages conserves 
uniquement dans B ne peut pas gtre contrdlee (1. 27, 29, passages mis entre crochets). Elle semble 
suspecte pour le passage de la 1. 34 (mis en apparat) oil la surface totale du terrain (2035 modioi 
imperiaux) et la methode employee pour la calculer xavot xe<paX?jv xai K6Sa? (cf. Dfilger, Finanzver- 
waltung, p. 85). sont precises ; les vestiges de lettres dans A ne concordent point avec le texte donne 
par B, et le chiffre de 2035 modioi ne correspond point au calcul base sur les donnees du texte qui, 
d autre part, est si mal transmis qu’on ne saurait fonder sur lui de vrais calculs, On a, par conse¬ 
quent, toute raison de se demander si elle ne serait pas une interpolation dont le prototype pourrait 
Stre notre n° 20, 1. 31-32. 

Topographie: Sur l’emplacement de Katakale, en dehors et au nord de la peninsule de 
Kassandra, cf. notre n° 2, notes. On remarquera que, d’apres le present periorismos, Katakale ne 
semble pas se trouver pres de la mer, alors que notre n° 11 mentionne une pecherie qui en dependait. 
Plusieurs autres toponymes sont connus : le village de Saint-Mamas (1.13) est identique k la commune 
actuelle du meme nom (TMocharides, KaUpanikia , p. 73; Sroc X eta 48, p. 58-59); le village de 
ortarea (1. 14, 18, 22, 24, 25) est identique k la commune actuelle de IIopTaptA (Theocharides, 
KaUpanikia, p. 74 ; Sto^la 48, p. 156-157) ; le village AupqxW (1.20; autres formes : Apo^m-ra, 
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AopspuScrtTa, Apo^oatiroa, ApupSoopToc) est identique & l’agglom^ration actuelle BpaipScrupToc (Potip- 
tropToc) de la commune N6a T6n6dos ; Vrdmosyrta, appel6 aussi Moucpi;(8wtov pendant la domination 
turque, d6pendait en 1920 de la commune de Porfcaria (Th6ocharid6s, KaUpanikia , p. 73 ; Sxoi%ela 
48, p. 124-125, 156-157 ; Hell. Philol. Syll. CP. 25, 1894, p. 168, note 1). L’emplacement exact du 
village, bien attests au Moyen Age, d’]3pan6 Volvos, n’est pas connu (Theocharides, KaUpanikia , 
p. 74). Depuis le xiv e sifccle au plus tard, il appartenait au monast6re de Zographou (cf. 1. 3 et 
Zographou n° 17, L 59 de 1320, etc.), et il est, peut-Stre, h mettre en rapport avec le m^tochion de 
Saint-Panteieimon, appeld ToiS|Ji6a-Bop6£, situ£ dans la meme r6gion (Bossikon n° 20, p. 164 ; on 
rappellera que le Rossikon poss4dait un m^tochion voisin de Katakale). D’apres notre document, 
nous pouvons localiser approximativement EpanO Yolvos au sud-ouest de Katakale, pres du golfe 
Therma'ikos (cf. Dttlger, Praklika , p. 48). Au nord-nord-ouest de Katakale aussi bien que d’fipand 
Volvos, et contigu aux deux villages, se trouvait le village (non identify) de Gafm6r& (L 24, 26 ; 
autre forme : r<xY)pipe<os), qu’attestent des documents du xiv e siecle (Dtilger, Praklika , p. 49, 63, 
76, 90 ; acte in6dit de Lavra, d’aodt 1304, avec ApopuSoopra et IIopTapidt; cf. Th6ocharid6s, KaMpa- 
nikia } p. 74). Le toponyme P6phlegm6nou (village, ruisseau, 1. 6, 11, 13) est attests dans un chryso- 
bulle d’fitienne DuSan (1346) pour Esphigmenou, qui y possedait des biens (Soloviev-Mogin, Povelje 
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n° 13, I. 29, p. 98). Le toponyme Kaliandrou (1. 10,14) apparatt dans un praktikon de 1405 (Regel, 

Vatop&di, p. 36). j 

Nous savons peu de choses sur les voisins de Katakale : le stratidtes Skores (1. 33 ; k la 1. 4 le j 

nom est donne sous la forme Akorls qui est k rejeter) est inconnu ; le nom est attests dans la region 
voisine d’Hermileia en 1321 (Hell. Philol. Syll. CP. 25, 1894, p. 166 : nfyalov too Sx6pvj). Lesbiens 
de T£6p.ou ou T£iap,ou ou (1. 5, 7, 19) constituent deux lots distincts, situes l’un& 1’ouest 

(1. 5, 7) et l’autre k Test (1. 19) du terrain dllimite : ce nom, manifestement deform! par le copiste, f 

est-il 4 rapprocher du nom thessalonicien bien connu T^Ecrxo? ? (cf. Schatzkammern n° 59/60, j 

1. 34, 166-7 et Ph. Koukoulds, EEBE 5, 1928, p. 16-17). On ne saurait prdciser quel Cantacuzfene I 

6tait le propri!taire du bien situ! 6 l’ouest de Katakale (1. 8), tout en signalant que des propri!t!s 
et des pronoiai de membres de cette famille sont attest!es dans la meme region au xiv e silcle 
(Philotheou n° 7 ; EEBE 4, 1927, p. 300 et suiv., cf. p. 307). Enfln on signalera que des propri!t!s 
de l’!vech! de Kassandra (1. 29) pr!s de Saint-Mamas sont attest!es en 1405 (Regel, Vatopidi, p. 36). 

+ T?) iSiorcepiSpt.a'coi; too auTou X wpEou Trj? KaT«xaX(%), et? 6 TOpiopicrp,!? lysi o6to? ■ 

&p-|| 8 XeTai fash t5)? 6Soo t% <knb too ‘Ercavo BoX§oo eE? t 6 auTov yopEov epyopivy)?, oi!> || 8 SiatpeiTai, 

Xopacptov pilv Se?ik T.obc, p,eat(x6pEav tv)? p,ovvj? tou Zoypc&tpou, api-|| 4 trrepa ~poc dcpXTov crrpaTicoTOU 
tou ’Ax6p v), oppx npbq avaToXa? tyjv ToiaCr/jv 68(8v) |j 6 7tope66p,svo?, gycov 8s£ta t6> 8v)Xo0£v ywpacptov 

(">% xat xara p,txp(ov) too TCiipou |J 6 pixpi tv)? kotou nscpXeypIvou tv)? auTT)? 68ou f 

TtaXca(a?), ayoivEa i§' • ex to6tou OTpItpeTai 7tp8(?) p,eat,6p(£av) t 9)? || 7 aijTY)? 6Sou xal tou aiTOu 
X^pacpEou too T^crpou, <T X oivEa C, v!6t 6X£yov Apitrrepa t$jv aux(-/)v) || 8 688v xal t6v et:E|juxov piiaxav 
xal SExata tou KavTaxoufrvou xpaTouv, (Tyoma S', v) ts || 9 $ypa pi X pv] tou ’ASap, a X oi.v£a i6' • xMdev, 

^X°v Se^ia to kutov X opacpiov, xdperi xpo? ava-|| 10 ToXa?, c X oivEa s', eItk np6<; £pxxov, uyoivta ia', 

ex 8e tou to?? 8ixa?ot,? tou KaXt£v8p(ou), tk ktto tou yto-I 11 ?tou IletpXsyp^vou, svoolasvo? cTpetpETKi 

TrpS? 86m, ff X otv£a xal a60i? i rp6(?) £pxTov, u?', «p&? || 12 £vaToX<*?, a', tt£Xt)v vtpb? £ P xt6v, 8', j 

eiT(a) 7tp8? avKToX£? pexot tv)? SqtocEa? 68ou ||» t% el? t(6v) "Aytov MdtpavT(a) pi X p(, tou ptaxo? 

TOU xaXoup^vou Ile^XeypIvou, itxoivE a 6' (%tcu) • J|« eE? t6 e^yj?, im tk SExaia tou KaXidcvSpou, j 

evoupevo? Se xy? a~6 tou x°ptou IIopTKpe(a?) || 15 xt£pitTy| uetk tou auxou pEaxo? sEc £pxTov, tryoivix | 

(ijpwju), axp^exai 7tpi(?) ScSaiv, Tpta, ad07)? || 16 7tpi? £pxxov, (3', ttcEX^v xpo? Sdxnv, a', {ex toutou J 

tt P 8(?) 86 m, gva,} kx toutou tc P 8 ? £ P xtov, ||»» a50y)? rcpb? 86 ai, £v«, etx(a) 7 tp 6 (?) £pxx(ov), Iva 
T)pta(u), ex toutou p^xpv) x?)? oupEa? tyj? xaXoup£-|| 18 vv)? tou Ma6S6Xv), S' ‘ etx(a) oTp^ipexai irp8? 
apxxov, pexpv) xyjc et? tv)v llopTapeav 88ou xal || 19 tou x^pacpEou tou T^otiou, e' • lx 81 toutou, Tpo? ^ 

86<nv oxpe<p6pevo? xal r))v tikOt^v) || 2 » 6S8v ra>peu6pevo?, gpxexat Sw? Ixlpa? 88ou ink xwv I 

AuptpoffExtov xaTtouay)<?>, axotvEa || 21 oxtw, iraXiv avaxaprexcov psxa tt)? auxy? 68 ou «pi? £pxxov, 
axoivia. 1 . 6 ', etxa x£<p>irxei |j 22 Trpo? avaxoXa? pIxP’O tou pEaxo? tou Stepouvxo? xa -y)pr)pEva SExea xyj? 
riopxap£(a?), o'X OL- l| 23 v£a t 8 ' ' aux 66 (ev) a(56vj? ipzd yet Ttpo? dtpxxov, xov auxtv ptaxav xpax(cuv), 
oxotvia 0 , eExa 7 rpd(?) 86 a(iv) xal || 24 7 taX(i.v) 7 cp 8 (?) apxxov plxpv) xwv Si.xaE(cov) Tai'pepi xou x«p£ou 
xal K 7 r‘ a6x9)? x^? 68 ou ^ x^? nop-|| 28 Tapl(a?) 68 ou, ayotvEa y' (^ptau), lx Se toutou dt^vopev x£ 

SExata tv)? nopxap6(a?) Ivoipevo? (SI) apiax(e)p(£) || 28 t 8 a6x(8) yopEov Tafplpt xal x^v aidjv 688v 

rcopeSdpevo? xal Spyexat .[...A...] ||« [.... .?9. xou aixou X cop£ou xvj? KaxaxaX%, 

a X otv]Ea t?', etxa (| 28 axpe 9 6pevo? 7tp6? peot6 P Eav x[.“.] xal xyj? a6x(wv) Stxalot?, f 
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|| 29 SpxeTai fiixP 7 ) tou aytai; emaxo7i% KaacavSpeJa^], cx otv ^ a * ex toutou 

7up&(^) || 30 Suctlv, avLwv sE^ t/jv pa^Eav xal ttjv Siepx°( jl ® vy ) v xotXaSav xal om au-r^ sEe; || 31 tt)v ep]£ 0 (jtiv 7 )v 
ST^pav pa^tav 7Cp6si<n, a^otvia xa' * elra spxeT(at,) Ttpii; (AsatSpLav, || 32 ct^olvlov ev, aiSGt^ npbq Suct(lv), 
ax otvEa La', sx Se toutou 7Cpo<; pLecrtSpEav crrpe<p<5pievo<; || 33 xaTavTti. etc; t(^jv) SiXcoOeLcrav 6S6v xal t 6 
p7]0^v ^opdapLOv tou SxSpv], 60ev ^p^a-|| 34 To, ox^vta it)'. [*. *., 4 , 4 ... 

_] TCO. 

|| 35 + 'O twtolv^ ettloxotcoe; BapSapEou xal IIoXe-|| 80 avEa(; Maxapco^ : 

L. 2 : <kivb to0 om, B ; a6r6 B ; oft BC recte || 1. 3 : Se^ta B || 1. 8 : ^axa BG ; xpaTcov BC || 1, 9 : t 6 
ai!>r& BG || 1. 10 : tou 1 : toutou G || 1. 14 : £a B || 1. 15, 16 : JMcnv : S5atv B recto || h 19 : Kpi? Siiatv om. B ; 
rJjv afir^v B || 1. 20 : ApufxoCTLTcov B, Aupe^oatrcov G ; xaTtoOav)? o“x°Lv£a G || 1. 21 : dvaxdc 7 tTG 0 B || 1. 22 : ^pTqpiva 
lege elpTQ^va |J 1. 25 : to5t(cov) B || 1. 26 : B ; Tropeuopivrjv 6S6v B ; ^p^eTat om. B |[1. 27 : tou «{jtou 

Xwptou T7)f; KaTanaX^c, cxotv]£a seulement dans B || 1. 28 ; 7rp&<; peotSpEav x... om. B || 1. 29 : t[t)^ otyt(a<;) l7rtaxo7nj<; 
KaoavSps£(a?)] } seulement dans B ; cix otv ^ a l ' °m. B || 1. 30 : post pa^Eav, ratjiept add. B |] 1. 30-31 : xotXaSav xal dcrc* 
a^TTjg elq r)jv Ipxo^VYjv om. B || 1. 31 : rcp6etart om. B [| l, 31-32 : pieat(x6p£av xal aiSOci; 7cp&; Stliatv B |] h 32 : ^p6<; 
jAcacSptav om. B j|l, 33 ixaTavrlB ; post 6S6v, tou *An;<ivco Bop6ou add. B || 1. 34 : [,..]tco om. B ; post i?]', B add. : 
(i^Ttva ^ tc P L ?°l J! *( ev ) a >«{a)T(a) xe 9 aX(^v) xal 7r6Sa? ol7toTeXoi!jat yvjv |jloS(Io>v) pa<nXtx(&v) SuoxlXE(wv) TpiaxovTatr^VTC. 
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Ypd|xpia (1, 23) indiction 7 

7012 ( 1503 / 4 ) 

Les dvSques et dignitaires d416gu6s par l 5 archev§que de Thessalomaue fixent la fronti^re contests 
entre les Mens des couvents athonites de Dionysiou et de Zographou. 

Le texte. — Original (Catalogue n° 47). Papier, 305x210 mm. Bon 6 tat de conservation. 
Encre noire. Plis ; neuf horizontaux (rouleau aplati). — Verso , notice (xvi e /xvn e s.) : XocpTl 8 ia 
cnivopov T?j<; KaTaxaX% || \ie to bq Zmypacpfyraic. — Voir planclie XLV, 

Inidit. 

Analyse. — Inliiulatio . A la demande des couvents de Dionysiou et de Zograpliou, Tarcliev^que 
de Thessalonique Maximos, emp^chd lui-meme, a del6gu4 les 6 v^ques Altaldos de Lit 6 et Rentina, 
et Makarios de Pol^anine — auxquels s’est joint T 6 veque d^rdamdr^dn Gregorios qui se trouvait 
sur les lieux — ainsi que son protosynkellos Gennadios, higoumene tou Hypomimn&skontos , et Phi 6 ro- 
moine Matthaios, afin de r 6 gler un difT 6 rend au sujet du bornage entre ces deux couvents. Manuel 
Stankm^ros, Nestdr Pheggitas et Pothetos tou Pol^nou, d 6 sign 6 s comme t 6 moins par les couvents 
et sommes par les eveques de dire la v 6 rit 6 sous peine d^excommunication, indiquerent la fronti^re, 
telle qu’elle avait eld fixee trente ans auparavant, du temps de [l’archevdque de Thessalonique] 
Niphon, et en presence alors des archontes thessaloniciens, Ddmetrios Kalodthes et Manuel Alterfcos 
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[sic pour Ampertos] : la route qui descend sur Katakate, puis de \k vers Test en suivant une petite 

crete jusqu’& une pierre que les moines de Zographou soupgonnaient ceux de Dionysiou d’avoir d6pla- 

c6e. Les Dionysiates ayant affirm^ sous peine d’excommunication qu’ils n’en avaient rien fait et les 

t6moins l’ayant confirme, le diffdrend se trouva r<§solu et les deux parties reconciles. Les 6veques i 

placerent encore une pierre afln de mieux indiquer la frontifere. Ge fut fait en presence de plusieurs 

temoins : pour Dionysiou, rhigoumfane Isidoros, le gerdn Joasaph et Toikonomos Euphrosynos ; pour 

Zographou, le prohigoumene Gregorios, le geron Ephraim et Foikonomos Ghristophoros ; plusieurs / 

autres se trouvaient dgalement sur place-(liste nominative). Excommunication contre quiconque 

ddplacerait les bornes. Date. Signatures (du metropolite Maximos et de quatre evdques). j 

Notes. — La signature du metropolite est autographe : comparer Vintiiulaiio de notre n° 41. 

On ne saurait affirmer la meme chose pour les quatre signatures d’evdques, qui comportent plusieurs 
fautes d'orthographe et dont les deux dernieres sont probablement ecrites de la meme main. On 
remarquera qu’elles sont suivies de cinq croisettes, disposes Tune au-dessous de 1 J autre et marquant 
les endroits ou d’autres signatures devaient etre apposdes, peut-dtre celles des autres dvdques 
suffragants de Thessalonique. Dans ce cas, on pourrait supposer qu’au moment de la redaction de 
notre acte, neuf dvechds sur un total de dix etaient effectivernent occupes (cf. H. Gelzer, Ungedruckte 
and ungenugend veroffenttichie Texte der Noiiliae Episcopallium, Munich 1901, p. 633-634) ; et on 
ne manquera pas de s’etonner de Fabsence de F6veque de Kassandra, dont le siege dtait le plus proche 
des biens en litige. f 

Sur le metropolite Maximos, cf. notre n° 41, notes ; Feveque de Yardarios et Poleanine Makarios 
(1. 5) signe notre n° 43 ; Akakios de Rentina (1. 4-5, 28) signe un acte synodal du 16 juin 1499 
(Stamatiades, Syllekta ) p. 43) ; Gennadios, higoumene too t Y7Cop,t,p.v^orxovTo<; (1. 5-6) signe notre | 

n° 41, 1. 27 en 1502 (cf. notes) ; Andronikos Kaioethes (1. 18), la seule personne qualifiee de xup 

i: 

dans le document, est un archdn de Thessalonique attests en 1502 dans notre n° 41, 1. 35, et 

en 1514, cf. infra . On remarquera qu’il porte le meme nom de famille qu’un autre archon, Demetrios i 

Kaioethes, en activit6 dans la meme region trente ans avant, cf. I. 10 et notre n° 33, notes. 

L’affaire se rapporte k Katakate (sur son emplacement, cf. notre n° 2, notes), oh les deux monas- [ 

t£res avaient des biens limitrophes : cf. notre n° 43,1. 3 ; la route mentionnee (1. 11) est celle condui- 
sant d'Epano Volvos k Katakale (notre n° 43, 1. 2, 33) ; la cr6te (pa%la, 1. 12) est mentionnee dans 
notre n° 43, 1. 31. Bien que le litige qui opposait Dionysiou et Zographou semble avoir eu une cause 
mineure (une borne d6placee), il a dft prendre de grandes proportions, si Ton en juge par les dele¬ 
gations envoyees par les monasteres (higoumene et prohigoumene, accompagnes de deux g^rontes, ? 

et des economes g6rant les m6 tochia de la region, 1. 16-18) et par la fagon dont 1*affaire a 4te instruite: 
la delegation importante envoyee par le metropolite, augmentee d’autres personnalites qui se trou- ■ 

vaient sur place ; la menace d’excommunication sous laquelle sont requis les temoignages des gens 
du lieu et des moines de Dionysiou. Signalons que dans un acte turc inedit de Dionysiou date du 
26 avril-5 mai 1514 nous retrouvons plusieurs noms des habitants de Portarea qui ont participe k ce 
bornage : Dimo Fnkta cf. I 8, N£cmop Oeyy( cf - & e Philol Syll, CP. 25, 1894, p. 166) ; Andro- 
niko Kalo(i)fchi (qui est mentionne avant l’^veque), papa Giorgi, Dimos fils du papas, Yanni Andrea, 
papa Yanna, cf. L 18-19. 

Le present acte illustre le pouvoir judiciaire que le haut clerge avait des l’epoque byzantine * 
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et qui lui fut encore reconnu pendant la domination turque (Bakalopoulos, Histoire II, p. 177 
et nos n 00 33 et 40, notes). On remarquera que la frontiere dont le retablissement est exige, est 
celle qui avait 6te fix6e vers 1474 (cf. notre n° 32, notes), et qui ne semble avoir d6criLe en detail 
dans aucun document. L’acte fut probablement redig6 sur la base du rapport 6tabli par la dele¬ 
gation des £veques : ce qui explique la forme ^crT'/joapev (1. 15), ou ce sont les 4veques qui parlent 
(cf. au contraire 1 . 20 : e 7 nr]i;av o l ztcIghotzoi) , ainsi que la deformation du nom de l’archfrn Manuel 
Ampertos, devenu Altertos. 

+ Mdt£tp,o<; eX£co 0{eo)u apxie*rclcrxo7to<; ©eoaaXovtxv)^ 67t£pTLp.o<; xal ei;apx,o<; 7racrqs ©£TTaXla$, + 

|| a + *Ex tcov c , s6ao , p.icov xal eiaycov p.ovaaTY)pi(cev), too ts xu(p) Atovucrlou xai tou Zccyp^ou, 
t’Jjv 7jp,&v peTpL6T(y])T(ot), Kvoc cvSy)p.[a6) ev tou; p.eTox^o^ J| 3 ahxSv xal &7ti.cn<e^6fxs0oc 
el^ov a^urS^Tqcnv sl(; Ta £auTcov criivopoc, icTcep avapeTa^ii. ’EtolS'T) eup£ 0 Y)v ev euxcoXEa, 

7rpO“|| 4 eTps^ap.7)v xokq Oeocpt-XsomTOUc; skmj^tcqvc,, ev 'Ayto Ilv(eiipaT)t Aya7C7)To6<; aSeX9o6<; xal 
aoXXstToupyo^ t r\<; ^pcov (X8 Tpi.6t(7])t(o^) j t6v Te At)t^(; xal Tev-|| 5 Tlv 7 )f; xu(p) ’Axcfcxiov xal tov 
II oXaiavlvY)*; xu(p) Maxaptov — xaT<i o-uyx7)piav exeilcre tu^ov xal 6 ’ApSapipecev xu(p) rp-/)y6pLo<; — 
7tpb<; toAtou; xal rhv ^yoiip-evov tou || 6 < Y7rop,cp.v^crxovTO^ TevvciSiov lepop.6vaxov xal 7cpcoTO<niyxeXov, 
Sti xal 6 Tipuf>T(a)T(o<;) ev lepo[xovc!cxo^ wp MaT 0 aio^, ouvegoiiXeucrav ap<p6Tepa m S6o p.o-|| 7 va- 
crdjpia, tva eOpcoaE-v a^07rlarT0u<; pdlpTUpa?. KalS?) a 7 teX 06 vTe<; ^a^OT^pcav tcov p.ovaoT7]pl(cov) p.ovaxol 
&pepov t6v re Mavou^X tov STavstp.7)pov || 8 xal N^cyrcopa t6v <E>syyiT&v xal IIo 0 ?}t{>v tou IIoX7)V0U. 
’EtcsI S k dt7r?)X0ov el^ tXv t^ov, e^ecpcov^T] (3apo<; dccpopLcrfjiou, xa 0 < 5 ><; *f)|xeK xouq Ii7n.c7x6-|| 0 7COL(; 
7tpoeTp^a[xev, 7tp6<; to 6<; (x^XXovTai; (xapTUpyjoat * s(jLapThp7]crav o 3 v ol StocXy]tp0^VTe«; t b ativopov, 67tep 
£t£ 0 t) octo Tp&dcxovTa xpovou<; ev tw xaipai tou || 10 xu(p) N^cpovoc;, 7tap6vT<ov t6ts xal ^x tcov dpx^VTCOV 
1% TcoXiTe^a;) vjtxfiv tou ts xu(p) A7)(x*/]Tptou tou KaXoir] 07 ) xal xu(p) Mavou^X tou ’AXt^tou, ottoIov 
xal oi {xovaxol || u Zcoypatp^Te auvojxoXAyTjcrav, Srcep HaTaTai. ev Tyj 68G * 5 ) xaT^p^sTai xaT 5 siOelav 
r)|V KaTaxocX^v xal fan? IxeZas 6pa xaT< 5 : avaToXo:*; eE^ ^ax^av || 12 (JLixpav eE^ eT^pav Tt&rpav, eEt; elyov 
u7c6voi.av ot ZcoypaqsTjTe co^ ol AiovumaTe (xeT^Ovjxav dcvcoT^pco air/)v. ^toI e^eepcovifjOT] aS 0 L<; 

11 18 (3dcpo<^ acpopiajxou, otolov eS^avTo oi ev tt) pLovyj tou xu(p) AlovuctIou (xovaxol, 6 tl o6S6Xa>i; rcpocr£yxuyav 
t) 7tapeaaXeu<Tav ahr^v to 7tapdcitav, || 14 xal ol (xapTUpe^ dk o6tco^ ^(jLapTipYjcrav, 6 tl SxTOTe ^xetae 
^t£ 0 y), acpou7tep fovYj^av ol 7rpop.VY)(i.oveu0£vTe^, co<; oSv £x 60 t) ^ (ipLcpiaS^TYj-H^aic; xal elpifjvsuaav 
dt(X96Tepa t 3 : axoLGi^ovToc pi^pet, ecrTnqcraixev xal y)(jl£L(; iT^pav 7 C^Tpav avap-eTa^h Tfiv TptGv tSv ^X 7 raXa!. 
TS 0 &VTCOV, || 16 el<; S^Xcoaiv 7tepLocoT^pav, 7cap6vTCOV ^apupOT^pcov tcov p.ovacro]p£(cov) tou ts xu(p) 
’IcrtSApou lepop.ovaxou xal ^youp.^vou ty)«; p.ov^<; too xu(p) Ato-|| 17 vucrlou xal ‘Icoioacp tou y£povTO<; 
xal Eucppoaivou olxov6p.ou, xal ex Tf\q, p.ov^^ tou Zcoypatpou 6 7TpOY)yoiip.(ev)o(; a^TCov rpY]y6pto^ 
lepop,6vaxos xal || 18 6 y^pcov e E<ppalp, xal XpY)aTocp6p(ou) oExov6p.ou xal ol tux^vtec; ^xsloe xu(p) 
9 AvSp6vixo(; 6 KaXo-^Ov)^ xal Tca7ra<; rec&py(io<;) dbr b t(*}jv) IIopTapalav, A^p.O(; tou 7ra7ra, 5 AXig 0 eL-| | 10 v6< 
STaupivou u£6<;, € Icodcvvy)^ tou *AvSp£ou, ‘IcoavvY)^ tou Tzarccii TEava, 9 Apyup^ 6 Papjclras xal 
Ay]p»y)tp( io^) TOU MavouvjX. Et tl^ o 3 v ( 3 ouXY) 0 eL 6^^ wore 7CapaaaXeuoat || 20 a6 tV)v } i^vitep Tavuv imfeuv 
ol 0 soqxX£crraToi ^7tlcyxo7toi xal enixpoixoi ’Jjp.lTepot, vj a7ti Taq rcpci^v Te 0 Y)aa<; ap.cpoT£pcov toiv p.ovfiv, 
II 21 ^ Y)yo\ip.evo<; r\ oExov6p.o<; y) &XX6*; Tt<;, S’ Av xal eft), ^X st a ^ v ^ P'eTpL6TY]^ *f)|XO)V pteTck xal tcov 
S taXYjcpO^VTCOv evTau 0 a e7CLax6?r6>v || 22 acpopt.ap,£vov ohc b Trjt; aylai; xal op.oouolou xal ^coapxtx^ Tpt(iSo^ 
xal ev tS vuv xal h tco p.^XXovTt. EE^ yap pe6alcoaLV xal aacpaXeLav SlocXy)-| j 23 cp 0 e£cnr](^ U 7 ro 0 £creco^ 
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ysyovev to rcapov ypocfipia t% vjpL&v pLeTpt6T(>])T(o<) xal IS 60 V] toE<; |xova^ot<; xoiq sv TV) ay£a [xovyj 
too xo(p) At-ovoafou, ev &xei || 24 (IvSixn&VQq) C* + 

|| 25 + MASIMOS ’EAEQ 0(EO)T ’APXIEIHSKOIIOS 0(ESSA)A(O)N(IKHS) || 23 
TIIEPTIMOS KAI J/ EHAPXO£ nA(2H£) ©ETTAAI(AS) + : 

|| 27 + s O KiTp(o\)<;) 'Isp 60 sco^ xal 7tpoTc(>0povos — 

|| 28 + *0 xaravoc; inlaKomq Alt r\c> xal Pev&£v7)<; ’Axobao*;. 

|| 29 + *0 Toc7Ct,v6i; emaxo7ro<; MTttoAewcvtvYjs xal BapSap£oo 

|| 30 + '0 toctce-vcx; s7c£axo7to£ KapL7rav((«<;) xal Kacnrptoo MaT 0 aio<; 

11 81 + vacat 

11 82 + vacat 
(I 83 + vacat 
|j 84 + vacat 
|j 85 + vacat. 
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TABLEAUX DES MEMBEES DU CONSEIL DE KARYfiS 
ATTESTfiS ENTRE 1387 ET 1516 


— Ces tableaux ne comportent que les monasteres dont des reprtsentants signent les aotes 
conserves 4 Dionysiou. Pour des raisons de commodity les monasteres qui, pendant une periode 
donnte, n’ont pas de reprtsentants attestts, ont ttt omis dans les tableaux correspondants, 

— Le titre de ces representants, lorsqu’il accompagne leur signature, est indiqut par les abre- 
viations suivantes : h = higoumtne, p = prohigoum&ne, g — g£r6n ou starec. 

— Les personnages importants, liigoumtnes ou prohigoumtnes, mentionnts dans le texte 
des documents ou signant en tant que parties contractantes, et non pas comme membres du Conseil, 
sont entre crochets. 

— Les signatures slaves ou gdorgiennes sont signages par un asttrisque (*). 

— Dans le cas ou nous avons deux redactions du m&me document avec des divergences dans 
les signatures, celles-ci sont signaltes par l^emploi d’italiques, et des explications en ttte du tableau. 

— Pour les documents dont les originaux ne ra’ont pas kU accessibles, j’ai conserve les lectures 
des tditeurs, meme lorsqu’il y a de bonnes raisons d'en soupQonner ^exactitude. 


Explications concernant les documents utilises ci-dessous 

En tete de chaque colonne, aprts la date, vient le renvoi k l’tdition du document. Les expli¬ 
cations qui suivent se rapportent aux documents qui presentent des particularity. 

Tableau I. 

— l er novembre 1392 : pour la date du Panlokralor n° 13, cf. les notes de notre n° 7 ; les 
acLes Panlokralor n os 8 et 9 sont 6mis pour confirmer le n° 13 et en reprennent la liste (avec une 
variante insignifiante). 

— octobre 1400 : cet acte a ttt 6mis en deux exemplaires originaux, destines 4 chacun des 
deux monasttres inttressts, Dionysiou et Saint-Paul. Les deux originaux se trouvent actuellement 
4 Saint-Paul et ils ont ktk tditts par Eulogios Kourilas, 'AyioQurini) BugXiodtfxYj 19 (1954), p. 153- 
156 (exemplaire destine 4 Dionysiou) et 222-227 (exemplaire destine 4 Saint-Paul) ; cf. supra , 
p. 14, note 48. L’acte original a ktk signt par une commission de moines, constitute par le prfitos 
pour trancher le difftrend; ils ne sont pas forctraent les reprtsentants de leurs monasteres au Conseil 
de Karyes (4 noter la presence de Thdodosios [?] ou Thtodoulos [?], p, 156, pneumatikos de Karyts, 
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qui pourrait etre identique au reprtsentant de Sttphanou, cf. infra). L’exemplaire destine k 
Saint-Paul comporte des signatures d’authentification supplementaires (restitutes en partie par 
1 ’tditeur sur la foi de copies) dont on ne saurait dire si elles sont contemporaines de l’original : 
ces noms sont composes en italique. 

La comparaison de nos n os 7, L 19, 20 et 9, 1. 47, 48 permet d’affirmer que Iakobos de 
Cha(i)rontos et Thtodoulos de Stephanou emploient parfois (novembre 1394, aotit 1395, juin 1398, 
peut-gtre octobre 1400 of. supra, aout 1405) des signatures abregees, sans le nom de leur'monasttre.’ 
Ces signatures viennent d’habitude k leur place normale, avant l’higoumtne de Menitze. 

Tableau II, 

— avril 1471 : la liste provient de l’original, encore intdit, photographit k Kastamonitou en 
1966. Au sujet de ce document, cf. J. Darrouzts, REB 22 (1964), p. 281-282. 

— janvier 1481, notre n° 34 : sont composts en italiques les noms qui n’apparaissent que dans 
la copie B. 

— 1504/5, EEBE 6 (1929), p. 278-279 : l’tditeur, Ktenas, n’a pas pu lire plusieurs signatures 
slaves, signaltes par des points d’interrogation. 

1505/6 : probablement identique avec l’acte du 25 mai 1506, cf. Kutlumus n° 50, p. 165. 

— 1511/12 : acte du Conseil de Karyts, confirmant les bornes entre Dionysiou et Grtgoriou. 
La liste provient de l’original de Dionysiou ( Catalogue n° 71, avec fac-similt) et de copies modernes 
de Grtgoriou. La liste du document de Dionysiou ttant plus complete, les noms qui lui sont propres 
sont composes en italiques. Les higoumtnes de Dionysiou et de Grtgoriou signent seulement les 
exemplaires destmts k l’autre monasttre. L’authenticitt de ce document a ttt contestte sans raison 
par Eulogios Kourilas, ’Aytopsinxi) BigfooQfjxri 19 (1954), p. 151. 

— 1512/13 : la liste provient de l’original de Zographou ( Zographou n° 56) et de celui de 
Kastamonitou, encore intdit, photographit par nous en 1966. Sont composts en italiques les signa- 
tures qui sont propres k Pun de ces deux originaux. 

16 juin 1513, Barlaam, Grigoriou } p. 48 : la liste a etd completee et corrigde apr£s collation 
sur {’original, photographit par nous k Grtgoriou en 1962. L’original ttant mal conservt, on n’y 
voit plus certains noms que donnent les copies posttrieures : ceux-ci sont composts en italiques. 

— 1513/14, EEBE6 (1929), p. 279-280, cf. ibid. 7 (1930), p. 117, n° 59 : le document est reproduit 
en partie ; k l’exception du pr&tos, les autres personnages y sont mentionnts dans le texte : commis¬ 
sion pour trancher un Iitige. 

— 8 mai 1516 : original intdit de Dionysiou ( Catalogue n<> 75, avec fac-similt). 


V 


aotit 1387 
Kutlumus n° 39 


janvier 1389 
Chtlandarn°im 


mare 1392 
Zographou n° 51 


l er novembre 1392 
Pantokrator n° 13 


Paniokralor n° 8 





Prdtos. 

D6roth6os 

David 

Ancien pr6tos. 



Gha(i)rontos.... 

lakdbos h. 

Iakdbos h. 

Chilandar. 



Chouliara. 



Iviron. 



Kallistos. 



Kaproullfc. 


Joseph h. 

Lavra. 



L&mnaiou. 



Makrou. 



Makryg6n&... 



M6nitz6. ..,.. 


Damianos h. 

Philoth6ou. 



Rossikon. 



Saints-Anges. 



Saint-Onouphrios... 


Kallistos h. 

SUphanou. 

Th6odoulos h. 

Theodosios h,, ekkl6- 
siarchfcs de Karyts 

Vatop6di. 



Xystrfc. 



ddkarchos. 



dikaios. 



ekkl6siarch&s. 

Th66nas 

Damianoa 

Th6odo8io8h. de SU- 
phanou 

6pit6r6Us. 



ancien 6pit6r6t68.*.. 

Ioakeim 






Ndophytos 

Idrdmias 

I6r6mias 




Iakdbos h. 




Thdodoslos h. 

Theodosios h. 





Makarios h., m6tro- 
polite 

Makarios h,, m<$tro- 
polite 




Joasaph h. 




Euthymios h. 

Euthymios h. 










Damianos h. 















Th6odoiilos h. 




Dosithdos h. 

Dosithfios h, 










Matthaios 



Kallistos 



Ioakeim SerbidUe 
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TABLEAU I (suite) 


Prbtos.. 

Paniokrator n° 9 

dbcembre 1392 
Chilandar n° 160 

novembre 1394 
notre n° 7 

juin 1395 (Lavra 
'Ayiop. Bio/.ioOrjX 
19 (1954), p. 19. 

aotlt 1395 (Chilandar) 
MoSin-Sovre, p. 37. 

. I6r6mias 

Ibrtaias 

ier6mias 

I6r6mias 

I6r6mias 

Ancien prbtos. 

* 





Cha(i)rontos. 

• 


Iakdbos( t l) } cf. p. 206 

, 

lakdbostf), cf. p.206. 

Chilandar. 

. Theodosios h, 





Chouliara. 

_ 





Iviron. 

Makarios h., m6tro 
polite 

- 




Kallistos. 






Kaproullb. 





Joseph h. 

Lavra. 

Euthymios h. 

Charitbn 

ekklbsiarchbs 




Lbmnaiou. 






I Makrou. 



G6rasimos h. 


Gbrasimos h. 

I Makrygbnb.. 






I Mbnitzb..,., 



Damianos h. 


Damianos h. 

Philo thbou. 






Rossikon.... 






1 Saints-Anges.. 






I Saint-Onouphrios., . 



Kallistos h. 


Kallistos h. 

I Stbphanou. 



ThMoulos (?), cf. 

p. 206. 


TModoulos ekklfcsi- 
archbs{?), cf. p. 206 

Vatopbdi.- 

rheodosios h, 





Xystrfe. 


j 

Makarios h. 

1 

tfaximos h. 

I ddkarchos. 




■■ ~ 


dikaios. 




.~ 


ekklbsiarch&s., .... 



r 

lamianos 3 

"hbodoulos (de St6- 
phanou ?) 

1 6pit6r6t6s. 




• 


ancien bpit&rbtbs.,.. 
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TABLEAU I (suite) 


Pr6tos. 

novembre 1395 
notre n° 8 

juin 1398 
Kuilumus n° 42 

Janvier 1400 
notre n° 9 

octobre 1400 (3. Paul) 
cf. notice en tSte du 
tableau 

aotlt 1405 
Kuilumus n“ 43 

*Jean le Kalybite 

Ibrbmias 

N6ophytos 

Gennadios 

I6r6mias 

Ancien prbtos. 





Gennadios 

Gha(i)rontos. 


IakQbos (?) cf. p. 206. 

Iakdbos h. 



Chilandar. 




* Gregorios h 
* Iovanbs 

*Sabbas h. 

Chouliara. 

Ephraim h. 





Iviron. 




Makarios 


Kallistos. 

Gennadios 





Kaproulie. 

Daniel 6pit6r6t6s 





Lavra.. 




Markos h. t 
Sbphronios 


Lbmnaiou. 

N6ophy tos Koupas h. 








Gbraslmos h. 



Makrygbnb. 






Mbnitzb. 



Damianos h. 



Philoth6ou. 





Makarios dikaios 

Rossikon. 




*Epiphanios p, 
*NIkandros 

Jean ekkl&siarch&s 

Saints-Anges. 

Isiddros 





Saint-Onouphrios.., 






Stephanou. 


Thdodoulos (?), 
cf. p. 206 

Thbodouios h. 


TModoulos (?) 
cf. p, 206 

VatopSdi. 




Ignatios h *, Makarios 

Charitbn p. 

Xbropatamou. 




Gregorios h. t G&rasi- 
mos p. 


Xystr6. 

Nbophytos h, 
Matbhaios 

Maximos 




dbkarchos. 

Michel 





dikaios. 






ekklbsiarchbs. 

Dbrothbos 





ancien ekkl&siarch&s. 






epiteretes.. 

Daniel Kaproullbs 

Thbodoulos 

Dionysios 


Paul 

ancien 6pit6r6t&B.... 


Kallistos 
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TABLEAU I (suite) 


Cha(i)rontos.. 


3 novembre 1409 , , 

Stojanovid, Akti, l er novembre 1427 27 janvier 1430 
p. 51 (S« Paul) notre n ° 23 Rossikon n° 13 

*Symd6n Daniel Daniel 


‘Gregorios h, 


20 janvier 1430, notre n° 24 


Iviron. 


Kallistos. 


Kaproulld....* Daniel h. 


Lavra. 


Ldmnaiou. 


M akrou. ‘Domdtianos h. 


Saint-Onouphrios... 


VatopddL 


ddkarchos,. 


dikaios..., 


Daniel dpitdrdtds 


*Thdoddros h. 


*Mdysds h. 


*Ndophytos h. Ndophytos h. 


Onouphrios h. 


Daniel dpitdrdtds 


Isalas dikaios, ekkld- 
siarchdB 


Daniel Pdgonitds 


ekkldsiarchds. 

* Theodosios 

Isiddroa 

ancien ekkldsiarchds. 

*D6rothdos 

Ddrothdos 

Gdrasimos 

dpitdrdtds. 

* Palsios 

Daniel Kaproullds 


Gdrasimos 


Daniel Kaproullds 


ancien dpitdrdtds,,,. 
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TABLEAU II 


Prdtos. 

30 mai [1462 ?] 
notre n° 29 

1466/7 (Chilandar) 
Mogin-Sovre, p. 43 

avril 1471 

Kastamonitou indd. 

juillet 1472 
notre n° 31 

janvier 1481 
notre n° 34 

Kallistos 

Ddrothdos 

Daniel 


Manassas 

Ancien prdtos. 




Daniel de Lavra 


Chilandar. 



*Athanasios h. 

Palsios g. . 

Kyprianos g. 

Ghouliara. 

Gdrasimos 





Dionysiou. 





[Agathdn h,, Ldon- 
tios] 

Docheiariou. 


Simdn g. 

Sdrapidn g. 



Esphigmdnou. 


Merkourios h. 

Markdn h. 

Markdn h. 

Ndophytos h . 

Grdgoriou. 






Hagidn Patdrdn (?). 

Sym66n 





Iviron. 



*Euthymo (7) 

Thdophands g. 


Kaproulld. 






Karakallou. 






Kastamonitou. 


Benjamin h. 


Benjamin h. 

Joseph 

Kdphou. 

Niplidnou Ndophytos 





Koutloumousi. 



Mdysds h. 

Daniel h. 

Kallinikos 

Lavra. 


Joasaph Attaleidtds 

Gdrasimos g. 

Daniel ancien prd¬ 
tos, Gdrasimos g. 

Ndophytos h., Hidro- 
thdos, Matthaios 

Makrou. 

Paul 





Makrygdnd. 

Joseph 





Pantolcrator,. 

1 





Philothdou. 



Antdnios h. 


Aberkios 

Bossikon. 


Malachias p. 


Malachias h. 

Sisdds ! 

Saint-Paul. ! 


Thdophanios h. 

Parthdnios g. 

Barsanouphioa h. 

Vitalios 

Simonopdtra.. 



Gennadios h. 

Gennadies h, 


Vatopddi. 


Thdoldptos h. 

i 

Thdodoulos g. 

Thdoldptos p. 
Thdoddrdtos g, 

Thdodosios Kanta- 
kouxdnos, Matthai¬ 
os Prochoros 

Xdropotamou. 


Matthaips p> 

Makarios p. 

Pachdmios g. 

Benediktos 

Xystrd... ..! 






Zographou. 


Eustratios g. 

*Niphdn h. 

Joseph g. 

Misadl g. 


dikaios 


PaiBios 


Palsios 
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TABLEAU II {suite) 


Prdtos.... 

juin 1483 
Zographou n a 55 

octobre 1488 
notre n° 35 

1493/4 
notre n° 36 

entre 1494 et 149£ 
notre n<» 37 

entre 1494 et 1496 
notre n° 38 

Ignatios 

Ignatios 

Ignatios 

Ignatios 


Ancien prdtos. 


Paul 




Ghilandar.... 

‘Charitdn g. 


Euthymios h. 

‘Euthymios p. 

* Theodosios g. 

Ghouliara. 






Dionysiou. 

Anthimos 


[Iakdbos h.] 



Docheiariou. 

Gerasimos h. 


Makarios h. 



Esphigmdnou. 

Neophytos h. 


Gerasimos h. 

N6ophytos p. 


Gr&goriou. 

‘Aberkios p. 


Neophytos g. 



HagiCn Pater&n (?). 






Iviron. 



Theophands g. 

*Galaktion 

* Galaktion 

Kaproulie. 






Karakallou.... 






Kastamonitou. 



Joseph g. 


* Isalas 

Kdphou. 






Koutloumoiisi. 



Pachdmios g. 

‘Matthaios 

‘Matthaios h. 

Lavra. 



N6ophytos h. 

Neophytos p., Iakd- 
bos 

N6ophytos, Diony¬ 
sios 

Makrou. 






Makryg6n£. 






Pantolcrator... , 


. 

Martyrios g. 

Gregorios 


Philotheou.. 

*Philoth6os p. 


Theodosios h. 

‘Germanos p. 


Roaaikon. 

‘Sdrapidn g. 


Babylas g. 

*Euphrosynos h. 

‘Euphrosynos h. 

Saint-Paul. 



Pdtrdnios g. 

‘Gerasimos g. 

‘Petrdnios g. 

Simonopetra. 



Isiddros g, 



Vatopedi. 

Manass6s h. 


Kyrillos p. 

Matthaios 

Neophytos, Mat¬ 

thaios 

Xenophon. 

‘Joseph h. 


Joseph h. 



; X&ropotamou. 



Dionysios g. 

‘Theoddrdtos di¬ 
kaios 


Xystrd. 






Zographou. 

‘Metrophanes h. 


Misadl g. 

* Ephraim g. 

‘Geiasios g. 

dikaios. 


Palsios 





TABLEAU II {suite) 


Prdtos. 

mai 1496 
notre n° 39 

26 septembre 1500 
(Iviron) 

Gedddn, Pair. -E/ 1 ., p, 7 

avril 1502 (Lavra) 
EEBS 23 (1953), 
p. 563. ; 

23 juin 1503 
notre n° 42 

1504/5 (Docheiariou) 
EEB2 6 (1929), p. 
278-279. 

Gregorios 

B&ssaridn 

Bdssaridn 


‘Mdysds 

Ancien prdtos. 





Ignatios du Panto¬ 
krator 

Ghilandar. 

‘Isalas p. 



‘Symedn h. 


Ghouliara. 


Nikoddmos 




Dionysiou. 

Iakdbos h. 




Theodosios g. 

Docheiariou. 

Makarios h. 



Simdn dikaios 

Thomas h, 

Esphigmdnou. 




Joseph g. 

Palladios 

Grfcgoriou. 

‘Spyriddn h. 



* Nikdphoros h. 

‘Niphdnh, (?) 

Iviron. 

Dionysios 


Neophytos 

Misadl 

N6ophytos g. 

Kaproulie. 


Gdrasimos 




Karakallou. 




‘Stephanos h. 

‘Maximos h. 

Kastamonitou. 

Joseph 



‘Pachdmios 


K6phou. 


Gabriel 




Koutloumousi. 

*M6ys6s 




* ? 

Lavra. 

Neilos, Gcrmanos 



N6ophytos p. 

Niphdn p, 

Makrou. 


Mdtrophands 




Makrygdnd. 






Pantokrator. 



Neophytos p. 

Ncilos h. 

Ignatios ancien prd- 
tos 

Philotheou. i 


j 

‘Thdodosios p. 


* ? 

Rossikon. 

Joseph 



‘Joseph g. 


Saint-Paui. 




‘Arsenios g. 


Simonopetra. 




‘Ananias h. 

Ananias h. 

Vatopedi. 

Sdphronios 


Stephanos 

Martyrios ekkldsiar- 
chds, Sdphronios 

Kyrillos h. 

Xenophon... 




‘Rdmanos h. 

♦ ? 

Xdropotamou.. 

Gr6gorios 



Gregorios 

* ? 

Xystrfc,.. 


Athanasios 




Zographou. 

Onouphrios g. 



‘Philothdos h. 

* ? 

dikaios. 







IB 
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TABLEAU U (suite) 


Prdtos. 

1505/6 (Lavra) 
'EXAyjviwdc 

2 (1929), p. 348 

25 mai 1506 

Kuilumus n° 50 

1511/12 - 

Dionysiou inedit 
Gr^goriou, cf. en tSte 
du tableau, p. 206 

1512/13 

Zographou n° 56, 
Kastamonitou, inedit. 

* Metrophanes 

‘Metrophanes 


‘Sabbas 

Ancien prdtos. 



'Mttrophan&s 

* Metrophanes de Makrou 

Ghilandar. 

*Makarios g. 

Makarios g. 


‘Paul g. 

Chouliara. 





Dionysiou. 


Palsios 

[Maximos h.] 

Maximos h. 

Docheiariou. 


Gregorios h. 


Joseph h. 

EsphigmGnou....... 


Gerasimos p. 


Daniel 

Gr^goriou... .. 



[‘Nikephoros h.] 

‘Nikephoros p. 

Iviron... 


Neophytos g. 


Sabbas 

Kaproulie. 





Karakallou...,. 





Kastamonitou. 

- 



*Nestdr h. 

Kdphou. 





Koutloumousi. 



*Symdon h, 

*Sim6n h. 

Lavra.. 




Neophytos p. 

Makrou. 




‘M6trophan6s 

Makrygend.. 





Pantokrator. 


Neophytos p. 


Neophytos h. 

Philothfiou. 




‘Joseph 

Rossilcon. 

‘Mdysds 

*M6ys6s 


*Sim6n g. 

, Saint-Paul. 

* Raphael g. 

Raphael g. 


‘Jean h, 

Simonopdtra. 





Vatopddi. 


Neophytos h. 

Gerasimos domesti¬ 
kos, Sabbatios 

Silvestros g. ; Matthaios g. 

Xdnophon. 

*R6manos h. 

*R6manos h. 


‘Georges h. 

Xdropotamou. 




‘Athanasios h. 

Zographou. 

‘Joseph 

‘Joseph, * G6rasi- 

mos g. 



domestikos. 



Ars6nios 


epitdretds. 

1 

i 


Gabriel 




3 mai 1513 
Zographou n° 55 
(Complement) 

Prdtos. 

‘Sabbas 

Ancien prdtos. 


Ghilandar. 


Chouliara. 


Dionysiou. 

Maximos h. 

Docheiariou. 

Joseph h. 

Esphigm6nou. 




Grdgoriou. 


Iviron.... 

Sabbas 

Kaproulie... 


Karakallou. 


Kastamonitou. 


Kdphou. 


Koutloumousi. 


Lavra. 


Makrou... 


Makryg6ne. 


Pantokrator. 

Neophytos h. 

Philo thdou. 


Rossikon. 

‘Symddn g, 


Saint-Paul. ‘Jean h. 

Simonop6tra. 


APPENDICE 
TABLEAU It (suite) 


16 juin 1513 
larlaam, Gr&goriou, 
p, 48 


‘Sabbas Joseph 


1513/4 

I 6 (1929), p. 5 
(Docheiariou) 


‘Sabbas Joseph 

Palsios de Lavra [Metrophanes de Makrou] 

‘Matthaios h. 


Gennadios 


[G6rasimos g,] 


Palsios ancien prd- 
tos 


Makar ios 
PhilolMos 
k Paisios h. 


8 mai 1516 
Dionysiou in6dit 


‘Sabbas p, 


Joannikioa h. 
Gerasimos 


[M6trophan6s ancien prdtos] 


[S6rapi6n, Damianos, Philippos g.] ‘Gerasimos 


[Palsios p., Simdn Challdas, Gennadios 
Tzaggards] 



Matthaios g,, Silves- Matihaios , S6phro - 
tros g. nios 


Xenophon. * Georges h, 

X&ropotamou... 


| Xystrd. 

Zographou. 

dikaios. 


nios 

* Georges h. 


‘Athanasios 

* Theodosios h. 


KalliBtos h. 
Martyrios p, 

•Misafel g. 


* Joseph h. 
*Chriatophoros 


















































































INDEX GENERAL 


Les chiffres en italigues renvoient aux pages, les chiffres gras aux num^ros des actes et les 
chiffres ordinaires aux lignes. 

App. = Appendice ; app. = apparat; not. = notice ; n. = note. 

Les noms des monast&res athonites, sauf Saint-Paul, sont abregds : Chi = Chilandar ; Dio = 
Dionysiou ; Do = Docheiariou j Es = Esphigmenou ; Gre — Gregoriou ; Iv — Iviron j Kar = Kara- 
kallou ; Kas = Kastamonitou ; Kou = Koutloumousi; La — Lavra ; Pa = Pantokrator ; Phi = 
Philothdou ; Ro = Rossikon (Saint-Pant616imon) ; Si — Simonopetra ; Sta = Stavronikita ; Va — 
Vatop6di; Xdn = Xenophon ; X6r = Xeropotamou ; Zo = Zographou. 


’ASaoyi?, paysan, 25, 72. 

1 ’A6£pxio?, hi6romoine de Phi (1481), 84, 
24. Cf. App. 211. 

2 ’A66pxto<;, prohig. de Gr6, App. 212. 
’AyaGoav, hi6romoine et kathig. de Dio (1481), 

17, 20; 84, 1. Cf. App. 211. 

’AyaXXiav6? (EouXayipiAvY)?), temoin musulman 
(environ 1500), 40 not., 21. 

’AyaKYit^, cf. ’Ax6av£v7]<;. 

Ayyapefa, 24, 33, app. 

’Ayy^Xiov (vs&? t&v Ayltov), 8 not. 74, 32. 
‘Ayia ’Avairracffa, toponyme k Lemnos, 25, 
62. 

'Ay£a Elp^vv), toponyme k Lemnos, 21, 104 ; 
25,128. 

‘Ayta? Eocpla? ([vai>?] ty)?), 4 Thessalonique, 
1, 41, 46, 50; 19 not.; 88 not. 169 ; 
41 not, ; (piya?) vai? ~f t c evutcoctAtou 
X iyou ®eou S., 41, 2-3, 21. 

"Ayiov "Opo?, 4, 15, 23 ; 6, 23, 27, 31 ; 7, 1, 
18 ; 8, 25, verso 1 (svetie gori) ; 9, 43 ; 
15, 20, 27 ; 23, 5, 32 ; 24, 5, 35 ; 29, 13 ; 
31, 10 ; 33, 5 ; 34, 16 ; 35, 20 ; 36, 1-2, 6 ; 
37, 7 ; 38, 3, 9 ; 39, 1, 4, 27 ; 40, 22. — 
lepov xal 0eiov 8po? tou 'A. "O. 15, 3. — 
Ayiov 8po? tou ’'A0co (ou 6 w A0<o<;), 3, 1 ; 5, 2 ; 
6, 2 ; 10, 1 ; 13, 1; 16, 1 ; 20, 1 ; 28, 1 ; 
40,1 (tou”A0covo?). — 0eiov 8po ? tou "A0covo? 
(ou 8 "AGIO?), 17, 1 ; 27, 8. - t b "Opo?, 4, 61. 
— Up8v xal Ayiov touto 6. 16, 5. — Ayiov 
xat 0 so<iuXXAXy)tov 6., 4, 26 ; cf. ‘'A8cu?. 


AyiopelTY]?, 41 not. 190. 

AyiopeiTixd?, cf. p,ovacrn?)piov, (xov-q. 

'AyiopelTiaaa (Mapla •?)), donatrice (1420), 19 
not., 1, 37. 

"Ayio? TeAipyio? tA NewjxaT«, toponyme k 
Lemnos, 21 not., 16, 39-40 ; 22, 23 ; 26 
not. 140, 142, 54, 91. 

"Ayto? AvjtrfiTpio?, village 8 Kassandra, 20 
not. 116, 118, 19. 

"Ayio? ©topia?, toponyme k Lemnos, 21, 11 ; 
25 not. 140, 88. 

"Ayio? MAp,a?, village 8 Kalamaria, 43 not. 
196, 13. 

"Ayio? NixdXao?, toponyme k Lemnos, 25, 79. 
"Ayio? ’Ovotifppto?, kellion, 4n 8 ; 39 not. 184. 
"Ayio? IlauXo?, village k Kassandra, 18 not. ; 
20 not. 118, 120, 22, 36. — 'AyioTtauXmxa 
Slxaia, 20, 25. 

AyiooTstpavt-rr)?, 14 not. 93, 29. 

*Ay£wv IlaT^pciiv (?), monastfcre (?), 29, 14-15, 
app. f 4 Supiettv. 

AyopA, 1, 14 ; 7 not. 71, 72 ; cf. Kpaoi?. 

Aytoy^, 1, 31. 

’ASApi, voisin (?), 43 , 9. 

ASeia, 2 , 54 ; 6 , 30, 37 ; 7 , 8 ; 9 , 28, 33 ; 
12 , 13, 14, 16, 18, 28 ; 18 , 13 ; 19 , 25 ; 
29 , 4 ; 31 , 16 ; 37 , 5 ; 42 , 6-7 ; in’ A8e£a?, 
10 , 18 ; 30 , 6. 

aSeXtparov, 4 not. 59, 52, 58 ; 7 not. 68; 
15 not. 99, 9. 

A8eX<p8? (moine), passim. ; toxt^e? xal A., 35,1; 
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Syxpiroi 41, 15-16 ; offuitarot, 

41, 22. 

aSeXtpi? -nj^ (SaoiXeta? p,ou, 13 not, ; 17, 4 : 

cl ’Iwdvvpc VII. 
dSeXpotr)<;, 39 verso 2. 
depo7i:6T«(AO(;, 4 not. 58, 26. 

1 ’AGavaenop, [fondateur de La], 4, 20. 

2 ’AGavaciop, hidromoine, dStenteur d’un 
kellion k Karyes (1488), 35, 3, 5, 6, 12 ; 
(1493/4), 36 not., 5 (raora?, 7cpcoT«Tiv6<;). 

3 ’AGavdato;, hig. de Chi, App. 211 . 

4 ’AOavdmo;, de Xystre, App. 213. 

5 lAOecvdcno?, hig. de Xfsr, App, 214, 215. 
’AQavdcnoc, cf. KapapidXXoo. 

’AG^iAr/)? (Atj^tploi; 6), saunier (1415), 14, 
23. 

"AOcoi;, 3 et passim; 4, 20 ; 18, 1 ; cf. 
"Ayiov "Opo?. 

’Ai XiZris, « homines du kadi (environ 1474), 
82 not., 10. 

aixp.aXcoa£a, 8 ; cf. Turcs pirates. 

'Ay.dt.xioq, evSque de Lite et de Rendina 
(1503/4), 44 not., 5, 28. 
dxocTaSotocoToc, 25, 135 ; cf, SXedOepo?. 

’Ax6pv)s, forme fautive pour SxdpYic, 43 not. 
198, 4. 

s AX6av[TY)<; (Kd>vffT«<; ou KaivirrGvmvo? 6), 
par&que de Dio (entre 1430 et 1464), 28, 
3, 6. — ’Ayamyixit;, frere de, 28, 4, 7. 
dXefa? (piSpo?), 20 not. 118, 119, 34, 37; 
cf. <£X{,OT67ttOV. 

*AXexacra<; (Ayjp/^Tpto? 6), saunier (1415), 
14, 25. 

’AX^toc [I er , Comnene], 11 ; 4 not. 54 . 
’AXeSiop [III et IV, de Tr6bizonde], cf. MSya? 
Kop.vY)v6<;. 

'AX^io?, grand stratopddarque, 5 - 6 , 8 . 
’AXy]0i.v6s u&s Svaupivou, tdmoin (1503/4) 
44, 18-19. ' 

dXior67uov, 2 not. 44; 11 not., 2, 5 ; 18 not., 
15 (8 y)[a 6<7 i.ov) ; cf. dXsfa? pipo?. 
aXX690X01, 40, 10 ; cf. Turcs. 
dXoyov, 25, 78. 

’AXoutto x^ptov, village 5 Kassandra, 11 not., 
3, 5. 

AXt£pToo, 44, 10 ! cf. ’ApiTtepTou. 

’AXoarrop et Stoxot pc.x6p, recenseurs, 25 not. 


dXuxapioi, 14 not. 94-95; cf. TtpcoTaXuxdpLop. 

dXux-/), 14 not. 94-95, 1, 5, 7, 12. 

dfAaSty/j, 20 not. 118, 13-14, 19, 28 ; cf. 

SpOIAO?, |AOV07td.TlOV, 656 ?. 

dp,7reXiov passim; d. veotpurov, 25, 8, 9 ; 
d. iSi07rept6pt(TT0v, 25, 8 ; d. 7cpcoT«Ti,v6v, 
31, 14 ; cf. dgraXciv, x s poup,ra:Xov. 
) A(atc5X£tocl, toponyme k Lemnos, 25, 34. 
d(A7ceXo7TOXT0V, 2 not. 45, 37 ; cf. yyj. 
dpjceXAv, 3, 6 ; 9, 24 ; 20, 16 ; cf. dpwreXiov. 
’Aptep-rou (MavouyX too), arch6n (environ 
1474), 32 not., 9 ; (1477), 33 not., 2-3 ; 
44 not., 10 (’AXirepTOu). 

’AvayvAoTT)? (ou dvayvAcrr/ji; ?), cf. Sttkvo- 
■tcouXoi;. 

dva0scopS, 20 not. 118-119, 12. 
dvdXuau;, 1, 29. 

dvaXApara (vd), 12, 15 ; 17, 7. 
dvapiTp^mp, 20 , 13. 
dvapieTpco, 20 not, 119, 13. 

’Avavtap, hi6romoine et hig. de Si (1503), 42 
not., 16 (Anania). Cf. App. 213. 
dvdirauetp, 9 not., 3, 13 ; 24, 16, 18 ; 34, 8 ; 

cf. 7rXY)poq>op£a. 
dvaTrXayov, 20, 16, 25. 

’Avaao<i<p, t6moin musulman (environ 1500) 
40, 22. 

’AvaoTdary)?, paysan, 25, 72, 74. 

’AvK<ndcn,o<;, prgtre, S7ti tcov Se/jcrecev [de la 
m6tropole de Thessalonique] (1502), 41, 29. 
AvKToXvjp (PaciXsup xai auToxpd.Twp Tcdc/jp), 

4 not. 57; cf. (JacuXeiip, 

AvaToXtxd; (®e6Sccpo? 6), saunier ( 1415 ), 14, 
25. 

dvaipopd, 4, 38. 
dvaxcopYiT^p, 4, 17. 

’AvSp£ap, geron h Portaria, tdmoin (environ 
1474), 32, 5. 

’AvSpSa?, cf. AtajAlrai;, 8 ’IwdvvY)?. 

’AvSpovixop [II, Pal6ologue], 6 n. 19; 15 not. 
99, 

’Av8p6vixo<; [IV, Pateologue], 12; 13 not., app. 

AvSp6vtxoi; 6 too crxeuoiptiXai;, tdmoin (1463), 

30, 11. 

AvSpdvtxo?, cf. KaXoStoix^Tou, KaXo^0i)(;, Kov- 
t ocxaXrc, IIxXxLoXoyoc, SeSacv^TtooXop. 
dvs|Ao^iiXwv, 25 not. 137, 143, 12, 68, 138 ; 

cf. |aoXot6tci,ov, giiXwv. 
dvE7rY]p£«ato?, cf. sXsd0£po<;. 


j 


l 


1 


I 

I 


* 


avE 7 t[yvcocrTO<;, cf. &v 0 p 6 ) 7 to<;, 

’A.v0l[xo^ [hig.?] de Dio (1483), 17 ) 20, Cf. 
App. 212, 

#v 0 pco 7 to<; (= pareque), 17, 8, 10, 12 ; 28 
not., 3 , 6 , 10 ; a. xai av£ 7 tlyva>arTo<; 

to) STjpatcp, 13 not., 9-10, 13 ; 18 not., 13 ; 
cf. 7capoi,xo<;. 

<5£v0ptOTto<; tou xaTvj, 32 not., 10 ; 33 not. 169 
5 ’Adifo. 

3 AvTia0a><; ou Mixpos ’'AOox;, montagne, 3, 4; 

4 not. 58 , 26. 
avriypacpov, 4 not. 53, 

dtVTt,7CpOCr6)7IO(;, 9, 8 . 

dcvTbvixo^, 21, 90 ; 25 not. 145 ; cf. Ka(x7]XApi, 

1 5 AvtcI)V(,o^, protos (1348), 9 . 

2 3 Avramov [IV], patriarche de C/ple, 13; 
(1389), 6 not., 1, 40 ; 7 not. 69 , 71, 72; 
25 not. 147, 

3 3 AvTctvto^, hig. de Phi, App. 211, 

’AvTomos, cf. n<xya<J 7 ]<;. 

ocvctyaiov, 9, 25 ; 19, 20 ; cf. oUxvjpa. avo>- 
yaLoxaTcoyatov, 12, 30 * cf. xeXA^ov (cellule). 
avco[i.ocXta, dc. too xoupou t vjc; 13 not. 

91 y 7 ; a. tou xatpou, 17> 8 ; a. xai xatpix^ 
cttIvoxti^, 19, 7. 

’AEaX^ios, saunier (1415), 14, 24. 
dc 7 taiT 7 ]cyi<; (STjpotnaxT)), 25, 135 ; cf. S 6 cn<;. 
aTcatTouvTE<; (ol), 18, 11 . 
a 7 CocpT 7 )atc;, 10 not. 83 ) 10. 
dt 7 tapT^op.ai, 10, 13. 

[iet (xtceiXt]^, 40, 7-8, 12 ; cf. e^- 
a7ceXiS0v], 5, 15 J 15, 33. — a/rcoX^XoTat, 6 , 39, 
— dacoXuO^v, 13, 18. 
a 7 tept 6 pLaTo^, cf. yv). 
a 7 toyeypa(jL(xivo^, cf. ypa^pa. 
ocTcoypacpsiii;, 25 not. 141 ; cf. SouXo<;. 
dc 7 roypacpix 6 <;, cf. ypa(x(i.a, sE^ctcool^, 0 ^ctl^. 
aTcoypacptxco^, cf. Lxavo 7 ro(.ou(iau 
dTroxa0iaTajj,ai, 7 not. 71; 25, 3. 
dTroxardcTacnp, 25, 1 ; cf. 

’ATtdxauyop (NtxoXao? 6 ), tdmoin (1420), 19,39. 
> A 7 t 6 a , voXoicf. ^>avdpY)<;. 
dpyupa (= milliaresia), 1 not. 35, 39, 14. 
, Apyup 6 TtouXo<;, paysan, 25, 65, 72. 

’Apyupop, cf. 'PapirciTa?. 

’Apyup 6 s (A 7 )|A , /)Tpio? 6 ), saunier (1415), 14, 27. 
’ApSocpipsiov (inttjxoTzos), 44, 5 j 9 Ppyy 6 pio?. 
1 ’Aposviop, g 6 ron de Saint-Paul (1503), 42 
not., 20 (Ar’senie). Cf. App. 213. 


2 ’Apoevio?, domestikos de Karyes, App. 214. 

“Apcivto?, cf. Ilaydcr^p. 

dpx^i, 6> 23, 36, 37 ; •/lyoup.svtxY) a., 6, 30. 

apX'-STCUTXOK'/l, cf. A’/jp.VOU. 
apxis 7 t(cxo 7 tO(;, cf. ©ecraaXovba]<;, Kcovotkvti- 
VOUTcdXsCOp, A'/lpt.VOO. 

dpxi>sps4<;, 41, 19. 

dpxwcop, 4, 23 ; cf. (Jacn.XixS<;, fayix&Q. 
dpxt>wo(ji.Y)v, 4, 15 5 3 ©eoSootop. 

dpxwv (titre sous la Turcocratie), 32 not., 9 ; 
33 not. 168-169, 2, 8, 12 ; 40 not., 18 ; 
41 not. 191, 13, 20 ; 44, 10 5 'ApjtipTou, 
KocXo^Oy)!; AY)frf)Tpi,o<;, K-/)puxo?. 
dpxwv (= prdtos), 6 not. 64, 34. — 

(= propridtaire), 9, 23. — (d’un monastere), 
15, 27-28 : cf. &popo?. 
dceSeti;, 28 not. 
s Acrta t9)<; So, 12 n. 43. 
doxoVsvo?, 4, 29. 

doTCpoc, 18; 4 not. 58; 14 not. 93, 94, 5, 8 , 
29, 4 ; 34, 10 ; 36, 12, 13 ; 41, 10, 16 ; 

d. xo(j,vY)vava (= de Trdbizonde), 3 n, 3, 
11, 13, 15, 16; 4 not. 58, 59, 53, 57 ; 15 
not. 97, 9, 19, 26, 29 ; 27, 19. 

'AoTpaq [rsApyio? SuvaSyv^ 6], sympen- 
thdros, grand stratop6darque, 5, 10; (av. 
1366), 3 not. 48, 49, 5, 14, 23 ; 25 not. 143. 
dcrcpdXeia, Syypoxpoi; xai £vim6ypa«pos ... d., 
1, 4 ; SiaXurwd) a., 1, 29 ; SiaXuTixai d., 
1, 39 ; cf, SiiXua’i?. 

’At^ixt), village h Lemnos, 13; 3 not. 49; 
21, 5, 55 ; 25 not, 137, 138-139 , 141, 143 ) 
5, 12, 18, 59, 85, 106, 138; 28, 3, 6; 
30 not. 

ottjyo\i<7Ta, 1, 31 5 ©eoScipa. 

a60£vTY)<;, passim ; cf, auOsvTta, TO7cau0£vTY)<;. 

aOOsvTia, 38, 2, 8. 

21, 4, 28, 43-44, 95-96 ; 25, 6 (ISiotce- 
pi6piaTo<;), 16, 18, 84, 123 ; cf. TrpoaiXtov. 
a&Toxpckrop, 3 not. 47; 4 not, 51; 6, 17, 34 ; 
15, 18 ; aft, xai paatXeft?, 15, 1 ; (3a 
xai aft. : cf. (3afnXeft<;. 
aftToftpyia (tA), 25 not, 143, 
a 9 L£pcocri<;, 9, 37 ; 12, 28 ; 19, 30 ; cf. SvSoau;. 
a 9 isp 6 )TT)pt.o<;, cf. Syypa<pov. 
acpopicrptftCj S3, 7 ; 36 not., 7 (acpopLcrpol) ; 
(3apo<; a., 33, 3 ; 44 not,, 8, 13, — a<popt- 
cmxftv (3dcpo?, 33, 9 ; cf, a^wpiCTfxiboc;. 
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’'Acpuxo;, lieu-difc k Kassandra, 20 not. 118, 
KipwSeuTirjpiov, 19, 12. 

acpcopcapidvo;, 33, 12 ; 44, 22 ; cf. a<popia(jt.6<;. 
’AyXaSsa, toponyme a Lemnos, 2S, 69. 

SO, 18, 24. 


Bagt&as, geron tou 'Pcoocov (1493/4), 36, 29 
Cf. App. 212. 
payevdpiov, ®* 2, 26. 
paydviov, 9, 26. 

Valaques (princes), 7, 18-19; 39 not. 184. 
(SaXaveiov, 21, 99 ; 25 not. 148, 124 ; cf. 
Xoorpoq. 

BapSapcou xal noXeaviv/)? (smcmoTzot;), 43 , 
35-36 (B. xal IloXsavia;) ; 44, 5 (IloXaia- 
vlvv)?), 29 (M7t6)Xsiav£v7)<; xal B.) f 6 Maxd- 

pto?. 

Papo?, 5, 5, 9 ; 19, 9 (£ 7 tt,TeXecrpaTt,x 6 v) ; 26, 
4 ; cf. xeXdcr|Laxa, tcao;. 

Bapcravodcpio;, hidromoine et hig. de Saint-Paul 
(1472), 31, 24. Cf. App. 211. 

(3a<nXe£a, •?) (3. p,ou, 2, 8 et passim ; 3, 1 et 
passim; 4 not. 51, 53, 56, 57, 16 et passim; 
5, 1 et passim; 10, 4, 8, 12, 15, 17, 19 ; 
13, 1, 5, 6, 9, 11, 16, 17 ; 15, 1 et passim; 
16, 1, 5, 6, 9 ; 17, 2 et passim; 18, 6, 
12,18; 26, 1,3, 7, 9, 13, 16, 18; 27, 6, 25; 
28 not., 2, 4 ; -fj ^p,cov (3. 2, 4 ; ■/) (3. adxou, 
20» 7 , 22, 8 ; ncc7znwr) xal TtpoTOXTopotv] (3., 


BacnXeio?, gdron & Lemnos,tdmoin (environ 
1500), 40, 20. 

|3amXe6<;, 2 not. 42 ; 4 not. 51, 53 ; 11, 

4, 7 ; 13, 1 ; 14, 28 ; 15 not. 97; 16, 1, 
3-4 ; 17, 1, 4, 5 ; 18, 5 ; 20 not. 114, 2, 

5, 40 ; 22,1, 4, 5 ; 26, 6, 13, 18.— pocmXsiic, 
4 not. 52 ; 7, 2 ; 9, 33 ; 15 not. 99, 
10 , 18, 2 ; 27, 16, 21 ; (3. xal ^pcosi; : cf. 
MsyaXoi Kop.vv)vo£. — (3amXe6<; 'Pco|za£cov, 
15 not. 99; (3, xal adxoxpdxcop 'Pomalcov, 2, 
67-68 ; 3, 33-34 ; 4 not. 57; 10, 25-26. — 
p. xal ad. mkarjs ’AvaToX^, ’Igyjpcov xal 
neparelas, 4 not. 51, 52, 57, 2, 67-69 f 
’AxiSios ier ( ’AvSpdvixo? II, ’AvSpgvtxo? IV, 
©soScSpa, ’IcodvvT)? V, ’Icodvvy^ VI, ’Iodv- 

tt'’ , ^ co “ vvy l? VIII, 1 ’Icoacacp, Mavou^X 
II, Meya; Kojxvt )v6<j, Mcya^A VIII. 
pao-iXtx6<, cf. (3scnxdpiov, (3i6X£ov, y^, xrjm*;, 
Xaupa, p68io$, p.ov4), 686$, Ttpoarayya, t6tuov, 
X^P- 


PaaaXi,x&<;, 4, 22 ; cf. ap^cxco;, p^ytxtop. 
BaxoraS£ou ([(lov/)] too), 2 not. 43; 3 not. 
48; 7 not. 68; 9 not., 9 ; 20 not. 118; 
25 not. 137, 147 ; 28 not. ; 30 not. ; 31, 
20 ; 34, 19 (dnk xd B.); 36, 24 ; 37, 9 (dcnro 
to B.) ; 39, 28 ; 42, 9 (axe x 6 B.). — 6 
BaxoTteStvo;, 34 app. 19 ; 38, 11 5 14 IV 
pd<np,o<;, 8 Aavc/jX, 3 AoclOeo;, 4 AcopoGso;, 
6 ©soSdcnoi;, 11 ©eoSocno;, 4 ©sdSouXo;, 2 
©eoScipyjTo?, 0e6Xv)x to;, 2 ’Iyvdmo;, 2 Kii- 
P'-XXop, 9 Maxapioc;, 3 Mavacr< 7 yj<;, 2 Mapxu- 
pio?, 5 MaxOatioc, 6 MaxOaio?, 12 MaxOaiop, 
8 Neocpuxo;, Saggdmo;, S£Xgsaxpo<;, 4 Sxd- 
9 KV0 ?> 1 Saxppdvio;, 4 Xap£xcuv. 

Bayazid II, sultan, 17, 18. 

|346pavo<;, d- ypdppia. 

PsXtoo, 2, 46, 55 ; 3, 15 ; 9, 27 ; 10, 9 ; 24, 
13 ; 35, 8. 

(kXxlwcm;, 17, 8 ; 23, 13, 20 ; 24, 26 ; 35, 
11. 

BevdSixxo;, hidromoine de Xer (1481), 34, 21 
Cf. App. 211. 

1 Bevtaplv, hig. de Kas (1472), 31, 22 ; 32 
not. Cf. App. 211. 

2 Beviapiv, hidromoine, ddtenteur d’un kellion 
4 Karyds (1488), 35, 3, 5, 6, 11 ; 36 not. 

3 Beviapiv, moine (?), tdmoin (1488), 35, 21. 
Venitiens, 16 not. ; 30 not. ; 33 not. 169. 

Beppo£a; (ou Ig^pla;, p,7)xpo7coX£xYK), 4 not. 
53 J Me065{,O(;. 

Psanapiov, de C/ple, 1, 38 (ebaeftkc, pacuAixov) ; 
de Trdbizonde, 3 n. 3; 4, not. 59, 54 (6eo- 
tppOlipTJTOv). 
f^jXou, of. xpix^. 

Bvjcrcraplcov, prdtos (1500, 1502), App. 213. 
(3i6X£ov (PaaiXtxiv), 25 not. 141. 

BtyXt, toponyme k Lemnos, 25, 33, 

BiTaXio?, moine de Saint-Paul (1481) 34 21 
Cf. App. 211. ’ 

BXaxdScov (fzovr) xfiv), k Thessalonique, 20 not, 
117, 15. H 

BX«x£a, ’Avco B. [= Epire], 9 not. ; Kdxco B. 

[= Thessalie], 9 not., 4-5. 

BoXepou, Expupivo; xal ©ecraaXovtxv)? (apix^;), 

1) 16 J Adcov. 

P°M), x6£ou p. (distance), 20, 18. 

BouXyapt? (©edSwpo? 6), paysan (peu av. 
1425), 21, 84-85 ; pareque de Dio (1430) 

25 not. 146, 118-119. 
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BouXydpou (Pooi.Xi.x6i; x9juo<; too), 22, 17 ; 
25, 47 ; cf. x?j7coi;. 

BouXydpou (y?j AvjpvjTptou tou), 22, 24 ; 25, 56. 
BouXsuxripta (xa), 5, 9, 10; 4 not. 58, 27 5 
1 Aopixio;. 

PodXXa, c.f. oippayli;. 

BouvaSe;, pareques de La, 25 not. 140. 
Bouvdpia (xd), collines 5 Lemnos, 21, 63 ; 25 
not. 140, 109. 

BouvedSa, village k Lemnos, 21 not., 2, 18-19 
(twv BouvsdScov), 58, 106 ; 22, 9 ; 25 
not. 137, 140, 142, 144, 145, 38, 92 (x<Sv 
BouvsdScov), 107-108 (id.), 129 ; 26, 8. 
Boupxd(So; ?), 1 not. 37. 

Boupxdvcov (xffiv), village de Kalamaria (?), 
1 not. 37, 38, 9 ; Vlkano, V’lkano, Vl”kan’’, 

I not. 35, 37. 

Bou<j(i,?ji;, voisin, 21, 62 ; 25 not,. 138, 109. 
PpdSiov, 19, 27. 

Bpudvvio; (Mixw’ciX 6), saunier (1415), 14, 26. 

TaSpSi;, pronoiaire (f av. 1347), 2 not. 44, 45, 
36. 

1 ra6pr/)X, pretre (1488), 35, 20. 

2 TaSpi’/iX, prdtos (1516), 32 not. Cf. App. 
215. 

3 ra6pid)X, de K6phou, App. 213. 

4 ra6pr/)X, dpitdrdte de l’Athos, App. 214. 
Taya? (reApyto; 6), saunier (1415), 14, 26. 
ra^i; (IIauXo<;6), doulos de I’empereur (1409), 

II not., 7 ; 22 not. 

Talpidpi, village k Kalamaria, 48 not. 197, 
24, 26, app. 30, 

Galaktion, d’lv (entre 1494 et 1496), 37 not., 
10 ; 38 not., 13. Cf. App. 212. 

Gattilusi, seigneurs de Lesbos, 10 not. 82; de 
Lemnos, 30 not. 
yeixovfa, 19, 8. 

rsXdcnoi;, gdr6n de Zo (entre 1494 et 1496), 
38 not., 15 (Gelasie). Cf. App. 212, 

1 rewdScoi;, prdtos (1393/4 ?), 7 not. 69; 
8 not. 75; 23 not., 5, 22 ; 24, 5. 

2 rsvvdSio<; 6 KdXXiaxo<;, moine (1395), 8, 27. 
Cf. App. 209. 

3 revvdSto;, prdtos (1400), 7, 14 ; 6 not. 66; 
7 not. 69; 39 not. 185. Cf. App. 209; 
ancien prdtos, App. 209. 

4 rswaSio;, hig. de Si (1472), 31, 26. Cf. 
App. 211. 

5 TswaSioi;, hieromoine et hig. xou 'T7to(Ai- 


|i.vd)irxovTOi; (1502), 41 not. 191, 27 ; et 
protosyncelle (1503/4), 44 not. 200 , 6. 

6 TevvaSioq, d’lv, App. 215. 

7 FevvdStoc;, de Ro, App. 215 (Gennadios tzag- 
gares ou Tzaggares). 

1 repdcnpoi;, prdtos (1374), 7 not. 70, 

2 repdm.p, 0 (;, moine, ddtenteur d’un kellion 
h Karyds (f av. 1394), 7 not. 68, 3 ; T. 6 
Elaxd?, 9, 1. 

3 rspdcr(.(LO!;, hig. de Makrou (1394), 7, 23 ; 
(1400), 9, 50. Cf. App. 208, 209. 

4 repdcriii-o? [hig.?] de Dio (1403), 20. 

5 repdcrLiio;, hidromoine et anoien ecclesiar- 
que de Karyds (1427), 23, 36 ; (1430), 
24, 37. Cf. App. 210. 

6 rspdcnp.o<;, hidromoine de Chouliara (1462 ?), 
29, 13. Cf. App. 211. 

7 Pepci<n(i,o<;, gdrdn de La (1472), 31, 20. Cf. 
App. 211. 

8 rspdc<Tt(xo<;, hig. d’Es (1493/4), 36, 27. 

Cf. App. 212; prohig., App. 214. 

9 rspAafip. 0 ?, gdrdn de Saint-Paul (entre 1494 
et 1496), 87 not., 13 (Girasim). Gf. App. 
212 . 

10 repdujijxo;, prohig. de Xer, App. 209. 

11 Tepafftpioi;, hig. de Do, App, 212. 

12 repaaifioi;, de Kaproulld, App. 213; le 
meme (?), gdrdn, App. 215. 

13 rspdcCTi(ioi;, gdrdn de Zo, App. 214. 

14 rspd(Ti(xo<;, domestikos de Va, App. 214. 

15 Tsp<i(n(j,o<;, d’Es, App. 215. 

16 rsp4mp.os, de Phi, App. 215, 
repdl<Ti(i.O(;, cf. PaScovlac;. 

1 rspp.av6<;, hidromoine ct prohig, de Phi (entre 
1494 et 1496), 37 not., 11 (Girman). Gf. 
App. 212 . 

2 rep(j.avd?, moine de La (1496), 39, 28. 
Cf. App. 213. 

rspovYjafTr)?, voisin, 25, 61. 
y£poiv (laic notable), 32 not., 2-3, 5 ; 40 
not., 6 (lyxpiTcixspoi. xal 7tpaxxixc6xspoi y.), 

18, 20 ; cf. Ttpovdyepoc 

ydpcuv, yepovxa; (moine), passim. — ol yepovxe; 
(xal ^yod(j.svoi) xou xa9la(xaxo<;, 8, 7, 10, 
18 ; 23, 14, 30 ; 24, 13-14 (x<ov xaStap-clxcov), 

19, 32 ; 35, 4 (xcuv xa0icrp.dxcov), 17 (id.) ; 
y. xcuv Kapdcuv, 29, 12 ; y. x9j<; lepa; cruva- 
^eco ? , 31, 10-11, 18-19 ; 34 not. 172. 

Ys<u(i,dxpT)i;, 20 not. 118, 11. 
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YeMpsTptxco?, 31, 13 ; 35, 90. 

1 reApyto?, [moine] de Kas (environ 1474), 

33, 7. 

2 recipyto?, prdtre, tdmoin (1503/4), 44 not., 
18. 

3 redtpyto?, hig. de Xdn, App. 214, 215. 
recipyto?, cf. ’AcrTpa?, Taya?, KaXo?, KaTa- 

l j'‘X ou > MavoXa?, Sevlri)?, nplyxTjij;, chappdc- 
xt)<;, tDpocyxoTtouXo?, XaTipXaXa?. 
recopyiou (7raXaLoexxX^ai.(o)v too aytou), a 
Lemnos, 81, 65 ; 22, 18 ; 25, 49, 110. 
yv), passim; y. cnreptdpiirro?, 18 not., 6 ; (Jacrt- 
Xtxl) y., SO not. 118, 35, 37 ; xXacrp.aTix’i) 
y. 1 not. 40 ; y. E8to7Tspi6ptcrTo?, 25, 18-19 ; 
43, 1 ; yyj xat dprsAOTtaxrov to. ov~«... 
SYjpofftaxdc, 2, 36-37. 

Hawa?, pretre, 44 not. : cf. 9 ’Icoavw)?. 
rxuxi? (Av]pv)Tpto? 6 ), temoin (1415), 14 not. 
93, 29. 

TXuxiip, chartophylax de Thessalonique, 14 not. 
93. 

PopctTou, mdtochion de La k Lemnos, 3 not. 

48; 25 not. 140. 
yovtxdOsv, 11, 2 . 

yovtxd?, cf. xX 75 povop.ta, xTTjpa, pov^. 
yovtxdTT)?, xa-rdt Xdyov y., 2, 33, 46, 50, 54, 57 ; 
10, 10 , 18. 

yotipva (£ 6 Xtvo?), 12 n. 41 ; cf. 68 poxdXtv. 
rpaSavtdTY), Tpayavtcrri), torrent ft l’Athos, 

39 not, 184; cf. ApouSavtoTf)?. 
ypocppa, 7, 17 ; 8 not. 73, 21 ; 11, 3 ; 12, 5, 
et passim; 14, 2, 4 ; 23, 30 ; 24, 32 ; 31, 

18 ; 33 not. 167, 2, 4 ( 7 raXatyev£?, (3dp6pa- 
vov), 7 ; 35, 17 ; 36, 21 ; 37, 5 ; 39 not., 

23 ; 40, 4 (xtpta y.) ; 41 not., 22, 42, 8 ; 
44, 23 . — (CToypacptxdv y., 22, 28 ; 26, 9 ; 
eppdpTupov xal 67toysypappevov y., 12, 12 ; 
evuTtdypatpov y., 9, 40 ; TrapaSorfjptov y., 

11, 2 ; 7rapa8oTix5v y., 11, 7 ; TtaTptapxtxdv 
y., 33 not. 167 ; TtpaTijptSSs? xat 67ct|3e- 
6atamx8v y., 9, 18 ; otytXXt&Ss? y., 6 not. 

63, 64, 25, 39 j Ta6ouXXaptx8v (xal auoye- 
ypappdvov) y., 30, 1-2, 8. 
ypa^, 9, 7, 31, 34 ; 39, 25, verso 5 ; 40, 7. 

1 rpyjydptos, saint Grdgoire le Sinai'te, 6. 

7, 8. 

2 TpTjydptoc, moine de Si, 6. 

3 rpvjydpios 6 aird Euptdvcov, moine, 7. 

4 PpTjydpto?, pretre (1488), 36, 21 (rXYjyopto?). 
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5 rpvjyopto?, moine du Pa (entre 1494 et 1496), 

37, 12. Cf. App. 212. 

6 rpTjydpto;, pr6tos, 17 ; 37 not. ; (1496), 

39, 27. Cf. App. 213. 

7 rpTiydpto?, hidromoine de Xer (1496), 39, 

32. Cf. App. 213. 

8 rp7)y6pto?, hidromoine de Xdr (1503), 42, 

13. Cf. App. 213. 

9 rp7)yopto<;, dveque d’Ardamereon (1503/4), f 

44, 5. 

10 rpv)y6pto?, hidromoine et prohig. de Zo 
(1503/4), 44, 17. 

11 rp7)y6ptoi;, hig. de Chi, App. 209, 210. 

12 rpyjyopto?, hig. de Xer, App. 209. 

13 rpyjydpto;, hig. de Do, App. 214. 
rpv)yoplou ([povij] too), 4 n. 8, 7 et n. 23, 

14, 17, 19 n. 59, 22 ; 34 not. 174 ; 36 
not., 31 ; 37, 1, 4, 5 ; 38 not. ; 39 not., 

3 (povaar/)piov too xup), 33 (Grigoriat), 
verso 2 (too xup), 4 (id.), 7 (Grigoriatski) ; 

42, 15 (id) ; App. 206. — ol rp^yoptStTat, i 

37, 3 5 2 ’ASdpxto?, 7 NsotpuTo?, Ntxv)<p6po?, * 

7 Nlipcov, S7ruplScov. L 

Tptxo; (Mavoo^X 6), saunier (1415), 14, 24. 

Aa6lS, protos (1389), App. 207. 

1 Aaptavd?, hidromoine et hig. do Mdnitze 
(1394), 7, 21 ; (1400), 9, 49. Cf. App. 207, 

208, 209. 

2 Aaptavd?, eccldsiarque de Karyds, App. 

207, 208. 

3 Aaptavd?, de Phi, App. 215. 

1 Aavti 'rjX, prdtos (av. 1257), 7 not. 70. 

2 AavirjX 6 KanpoiiXy?, epitdrete [de l’Athos] I 

(1395), 8, 27 (1427), 23, 37 ; (1430), 24, 

36. Cf. App. 209, 210. 

3 Aavt^X, hig. de Dio (1415-1430), 15, 16, ! 

20 ; (1416), 15, 13, 24 ; (1420), 18, 9 ; 

19, 5 ; (1421), 20, 8 ; (1425), 22, 3 ; (1430), 

26, 10 ; 28 not. 

4 AavrfjX, prdtos (1427), 23 not., 32 ; (1430), 

24, 35. Cf. App. 210. 

5 Aavrf]X, hidromoine de La, ancien prdtos 
(1472), 31,19 ; 32 not. Cf. App. 211. 

6 Aavt^X, hidromoine et hig. de Kou (1472), 

31, 25. Cf. App. 211. 

7 AavrfjX, moine (?), temoin (1488), 35, 21. , 

8 Aavrf|X, de Va, App. 210 (Daniel Pegonitds). / 

9 Aavrf|X, d’Es, App. 214. ■ 


Sandvr], 12, 15. 

Adcqjvv), port de l’Athos, 16, 17. 

Aacpvlov, lieu-dit k Kassandra, 20 not. 118. 
Ssxapxo?, 8 not. 75, 22, 28 5 1 Mtx°c£)X. 
Sexaxla, 15 ; 17 not. 104. 

SdxaTov, 17 not. 104, 12 ; 18 not., 8 ; 8 . tt ]? 

yeatpyta?, 18, 10 ; cf. elxocrrov, Tptaxocrrdv. 
86 Xto?, 29, 11. 

Sscnrotva, 4 not. 51, 41 (£4t]Xot<1tcov Ssarcolvwv). 
SsareoTsla, 1, 11 ; 3, 17 ; 7, 4, 12, 16 ; 9, 3 ; 
10, 10, 11 ; 19, 21, 26 ; 20, 6 ; 23, 5, 29 ; 
24, 5, 31 ; 29, 11 ; 35, 16 ; cf. xaToxv), 

XOpldTT)?, vop-f). 

Ssct7t6tv]? ( 6 ), 11, 4 ; 16, 9 ; 17, 14 ; 18, 18 ; 
20 not. 115, 7, 10 ; 25 not. 137, 2, 140 ; 
26 not,, 20 ; 28 not. ; 33, 5 5 naXaio- 

Xdyo? ’AvSpdvtxo?, IlaXato^dyo? AY]p7]Tpto?, 
IlaXaioXdyo? Kmvo'tkvtlvoc. 

SsortdTY]? (= propridtaire), 7, 10 ; 9, 10, 24 
(&scj 7 t 6 t[,i;) ; 10, 18 ; 12, 8 : cf. xdpto^. — 
(= mdtropolite), 19, 3. 

S-^(j,sucrL<;, 2, 17. 

Av)jji, 7 iTpiav 6 <; (?), pretre, sakelliou [de la mdtro- 
pole de Thessalonique] (1502), 41, 28. 
A 7 )p/f)Tpio<; too Mavoir^X, tdmoin (1503/4), 44, 
d.9. 

ATjp.’fjTpioi;, cf. ’AOvivitiTT)?, ’AXexaoaq, ’Apyu- 
pd?, BouXydlpou, rXuxiIx;, ‘ISp(e|a,dvo?, ’IartScG- 
poo, KaGafftAac, KaXoyGx^, Kavaxpicnoc, 
Kap6odv/)?, KovTap5)<;, Kpi0tvid)T7]i;, KpLT^ia- 
vItt)?, MayxXa6£TY)<;, MapjAapa?, IlaXatoXo- 
yo ?, IlavdcpeToi;, 'Pa6Sap, Syoopd7touXo<;, 
SepSuitou, SooSixid?, SuvaSv)v6<;, <J>payy6- 
7100 X 0 ?, XovSpoxelXv]?. 

1 Avjpo?, gdron a Portaria, tdmoin (environ 
1474), 32, 5. 

2 A 9 )p.o? too 7 ia 7 ra, tdmoin (1503/4), 44 not., 
18. 

8 i)|AO<nax 6 ?, cf. dtTcalTTjcn?, yr), S 6 «n?, SouXcla. 
8 Y)p,dcno? (ou rk SiQ[jt, 6 cn.ov), 13, 10, 13, 14 ; 
18, 12, 13 ; 25, 36 ; 26, 16 ; cf. dnryjpdTY)?. 
— tcJ: 87 )[i, 6 ota, 18, 11, 14. 

8 i)(a 6 (ti.o?, cf. &X 10 T 67 UOV, 686?, t£Xo?. 

SiocSox'f], xaTol 8 ., 12, 7, 27 ; 14, 12 ; 15, 9 ; 
28, 10 ; 41, 4. 

SidlSoxo?, 1, 28 ; 2, 48, 56 ; 4, 56 ; 9, 29 ; 

15, 32 ; 23, 3 ; 24, 4 ; 27, 21. 

Staxov/jpaTa (t&), 6 , 30. 

SiaxovqT-f)?, 8 not. 75, 22. 


8i.axovo?, 14, 31 ; 19, 41 5 XovSpoxslXv)?, 

XcoveidTT)?. 

8t.clXoffi?, 1 not. 36, 4 ; cf. <jtocpaXeta. 
8 oxXuti,x 6?, cf. dtcnp(lXei.a. 

Ai.ap.lTa? (’AvSpda? 6), saunier (1415), 14, 25. 
Sidpia, 5 app. 13. 

Suxt67TWcu? (xpocroSouXXix-l) xal TcpooTaypaTix 1 )]), 

27, 17. 

SievspyouvTE? (ol), 8. t^v ^Xux^v, 14, 1 ; 8. tA? 
8r)po<naxA? SouXsla?, 5, 4 ; 8. to olxop,68iov, 
26 not., 15-16 ; cf. dvdpyeta. 

Slxata (= biens), 20 not. 118 , 14, 21, 25, 27, 
30 ; 25 not. 139; 43, 8 et passim; rcspiox'i) 
xat 8., 1 not. 38, 9. 

Slxaiov (= droit, notamment de propridtaire), 
3, 20 ^ 25, 2 *, Slxata, 13 not. 91, 11, 15 *, 
8. xat 7rpov6p,ta, 19, 21, 24. 

Slxatov (redevance eccldsiastique), 6 not. 64, 
65, 66, 27 (advqOe?), 31 (Slxata). 

Stxalou, 29, 14 ; 34, 23 ; 42, 15. — Stxlou, 
35, 21. — dikii, 37, 13 5 3 ©soScipvjTo?, 3 
’Icraia?, 10 Maxdtpio?, 2 Ilatato?, 3 Slpoiv, 
2 Xptardtpopo?. 

8txal<op,a, 11 , 1, 6 ; 16 , 8 ; 20 , 8 (Oetov xat 
ockt6v), 33 ; 37, 3 ; cf. yapTla. 

8txaar/)ptov, 14, 14. 

AiovuciStTixi) TpdtTcs^a, lieu-dit ft l’Athos, 
16. 

1 Aiovtiffto?, moine athonite, 3 n. 2. 

2 Atovticno?, fondateur de Dio, 3-5, 10-13, 
14, 20; hidromoine et kathdgdtds (1374), 4, 
14, 20, 39, 47, 54 ; nveupaTtxd? Trarrip 
(1382), 5 not., 1, 6 ; (t av. 1389), 6 , 2 ; 
8 not. 75, 5 (Tca 7 ta? xup), 11 (id.) ; 10, 1 ; 
12, 32 ; 15, 5 ; 17, 3 (Qaop^ato?) ; 29 not. — 
< 5 tyto? ( 8010 ?) A., 13,26. — too xup A. : cf. 
Atovuclou povtf). 

3 Atovdffio?, moine (1400), 6 not, 66. 

4 Atovdato?, moine et dpitdrdte [de l’Athos] 
(1400), 9, 50. Cf. App. 209. 

5 Aiovtiaio? [I«], ex-patriarche de C/ple (1477), 
33 not. 167, 2, 7, 12. 

6 Atovtitrto?, gdrdn de Xdr (1493/4), 36, 26. 
Cf. App. 212. 

7 Atovdffto?, moine d*e La (entre 1494 et 1496), 

38, 10. Cf. App. 212. 

8 AiovtWo? ’'I6v)p, hidromoine [d’lv], (1496), 

39, 29. Cf. App. 213. 

Atovucrlou (xeXXlov el? ovopa Ttpttpevov too 
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TOXTTot xup), 29 not., 1 ; 34 not. 174 , 8 ; 
cf. xeWdov, 3 . 

Aiovuorou, monastere athonite du xi B s., 3 n. 1. 
Aiovucriou (|i,ov9) too), 3 et passim; vocables, 
21-22. — TO [AOVKCTTIQptOV 7)|j.C0V, 8, 12. — 
epvjpuxSv [AOVtiSpiOV, 9, 23. — (AOV^J TOO \),zyi- 
Xou Ko(j.vv)vou, 11 ; 4, 46 ; yovix'?) pov^j (de 
1 empereur), 17, 6 ; cregaerpia xal Eepd 
pacnXixT) (xov/j, 25, 134 ; vraTpiap yix'fj povi), 
6 not. 64. — (de Dionysios) : piovv) too 
13, 21; 4 not. 53. - poviSpiov 
TOO xup A., 10, 1, 6 , 10, 20-21. - poA too 
xup^ A., 12, 26 (0e£a) ; 20, 32 (cre6. dyiopei- 
nx-fj) ; 22, 1 (o-eg. xat Eepd (3a ; 24, 26 
(aegaapiEa) ; 26, 14 (oeg. xal Eepd) ; 28, 9 
(0s(a) ; 37,1; 39,15; 41, 15 (cregacrpiEa), 17-18 
(id.), 23 (id.) ; 42, 2 (Eepd), 5-6 (Eepd xal 
Osla) ; 44, 13, 16-17, 23 (d Y £«). - povxarh- 
piov too xop A., 32, 2, 7 ; 34, 10-11 ; 39, 2 ; 
44, 2. — xoivogiov too xop A., 40, 3. — pov/] 
TOO vcavra xup A., 8, 19, verso 3 ; 24, 16 (aeg. 
xal Eepd). — too xup A,, 34, 1 ; 37, 3, 4 (t& 
too xu, p), 5, 6. — (de Saint-Jean-Prodrome) : 
povr).,. too Ttploo xal 7ravevS6£oo VtpOp^TOU 
7TpoSpd(Aoo xal (3a7TTiaToo ’Icodvvou, 4 , 28. — 
(AOV 1 %OV TOO xop A. TV); N£a; IUt P «; rb si; 
ovopta Ttpcipevov TOO ayEou piou 4vS6£ou vupo- 
tp-^Tou 7rpoSp, xat pa 7 TT. ’Icodvvou, 10, 15-16. 
— asgaarpla povj] el; Svopia Tip.copi.4vv) too 
Tipctoo (itpocp^Too) TtpoSp. xal (3aVTT. ’Icodtv- 
voo xat E7axexAv)pt4vv) too xopoo A., 13, 
2-3 ; 16, 2. — too ... Tipifou vrpoSp. xat 
paTTT. xat vrpoqv^Tou ’Icoavvoo, 15, 7. _ 
ffsgaapila , portj too 7cavay£ou vrpoSp. xat 
(3a7tT. Icodvvou xat £vtixexXv)pivy) too xop A., 
I?’ ,l',"~, Cre ^ xa ^ ^ P K< ^w?) ccyiopeiTix^) 
pcovv) v) si; ovopta pkv Tipicopt4vv) too Tipiou 
svS6;oo vtpocp^Too vrpoSp. xat (JavtT. ’Icodvvou 
s7uxexXv)pi4vv) S4 too xop A., 19, 4 - 5 . _ 
oeg. xat Eepd PamXix'I) port) too Tiptlou 
evoo;ou vcpo^Tou vrpoSp. xal pamr. ’Icodvvou, 
25, 3-4. — Ti.pi.Ea pxov^ too ... vrpoSp. xal 
7tpO(pV)TOO xat Pa7tT. ’Icoavvoo, 27, 9. — poVY) 
TOU^ Tipclou TTpoqv^TOU 7tpoSp, xat Pa 7 TT. 
Icoavvoo, 30, 2. - ffe g., 0 S [« xa p UpA v 

TOO Ttpi£ou svSSI-oo vrpotp^Tou 7 rpoSp. xal 
P« 7 tT. Icodvvou, 30, 8-9. — aeg. p 0 ^ ToC 
xup A., ... el; gvopia S k Tipicopiivv] too ccy£ou 
;i,ou evSoipou vrpo<p^Tou vrpoSp, xat Pavrr. 


'Icoavvoo, 33, 5-6. — porf tou vrpoqv/jToo 
npoSpopiou, 15, 20. — 0e£a xal Eepd (3atTA»d) 
piovv) xal SvopcaTi Tipicopisvv) too 7ravay£oo 
IIpoSp. xal e7uxexXv)pievv) too xup A., 18, 1. — 
oeg. piovi) too Tipi£oo svS6lpou 7tpo<p^)TOO 
IIpoSp, xat svaxexXv)pi,evv] too xup A., 20, 1. 

^ oeg. piovv) too Ttpiloo IIpoSp, xat PavrT, 

xai. evrixexXvjpiivv) too xop A., 28, 1. _ 

pxov /) too Tipiiou IIpoSp., 11 (too puxpoaOco- 
v£too) ; 4, 35 ; 6, 26 (pioviSSpiov) ; 15, 29. — 
6 Tlpuo; IlpdSpopio;, 15, 25. — (de Petra) : 
piovdSpiov tv); II. 5, 11. — pcovl; too xup A. 
r] xai I!, em^eyopievv), 9, 11-12. — aegaapila 
xat ^pvjpux - )) II. xal pxovv) too xup A., 9, 41. — 
0Si,a ptovf) TOO TljlioU IIpoSp. TOO S7UXSxXV)- 
pievou tv); II., 15, 16. — piov$] too Tipiiou 
HpoSp. tv); II., 15, 27. — oeg. xal ctyla 
povt) ^vj si; Svopia Tipicopilvv) too vrpoSp. xat 
7tpo(pv)Tou xat Pa7TT. ’Icoavvoo ... xal £ 7 rixexAv)- 
pi^vv) tv); II^Tpa;, 27, 28-30. — (de N6a 
Petra) . pcovoSpiov el; 6vopia Tipicipisvov too 
^yloo IvSS^oo vrpo(pl)Too 7 rpoSp. xal pavtT. 
Icodvvoo xal emxsx^vjpiivov tv); N. IT., 

5, 2-3. — pioviiSpiov t% N. II., 5, 9. — 
fiovi)Spiov^Tou xup A. ... el; gvopta TipiA- 
pxevov too ayloo piou evSS^ou 7tpo^^Too 
7 tpoSp. xal paTtT. ’Icoavvoo xat l7rtxexXv)piivov 
tv); N. II, ..., 10, 1-2. — pioviiSpiov too xup 
A. tv); N. II., 10, 15. — piovl) (t^; paoiXe£a; 
pioo) ... ei; ovopia Tipxcopxlvv) too Tipxloo 
7cpo(pv)Tou 7tpoSp. xat pa 7 TT. ’Icoctvvou xat 
eTtixsxXv)^vv) 1) N. n., 3, 2-3, 12. - 0e£a 
xal ispa piovv) too Tipi,Eoo IvSo^ou Tvpoy/jTou 
7 rpoSp. xai Paw. ’Icodvvoo •}) 4vaxexXv)pi4vv) 

N. II., 12, 32. oeg. xat tspot pcovJ) t^; 
PaoiXeEa; pioo •}] el; 6vopi,a ti(/,co(a4vv) too 
T tpiloo ptou 4vS6^oo npo<p‘f]Tou 7 tpoSp. xat fan?. 
’Ioxtvvoo xal 47nxexXv)(i,4vv) too xup A. v; N. II., 

26, 1-2. — ot AiovuootTai, 40, 9 ; 44, 12 f 
AyaOcov, Av0ip,o;, 4 Tepdoipio;, 3 Aavi^X, 

2 Aiovdoio;, 1 Aopi^Tto;, 2 Aopi^Tio;, 4 Aoo£- 
0 so;, 2 Eocppdouvo;, 1 ©eoSSoio;, 5 ©eoSSoio;, 

13 0eoS6oio;, 1 © eC0 va;, 2 ’Mxco6o;, 3 
Iaxcogo;, 3 ’IyvdTio;, 4 ’IoEScopo;, 1 ’Icoav- 
vtxio;, 5 Icoaoatp, 3 Kccaaicttoc, 1 Aecvtlo;, 

2 AeovTio;, 2 Aouxa;, 4 Maxdpto;, 8 Md^i- 
pio;, 1 Nix6Sv)pio;, 5 Ila'foio;, 2 'Pcopiavo;, 

1 STe<pavo;. 
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AoxLotvo^ (MavouvjX), pr6topsaltes de Sainte- 
Sophie (t av. 1502), 41, 4. 

1 Ao{X£Ttav6^, pneumatikos de Saint-Tryphdn 
de Makrygene, 29 not. ; (1472), 31 not., 
8, 12 ; (1481), 34 not. 174 , 6-7 {izcaz&$ xup). 

2 Ao(xeTiav6<;, hig. de Makr6, App. 210. 

1 AopiTtcx;, moine k Bouleuteria, 10 , 11; 

hig. de Dio, successeur de 2 Aioviicrio^, 

3 n. 3 , 12 , U , 20. 

2 Ao(jl^tlo^, moine de Dio, archiviste (xix e ~ 
xx e s,), 24. 

1 AocrtQeo^, archeveque de Lemnos (av. 1428), 
12 not., verso 2, 

2 AocrlGeo^, hi6romoine (1430), 24 not,, 36 
(Dositei), 

3 Aocr[0eo<;, hig. de Va, App. 207 , 208 

(0eoS6cno^), ef. 205 . 

4 AofftOeos, moine de Dio, copiste (xvi e s,), 
27-28. 

S6ai<;, 10, 14 (st/jcugi;) ; 25, 135 (STjfi.oatax^) ; 
28, 4, 7, 11 ; cf. dc^ockvjcr^, 

Aoiixa^, cf. 'PaSv]v6(;. 

AouxottouXoc;, donateur (?), 25, 75. 

SouXetoo, 35, 18 ; 36, 8 ; Svjixocnax^ S M 5, 4, 
9-10, 11, 14 ; 

SouXo$ (de l’empereur), 11, 7 ; 14, 28 ; 20 
not. 175, 39. — (du despote), 25 not. 137 ) 
140 f 'ISpopivos, MeXa^ptvo^, 

Olvoutiry)^ nptyxv)^, 'PaSvjvSi; ’IcecivvT)^, 
TaSiqvSs ST^avo^, Se6a<TT67COuXo£;. 

Soi^ ou Ao4£, cf. MeXa^ptvo<;. 

Aoxet.ap[ou ([piov^] tou), Id, 17; 36, 27 ; 39, 
30 ; 42, 15 5 H- 13 rpY)Y6pt,(x;, 

2 0cop.a<;, 2 ^(occvvlxlos, 18 *16007)9, 5 Maxa- 
pios, 2Sepa7i;L<ov, 3 S((xcov, 4 Eip.Gov. 

Apop,ov£r^, lecture erronee pour Apo(jiop[T7)<;(?), 
25 not. 138. 

Apop.op(TY)^ (MavooTjX 6), pronoiaire? (f av. 
1425), 15; 21 not., 34, 50, 68, 70 ; 22 not., 
5 ; 25 not. 138 , 140 , 141, 142 , 144 , 145 , 
147 , 29, 37, 56, 99, 104, 111, 112 ; 26, 8. 

Sp6p,os, 1 not. 38 , 22 ; 21, 77, 111-112 ; 
25, 115, 131 ; cf. ptovo7caTtov, 6S6s. 

Apou6avuTTY)t;, torrent k TAthos, 39 not. 184, 
8 ; cf. rpa6avicrT/). 

ApouSaviffTou (too), kellion, 6 not. 66; 
cf. xeXXlov, 6. 

Apup6arLTa, AupLp.6cr(.Ta, Aopep.6mTa, village k 
Kalamaria, 43 not. 196-197, 20, app. 
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Spu^, 20, 29 ; 39, 12 (^Sp^), 14 (id.). 
Dusan (Etienne), empereur serbe, 9; 43 not. 
197 . 

1 Acop66eo^, protos serbe (1356-1366), 5, 6, 9 
n. 36. 

2 Atop60so<;, protos (1387), App. 207 . 

3 Ao)p60eo^, hieromoine et ecc!6siarque de 
Kary6s (1395), 8 not. 74, 26 ; ancien eccle- 
siarque (1427), 23, 35. Cf. App. 209, 210 . 

4 Acop60£o^ 6 KupieXeYjcrok;, hieromoine de Va 
(1400), 9 not,, 9, 13,15 (™c7tas), 15-16, 
30 (7ca7tas), 44. 

5 Acop60so<;, protos (1466/7), App. 211 . 

6 Acop60eo<5, prdtre (1488), 35, 21. 

‘ESpat^, quartier de Thessalonique, 19 not,, 9. 
^YYP ac P ov ? 14, 16 ; 20 not, 114; 39 not. ; 
d^tepGATifjpiov £vutc6yp<xcpov 19, 2 ; Ttapa- 
SoTixkv 20, 38. 

^YYP a( P°^j aacpotXeta, uapdtSoa^. 

SyY^v, 1» 41, 50, 
tyxksiaTo*;, 4, 17. 

^YxXvjat^, 1, 16. 

&yxpixo<;, cf. ocSsXcpoc;. —• sY K P l ' r< ^ Te P 0( ?? c ^* 
Y^pcov (laic). 

’EyvaTia, route, 14 not. 94 ; 19 not, 

£0vy), 40, 13 ; cf. Turcs. 

elxooT6v tv)^ y e6) PY^i 18 not., 12 ; cf. 
8£xaTov, TptaxoaTSv. 

ctaSSyjpLa, 6, 33 ; 17 not. 104, 10, 12 ; 22, 1 ; 
26, 4 ; 41, 9. 

£x8£8op.at,, 7 not. 71, 2 ; 8, 10. 
exxXTjcria, 12, 18 ; 34, 14 ; 41, 4, 9. 
£xxX7)ctlo^X7)<;, 8, 26 ; 23, 33 ; 29, 7 ; 34, 5 ; 
42, 9. — TcpcIiJTjv L, 23, 35, 36 ; 24, 37 J 
5 Fepdccupo^, 2 Aap,i.av6<;, 3 AGop60eo<;, 
9 0so86crt.o<;, 12 0eo86cno<;, 2 ©scov&<;, 3 
*laoCtcuq , 2 ’IoiScupoi;, 10 *IcodcvvY)t;, 2 Mapxo^, 
2 MapT6pio<;, 10 MaT0oao<;, 3 Eup-sdiv, 3 Xa- 
ptr<ov. 

exKoiTjau;, 9, 8 , 9-10. 

6 xt6 ^, 23 not., 8, 18 ; 24, 23, 24 ; 35, 9 ; cf. 
6 vt6 <;, 2 xc40t.crp,a. 

6 Xaia, 8 not. 73, 6, 10-11, 15, 17, 19, verso 
2, 5 ; 9, 25 ; 23, 9, 19 ; 24, 9, 24 ; 29, 8 ; 

34, 7 ; 35, 10. 

SXaiov, 7, 13 ; 86 not., 10, 16-17. 

IXocty), 39, 12, 

6 Xst)poct6vt), 3 not. 49 ; 11, 3. 
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6Xs60spo ? , 13, 10, 14 ; 19, 9 ; 25, 132, 139 ; 
26, 3 ; s. xal dtveir^p^acro?, 18, 13 ; s. xal 
«xamSo\iX<oTO<;, 25, 134-135. 
eXlcp ©sou, 40, 24 ; 41 not. 191, 1 ; 44, 1 
25. 

ip.pdprupot;, cf. YP<&( 4 UX. 
spu6ptov, 21, 91 (^rtopsiov) ; 25, 12, 14, 132 
(e|X7Topsiov) ; 28, 8 ; cf. Kot&vov. 

^vSoctip, 9, 21, 37 (M. tv)p Kcptepcixrsoop). 
sv^pysia, 14 not. 94-95 , 5, 7 j cf. (LsvepyoCivTs?. 
IviaixnaEos, cf. pacrOop. 

IvopSlvcop, 20, 28. 

evoxoTOioEipievop, 5, 8, 13 ; cf. Ivoxop. 
svoxop, 5, 7 ; cf, evoxoTtoiotipisvop. 

SvTotXfAoc, 27, 7. 

Ivtop, 7 not. 69, 4 ; 42, 2 ; cf. Sxt6p, 2 x<£0l- 
afia, Kxpsai, irpcoTarov. 
evu7t6ypatpop, cf. aacpdiXsta, ypapipta, gyypacpov, 
6 pio{x 6 p. 

s E£a6ouv<£pta (t<x), toponyme 4 Lemnos, 25, 

33. 

^aSsXtpo? |3acnXsfixp p.ou, 13, not. ; 16 
not., 1 : cf. ’IcoiWip VII. 

^apxop t rctaYjp ©eTTocXfap, 19, 3 ; 41, 1 • 
44, 1, 26. 

Htacoau; (<£7toypacjxx-})), 25, 1 ; cf. dmoxocTdc- 
CTaau;. 

I^coxcop^iov, 25, app. 118. 

’Erntvw BoX66p, village 4 Kalamaria, 43 not. 

197, 2, app. 33 (’Ato£v« Bop66p) ; 44 not. 
ItoWOvj, 7, 17 ; 9, 41 ; 20, 38 ; 25, 137 ; 29, 
H ; 30, 8 ; 31, 18 ; 41, 22 ; 44, 23 (48607)). 
Mp«»«, 17, 13 ; 18, 11. 

S 7 rl Tvjs Ispap [xaTaffT^Gscop], 41 not. 191 30 
f 2 Mavou^X. 

eirl tou irsv06ou, 1 not. 37 , 49 f OtXdcypTjp. 

6rel tcov Se^ffeoiv, 41 not. 191, 29 f ’Avatrrtccrio?. 
e7Uxupo)Tix6p, cf. 7cp6CTTayp.a. 
s 7 Uffxo 7 tl), cf. KacavSpsfap. 
e 7 tiaxo 7 top, cf. ’ApSapipstov, BapSapfou, 'Iepur- 
aou, Kap.Travfap, Kltpoup, AiTyjp. — (0eo<pt- 
XloTctTot) eTtl<yxo 7 toi, 44, 4, 8-9, 20, 21. 
smcrriipiv), 14 not. 95, 12. 
sm.TsXearpt,«TLx 6 ?, cf. (3apop. 
e7UT7)p7)T^p, 8 not. 75, 22, 28 ; 9, 50 ; 23, 37 ; 
24, 36 J 4 FotSpi^X, 2 Aavi^X, 4 Atoviicnop, 

3 0s68ouXop, ’Icoocxelpi, 4 KdcXXicrTop, 4 Ilat- 
cnop, 3 IlauXop. 
emTldepai, 3, 7, 19. 


ihri-rpoTCop, 9, 13, 15, 20, 29, 44 ; 15, 22 
(smTpoTretScov), 25 ; 27, 19 ; 44, 20. 
’Emcpdviop, prohig. de Ro, App. 209, 
gpavop, 14, 3. 
epyaoTTjpiaxop, cf. ol'x7)p,a. 

6p7)pux6p, cf. (i,ov68pi,ov. 

‘Empiy^vou ([piov})] tou), 31, 25 ; 43 not. 
197, — tou Eqxypivou, 34, 23 ; 36, 27 ; 
37,12 ; 42, 17 j 8 rspian,jj,op, 15 PspocCTipop, 
9 Aavi’yjX, 14 ’Icomfjcp, Mapxcov, MepxotSptop, 
6 NsdipuTop, naXXdcStop. 
saa>0iipiov, 21, 8 et passim, 48 (6<jco0iipt,v) ; 22, 
10, 11 ; 25 not. 138, 145, 146-147, 16 et 
passim. 

s<7co0upoxd>pa<pov (-cptov), 21,30-31 ; 25, 75, 98. 
earcoxfyctov, 23, 7, 18 ; 24, 8, 23 ; 29, 4 (aax-f)- 
toov) ; 34 not. 174; 35, 9. 

e<rwXc!>pa<pov (-cptov), 21, 84,101 ; 25, 118,126. 
6tsXe£coo«, 1, 50. 

&ri)aio$, cf. S6ctp. 

EiiayysXtoptou, kathisma de Dio 4 Kary6s, 8 
t n °t- 76; 29 not. ; 34 not. 174; cf. xsXXfov, 3. 
e5ysv6(TT«Top, 9, 1. 

Ei)y£vtop, moine, disciple de 4 ’Iocctfjcp (1427), 

23 not., 15, 24 ; (1430), 24, 15. 
eOepyecia, 16, 4 ; 17, 3 ; 18, 2, 3 ; 20, 5 ; 

22 not., 1, 4 ; 26, 5, 11 ; 28, 9 ; 33, 4, 

1 EuOiifuop, pneumatikos (1427), 23 not., 34 
(Euthimie, douhovnik). 

2 EiiOiipttop, de Sta, 34 not. 174. 

3 E£>0iipuop, hig. de Chi (1493/4), 36, 25 ; 
prohig. (entre 1494 et 1496), 37 not., 10 
(Euthimie). Cf. App, 212, 

4 E£>0iipuop, hig. de La, App. 207, 208. 

5 Euthyme (?) d’lv, App. 211. 
eiiXoy£a, 1 not. 38, 39, 20. 

EucTa01ou (xsXX£ov tou 4y£ou), de Dio 4 Karyds, 

23 not. 129; 42 not. ; cf, xeXX£ov, 5. 

1 EuoTpdTtop, pr§tre, voisin, 21, 73 ; 25, 113, 

2 EuaTpcmop, ger6n de Zo, App. 211. 
e6T&st«, ^ Ipt) e 6., 23, 21; 24 not., 17; 

cf. Ta7U£Lv6T , y]^. 

1 E6cpp6<ruvop, hig. de Ro (entre 1494 et 1496), 

37 not., 12 (Efrosin) ; 38 not., 14 (Evresin). 

Cf. App. 212. 

2 Eucpp6auvo^ 6conome de Dio (1503/4), 44 , 

I*** xal dbreiXTK, 40, 7-8, 

8 ; cf. Turcs pirates. 
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&popo<;, ecpop&v, 15 not. 100 , 21-22, 28. 

1 ’Ecppodp,, moine (1394), 7, 22. 

2 Ecppalp,, hig. de Chouliara (1395), 8 , 31. 
Cf. App. 209 . 

3 ’Ecppalp., g 6 ron de Zo (entre 1494 et 1496), 
37 not., 11 (Efrem) ; (1503/4), 44, 18. 
Cf. App, 212 . 

Za 6 apLamj<; (’Ioavvvjf; 6 ), pretre, chartophylax 
de la metropole de Lemnos, taboullarios 
(1463), 30, 14. 

^euyapiv, 25, 78. 

^euyaptov (mesure on unit 6 agraire), . 2 J; 10 , 
not. 83 } 9, 12, 13, 17, 20 ; 16 not. ; 18 not., 
7 ; 20 not. 115 , 119, 4, 6 , 9, 10 ; 25 not. 
146 ; cf. ttaracntopa. 

ZTjXoyrod, cf. puapoL 

14, 15 ; cf. rcpcScmp.ov. 

£/)fjuco, 3, 7, 19, 26. 

Zcoypa 9 ou ([jxovy)] too), 18 ; 31, 22 ; 32 not. ; 
34, 20 ; 36, 26-27 ; 37, 11 (Izo^graf’sld) ; 
38, 15 (Zougralioa) ; 39, 29 (Zouypacpou) ; 
42, 11 (Izougrahsld); 43 not. 196 , 197 , 3 (povT) 
tou) ; 44 not., 2 (povaaT^ptov too), 17 (povv) 
tou). — ot ZoypacpiToa, 44 not., 11, 12 J 
rsXaaio?, 13 Tepdccrtpo^, 10 Tpiqy^pux;, 2 Ei- 
<TTpaTLO^, 3 5 E9pa£p, 14 ©eoS6cno<;, 7 ’Imcrrjcp, 
16 s Ia>crfyp, 3 MTjTpocpavT)^, 1 Mtcra'/jX, 6 h^oov, 

3 ^voicppiof;, 3 <DtX60eo<;, 1 Xp(.crT 690 po<;. 

Y)youpevt.x 6 ^, cf. apxv). 

Yjyotipevo^, passim; Yjyoupeveticov, 15, 21 ; cf. 

xaOYjy^T^, xa0Y)yo6pevo<;, 
s HXt,ou, kellion, 7 not. 71 . 

^Htcslpo^, souverains de, 15 not. 98; cf. 
BXa^la. 

’Hcrata^, cf. ’Icrata^. 

©aalTT)^, voisin, 25, 65. 

©so..., de Kas, App. 215. 

©e 6 yvcocnro<;, metropolite (?) d’Ib 6 rie (date?), 

4 not. 52 (6 s I 67 jpta<;), 53, 56 [ =1 KavTa- 
xouCyjvoi; ?]. 

1 ©eoSocnof;, pr^tendu hig. de Dio en 1347 et 
1348, 5 n. 10, 21. 

2 ©eoSocno^, protos (1353), 9 n. 36. 

3 ©eoSomos, frere de 2 Atov4cno<;, ex-hig. de 
Phi et des Manganes, metropolite de Tr 6 bi- 
zonde, 3 n. 4, 4 et n. 5, 5 n. 27, 10-12; 
(1374), 4, 16. 


4 0eo86crt.o<;, pretre, d^tenteur d’un kellion k 
Kary6s, (f av. 1395), 8 not. 74, 75, 6, 10, 
13, 15 ; hi4romoine et pneumatikos, 23 not., 
2 ; 24, 2 ; 36 not, 

5 ©eo86cno£, g^ron de Dio (environ 1474), 

32, 8. 

6 ©£o86<7i.o<; 6 Ka(v)Taxou£y}v6<;, de Va (1481), 
34 not. 171 , 172, 173, 19, app. Cf. App. 211 . 

7 ©eoS6aLO£, hig. de Phi (1493/4), 36, 29. 
Cf. App. 212; prohig., App. 213. 

8 0eo86<n,o£, g6ron de Chi (entre 1494 et 
1496), 38 not., 12 (Tecodosie). Cf, App. 212. 

9 ©eoS6<nos, hig. de Stephanou, ecci^siarque 
de Kary6s, App. 207. 

10 ©eo86cuoc;, hig. de Chi, App. 207, 208. 

11 ©eo86cfio£, hig. de Va, App. 208 [= 3 AocH- 
0eo^]. 

12 0soS6crto^, ecclesiarque de Kary^s, App. 
210 , 

13 &so$6<yio<z, g^r6n de Dio, App. 213 . 

14 ©sqSqolocj, hig. de Zo, App. 215. 

15 ©£086(71.0^, de Kou, App. 215. 

1 ©e68ouXo^, hi^romoine et pneumatikos 
(1394), 7, 19 ; et hig. de SWphanou (1400), 
9, 48. Cf. App. 206, 207 , 208 (ecclfeiarque 
de Kary6s?), 209. 

2 ©e68ouXo<;, hteromoine k Lemnos (av. 1430), 
12 not., 5, 16 ; 25 not. 137, 141 , 143, 144 , 
147, 59, 

3 ©e68ouXo^, 6pit6rete de PAthos, App. 209. 

4 ©e6SouXo<;, g£rdn de Va, App. 211 . 

@£oS<ipa ■ (e6ae6£o , TC)t'r/) aiyoiicrTa xal -rcopcpupo- 

y^W7)TO<;), 1 not. 40, 30-31. 

©eoScipa, cf. MsydcXv] KopLVYjv^. 

1 ©eoScGpTjTo^, pr6tos doufceux? (1345), 9 n. 
36. 

2 ©soSt&pvjTos, g6r6n de Va (1472), 31, 21, 
Cf. App. 211 . 

3 ©£oScipY)TO<;, hi6romoine et dikaios de Xkr 
(entre 1494 et 1496), 37 not,, 14 (Thece- 
doret). Cf. App, 212 . 

1 ®e68copo^, hi6romoine et hig. de Makr^ 
(1427), 23 not,, 34 (Thewdor’). Cf. App. 210. 

2 ©£68<opo<;, hi6rodiacre, grand 6conome [de la 

metropole de Thessalonique] (1502), 41, 24. 
©e6So)po£, cf. *AvaToXt.x6^, BouXyapc?;, KXa89j<;, 
Kop,v7)v6^, MlXoc^, rteTtaytop^vo^, Syoup?)^/ 
0£6X7)7 tto^, hi6romoine et prohig, de Va (1472), 
31, 20. Cf. App. 211. 
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Oeootetctcx;, cf. xopucpY]. 

©£ot6xo<; tcov Xaouvtcov, metochion d’lv, 11 
not. 

©sot6xou, chapelle de Dio, 4 n. S. 

1 ©socpavyjs, moine? (1462 ?), 29, 15, 

2 ©eocpavY)^, geron d } Iv (1472), 31, 23. Cf. App. 
211 [= 3 ©eo9iv7)? ?]. 

3 ©Eocpdcvv)^, geron d’lv (1493/4), 36, 25. Cf. 
App. 212 [== 2 0EO<par^ ?]• 

©socpavioc;, hig. de Saint-Paul, App. 211. 
0£p(jt,a (tA), village k Kalamaria, 2 not. 44, 
45 , 36. 

0£o(^, 25 not. 135, 142 . — p.eydX7) 21, 2 ; 
25 not. 141-142, 19, 37, 60 ; (xeydXT) 
d7toypa.9ixY) 0,, 25 not, 141. — 0. xaOoXtx^, 
25 not. 135 . 

Geomofxa, 27, 6, 22, 

©sooaXta, 7 not. 68; 9 not. ; 10 not. 82; 
cf. BXa^a, $;ap^o 

©sooaXovixeco*;, -x£cov (p.ov?) too, t&v), cf. 
IIocvTsXe%QVOc;. 

©sooaXovLXY), 15, 15, 18 , 24; 2 not, 44; 
7 not, 70; 10 not. ; 11 not. ; 13 not. ; 
14 not,, 31 ; 16 not. ; 17 not. 104 , 105; 
19 not., 41 ; 32 not. ; 33 not. 168; 38 not., 
1 ; 41 not, ; 44 not, 

©soaaXovixY)^ (apxte7ricrxo7ro<;), 41, 1 ; 44, 1, 
25 : cf. 5 Ma£tp,o<;. — (xptT%) : cf. BoXepoo. 
— (p.7)Tpo7roXtnr)<;), 19, 3 ; 41 not 190 : 
cf. 4 Nttpcov, 2 Eupstkv. — (pjcocotac;) : cf. 
(xrractou;. 

1 ©ecovac;, hig. de Dio (xvi e s f ), 13. 

2 @£6iva<;, eccie&iarque de Kary4s, App. 207. 
0p6vo<; (7raTpt,apytxJ)c), 6, 22. 

1 ©6)(jt,a<;, hig. de Si (?), 6. 

2 0cop.«<;, hig. de Do, App. 213 . 

1 ’Idxco6o<;, hieromoiiie et pneumatikos (1394), 
7, 20 ; et hig. de Chairontos (1400), 9, 
47. Cf. App. 206, 207 , 208, 209 . 

2 ’IaxcoSo^, pretre de Dio (1430), 24, 21, 26. 

3 ’Idcxo^oc;, hig. de Dio (1493/4-1496), 17, 
21; 34 not. 173; (1493/4), 36, 19 ; (1496), 
39, 32. Cf. App. 212, 213 . 

4 *Idxco6o<;, moine de La (entre 1494 et 1496), 
37, 8. Cf, App, 212 . 

3 I67)p(ac (p,7)Tpo7coXLTY|£; ?), 4 not. 52, 53 5 
©edyvcooTo^, Me06Stot;. 

’ISyjpcov (PaoiXeta; xat auToxpdTcop), cf. paoiXed<;. 
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*I 6 Y)p(ov ([(xov?)] t&v), 4 not. 53; 11 not. ; 
31, 22-23 ; 36, 25 ; 37 not., 10 ; 38 not., 

13 (Kartveli). - J, I 6 v)p, 39, 29 ; 42, 10 f 
Galaktion, 6 revv&Sioq, 8 Aiovdcrux;, 5 
Euthyme, 2 0eo9<xvY)<;, 3 0 eo 9 av 7 )<;, 7 Maxa- 
pLo<;, 8 Mocxapios, 2 Miac^X, 11 Ne 69 uto<;, 
4 s Ovod 9 pio<;, 3 Sd 66 a<;. 

1 ’lyvaTio;, protos, 17; (1488), 35, 20 ; 
(1493/4), 36, 23 ; (entre 1494 et 1496), 

37 not., 7, Cf. App. 212; ancien protos, 
App. 213 (du Pantokrator). 

2 ’Iyvcmo*;, hig. de Va, App. 209. 

3 *Iyv<xTio<;, hieromoine deDio, copiste (xvi 6 s.), 

14 n. 48. 

[Sl 6 xt/)to<;, cf, pioviiSpLov. 
tStorcept 6 p lcttto<;, cf. <&p, 7 t£Xt,ov, ocuXrj, yv). 
e ISpcopivo<; (Arj^TpLO^ 6 ), doulos de I’empereur 
(1421), 20, 115, 116, 41. 
e Isp<x Koiv 6 ty^, 7 not. 70; 8 not. 73, 75; 
9 not. 77. 

'Iepobajt; (M^a^X 6 ), oikeios, 5, 10; (av. 1366), 
3 not. 49, 6 , 14, 24 ; 23 not, 143. 

1 'Iepepias, metropolite d’Oungrovlachie [et 
de Moldovlachie?] (date?), 3 not. 48, 49, 
app. 33. 

2 'Iepepiocs, protos (1392), 6 not. 66; 7 
not. 69, 71. Cf. App. 207, 208. 

3 'Iepepiat;, pr 6 tos (1394, 1395, 1398), 7 not. 
68, 69, 1, 18 ; (f av. 1400), 9 not., 1. Cf. 
App. 208, 209. 

4 'Ispspuat;, prdtos (1405), 7 not. 69. Cf, App. 
209. 

‘Iepiooou (iTclaxoTCoq) , 4, 9; 6 not. 65, 66, 27 
('I. xal 'Aytoo ,; Opou <;). 

EepoStdcxovoc;, 41, 24 f 2 ©eoScopot;. 

1 e Iep60so^, hieromoine de La (1481), 34, 18. 
Cf. App. 211. 

2 'Iep60eo<;, eveque de Kitros, pr 6 tothronos 
(1503/4), 44, 27. 

lepo|JiVY)[xow, 19, 41 5 XovSpo^siXY^. 

JepocjuXta, 40, 14. 
tepwaiivT], 12, 27, cf. 17. 
txavo 7 toioop,at. a 7 roypa 9 t.xw<;, 2 not. 45, 33, 
41. 

lovanes, de Chi, App. 209. 
iTlTtoSpdfiOU, cf. XpLT% 

’Ioaocx, prdtos (1345 ?), 9 n. 36. 

1 *Ioocta<;, pretre de Kas (entre 1494 et 1496), 

38 not., 14 (Isaia). Cf. App. 212. 
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2 Ioato^, prohig. de Chi (1496), 39 not. 185, 
27 (Isaia). Cf. App. 213. 

3 *Ioata<;, dikaios, eccl6siarque de La, App. 210. 

1 *IoiScopo<;, hieromoine etleitourgos del’6glise 
des Saints-Anges (1395), 8 not. 74, 32. 
Cf. App. 209. 

2 *Iol§(opos, hieromoine, pneumatikos et eccie- 
siarque de KarySs (1427), 23, 33. Cf. App, 
210. 

3 *Io(8(opo^, geron de Si (1493/4), 36, 32. 
Cf, App. 212. 

4 *Io£8topo<;, hieromoine et hig. de Dio, 17, 21; 
(1502), 41, 15 ; (1503/4), 44, 16. 

*Icu$a>pou (AvjpajTptou tou), saunier (1415), 14, 
24. 

icrov, 4 not. 52; 12 verso 1 ; 25 not, 135; 
39 not. 

taTafxevov, cf. vopuaptot. 

*Icoaxe[(jL, ancien dpiter^te de l’Athos, App. 207 
(Ioakeim Serbidtes). 

J Icoavv 7 )^ [V] 6 riaXaLoXdyoi;, 5, 12, 15 ; 3 not., 
33-35 ; 5 not. ; 6 not. 64; 7 not. 70; 17 
not. 103; 18 not, ; 26 not, 

’Icoavvv]^ [VI] 6 KavTocxou£iqv6<;, 2 not,, 66-69. 

’Icootvvvjs [VII] 6 IlaXaLoXoyo^, 15; 10 not., 
24-26 ; 13 not., 1 (ot6^) ; 16 not., 1 (e^aSsX- 
cpo<;) ; 17 not. 103, 106, 4 (diSeXcp^) ; 18 
not. ; 20 not. 115,116, 118, 2 : cf. 2 'Itocrfjcp. 

Iceavvyj^ [VIII, Pal6ologue], 15, 16 ; 22 not. ; 
26 not. ; 28 not. 

’IcodcvvYji; [IV, de Tr6bizonde], cf. M£ya<; Kopivy)- 
v6<^. 

1 s I<odcvvvj^, grand primicier, 6, 8, 9 n. 29. 

2 ’IcodcvvT)^, klerikos de Sainte-Sophie et nomi- 
kos, petit-fils du maist6r (1056), 1 not. 37, 
40-41, 50. 

3 ’IudcwT);, klerikos et pretre de Sainte-Sophie, 
fils du protopapas, t^moin (1056), 1, 46. 

4 ’LoavvY)^, protos (1169), 1 not, 36. 

5 ’ItodcwT^, hidromoine et lcalybites, pr6tos 
(1395), 7 not. 69; 8 not., 25 (xaXoSlrrjc;), 
verso 1 (Icean, kalivit). Cf. App. 209 [=*= 6 
"IcoavvYj^ ?] 

6 J Ici)dcvv 7 ]£ 6 E^pSo^, prdtos (av. 1427), 23 
not., 12, 22 ; 24, 12 [= 5 ’Icodtvv^ ?]. 

7 ’IwavvY)^, pr£tre, t&moin (environ 1500), 40, 

21 . 

8 ’IwavvTjs tou ^vSpeoo, temoin (1503/4), 
44 not., 19. 
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9 ’IceavvT]^ tou 7cot7ta Ttavva, temoin (1503/4), 

44, 19. 

10 ’IcoavvY]^, eccldsiarque de Ro, App. 209. 

11 s Icodcvv 7 ]^, hig, de Saint-Paul, App. 214, 
215. 

’IcodcvvY)^, cf. Za6ccpi<l)TY]^, 2 Kavraxou^Y]v6^, 
Adcaxapi^, Ma^apv)?, MeXa^pivdc;, TaSYjv6<;, 
SoupX£o<;. 

1 1 2 3 4 5 Icoavvlxto<;, [moine] de Dio (environ 1474), 
32, 8. 

2 "Icoavvbao^, hig. de Do, App. 215. 

1 s I<na<ra<p, basileus, moine, detenteur d’un 
kellion h Karyds (1394), 7 not. 68, 72, 2 ; 
(1400), 9 not., 1 (suysveaTorax;), 15, 16, 
20, 28, 45 : cf. Uro§. 

2 ’Icoacnxcp, lecture erronde pour 2 ’Icucnfjcp, 20 
not, 116. 

3 ’Itodhracp, pretre, agent du fisc h Lemnos, 
16; (1425), 22 not., 30 ; 26, 9. 

4 ’Icodccroccp, metropolite de Lemnos (environ 
1500), 40 not., 24. 

5 J Itoaaacp, gdron de Dio (1503/4), 44, 17. 

6 ’Icoaaacp, hig, de Kaproulld, App. 207. 

7 ’Icoaoocq), gdrdn de La, App, 211 (Joasaph 
Attaleidtds). 

1 *I<oc7^9, moine (1394), 7, 22. 

2 ’Icocrrjcp, moine [= Jean VII, Paieologue], 
20 not. 116, 3. 

3 *I<ecr/]<p, metropolite de Lemnos (apr^s 1425), 

22 not., 31. 

4 J Icocr)]<p 6 TpaTO^oevTLo<;, moine, detenteur 
d’un kellion k Karyes, 7 not. 71; (1427), 

23 not., 10, 11, 13, 15, 24 ; (1430), 24* 11, 
14, 15, 25 ; 35 not. ; 36 not. [= 5 ’Icucn^ ?], 

5 5 l 6 >< 77 )<p, hieromoine et pneumatikos (1430), 
24, 38-39 [= 4 *1 <*d)<p ?], 

6 'Itocrqcp, hieromoine de Makrygend (1462?), 
29, 15. Cf. App. 211. 

7 *Icocn/) 9 , g6ron de Zo (1472), 31, 22. Cf. App. 
211 . 

8 5 I(ocnf) 9 , moine de Kas (1481), 34, 22. Cf. 
App. 211. 

9 *Icocr^ 9 , prdtre (1488), 35, 22. 

10 *1(007)9, hig. de Xen. (1493/4), 36, 26, 
Cf, App. 212. 

11 *Iwo%, gerdn de Kas (1493/4), 36, 30 ; 
le meme (?) de Kas (1496), 39, 30. Cf. 
App. 212, 213. 
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12 ’IcoffTjcp, tou Pouafiv (1496), 39, 31. Cf. 
App. 213. 

13 > I<ocry)cp, g4r6n de Ro (1503), 42 not,, 12 
(Icosif). Gf. App. 213. 

14 ’I<ocr#]<p, g6r6n d’Es (1503), 42, 17. Cf. 
App. 213. 

15 5 Io>ff 7 )cp, hig. de Kaproullfe, App. 207; le 
m6me(?), App. 208. 

16 s IcncrY|<p, de Zo, App 214 ; le meme (?), hig., 
App. 215. 

17 5 Io)cr^ 9 , de Phi, App. 214. 

18 ’Ioa^cp, hig. de Do, App. 214, 215. 

19 ’IwoTjcp, protos (1513/4), App. 215. 

KaSdcoiXa? (A^i^Tpio?), oikeios, grand papias 
(1347), 2 not. 43-44, 45, 12, 42; (t av. 
1409), 11 not., 1. 

KccoamXa? (Mavoo^X 6), fils de Demetrios 
Kabasilas, 2 not. 43 ; (1409), 11 not., 1. 
xa06Spa, 16 not., 4, 8 ; 18, 7 ; 20, 10. 
xa0Y)Y7)TY)i;, 11 ; 4, 39. 
xa07)Yo4pevo<;, 1, 7 ; 7, 1 ; 9, 41 ; 15, 23 ; 

18, 5, 9 ; 19, 4 ; 20, 8 ; 22, 3 ; 26, 10, 17 ; 

28, 1 ; 34, 1 ; 41, 15. 

1 xdc0ca|Aa, 6 not, 66 ; 7 not. 71 ; 12, 17 ; 

23, 17, 27 ; 24, 22, 29, 34 ; 34, 5, 13 ; 

35, 14 ; cf, xa0iap.ccTdcpi.oi;. 

2 xdc0iap.a (= prdtaton), 8 not., 7, 18 ; 23 
not., 6, 7, 14, 30 ; 24, 6, 19, 32 ; £vt5? too 
xa0[ap.aTo?, 9, 2, 25 ; 23 not., 17 ; 24, 22 ; 
35, 8 ; £xt6s too x., 23 not., 7 ; 24, 8. — 
t& xa0(ap.aTa, 24, 13-14 ; 35, 4, 17. 

xa0tapaTdcpioc, 29, 10 ; 35, 18. 
xaOoXcxl) 04an;, cf. Oeai?. 

KaxaYpiaS, voisin, 21, 109 ; 25, 130. 

Kaxix; e Piia£, ruisseau (?) & Lemnos, 25, 33. 
KaXaOoc (Xdcxxoi; tt)c paxecoq too), a l’Athos, 
14 n. 49. 

KaXapap(a, katdpanikion, 17 n. 53; 1 not. 
37 ; 2 not. 44, 45, 35. — Salines de, 15 
not. 94. — porte 4 Thessalonique, 19 
not. 

KaXapicoTYjc, pretre, voisin, 21, 7 ; 25, 86. 
KaXtdwSpoo, lieu-dit 4 Kalamaria, 43 not. 198, 
10, 14. 

KaXXivtxo?, moine de Kou (1481), 34, 25. 
Cf. App. 211. 

1 KaXXiaTo;, hig. de Saint-Onouphrios (1394), 
7, 22. Cf. App. 207, 208. 


2 KdcXXtaTO?, protos (1462 ?), 29, 13. Cf. 

App. 211. 

3 KdcXXcaTOi;, hieromoine de Dio (environ j 

1500), 40, 2, 10 ( 7 cveopaTi,x 6 p). 1 

4 KaXXiaToi;, epiterete de l’Athos, App. 207; j 

ancien epiterete, App. 209. 

5 KocXXtaTo?, hig. de Si, App. 215. 

KaXXiaToo [p.ov9) too] : 6 KaXXcaToq, 8, 27 5 _> 

2 revvCcSiop. 

xaXoYrjpoi; (otxsiaxi?), 9, 7. 

KaXoYP'.Sa? (KcovaTavTcvop 6 ), saunier (1415), 

14, 23. 

KaXoStxo? ou KaXoe'.Srj? ou KccXoG^tt)?, nom 

d’un recenseur, 11 not. , 

KaXoStocx^Too (’AvSpovbcoo too), saunier 

(1415), 14, 22. 

KaXo^Y)? (’AvSpdvixo;), 33 not. 169; tdmoin 

(1502), 41 not. 191, 35 ; (1503/4), 44 not., i 

18 (’A. 6 K.). j 

KaXo 7 ) 0 Y]? (AY)p//)Tpto<; 6 ), archon, 33 not. \ 

169; 44 not., 10. f 

KocX6<; (Te&pyioq 6), tdmoin (environ 1500), 40, 

20 . 

xaAu 6 ta* 7 ]<;, 8, 25, verso 1 f 5 ’Icoocvvy)^. 

KaAu 6 o>v (r)Y 0 V eV0 <? ™ v )> 20. \ 

Kaptapat, toponyme k Lemnos, 85 not. 140 , 

11. j 

Ka[xapLtoT 7 )<;, voisin, 21, 57 ; 25, 107. j 

Kap)Aapt (6 avTtcryjxot; tou), paysan (peu av. 

(1425), 21 not., 90 ; 25 not. 144-145. 

Kap/Y)Aauxloo (pttxp&s (Jouv&$ tou), k Lemnos, 21, 

11-12 ; 25 not. 140 , 89. \ 

KaptavEa<; xal KacrrpEou (£rclcrxo 7 to<;), 44, 30 

5 9 MaT0ouo£. j 

KavcnrpEaioc; (Avjp^TpLOc; 6 ), saunier (1415), 

14, 26. j 

KocvoTpmioc; (Mavou^A 6 ), tdmoin (1420), 19,40. j 

1 KavTaxoufrqvoc; ( 6 ) [= Theodore Cantacu- 
zene, doulos de l’empereur], 4 not. 52, 53 

[= ©eoYVOXTToc; ?]. 

2 KavTaxou£v)vo<; (Tcoavvv]*; naXatoAdyoc) re¬ 
censeur k Lemnos, 25 not. 137 . 

3 KavTaxou^ 7 )v 6 (;, voisin, 43 not. 198 , 8 . 

Ka(v)Taxou£/]v 6 <;, cf. 6 ©eo 86 cno<;, TcoavvY)^ VI. 
xavTdcptov, 5 not., 12 ; 22, 2 ; 25, 36 ; 26, 5. 
xavciv (regie monastique), 13 ; 4, 63. 

Ka 7 tpo 6 XXY) [(jlov9) tou] : 6 Ka 7 rpodAY)<;, 8, 28 ; 

23, 37 ; 24, 36 f 12 Dspacrqjtoc;, 2 Aocvl^X, 

6 Tcodtaotcp, 15 ’loocnqcp. 


KapaxaAAou [ptovy] tou], 42, 19 (Karakalsk*) 
5 7 3 E^epavoc;. 

KapafxaXXou (*A0avamou tou), saunier (1415), 
14, 23. 

Kapamvaxvjs (?), recenseur, 11 not. 

Kap6sa^, lieu-dit k Kassandra, 20 not. 116 , 
11 5, 29. — KocpBvjvo: Stxata, 20, 27. 

Kap6oiivY)s (ATj^Tpio? 6), saunier (1415), 14, 
25. 

Kap£at, Kapuai, 14, 16, 17, 22; 7 not. ; 8 
not. 74, 26 ; 9 not. ; 23 not., 33, 35, 36 ; 
24, 7 (svt6<; tcov K.) \ 29 not., 12 5 34 not., 
2, 5, 9 ; 35 not. ; 37, 1; 39 not.; 42 not.— 
KapaE, 23 not. ; cf. svt6<;, £xt 6<;, Aadpa, 
cniva£t<;, 

KaoavSpa KacravSpeia, 1£, 17 n. 53; 1 not. 
38; 10 not., 8, 16 ; 11 not. ; 13 not., 3; 
16 not., 2 ; 17 not., 4 ; 18 not., 3, 8 ; 20 
not. 114, 116 , 118, 3 ; 33 not. 168, 169; 
cf. IlaXX^VY]. 

Kaaav8psioc<; (e7i:L<yxo7C7)), 20 not. 118 , 21 ; 
43 not. 198 } 29, app. ; 44 not. — (x^oTpov), 
20 not. lid, 115, 14, 19, 29, 37. 

KaaTafjtovtTOu ([ji.ov$)] tou), 16 n. 52 , 19; 
31 not. (KaaTa^ov^Tap-T), sic), 22 (Kcovcttoc- 
pLovrjTou) ; 32 not., 1 (p.ovaar/)piov tou), 6 ; 
34, 22 ; 36, 30 ; 38, 14 (Kastamounita) ; 
39, 30 ; 42 not., 20 (Kastamounitski) ; 43 
not, 196 ; App. 206. — ol KaaTajxovfaou 
(KcovoTa-), 32 not. 164 5 1 BevLoqUv, 1 Pecip- 
Yio<;, ©eo,,., 1 "Ida touq, 8 ’Ioicryjtp, 11 "Icoa^cp, 
NeaToop, 1 ’Ovoiicppioi?, 2 ’OvoAcppio^, 4 ria^- 
juo^, 2 ST£(pavo 

KaffTopta, 5, n. 4. 

Kaarptov, cf, Kap.7cav[a<; xal KaaTplou e7rE- 
axo7roc. 

xdcaTpov, 12, 6 (OeocptiXaxTOv) ; 20 not. 115, 
14, 19, 29, 37 ; 21 not. ; 25, 13 ; cf. Kaoav^ 
Speta<;, Kot^ivov. 

KaoTpov, ville k Lemnos, 21, 4, 28, 44 ; 25 
not. 140 , 84, 102. 

xaTa xecpaX^v xal rcoSa<; (arpentage), 20 not. 
IIP, 31 ; 43 not. IPd, app. 34. 

xaTaYpotcp*/), 21 not. 

xaTaY<kY L0V (p.ovaSix6v), 19, 23, 

xaTaSuvaoTela, 3, 17 ; 9, 36. 

KaTaxaXTj, village k Kalamaria, Id, 17 n. 55, 
18; 1 not. 37, 38; 2 not. 42, 44, 45, 35 ; 
11 not., 2 (TOxAouoxckptov), 5 (id.) ; 32 not. ; 


33 not. 168 , 169; 43 not., 1, 27, app. 27 ; 
44 not., 11, 

KaTaxaAYjvol, pareques, 2 not, 44. 
Kata7c6T0t[4,ov f village k Lemnos, 21, 53-54 ; 

25 not. 140 , 20, 21, 105. 
xaTacnropa tcov ^suyaplcov, 10, 13, 19 ; cf. 

E^EUYapmv. 

xctrraLGyzGM;, 7, 16. 
xaTaTplSco, 3, 7, 19, 26. 
xaTaxufxa, 9, 25 ; 20, 16-17. 

KaTa^Ex 00 (PscopYlou tou), saunier (1415), 

14, 21. 

KaTOvd7to3ov, bergerie k Phakos, 22 not. ; 25 
not. 141, 29, 30. 

xaT% (kadi de Thessalonique), 32 not., 10 ; 

33 not. 169 . 
xaT6vop.av, 39, 26. 

KaTovdx^) (‘n)> toponyme k Lemnos, 21, 69 ; 22, 
15 ; 25 not. 140 , 45, 112. 
xaTox^, 3, 16 ; 10, 11 ; 20, 6 ; cf. SeoTOTeta, 

VO[Xlf). 

KaT<o6pv)v6<;, voisin, 25, 70. 

KaucroxaX46t.a (toC), 9 . 

xsXXEov : 1) kellia k Kary^s, 8, 23 ; 36, 2-3 ; 
39 not. 184. 2) kellia du prdtaton, 10, 14; 
7 not. 70-72; 9, 27 ; 34 not. 172-175; 36 
not., 6, 9 ; cf. 1 xa0iorp,a. 3) kellion du 
prdtaton k Karyds ayant appartenu successi- 
vement k 2 Pepaat.(xo<;, k 1 s Icoacra 9 , k 2 
EEpxov, k 1 Ilatcrios, 5 Dio (= de l’Annon- 
ciation ?), 7 not. 68, 4 ; 8 not. 75; 
9 not. 77, 2, 6, 25 ; 29 not., 1 (xeXXtov etc; 
fivop,a TLp.cib(JLevov tou 7carca xup AtovuoEou), 
3, 5, 9, 11 ; 34 not. 170 , 171 , 174-175 , 3 
(xeXXlv tou IlalSatou), 8 (too xup AlovuoEou), 
12 ; 36 not. ; cf. AlovuctEou (xeXXtov), EdayY 5- 
Xt<rp.ou, IlatoLou. 4) kellion du prdtaton & 
Karyds ayant appartenu successivement k 4 
©eo86cm><;, &2Xap£T6iv, k 4 s Icoo-y)cp, k Dio (?), 
k 1 Mavacrcrifc, k 5 Eu{Jt.e<I>v et 2 Aaijapo c, y k 

2 Bevia(xlv et 2 ‘AGavaatoc;, Dio (= Saint- 
Stdphanos), 8 not. 74-75, 15, 17 ; 23 not., 
1 (xeXXlov tou ayEou ... STecpavou), 3 et 
passim; 24 not., 1 (xeXXtov tou aytou... Et,) 

3 et passim; 31 not., 1-3 (xsXXtov ... tou 
ayEou ... St.), 3 et passim, 13 (etc; t6v 
f, Aytov St.) ; 34 not. 174, 5-6 (xaGtopta tou 
aylou ... St.) ; 35 not., 1-3 (xeXXlov ... tou 
ayEou ... Et.), 5, 14, 16 ; 36 not., 4 (xeXXEov 
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tou aytou St.), 6 (xeXXiov 7 TpcoTaTi.v 6 v), 12, 
15, 16, 17 ; cf. Sxecpdivou. 5) kellia de Dio 
k Kary 6 s, 14 , 16, 17 : cf. Ila'fotau, Exstpcivou 
et les precedents 3 et 4 ; 42 not., 2, 4, 7 : 
cf. EucrcaGtoo. 6 ) kellia autour de Dio et lui 
appartenant, 14; 6 not. 66, 36 : cf. Apou- 
Savicrrou, KoplXXou, IIp 68 popo£, ExXvjOpcx;, 
<DuXa< 7 a 6 p.svot,. 

xeXXfov (cellule), 4, 28, 37 ; 6 , 4 ; 12, 12, 19, 
21, 26, 30 (avo>YatoxaTCt>Yaiov), 33 ; 24, 8 , 
23 ; 25, 6 , 14, 16. 

xeXXtov (— 4glise et ses d^pendances), 19, 9 
(xsXXiiSpiov), 20, 24, 31, 33 : cf. Tscra , ap<&- 
xovtoc Mapripeov. 
xsXXtiSptov, 19, 9. 
xe<pocX*/) 18 not., 11; 20 not, 116. 
xY}7to<;, 34 not. 174 ) 13, 14 ; x. XeY<Vsvo<; 
Pacn.Xtx 6 ?, 21, 20, 89 ; 25, 93, 121 ; (3aan- 
Xix&s x. tou BooXyotpou, 22, 17 ; 25, 47 ; 

Cf, X7]TC6)pStOV. 

xY)7ra)psLov, 21, 85-86, 89 ; 25, 119, 121. 

XYjptv, 34, 14. 

Kyjpuxo^, archon (environ 1500), 40, 19. 
KtvffT^pvLov, lieu-dit k Kassandra, 20 not. 

116, 119, 14, 28. 

Kfcpouc (6), 44, 27 5 2 Tep60eo<;. 

KXaS% (©soScopo^ 6 ), saunier (1415), 14, 
25. 

KXa 8 % (Ko>vcrravTLVO£ 6 ), saunier (1415), 14, 
23. 

xXacyp.aTix6<;, cf. 

xXpptx^, 1, 41, 46, 50 ; 41 not. 191, 7, 13, 
20 5 2 Toxxvvyjs, 3 ‘laxxvvY]^. 
xXvjpovopioc (yo vtx*})), 1, 9. 
xX 7 )pov 6 [xo<;, 1, 28 ; 2, 48 ; 4, 55-56 ; 12, 7 
(TeXswx;), 8 ; 15, 10, 32 ; 23, 24 ; 28, 10 ; 
41, 5, 9. 

Kd£a<;, cf. 2 Mapxo*;. 
xotvo 6 iax&<;, 9, 23 ; cf. xoiv 66 t.ov. 
xotvoSiov, 11, 13; 4, 63 ; 39 verso 4 ; 40, 3. 
xoiv 6 v (t&), 39, 17 ; cf. oiivod;^. 

KoXoxoiipou (tou), voisin, 25, 61, — ptepic; tou 
Yap 6 pou tou K., 25, 63. 
x 6 (jlt)^, 1, 45, 48 5 Sep 6 t,<f>Tou. 

XO(JLV7]VaTOV, cf. CCOTtpa, 

KopvTjvdt; (0e6Scopo<; 6 ), saunier (1415), 24,22. 
Ko[xvv)v 6 ^ (6 v£o<), erreur pour 6 M&yaQ Kop.vY)- 
v 6 « 5 , 4 not. 54. 

Ko(jlvt)v 6^, cf. AT^i^ioq I er . 


GENERAL 

KovxaviGa (nsTplou ’Kzy6\xevai), k Lemnos, 21, 
107 ; 25 not, 140, 129. 

Kovxap% (AY)(A 7 ]Tpi,o<; 6), temoin (1502), 41,32. 
KovTo6poba) (tou), village k Lemnos, 21, 53, 
92, 95 ; 25 not. 139, 145 , 105, 123. 
Kovtoctx<£Xy]<; ( 5 Av8povt,xo<; 6), protalykarios 
(1415), 14, 92, 94, 19. 

KopTjcro^, village natal de 2 Aiovticnos, 3 et 
n. 4, 4. 

XOpUCpYJ (QeOCTTETCTO $), 1, 30. 

KoctivItC/jc ([p,ov$)] ty)^ navay^ 17 ; 

33 not. 167, 168, 3. 
xoa\ux6<;, 9, 29 ; 40, 13, 16. 
kososlena (?), 1 not, 35. 

K6t£ivov, ville & Lemnos, 16 ; 12 not. 25 not, 
145, 147 ; 30 not. — xacrrpov Kot^vou, 12 

not., 6 ; 25, 13. — ep/nrdptov K. 12 not. ; 21, 
92 ; 25 not. 145, 12, 15, 132 ; 28, 9. 

KouTac;, cf. 3 Ne6cpoTo<;. 

KouT^oiipou ((3ooviv tou), k Lemnos, 21, 74 ; 
25 not. 140, 114. 

KouTXoopoiicrY) (|aovt) tou), 7, 10, 11, 22; 
3 not. 49 ; 4 not. 54; 6 not. 65, 66; 
7 not. 71. — povT) (ty)^ (JacriXetas pou) elc, 
ovopa Ttpcop^vY] tou ... Eomjpot; ... Xpiarou 
xal s7UxexXY)p£vY) tou K., 3, 1-2, 11. — 
tou K., 31, 24 ; 34, 25. ; tou KcoxXopoucrt,, 
36, 28 ; to KouTXopoucrt, 34 app. 25 ; 
KotlomouSkii, 37,13 ; KotlcomouSki, 38,12 ; 
Kotlomousa, 39, 31 5 6 Aavt^X, 15 0eoS6- 
cno<;, KaXX£vixo<;, 7 MaxOato^, 2 Mco0a7)<;, 
3 McoOaYjs, 3 riax^pio*;, 5 Elpow, 8 Eupeciv, 
1 Xaphxov. 

Koq>Y)va (KcovCTxavTLvo<; 6 tou), pretre, temoin 

(1056), 1, 47. 

Kofpxep*/), voisine, 25, 80. 

xpdcxot;, 2, 66 ; 3, 33 ; 4 not. 56, 43, 65 ; 10, 23. 

xpeGaxV), 29, 4 ; 34, 13. 

Kpi.0Lvt,ct)TY)£ (AYip^TpLot; 6), saunier (1415), 
14, 21. 

KpExos (Mapiivo<; 6), donateur, 25, 11-12. 
xphn<;, 31, 9. 

KpltOocv(ty)^ (AY)pY)Tpio<; 6), saunier (1415), 
14, 25. 

xpt/Wjpiov, 39, 21. 

xptT^^, 9, 31, 32. — x, tou 6*/)Xou tou tKrcoSpo- 
pou, 1, 15-16 : f A£ov. 

XTY^pa (yovlx6v), 19, 8. 

XTYJpaTlxd^, cf. U7t6(TTa<T^. 


INDEX 

xTYjxcop, 4, 46 ; 12, 24, 31 ; 15 not. 97. 

1 Ko7tpLavo<;, de Rhabdouchou, 6 n. 11. 

2 Ku 7 rpLav 6 c, geron de Chi (1481), 34, 20. Cf, 
App. 211. 

KopisXeYjcya*;, 9, 9, 15-16, 44 ; cf. 4 AcopdOsoc;. 

1 KiipiXXo^ I er , Loukaris, patriarche de C/ple, 

6 n. 17, 14 n. 48. 

2 KtiptAXo*;, prohig. de Ya. (1493/4), 36, 24. 
Cf. App. 212; le meme (?), hig., App. 213. 

KupiXXou (tou), kellion, 6 not. 66; cf. 
xeXXtov, 6 . 

xbpioq, 10, 18 ; cf. 8 sc 7 u 6 ty)<;, 

xdpio<;, cf. TCpaxYjpLov, 

xuptoxY )<;, 10, 11 ; 23, 29 ; 24, 31 ; 35, 16 ; 
cf. SecrrcoTeia. 

Kcovc 7 tocvt%, habitant de Lemnos (environ 
1500), 40 not., 16. 

KcovaxocvTivdixY)^ (Sxapdmoi; 6 ), saunier (1415), 
14, 22. 

1 KtovaxavTivo^, pretre, gendre de Phasoulos 
(1056), 1, 42. 

2 KoiverxavTtvo^, Melnik (environ 1474), 32 
not. 10 . 

3 KcovaxavTtvo^, pr6tog6ros (environ 1500), 
40, 19. 

4 KovcyxavTLVOi;, pretre, grand skeuophylax [de 
la me tr op ole de Thessalonique] (1502), 41, 
26. 

KcovcrTavxtvo^, cf. ’AXSocvfxYj^, KaXoYpiSa<;, 
KXa89)<;, KocpYjva, MaXo4cpa<;, 1 Mavou*/)X, 
MTCpaxecfY]^, OtvoaATY)^, naXaLoX6YO^ } 
paSa<;, SepStcoTou, StXtYP^, OacroiXou. 

KcovoTavTtvou^Xsco^, oL^isnlaxonoc; K., N£a<; 
TcipYj?, 6, 1, 40-42; 33, 1 ; cf. Tvuxpi&pxqq. 

KcovoTavTivoiTuoXLc;, 4 n. 5, 18; 10 not. 83; 
17 not. 105; 20 not. 117 ; 33 not. 168. 

Kdwtrxac;, cf. > AX 6 avkY)<;, MaXcni 9 oc<;, XaXa£a<;. 

Kcioxa^, cf. AaYK 0 t 8 t,d)TY)<;, OaaoiXou. 

Kcacpou ([pov’Jj] tou), 29, 14 5 3 raSpc/jX, 
3 Ntcpcov. 

XocyxaSa, 21, 75 ; 25, 114. 

AaYxa 8 id)TY)<; (Kd>axa<; 6 ), paysan (peu av. 
1425), 21, 3, 36, 40-41, 81-82 ; voisin (1425), 
22, 22, 23 ; pareque de Dio (1430), 25 not, 
138, 142, 145, 146, 53, 55, 84, 100, 117. 

1 Aa^apoc, moine, disciple de 4 0 eo 86 (no<; 
(t av. 1427), 23 not., 4 ; 24, 4. 
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2 Adc£apo<;, moine, d^tenteur d*un kellion k 
Kary 6 s (1488), 35 not., 2 ; 36 not. 

Aaexcept ( 5 Icoavv 7 )<;), fils du grand Izaousios, 
paysan (peu av. 1425), 21 , 93 ; pareque de 
Dio (1430), 25 not. 143, 147-148, 121-122. 
Aaoxapt-c; (Mavoo^X 6 ), 33 not. 169; temoin 
(1502), 41 not. 191, 33. 

AaVEvos, voisin, 21, 97 ; 25, 124. 

Xaipot xcov KapeoSv, 7 not. 70 ; 9, 2 (7rocXaL<&), 
12, 40 ; (3oeo , (.Xi.x*J) 7 iaXat.a X. xwv K., 23, 33, 
Aaiipa<; ([povf]] x^<;), 9 ; 3 not. 48; 25 not, 
140, 147; 26 not. ; 37, 8 ; 42, 8. - tyk 
ay[a<; A., 31, 19 ; 36, 23. — xfyg aegaerpdae; 
xal tspocc; Paat.X 1 .x 73 i; A,, 34, 17. — 

obc 8 t))v A., 39, 28. — o£ Aaupicoxat., 38, 10 
5 1 ’AOavdccTLo^, 7 rspaatp.o<;, 2 Teppavd^, 
5 AavryjX, 7 Atov 6 a(.o<;, 4 EMhiptux;, 4 ^Axo- 
6 o<;, 1 c Iep60eo<;, 3 ’Iaatac;, 7 ’Icoaaacp, 
3 Mapxo<;, 4 MaxOatiot;, 1 NeEXoc;, 5 Ne 6 cpuxo<;, 
8 N£<p 6 >v, 6 natert-oi;, 2 Scocppdvto^, 3 Xapt- 

TC0V. 

Xaupaxov, 1, 33 ; 20, 29. 

1 Aedvxios, hi^romoine de Dio (1481), 34, 

2. Cf. App. 211 . 

2 Ae4vxLO^, hiSromoine de Dio (apr&s 1493/4), 
34 not. 173; 36, 20. 

Xsrrxoxdtpua (xob), 36, not., 10, 17 (Xc 7 tx 6 xapa). 
A£cov, peribleptos hypatos, juge du velum de 
Thippodrome, de Bol^ron, Strymon et Thes¬ 
salonique (1056), 1 not. 36-87, 15-16. 
A£cov, cf. EepStciTou, OaooiXou, OotiaxouXoi;. 
Xeco<p6pOi;, k Thessalonique, 14, not, 94, 3 
((jisyocXy)) ; 19 not., 11. 

ArjjjLvatou ([p.ov^?] tou), 8 , 30 5 3 NedcpuTO?. 
AYipvo^, 10, 12, 13, 15, 16, 18; 3 not., 4, 13, 
23 ; 4 not. 52; 5 not., 4, 9, 11 ; 7 not. 70; 
11 not. ; 12 not. ; 16 not. ; 20 not, 119 ; 
21 not., 3 ; 22 not., 2 ; 25 not., 1 ; 26 not., 

3, 9 ; 28 not., 3 ; 30 not. ; 40 not. 

A^vou (dtpxtemaxoTr)]), 25 not. 139 , 147, 67, 

69. — (otpxteTclaxo7ro<;), 18 not., verso 2 ; 
25 not. 147 f 1 AocrWsos. — (jjLY)Tp67ToXt(;), 
25 not. 147; 30, 14. *— ([xyjtpo7ToX[ty)(;), 22, 
31 ; 40 not., 24 f 4 Ttodcaacp, 3 *luxrl)<p, 

Xy) v 8 ^, 22, 9 ; 25, 6 , 38, 78. 

Aipvtv, toponyme k Lemnos, 25, 22, 23. 
AtvapSatva, donatrice (?), 25, 7. 

At.T 7 j<; xal 'PevTlv^i; (eTciaxorcoj;), 44, 4-5, 28 
(A. xai TevStv^) 5 ’Axdbao<;. 
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XiTpa (capacite), 7, 13 ; 34, 14 ; 36, 17. 
Ao^Extv, village en Ghalcidique, 18 not. 

1 Aouxas, hig. de Phi, 4 n. 5. 

2 Aouxou;, kathig. de Dio (entre 1430 et 
1464), Id, 20; 28 not., 2 (et TTvcupiaTixo;; 
TraT^p). 

XouTpos, 21, 100 ; 25 not. 145, 126 ; cf. 
PaXaveEov. 

(Jidc, 1, 29 ; cf. [tipxo<;]. 

Ma 68 eX 7 ) (crupEa xaXoupivY) too), 43 not. 195, 
17-18 ; cf. aupEa. 

Mayydvtov, monastere de Saint-Georges k C/ple, 
10 J 3 @eoS 6 cno<;. 

MayxXa 6 tT 7 )<; (AyjptvjTpto^ 6 ), saunier (1415), 14 
not. 93 , 22 . 

Ma£apY)<; ( s IcodcvvY)<;), 33 not. 169; temoin 
(1502), 41 not. 191 , 31. 

(xatarcop, 1 not. 37 , 41, 50, 

1 Maxaptoc;, hig, de Xystre (1394), 7, 24. 
Cf. App. 208. 

2 MaxapLO^, moine, disciple de 4 ©eo 86 cuos 
(tav. 1427), 23 not., 3-4 ; 24, 4. 

3 Maxdpio<;, moine, disciple de 4 ’Icocnrjcp 
(1427), 23 not., 20, 24-25 ; (1430), 24, 
15. 

4 Maxapux;, moine de Dio (1430), 24, 21, 27. 

5 Maxaptoi;, hig, de Do (1493/4), 36, 28 ; 
(1496), 39, 30. Cf. App. 212 , 213 . 

6 Mocxapio^, ev£que de Vardarios et de Polea- 
nine, 32 not. ; (1503/4), 43 not. 196, 
35-36 ; 44 not., 5, 29. 

7 Mocxapioq, hig, dTv, App. 207, 208 . 

8 Maxapioc-, d’lv, App. 209. 

9 Mocxapio^, de Va, App. 209. 

10 Maxdpios, dikaios de Phi, App. 209. 

11 Maxapioc;, prohig. de Xer, App. 211. 

12 Maxotpio*;, geron de Chi, App. 214. 

13 Maxapio<;, du Pa, Ap. 215. 

MaxeSovEoc, 16, 17; 8 not. 75; 17 not. 105 ; 

25 not. 146. 

Maxpod Motpat, toponyme k Lemnos, 25, 70-71, 
app. (Maxpay(i.olpa<;). 

Maxpou, kellion, 6 n. 17, 10. — [piovy)] tou 
M., 7, 23 ; 9, 50 ; 23, 34 (Makrie) ; 29, 13 
(MaxpoE) ^ 3 rspdtQPt(Jto<;, 2 Aop,£TLav 6 £, 
1 ©eoSoopo^, 4 M7)TpocpavY)C, 1 flauXo*;. 


Maxpuy^vv) ([(Jtovv)] too), 23, 38 (Makrigena) ; 
29,15 ; 31, 8 (tou ayEou xal sv86i;ou piapTupoc; 
Tpiicpa>vo<; too), 34 not. 174 J 1 Ao(xeTiav6<;, 
6 ’Icocryjcp, 1 Ma)0a%. 

Maxpti^, MavouyjX 6 M. too SxapiavTpYjvou, 
donateur, 25 not. 141, 77 ; too Maxpu, 25,82, 
p.dcxpcov, 41 not, 191, 3. 

MaXaxY)*; (IlaoXo^), temoin (1502), 41, 34. 
MaXocxtas, hieromoine et hig. t&v 'Paxrtov 
(1472), 31, 24. Cf. App. 211. 

MaXo^at; (KAvcrra<; ou Kwvgtocvtlvo^ 6), 
pareque de Dio (entre 1430 et 1464), 28, 
3, 6, app. 

MocXAty)*;, lecture erronee pour OEva(,toTY]<;, 20 
not. 116. 

1 Mavacrcnj<;, hieromoine, detenteur d’un kellion 
k Karyes (1472), 31 not., 1, 11, 13 ; 35 
not. ; 36 not. 

2 Mava<rcr%, pr6tos (1481), 34 not. 171 , 172, 
173, 16. Cf. App. 211. 

3 MavocaffY)^, hig. de Va, App. 212 . 

[xotvSpa, 21, 109 ; 22, 24, 26 ; 25 not. 137, 
24, 28, 31, 57, 73, 130 ; 40 not., 7, 17. 
MavLxacTY)<; (MapEvo^ 6), habitant de Lemnos 
(1463), 30 not., 1. 

MavixdcTY)*;, pr6tog6ros (environ 1500), 40, 19. 
MavoXa^ (PedipyLoc 6), saunier (1415), 14, 24. 
MavoXoc? (Mt^a^X 6), saunier (1415), 14, 21. 
MavouvjX [II] 6 riaXatoXoyo^, 15; 11 not. ; 
13 not. ; 14 not. 95; 16 not. ; 17 not. 103; 
18 not. ; 20, 5 ; 22 not. 127; 26 not. 
Mavoo-^X [I er et III, de Trebizonde], cf. M£ya<; 
KopvY)v6<;. 

1 Mavou^X too 7ta7r:axup KawaTavTEvou, temoin 
(environ 1500), 40, 19. 

2 MavooYjX, pretre, ini ttj? Es pa^ [xaTaordarecos 
de la metropole de Thessalonique] (1502), 

41, 30. 

MavouY)X, cf. 5 Apjc£pTou, rptixo^, Ay][XY)tplo£;, 
Aoxiav6?, ApojxopiTT]^, KaSac-iXa*;, KavcrrpE- 
gio$, Adcrxapu;, Maxpii?, E£vo<;, IlepSLXY)^, 
STavsEpiYjpos, <Di8lAty)S } XcovetotTY)^. 
Mavoopoc^, donateur (?), 25, 8. 

MavoupEva, moniale, donatrice, 25, 17. 

1 Md£qi.o^, saint Maxime le Kausokalybe, 6,10. 

2 pretre (1462 ?), 29, 8. 

3 Mdc^os [III], patriarche de C/ple (1477(, 
33 not., 1. 

4 IV, patriarche de C/ple, 33 not, 167. 
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5 Ma^tp. 0 ^, archeveque de Thessalonique 
(1502), 41 not. 190 (dyiopsETY)^), 191, 1 ; 
(1503/4), 44 not., 1, 25. 

6 MocS;^o<;, hig. de Xystre, App, 208 ; le 
meme (?), de Xystre, 209. 

7 hig. de Kar, App. 213. 

8 Ma^pios, hig. de Dio, App. 214, 215. 

MapEoc, cf. 'AyiopsETiaaa, CDaaoeXoo. 

Maptvo^, cf. Kpiixo^, MavtxafTYjc;. 

MapEcmv, paiaiochorion k Kassandra, 15, 16, 

17 et n. 53; 10 not., 8, 14 (^copEov), 17 ; 
13 not., 3, 14 ; 16 not., 3 ; 17 not., 4 ; 

18 not., 3, 6, 7, 12, 15, app. 16 ; 20 not,, 

3, et passim; 33 not., 3 (t6tco<;). 

1 Mdpxo^, moine (1400), 6 not. 66. 

2 Mapxoc; 6 Ko^ou;, 29 no t.; hieromoine (1472), 
31 not., 7 (Mapxcov), 11-12 ; pretre et 
ecclesiarque de Karyes (1481), 34 not. 174, 

4. 

3 Mocpxot;, hig. de La, App. 209. 

Mocpxcov, hieromoine et hig, d'Es (1472), 31, 
25. Cf. App, 211. 

Mdpxcav, cf. 2 Mapxot;. 

Mapp.apd^ (AY)p.^Tpto<; 6), t6moin (1420), 19,38. 
Mapp-apoc? (ML^aYjX 6), saunier (1415), 14, 22. 
Mapp,apd^, voisin, 25, 26, 

Mapp.apov, toponyme k Lemnos, 25, 67. 
MapouXt-dvo^, voisin, 21, 103, 105, 112-113 ; 

25 not. 138, 127, 128, 131. 

MapouXEva^ (6 yap.6p&£ t%), voisin, 25, 76. 
fxapTUpt.xov [ypd[Ap,a], 38 not. 

1 MapTdpLot;, ger6n du Pa (1493/4), 36, 29-30. 
Cf. App. 212. 

2 MocpTripios, hieromoine et ecclesiarque de Va 
(1503), 42, 9. Cf. App. 213; lememe(?), 
prohig., App. 215. 

1 MaT0aLo^ [I er ], patriarche de C/ple, 14, 21 
n, 66. 

2 M<xt0ouo<; 6 SticrrpYj^, moine (1395), 8 , 27. 
Cf. App. 209 . 

3 Mcct0ouo<;, pretre de Sta, 34 not. 174. 

4 MaTOaio^, moine de La (1481), 34, 18. Cf. 
App. 211. 

5 Moct0ou!o<; 6 np6xopo^, de Va (1481), 34 
not. 171, 172, 173 , 19. Cf. App. 211. 

6 MaT0cao<;, moine de Va (entre 1494 et 1496), 
37, 9 ; 38, 11. Gf. App. 212. 

7 MoctOouos, hieromoine et hig, de Kou (entre 
1494 et 1496), 37 not., 13 (Matthei) ; 38 
not., 12 (Matei). Cf. App, 212 , 


8 MoctOocloc;, hi 6 romoine, temoin (1503/4), 

44, 6. 

9 MoctOouos, 6 veque de Kampania et de 
Kastrion (1503/4), 44, 30. 

10 MoctOouoc;, ecclesiarque de Karyes, App, 
207. 

11 MaT0ato^, prohig. de Xer, App. 211. 

12 MaT0cao<;, geron de Va, App. 214, 215 , 

13 Moct0ocEo<;, hig. de Chi, App. 215. 
Maupo^cbfXY]^ (Mix<xy]X), paysan, 25, 9. 
Maopop.aTY](;, pour Ms^o(j.dTY)<;, 25 not. 138 * 
(xdcx^, cf. avo>|JLaX£a. 

fxsydXY) 0 £aicf. Qkai<;. 

MeyotXY] Kop.VY)vif) (©soSctpa *?)), despoina, femme 
d’Alexis III de Tr 6 bizonde, 4 not. 51, 55. 
MsydXoL Ko(jlvt]vo£, empereurs de Trebizonde, 
4 not. 56, 57, 40-41 ((BauiXett; xal Yjpcos^), — 
chancellerie des, 4 not. 57-58 ; 15 not, 98-99. 
(xeyaXercoXt^ (eeSaEpLCOv), 4, 15 ; cf. Tpa7te£au<;. 
Msya^ Ko[jlvy)v6i; (AX^(.o<; [III] 6), 11, 12, 21; 
4 not., 2, 66-70 ; 15 not., 1-2, 18 ; 27 not., 
11 . — sa mere, sa femme, ses fils et ses filles, 
4 not. 55, 42, 

Meya<; Ko(j.vy|v 6 ^ ( 5 AX^lo^ [IV] 6 ), 15; 15 not., 
35 ; 27 not. 

M£ya^ Ko(j.vy)v 6^ (’I<cavvY)<; [IV] 6), 16 ; 27 not. 

(’IaiavvY}<; 6 KaXoytdcvvY)^), 31. 

M£yas Ko(jlvy)\/6^ (Mavou’yjX [I er ] 6), 4 not. 57 
({3acrt.Xe6<; xal aiToxpaTcop ^copiaEcov). 
Meya<; KopivY)v6<; (Mavou^X [III] 6), 4 not. 55; 
15 not. 99. 

(jisya^ oExovo(jlo<, 41 not. 191, 24 5 2 ®£ 6 ScopO(;. 
piya<; TcauEac;, 2,11, 42 J Ka 6 a 0 LXa<? AY)p,*y]Tpio(;. 
(xeya^ ^axsXXapioq, 41 not. 191, 25 5 IHTpoc;, 
[liyuc, axsuocpeXa^, 41 not. 191, 26 f 4 Kccv- 

OTaVTLVO^. 

(jiiyac; 0TpaTO7C6S^pxv)^, 3, 5, 14, 23 5 ’Acrrpas. 
(xlya^ T^aoecrYj<;, 21, 93 ; 25 not. 147-148 , 122. 
(iiya^ x a P T0U ^P L0 ^i 21, 5-6 ; 25, 68, 85. 
Ms068tos (6 7 tpc&Y)v 'ISYjpEa^ ou 6 7tpd>Y)v 
BsppoEa^), metropolite (1506), 4 not. 53. 
Me^op,aT 7 )c;, voisin, 21, 60-61 ; 25 not. 138, 
108. 

MeXayivuoTY)^,paysan, 25, 70, 71, 72. 

MeXava (t<x), lieu-dit k FAthos, 9. 

MeXaxpiv6<; ( , Iaxivv , / 3 <; Sod^ ou 6), doulos 
de Fempereur, temoin (1415), 14 not, 93, 
95, 28. 
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M^Xkjcfoc, colline 4 Lemnos, 21» 10, 36, 76, 
80 ; 22, 21 ; 25 not, 140 , 142, 51, 88, 100, 
U5, 116. 

(iipv) uTrav£crTy)xcoT£poc (x,, 20, 17 ; uTrepavsffTYj- 

xcixepoc (ju, 20, 16, 26. 

(xeptc;, 25 not. 144, 63, 66, 73. 

(xspiffptlk, 20 not. 119 ) 12. 

MspxoiSpY)^, paysan, 25, 72. 

Mepxoiptoc, Mg. d’Es, App. 211. 

(jiarj, (Jticrov (too ^coptoo), 22, 12, 20 ; 25 not. 

147 , 20, 27, 42, 49, 50. 

Mfcn), 7 not, 70 ; 38 not. ; cf. 7 tpcoxaTov. 
(xsxdxwv, 3, 4, 23 ; 6 , 33 ; 13, 5; 18, 2, app. ; 
20 not. 114; 25, 4 ; 30, 7 ; 32, 2 ; 41, 18 ; 
44, 2. 

pieTpioTY]^, y) [x. 'fjpcov, 6 not. 64, 24, 39 ; 33, 
8, 10-11, 12 ; 41 not. 191, 6, 22 ; 44, 2, 4, 

21, 23 ; cf. T£X7 C£Lv6tY)£. 

piixpov (capacite), 7, 13 ; 9, 27 ; 23 not., 26 ; 

24, 28 ; 29, 9 ; 31, 16 ; 35, 13 ; 36, 16. 
Myjvocc;, pretre, voisin, 25, 67, 71. 

Mt)v(tCy) ([(J.OVY)] too), 7, 21 ; 9, 49 5 1 Aotpta- 

v6^. 

(jLYjvoXoyo), 15 not. 99. 
pLlf)VU(jl(X, 9, 7. 

|JL7)Tp6TroX^, cf. A^plVOU. 

pLYjTpOTcoXtTY]^, cf. Bsppota^, @ecrcT(xXovtxY)<;, 
Ifrqptas, A7|fjLvou, O&YYpo^Xaxtac. 

1 MY)Tpocp«vY]<;, moine, auteur de la Vie de 2 
Dionysios, 3, 13. 

2 MY)Tpo<pocvY)<;, Mg*, de Ro (1056), 1 not. 35 y 
36 , 6. 

3 MY)TpocpocvY)<;, hig. de Zo, App. 212 . 

4 MY]Tpo(pavY]^, cle Makre, App, 213 , 514, 215 ; 
prdtos et ancien protos, App, 514, 215. 

(juapol (— Zelotes), 2 not. 43, 18. 
(XtxpoaOcoviTY)(;, cf. Aiovoortou (povif)). 
Mixpo^^AOcx;, montagne, 4, 26 : cf, lAv-rfaflcos. 
MlXoc^ (@eoScopo<; 6), saunier (1415), 14, 
26. 

1 Mlc7ocy)X, gerdn. de Zo (1481), 34, 20 ; 
(1493/4), 36, 27. Cf. App. 211 , 212 . 

2 Micro^X "ISyjp, moine [d'lv] (1503), 42, 10. 
Cf. App. 213. 

3 Mlccc^A, gerdn de Xer, App. 215. 

(i.ta06c, 14 not. 94, 5, 6 (svtau<noao<;), 12. 
Mixa^X [VIII, PaWologue], 4 not. 57 ; 15 

not. 93. 


G&N&HAL 

1 d6karchos (1395), 8 not. 75, 28. 

Cf. App. 209. 

2 Mtxo^X, Ms du chartophylax, donateur, 
voisin, 12, 6, 7, 15, 22 ; 25 not. 143, 62, 

65. 

3 O 7rpCOTO|i,dcaTOp7]? (ou 6 riptOTO- 
(xdt.cr'copTjc; ?), temoin (environ 1500), 40, 20. 

Mtxa^i cf - ’Aavpap, Bpudvvio?, 'IspAxv)?, 

MavoXa?, Ma.pp.apap, Maopo^R?, OiXaypxp. 

(xvTjpdauvov, 4 not. 59, 38, 50 ; 6, 27 ; 12, 19, 

31 ; 15, 11. 

[xdStov (capacity), 10, 14 ; 22, 2 ; 25, 35, 36 ; 

26, 4, 14 ; (x. nroXmxdv, 5 not., 11, 12 ; 

[A. 7 toX£ri,xov, 10 not. 83, 13, 20. 

(xtSSio? (surface), 1, 11, 21, 24 ; 21, 6 et 
passim; 22, 12 et passim; 25, 7 et passim; 

(x. [3acnXi.x6<;, 20 not. 119, 31 ; 43 not. 

196, app. 34. 

Motpou rou KaraSpovro?, toponyme a Lemnos, 

25, 62. 

(xovaSixo?, cf. xarayc&yiov. 

(xovaaT^piov, 9, 13 (aytopsirixov) ; 15, 20 ; 

30, 5 ; 32, 1 ; 34, 10 ; 36, 7 ; 39, 2 ; 44, 

2, 7, 16. 

piovy), passim; &yi.opsiTtx-/) (X. 19, 4 ; 20, 32 ; 

[x. Tvjp PotcnXefap |xou, 3, 1 ; pauiAix?) (X., 
passim; yovixY) (X. 17, 6 ; 7t«Tpiapxw^l (A- 
6 not. 64, 65; cf. (xova<rr/)ptov, (xovdSptov. 

MovoSoopXda, toponyme 4 Lemnos, 25, 25. 

|xovom£rt(ov), 21, 21, 22, 71 ; 25, 21, 46, 81, 

93, 94, 113 39, 10 ; dpa^y^j, Spdjxo?, 6S6p. 

(X0v6Tp07t0p (^oxl)), 9, 23. 
fxovdSptov, 13, 22; 3 not. 49; 5 not., 2, 3 
(IStoxTiyrov), 9, 11, 12, 15 ; 6, 6, 22, 26 
( 7 rarp 1 .apxt.x 6 v), 36, 37 ; 9, 23 (spr)pix6v) ; 

10, 1, 6, 7, 15, 20 ; 41, 2, 8, 20. 

MouSpop, ptopridtd de Vatop6di 6 Moudros 
(Lemnos), 1 3 not. 48. 

Mouptou65jp (SrajAdmop 6), saunier (1415), 

14, 24. 

Modoas, tdmoin musulman. (environ 1500), 40, 

22. 

[AouaouXptivop, 40 not., 21 5 ’AyaXXtav6p, 

’Avacodp, Modffap. 

(XTtaaiap (= pacha) de Thessalonique, 38 not., 

1. 

MupdcrsaY)? (KcovaravTLVo? 6), saunier (1415), 

14, 24. I 

I 
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fAuXoTomov, 25 not. 143, 13, 132 ; cf. avepo- 
pdXcov, pdXcev. 

[xtiXcov, 3, 6, 15 ; avepopdXcov, paXordmov. 
Murad II, sultan, 16. 

MupidlvSpiov, lieu-ditd Kassandra, 20 not. Ill, 
14, 30. 

Mup|x(yxv)p (NixdXao? 6), paysan (peu av. 
1425), 21, 42-43 ; voisin (1425), 22, 14, 16, 
18, 21 ; pareque de Dio (1430), 25 not. 
138, 143,145, 147, 43, 46, 48, 52, 101-102. 
M&Xop, toponyme 4 Lemnos, 25, 34. 

1 MwOayjp, hig. de Makrygdnd (1427), 23 not., 
38 (Moisi), Cf. App. 210. 

2 Mco0o9)p, pr&tre de Kou (1496), 39 not. 185, 
31 (Moisi). Cf. App. 213. 

3 McoOenjp, hig. de Kou, App. 211. 

4 McoOrp, prdtos (1504/5), App. 213. 

5 McoOavjp, de Ro, App. 214. 

f vaop, passim; cf, dxxXvjota, vetPp, ol'xvjpa Osiov, 

| olxop ay toe, cyxop. 

Nea 'Pc4(xv), cf. KwvaravrivooTroXewc ipyj.sm- 
f » (TX07TOP. 

1 NeiXop, hi6romoine de La (1496), 39, 28. 
Cf. App. 213. 

2 NetXo?, hidromoine et hig. du Pa (1503), 42, 
14. Cf. App. 213. 

f vedepurov, 25 not. 143, 8, 9 : cf. a(X7t6Xiov. 

| 1 Ns6qnnrop, prdtos (1391, 1392), 6 not. 66; 

{ 7 not. 69. Cf. App. 207. 

I 2 Nedipuro?, hig. de Xystre (1395), 8 , 26; 

(1427), 23, 37. Cf. App. 209, 210. 

3 Ns6puro? 6 Kou7ta<;, hig. tou Avjtxvaiou 

j (1395), 8 , 30. Cf. App. 209. 

; 4 Ne6puro<;, prdtos (1399, 1400), 7 not. 68, 

| 69; (1400), 9 not., 43. Cf. App. 209. 

t 5 Nedpuro?, hidromoine et hig. de La (1481), 

34 not. 171, 17 ; (1493/4), 36, 23 ; 
prohig. (entre 1494 et 1496), 37 not., 8 ; 
hidromoine, 38, 10 ; hidromoine et prohig. 
(1503), 42, 8. Cf. App. 211, 212, 213, 
214. 

6 Nsdpuroi;, hidromoine et hig. d’Es (1481), 
34, 171-172, 173, 23 ; prohig. (entre 1494 
et 1496), 37 not., 12 (7rpd)7jv ^pf.). Cf.. App. 
211 , 212 . 

7 Nedpuro?, gdrdn de Grd (1493/4), 36, 31. 
Cf. App. 212. 

8 Nedpuro?, hidromoine de Va (entre 1494 et 
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1496), 38, 11. Cf. App. 212; le meme (?), 
hig., App. 214. 

9 Nedporoc;, moine du Pa (environ 1500), 40 
not., 3, 10. 

10 Nedpuro?, prdtos (1566), 34 not. 174. 

11 Nsdpuroi;, d’lv, App. 213; le mdme (?), 
gdron, App. 213, 214. 

12 Nedporos, prohig. du Pa, App. 213, 214; 
le mdme (?), hig., App. 214, 215. 

Nedpuroi;, cf. 3 N£pwv. 
vepoyXujx^), 25, 24. 

vepdv, 31 not. 5, 13, 16 ; 34 not. 174; of. 
6Spox\iXiv. 

Ndcrxcup, hig. de Kas, App. 214. 

Ndorwp, cf. (heyy.rat;. 

Nstijxara (rd:), cf. "Ayio^ Tedipyioi;. 
vsd)? (6), 8 , 32. 

NtxavSpo?, de Ro, App. 209. 

Nixrjpdpop, hidromoine et hig. de Gre (1503), 
42 not., 15 (Nikifor”). Cf.App. 213, 214; 
prohig., App. 214. 

1 Nixd& 7 )po<;, [hig.?] de Dio (1408), 15, 20; 
10 not. 83, 3 ( 7 rveu(xart,xd<; 7tar^p). 

2 Nixd8y)(xo?, de Ghouliara, App.213. 

NtxdXao^ (6 rou 7CpcoraXuxap(ou), 14 not. 94, 23. 
NixdXao<;, cf. ’A7tdxauxo<;, Mup(x(yy7)<;, Oacrod- 

Xou. 

N’.xoXrfcou (jxovdSpiov rou &y(ou), d Daphne, 16, 
17. 

NtxoXaou (vad<; rou sv oxytots; 7caTpd? -/jjxtov 
tspdcpxou xal 9au|xaroupyou), d Kotzinon, 12 
not,, 6-7, 17 (xdGiffjxa), 30 ; 25 not. 143, 14. 

1 Ntpcov, prdtos (1347), 9. 

2 Ntpcov, moine, disciple de 4 ’Icoo^p (1427), 
28 not., 15 (Ndppcov), 24 (Ndjxpoi;) ; (1430), 
24, 15. 

3 Ntpwv (ou Nedpuro?), hidromoine de Kdphou 
(1462 ?), 29, 14, app. Cf. App. 211. 

4 Nfpwv, mdtropolite de Thessalonique (av. 
1486), puis patriarche de C/ple, 18, 19 
n. 58a; 32 not. ; 44, 10. 

5 N£p<ov, prdtre (1488), 36, 21 (N£po?). 

6 N£pcov, hig. de Zo, App. 211. 

7 N£pov (?), hig. de Grd, App. 213. 

8 N£pcov, prohig. de La, App. 213. 

vo|x-f), 3, 17 ; 7, 4 ; 8, 11 ; 9, 25 ; 16 not., 7 ; 
20, 5 ; 22, 25 ; 23, 3 ; 24, 3 ; 25, 34 ; 35, 8 ; 
v. xal <ruvv)0sia, 16, 6 ; cf. Ssanorsla, 

xaroxv), 7tep 10 x ^1 • 
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vo[ alx 6 ?, 1, 41, 50 5 2 ’Icodwy]!;, 
v6[AL<ifxa, 1, 32, 38 ; 22, 26 ; 30, 2 ; xpuaoij 
v,, 1, 13-14 ; xpuerou v. lord^eva cmtupaTa, 

I not, 39-40 , 20 ; cf. dcmpa, 6 Ttep 7 Ci>pov. 
Niipitpoi;, NiijJLtpcov, of. 2 NEtpcov. 

Ssvkv)i; (recipYioc; 6 ), saunier (1415), 14, 23. 
^EvoTcapoixo?, 2 not. 45, 

£ 6 vocf. dvOpwrtop. 

Sdvoi; (Mavou^X 6 ), saunier (1415), 14, 22. 
SsvocptovTop (piovy] tou), 21, 78 ; 22 not,, 15, 
21 ; 25 not. 140 , 44, 52, 115 ; 36, 26 
(Esvdtpou) ; 42, 18 (Xenof” skyi) J 3 
rscipYto;, 10 ’Icoo^cp, 3 'Pwp,av 6 <;. 
^svoxci>pv)Tix6v, 2 not. 45. 

3y)p6v IItjykSiov, lieu-dit & Kalamaria (?), 1 
not. 38, 22. 

37 )po 7 toTct(xou {[(aovt)] tou), 6, 11 ; 2 not. 44; 

II not. ; 31, 23 ; 34 not. Ill, 21 ; 36, 
25-26 ; 37, 13 (Xeropotamski) ; 39, 32 
(SepoTOT<xp.ou) ; 42, 13 5 5 ’AGavdtmo?, 
Bevd§tXTo<;, 10 rspacnpop, 7 rp7)Y6pioc, 
8 rpY)Y 6 piop, 12 TpYiY^pio?, 6 AtovOaio?, 
3 ©eoScipvjTOi;, 11 Maxdpto*;, 11 Mai0cao<;, 
3 Mura^jX, 1 IIaxA(uo<;. 

&)Xa (t<Sc), 37, 5. 

^uvcopl? (0eta), 40, 23 ; cf. m)va£i?. 

SiicjTp-/) (Qjlov^] too), 7, 24; 8 , 26, 27 (6 
StaTpy)?) ; 23, 37 j 4 ’Aeocvdcmop, 1 Maxd- 
ptop, 6 Ma^ip,oi;, 2 MaT0aioi;, 2 NedcpUTO?. 

6 S 6 ?, 20 not. 118, 21 et passim; 21, 33, 52, 99 ; 
22, 13 ; 23, 9, 19 ; 24, 9, 24 ; 35, 21 et 
passim ; 35, 10 ; 39, 15, 16 (pactXix'f)) ; 43, 
2, 4, 6 ( 7 taXai<&), 7, 8 , 12 (Syjp.oo'fa), 18 et 
passim; 44, 11; cf. Wo?, 

(AOVOUdtTtOV. 

otxeiaxd;, cf. xaX 6 Y’ 0 poi;. 
otxstop, 2, 11, 42 ; 3, 5, 14 f ‘IepdcxYjp, K«6d- 
aiXa? (Avjpi^Tpio?). 
oixetd^eipos, cf. uTCoYpaip^. 
ol'x^a, 19, 20 (dviiyouov), 24; 21, 3 et 
passim; 22, 10, 11, 19; 25 not. 146, 
147, 6 et passim; 30 not. ; 41, 10, 11. —. 
o’t. epYKcro)ptax 6 v, 30, 3. — Oeiov ot, 23, 8, 
18 ; 24, 8, 23 ; 35, 10 : cf. olxop &yiot;. 
oixtrxo?, 23, 7, 17 ; 24, 7, 23 ; 35, 9. 
obioxupu;, 9, 8-9, 10, 20 ; 12, 31 (t^Xeioc) ; 
30, 7 (id.). 


oixop. 68 t.ov, 26 not., 14, 16. 
otxovopia (pronoia), 2 not. 44-45, 35. 
oixov 6 p,o?, 32, 6 ; 44, 17, 18, 21 5 2 Eucppo- 
auvop, 2 ’Ovoitppiop, 1 XpiuTotpopop. 
olxop (ticYiop), 19, 14 ; cf. ol'xTjpwc 0eiov. 
oixoxaXaop,aTa (t<&), 21, 102 ; 22, 9 ; 25 not. 

138, 145, 147, 18, 38, 60, 127. 

Ofvaitlyn)<; (KcovcttkvtIvop n«Xat,oXoYop 6 ), dou- 
los de l’empereur (1421), 20 not. 115, 116, 
41. 

olvop, 7, 13 ; 9, 27 ; 23 not., 26 ; 24, 28 ; 
29, 9 ; 31 not., 15 ; 35, 13 ; 36 not., 10, 
16. 

SpioXoyta, 39 verso 5. 

’Op. 9 aXou (YeiTovfa too), & Thessalonique, 19 
not., 8 . 

1 ’Ovodcppiop, hidromoine et liig. de Kas 
(environ 1474), 32 not., 6 . 

2 ’Ovodcppiop, econome de Kas (environ 1474), 
32, 7. 

3 ’Ovo 69 piot;, gdron de Zo (1496), 39, 29. 
Cf. App. 213. 

4 ’Ovodcppiop, liig. d’lv, App. 210. 

’Ovoufpplou ([piov^j] too «y(ou), 7, 23 f 1 

KaXXtcrTo-. 

&&Sa, 39, 12 . 

opYufai, oipYotat,, 5; 20 not. 119. 
opnrpAp, 5, 14 ; 9, 45; 15, 17 (xpuoo6o6XXt.o<;), 
22 ; 16, 7, 9 ; 17, 14 ; 18, 18 ; 20, 6 (Osio? 
xal 7rpo(jxuvY|T6p), 11 (id.) ; 22, 8 ; 25, 2 
(Getop) ; 26, 16 (evu7u6Ypa<po<;), 19-20 (id.). 
[Spxop], 1 not. 40, 29-31 ; cf. p,d. 

6po06cna (tA), 21 not., 1 ; 25 not. 145; cf. 

dpoaTdcnov. 
dpoxdxXtov, 14. 

dpoaTdctnov, 25, 24 ; cf. dpoGdma. 
opocTaTco, 21, 12-13 ; 25, 89 ; 39, 9. 
’Opcpdvt, bien de Dio au Pangde, 11 et n. 54. 
6c7rf)Tt,ov, 28, 8 ; cf. o7t[Tt.ov. 

8 crctpia, So-reptov, 5, 12 ; 22, 2 ; 25, 35 ; 26, 
4. 

06YYpo6Xaxfa? (p.v)Tpo7roXfT7)p), 3 app. 33 5 
1 'Ispspiap. 

’OtJjapa (too), toponyme 6 Lemnos, 21, 6 ; 25, 
86 . 

Hay^p (’AvTcimo? / ’Apcreviop), 6. 

iraYYSVEid, 29 not. ; cf. TtayKoivia. 

7 taYxot.v[a, 29 not., 9, 
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1 riociCTLo^j moine, detenteur d’un kellion k 
Karyes (1462 ?), 29 nob., 2, 3, 6, 7, 8-9 ; 
34 not. 174, 175, 3, 4. 

2 noctcrLo^, dikaiou du protaton (1462 ?), 
29 not., 14 ; (1481), 34, 23 ; (1488), 35, 21 
(Ilotylcno c,). Cf. App. 211, 212. 

3 UtitGioq, geron de Chi (1472), 31, 21. Cf. 
App. 211, 

4 rfoctoLo^, epiterete de TAtlios, App. 210. 

5 Ilatcrio^, de Dio, App. 214 . 

6 IIatcuo<;, de La, ancien protos, App. 215 . 

7 IIoutflow, hig. de Ro, App. 215; prohig., 
App. 215. 

naicnou (xsXXtov tou), 17; 34 not. 171, 3 
(xsAXlv tou II.) ; 36 not, ; cf. xsAXtov, 3. — 
ap, 7 i;eAtov tou n., 34 not, 171, 4. 
rcaXaiysv^, cf. ypdc|j,(xa. 

7raXa[.oexxX^cji,(o)v, 21, 64-65 ; 22, 18 ; 25, 
48-49, 110. 

naXouoxacrrpov, ville £ Lemnos, 12 not. ; 

21, 94 ; 25 not. 140, 122. 
naXai,oA6yo<; ( 5 AvSp6vi,xoc; 6), fils de Manuel II, 
despote, 15, 17 n. 53; (1409) 11 not. ; 14 
not. 95; (1417), 16 not. ; (1418), 17 not. ; 
(1420), 18 not.; (1421), 20 not. 115, 116 , 7 ; 
33, 5. 

naAouoA6yo<; (Atj^tplo^), fils de Manuel II, 
despote, 16; 16 not. ; 22 not. ; (1430), 25 
not. 137 ; 26 not., 20 ; 28 not. 

IlaXouoAoyof;, s Io>avvY)<; II,, lecture erronde 
pour Avjp.'/jTpLOf; IT, 26 not., app. 20, 
IlaAouoXoyos (Kov 0 TavrLVo<;), despote, 24 n. 
68; 26 not. 

IlaXaLoXdyo^, cf. 3 AvSp6vixo^ II, 3 Av8p6vixos 
IV, ’IcodcvvvK V, ’IcoiwTK VII, ’lo^VVVJS VIII, 
2 KavTaxou^7]vo<;, MavourjX II, VIII, 

OtvauoT7]<;. 

riaXcuopLovacTTTjpo, 1 not. 36; cf. TlavTeXsY]- 

ptovof;. 

7raXaLo^, cf, Aoaipa, 686^, 7tpaLTcipcov. 
7raXai6aTps(xp.a, bien, 4 n. 8, 17; 39 not, 
7taAaiGxn>piQv, 10 nob. 83, 8, 10, 12, 16 
(7raXatoxckpt.v) ; 11 not., 2, 4 ; 13, 3, 11 ; 
16, 3, 4-5, 5, 7 ; 18, 3, 16 ; 20, 3, 6 ; cf. 

XGiploV. 

rtaXAdcSioc;, d’Es, App. 213. 

IIaXXY)V 7 ), 1 not. 35, 38, 9 (v7]ffo^); cf. Kacrav8pa. 
Ilavayla^ (p.ov7j t%), cf. Koai.vtT^7]<;. 
TTavayicoTocTo*;, 19, 3. 


rtavapsToc; (ATjpL^Tpto^ 6 ), pr 6 talykarios 
(1415), 14 not, 92-93, 94, 2, 19. 

TtaveuTUX^TOTOf;, 11, 4 ; 20, 7, 9-10 ; 25, 2, 
140. 

IIavTeXsy}p,ovo<; (p,ov*>] tou &ylou), 23; 1 not. 
35 , 36, 37; 20 not, 118 ; 43 not. 197 : 
cf. PoaaSv. — jxovJ] tou aytou rTocvTsAe^- 
povo<; ... tou ©saoaXovLx^co^, 1 not. 36. — 
(jLOvv) tou <&y[ou peyaXoptapTUpo^ IlavTeXe^- 
(Xovo<;, % t 8 e 7 rd)vup,ov tou S9pev^7j TCOV 
0ecrcraXovi.x4:G)v, 1 not. 36, 7. — tou ScppaVTtjj, 
1 not. 35 , 36; tou IXppevT^?), 1 not. 36 : cf. 
naXaiopiovdcoTYjpo 5 2 M*y)Tpo<pavv)<;. 

IlavToxpoiTopo^ ([p.ov'rj] tou), 5-6, 9, 18, 22; 
4 not, 54; 7 not. 69; 36, 29; 37, 12 
(IlavToxpdcTop) ; 40 not., 3-4 (xotv 66 i.ov 
tou) ; 42, 14 (p,ov 7 ) tou). — ol IlavTOxpaTopL- 
vot, 40 not. 5 5 rp 7 )y 6 pio<;, 1 s IyvaT(. 0 (;, 13 
Maxocpioc, 1 MapTiipio^, 2 NstAoc;, 9 Ne 6 cpu- 
TOf;, 12 Ne 6 cpuxo<;, 

TIa^ipaSa<; (KoovoTavTCvo^ 6 ), saunier (1415), 

14, 21. 

n<x 7 tlot, metochion de La ^ Lemnos, 25 
not. 140 . 

7 uapaSe(cnov, 23, 8 , 18 ; 24, 8 , 24. 

7 tapoc 8 l 8 o)[ju, 7 not, 71; 10 , 9, 12, 14 ; 11, 4 ; 

20, 9, 10, 12 ; 22, 7, 8 . 

TcapdcSocru;, 20, 11, 34 (Syypoupoc;). 

7 tapa 8 oT^pio<;, cf. ypa|X(Jia, 

TcapotSoTLX^?, cf. ypa|A|JUX, ^yypacpov. 

IlapO^vLo^, g4ron de Saint-Paul, App, 211 . 

TCapoixos, 25 not. 141, 144-146; 28 not.; 
43 not. 196; cf. #v0pam><;, ^evoTT(ipoixo<;. 

IIaa 7 raXa (p,avSpa tou), 4 Phakos, 25, 31. 

rcar/jp, 4, 14, 19, 25 (yjyiaa^vQs) ; tcv£U(jlcctix 8 <; 
tc., 5, 1, 6 ; 10 , 2-3 ; 28, 2. — 7 caTeps<;, 

30, 4 ; 39, 21, 26 ; 40, 11, 18 ; tt. xal 

a 8 eX<pof, 35, 1 ; re, xal y^povTEc; t% tepa<; 
criva^eoif;, 31, 10-11. 

7 raTpiotpxv]^, 6 not. 65; 9, 33 ; otxoup.evi.x 8 (; 
n., 6 , 1, 28, 42-43 ; 33, 1. — Tcponqv 7 r. 
33 , 2, 7, 12 f 2 j Avtc(>vlo^ 5 Atovdcrtoc;, 
1 KiiptXXo^, 3 4 Mcx^poi;, 1 Ma- 

T0ato^, 4 Nlcpcov, 1 <lHA80£o<;. 

7 carpiap 5 (tx 6 (;, cf. ypappa, 0p<Svoc;, pov/j, povii- 
Sptov, CTtylXXi-ov. 

1 IlauXof;, hidromoine de Malcre (1462 ?), 29, 
13. Cf. App. 211. 
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2 IlauXoc;, pretre, ancien protos (1488), 35, 
20. Cf. App. 212. 

3 IIocuXo^, 4 pit 6 rete de i’Athos, App* 209 . 

4 IlotuXo^, ger 6 n de Chi, App. 214. 
na5Xo<;, cf. raCvfo MaXdxY]<;. 

IlatiXou ([piovv]] tou dytou), 5 n. 10, 6, 7^, 

53; 18 not. ; 20 not. IAS; 25 not, 137 , 
i 33 , 140, 145 ; 31, 24 ; 34, 21 (dnro t 8 v 
"A. n.) ; 36, 30 ; 37, 13 ((Svetago Pavla) ; 
38, 15 (id.) ; 39, 16 (dq tov ( 'A. II.) ; 
42 not., 21 (Svetopavl’ski) ; App. , 205 
5 1 A Apff£vio<;, Bapcravoi)cpio<;, Bt/rdXiG<;, 

9 repack, 0 so<pdvto<;, 11 TwdvvY)s, Ilap0£- 
vto q, IIsTpdmos, 'PacpocifjX. 

Ila 6 Xou (vao<; ... too [AsydXoo aTtocrrtSXou), 
k Thessalonique, 14 not. 94 , 4. 

Ilax^, paysan, 25, 72. 

Ilctx^) cf. 2 repdccqxo?. 

1 g 6 ron de Xer (1472), 31, 23. 
Cf. App. 211. 

2 IIaxd)puo(;, pr&tre (1488), 35, 20, 

3 n<xxd>|XLos, ger 6 n de Kou (1493/4), 36, 28, 
Cf. App. 212 . 

4 naxd>p-to<;, de Kas (1503), 42 not., 20 
(Pahomie). Cf. App. 213. 

TteCsiSo), 36, 3. 

IIsT[;a.Yo){ji.evo<; (0e68copo<; 6 ), saunier (1415), 

14, 21. 

IIspocTeia^ (£iacrtXe£><; xat auTOxpaTCOp), cf. 
PaartXeiic;. 

IIepY«[A 7 )v 6 ^ et ®api( 7 ouo<;, recenseurs, 25 not. 
142. 

risp&ba^ (MavouyjX 6 ), ttmoin (environ 1500), 

40, 20. 

TtsptSXerwx;, cf. Unzcc'voq. 

7 tept, 6 oXtov, 21, 32 ; 22, 12 ; 25, 41. 

7 tsp£ 6 oXo<;, 25, 98. 

TCeptopicypiot;, 20, 13 ; 25, 19, 30 ; 43 not. 
196,1. 

Ttsplopo^, 25, 23. 

TOpio^, tc. xal Sfotoua, 1 not. 38, 9 ; vo(A*y) xal 
tu. , 9, 25 ; 16, 7 ; 22, 25 ; 23, 3 ; 24, 3 ; 
25, 34 ; 35, 8 . 

7 tepm$ 0 Y)TO(;, cf. oujArcIvOepo^, \)i6q. 

7tepmxx££ca, 4, 36. 

7tspiTstxt,crp,a, 4, 28. 

nep 7 ro 6 pou (too), toponyme k Lemnos, 21, 
100 ; 25 not. 139 , 79, 83, 125. 

•jtArpa, refuge des moines, 4, 10. 
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IleTpa (to 7 To<; xaXoiijjLEvo^), l’endroit ou fut 
construit Dio, 6 , 3, 10. 

1 II^Tpac; (fAOVY) TOO <JO)T7)pO(; Y)(AO)V '17)000 

Xpiarou t%), = Simonop 6 tra ?, 6 <f 1 
0 o)[Aoc<;. 

2 II^Tpa*; ((aovt) TV)*;), 21; cf. Aiovuotou (aovy), 

SE(jt, 6 >vo<; II^Tpac;. 

7 ceTpLoa., 21, 107 ; 25, 129. 

TceTpoCoya (vj), 22, 14 ; 25, 44. 

IT£tpo<;, pretre, grand sacellaire [de la metro- 
pole de Thessalonique] (1502), 41, 25. 
rieTpciviG*;, geron de Saint-Paul (1493/4), 36, 

31 ; (entre 1494 et 1496), 38 not., 15 
(Petromie). Cf. App. 212. 

IlecpXeYpivou, village & Kalamaria, 43 not. 197, 

6 , 11. — ptiai; xaXatipLsvoc; n., 43, 13. 

7 a 0 dpt.ov, 21, 4, 96 ; 25 not. 146, 6 , 77, 85,123. 

7 avdcxiov (mesure), 36, 17. 
noTocpv)^ IIuTdcp 7 )<;, voisin, 21, 55 ; 25, 106 ; 

Xopacpia too II. 22, 23 ; 25, 55. 
nXaYY)voc (to), village k Kalamaria, 2 not, 

44, 45, 36. 

7 tX 7 )po 9 op£a, 9, 13 ; 15 not. 99, 19 ; cf. dvd- 

Traucru;. 

7 rX 7 )aiao(JL 6 (;, 19 not., 20. 

7 tveu[AaTt.x<$£, 7, 19, 20 ; 9, 47, 48 ; 18, 5 ; 

22, 3 ; 23, 2, 33, 34 (douhovnik) ; 24, 2, 

39 ; 31, 8 ; 35, 3, 11 ; 40, 10 ; 41, 15, 

7 rveufJLaTtx 6 <;, cf. toxtyjp, £>7i;Y)p£crla. 

IIo 8 ap£a&, toponyme k Lemnos, 25, 76. 
rio0Y)T6<;, cf. IloXYjVOU. 

IloXeavia, IloXatavlva, MTroaXeLavLva, cf. Bap- 
Sapiou xai IIoXeavivY^ £7n<7xo7to<;. 

IIoXy)vou (IIo0y)to<; too), t 6 moin (1503/4), 

44, 8 . 

7 toXiTe£a, 2, 7 ; 41, 13, 20 ; 44, 10, 

7taXiTeu6(ji£vo<;, cf. 07t£p7Cupov. 

TOXlTlX^, cf. (Jl 6 StOV. 

IIoXItou (pidvSpa too), 25, 73. 

IIoXoXdcXYj^, voisin, 25, 7, 64, 74. 
riopTapEot, village k Kalamaria, 17 ; 2 not. 

44; 32 not., 3 ; 43 not. 196, 14, 18, 22, 

24-25, 25 ; 44 not., 18. 

Tcop9up0Ysvv7)T0<;, 1, 31. 

7 Coot 6 ty)<;, 2 not, 45, 32, 43, 52. 

7 cotoc(a 6 ^ (jASYtt^V & l’Athos, 39 not. 184, 

11 , 11 - 12 . 

7 rpatTCt)ptov ( 7 raXaiov), 21, 56 ; 25, 107. 
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7 CpaxTtx 6 v, 21, 37 ; 22, 7 ; 25 not. 141-146, 
137 ; 43 not. 196. 

7CpaXTLXtJ>T£pO<;, cf. Y£p^ v * 

Ttpafo, 9, 29, 46 ; 23, 29 ; 24, 32 ; 35, 17, 
npoLGiq, 9, 16, 19, 20, 21, 23, 37 ; 23, 22 ; 
cf. dyopd. 

7rpaTY)pt,ov, 7 not. 71; 9 not, 15 (xiiptov), 30, 
31. 

7 rpaT 7 )pLd> 87 ]£, cf. YpdfAfxa. 
nplyxv)^ (Fed pyiot; 6), doulos de l’empereur 
(1409), 11 not., 7. 

7tpoalp£cr^, 1, 6 . 

irpoaiiXiov, 21, 45 ; 25, 102 ; cf. auX^. 
TcpoSaTov, 25, 78. 

IIp 68 po|Ao<; I £ 7 tdvco xd 0 tc 7 [ji,a 6 IT., ou 6 FlaXato^ 
II., 4, 5, 9, 11, 17; 6 not. 66; cf. xeXXtav, 
6 . 

1 npoSpo(jioo (euxTY)pi,o(; o!xo<;), 4; cf, ITp 6 - 

SpOfAO^. 

2 IIpoSp 6 (Aoo, va 6 <; dq ovofxa too Ttfiiou Iv 86 ^oo 
7 Cpo 9 ^)Tou II. xal ( 3 a 7 mcm>o, katholikon de 
Dio, 4; 6 , 5-6. 

3 IIpoSp 6 |jtoo (vao^ too Tipiou), m 6 tochion 
de Dio & Atzike, 13; 3 not. 49; 25 not. 
143, 5. 

4 npo8p8(j,ou, eglise de Dio k Mariskin, 10 
not. 83. 

IIpoSp 6 [AOU ((AOV'?) Tou), cf. Ai*OVU<t(oU pLOVd). 

7 rpoY)Yoti[Aevo<;, 31, 20-21 ; 36, 24 ; 37, 8 , 10, 
11 ; 39, 27 ; 42, 8 ; 44, 17. 

7rp60ecn<;, 1, 6 , 

7 cpotoTd[A£vo<; (^= higoum^ne), 4, 54. 

7 rp 6 vota, 11 not. ; 22 not. ; 25 not. 141. 
7 cpov 6 {jwov, 6, 29 ; 19, 21, 24 ; cf. &tacat.ov, 
7 cpoaaX£vTa(. (ot), 25 not. 140 . 

7cpocrxd07)p.ai, 17, 8 , 10, 12. 

7rpoCTxa07)p.evo^, 3, 6 , 18, 25. 

I 7cpooxa0^co, 13, 10, 14 ; 18, 13, 15. 

7 tpooxuv 6 i, 38, 3, 8 . 

7 rp 6 cro 8 o<;, 3, 24 ; 9, 26 ; 23, 25 ; 24, 28 ; 
35, 12. 

: 7 rp 6 crTaYpa, 5, 5, 8 , 15 ; 13, 13, 17 ; 15 not. 

| 97, 98-99 , 16, 32, 33 ; 16, 3 (smxopGmx 6 v) ; 

| 17, 5 ; 27, 15,25,27 ; 28 not. ; 33, 4. — pacnXir 

l x 6 v 7 rp. 27, 27-28 ; 0eZov (xal 7 rpocrxuv 7 )Tiv 

ou xai ctetct^v) 7 cp«, 20, 5 ; 22, 7, 27 ; 25, 
| 136 ; 26, 2-3, 8 . 

I TCpoaTocyp-aTTipLov, 27, 7. 

| 7rpoCTTaY}Aomx6i;, cf. 8 loct 6 k 6 >ct(.^. 
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npoaro£,iq, 15, 22 ; 39, 17. 

TtpOCTTaTTJc;, TtpOCTTaTEUCOV, 15, 12, 28, 
7 up 6 oTtfjtov, 1, 37 ; cf. ^Tjjzta. 
npo( 796 pt,ov, lieu-dit en Chalcidique, 17 not. 
105 . 

7 tpoGamxco<;, 23 not., 9 ; 24, 9, 17. 

7 rp 6 a 6 >TOv, 7, 68, 70, 71; 14, 6 , 12, 17 (d$i 6 - 
TucTTOV xod ouS^atpiov) ; 19, 25 (aoYY eV( *xo v : h 
dXXiTpLov), 29 i 23, 16, 21 ; 24, 20, 21, 26, 
27 ; 29, 6, 10 ; 30, 4 ; 34 not, 173; 35, 6 , 
8 , 12 ; 36 not., 8 (pt]t 6 v), 11, 13, 18. 
Ilp 6 xopo<;, cf. 5 MaT0ouo(;. 

7 tp<oTaXuxdpio<;, 14 not, 92, 94, 1, 9, 19 
{-xdp 7 )< 0 , 20 (-xapY)^). — 6 tou 7 rp 6 )TaXu- 
xaptou, cf. Ntx 6 Xao<;. 

TcpcdTaTiviq, cf. 2 'AOavdcLOi;, d[Arc£X(.ov, xeX- 
Xiov. 

TtrpojTaTov, 10, 14; 7 not. 69, 70-72, 13, 15 ; 
8 , 22 ; 9, 27 ; 23, 5, 26, 29 ; 24, 16, 28, 31, 
33 ; 29 not., 9 ; 31, 7, 15 ; 34 not. 170- 
175 , 3 (evvix; tou Tip.), 13, 14, 23 ; 35, 13, 
16, 18 ; 36 not., 8, 9, 10, 12, 16 ; 39, 1 
(lep6v), 7 ; 42 not., 1, 3 ; cf. 2 xdOtqjLa, 
Xatipa, M£ot}, 7 tpcoTstov. 

Ttporaxov, 7 not, 70; cf. 7 tpmdTov. 
7 rp 6 )T£x 8 txeiS<ev ( 6 ), 14, 31 5 X<oveidTYjq. 
^poTdyepo^, 33 not. 169 ; 40 not., 19 ; cf. 

Y^pwv (laic). 

KpcaToOpovoc;, 44, 27. 

TcpmojjtdcTTOpY)^, 40 not., 20 J 3 Mtx^^- 
7rpoiT07ta7i:d(;, 1, 46 ; 25, 17, 

7 rpo>TO<;, 9, 10 (aep 6 o 7 rpST 0 i) ; 6 not. 65, 66, 
23, 31 ; 7 not. 69, 70-72, 1, 8 , 11, 12, 16, 
18 ; §, 18, 25, verso 1 ; 9 not., 1 , 4, 27, 
32, 35, 43 ; 23, 5, 9, 22, 32 ; 24, 5, 10, 12, 
35 ; 29, 10, 11, 13 ; 34 not. 171-175, 12, 
16 ; 35, 20 ; 36, 15, 23 ; 37, 7 ; 38 not., 
9 ; 39 not., 17, 27 ; 40 not., 1. — 7tpcoTs\icov, 
8, 7, 9, 21-22 ; 23, 12. — TtpciTLcxTo^, 40, 
22. — 7tpd>7)v tcpGtos, 31, 19-20 ; 35, 20 ; 
cf. dpxwv, efaiXeia, TaTceiv 6 T 7 )<; 5 ^ *Avtc&- 
vios, B 7 )(Tcrap(cov, 2 TaSp^X, 1 rewdSio^, 

3 revvd8io<;, 1 repdcrtjjioc;, 6 Tpr\y6puoq, 
Aa 6 t 8 , 1 AavidjX, 4 AavtiqX, 5 Aavt^X, 

1 AcopoOeoq, 2 Acup60eoc;, 5 Acap80eo^, 

2 0 eo 86 crto<;, 1 0 £oSd>p 7 )TO(;, 1 'IyvaTtoc, 
2 *Iepepia<;, 3 ‘lepspiiai;, 4 'lepepla*;, s Iaradx, 

4 'IoodvvT)^, 5 "Icedvvy)^, 6 'Icoavvyji;, 19 J Ico- 
cr/jqp, 2 KdXXtoro^, 2 Mavaffaryic;, 4 MvjTpotpd- 
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4 MwOcv)?, 1 NsocpuTO?, 4 Nsocpurcx;, 10 
Neotpuroi;, 1 Nkpcov, 6 Ilataio^, 2 IlauXoc, 
2 Sd66a<;, 1 Suji.e4iv. 

irp6>TO<riSyxeXXo<;, 44, 6 J 5 TswaSio?. 

TTpiATOTUKov, 4 not, 52 ; 12 ucrso 1 ; 22, 29. 

7Cp<i>TOTti«OC<;, 14, 5, 7. 

TtpcoTOiJidlXTT)?, 41, 4, 9 5 Aoxiavoq. 

TOJpyos, de Dio, 5, 18 : cf. <ppo6piov. — de Dio 
& Mariskin, 15; 10 not. 53; 13 not., 4, 7, 
10, 15 ; 17 not. 104, 5, 7 ; 18, 3. - du 
prdtaton, 7 not. 69, 5. 

'Pa6S«q (Aij^Tpio? 6), saunier (1415), 14, 
25. 

'Pa6So4xoo, kellion, 5, 6 n. 11 5 1 Ko7rptav6s. 

'PaSrjvo? (’Iw<&vvy)<; ]o), doulos de l’empereur 
(1421), 20 not. 115, 110, 41. 

'PaSr)v6? (S-rlcpocvo <; Aoiixas 6), douloB de 
l’empereur (1421), 20 not. 115, 116 , 110, 
40. 

'PocStoviai; (rep<£(7!.|j.os), 0. 

'PapdToc? (’Apyupix; 6), Wmoin (1503/4), 44, 
19. 

'Pacpa^X, g6r6n de Saint-Paul, App. 214. 

'Pevrlva, cf. Ait 9)<; Hal 'Pevr'.vy? kmcxonos. 

p^yiHoS;, 4, 22 ; cf, dlpxixS<;, (JkoiXihcoc. 

'P^ap, paysan, 25, 73. 

'Pima. (xopuqr/) too), toponyme k Lemnos, 25 
not. 141, 32. 

poya, 14, 5, 9. 

'PoSocxivap, cf. ZrcavorrouXop, 

'PoSapcf>pi.o<; (?), paysan, 25 not. 138. 

'Pop.axXsfou, bergerie & Phakos, 22 not., 24 ; 
25, 29. 

1 'Po>p.av6i;, moine (1395), 8, 28. 

2 'Popocvos, [moine] de Dio (environ 1474), 

32, 8. 

3 'Pcopavo?, hidromoine et hig. de X6n. (1503), 
42 not., 18 (Roman"). Cf. App. 213 , 214. 

'Pohtojv ([p.ov?]] t<ov), 31, 23 ; 34, 22 ; 36, 29 
(too P.), 37, 12 (Rouski) ; 38, 14 

(Rouss) ; 39, 31 (too Pouct&v) ; 42, 3 
(lepd, p.ovl) tcov Pdoucov), 12 (Ruskii) : cf. 
rTavTsAETjiAovoc 5 Ba6iSXa?, 7 Psvvi4Si.o<;, 
’Emipdvioi;, 1 Eucppocruvop, 10 “Itocxvv*/}^, 
12 ’Icoffr)(p, 13 ’Itoc^icp, MaXa^la?) 5 McoOa5)<;, 
NlxavSpo?, 7 riatcuo?, 3 Sspandcov, 6 Sfptcov, 
SicrAv)?, 9 Supediv. 

1 Sdc66a<;, hig. de Chi, App. 209. 

2 Sdl66ap, protos (1512/3), App. 214, 215. 


3 Sdl66ap, d’lv, App. 214, 215. 

4 Sa66ai;, prohig. de Chi, App. 215. 

2a66dmo<;, de Va, App. 214. 
aaxsXXlou, 41 not. 191 , 28 f Av)p)Tpi,av6;. 
Zapidpa (tj), lieu-dit 5 l’Athos, 9 . 

Syoupy)*; (®e68<opo<; 6), saunier (1415), 14, 21. 
Syoupo 7 touXo? (A 7 )p,v)Tp!, 0 (; 6), saunier (1415), 
1.4, 26. 

SeSaoT^TtouXo? (’AvSp6vi,xo? ScppavT^i; 6), 
doulos du despote (1430), 25 not. 137 , 141, 
140-141. 

SsSaardmouXo? (cDcoxas), recenseur 5 Lemnos, 
25 not. 137 . 

ae'OiivYjSec, <rep§i£p7)8e<; (ol), 8 not. 75 . 
EeXacnp6pou (s7tapxla ty)?), 3 n. 4. 
asXXaSa (■?;), 14 n. 49 . 
oepiveiov, 4, 23. 
crevT^aTov, 1 not. 40 . 

1 Eepaidcov, hi6romoine (1394), 7 not. 68-69, 
3. 

2 Sspairlcov, g6ron de Do, App. 211. 

3 Sepaidcov, g5r6n de Ro, App. 212. 

4 Separdcov, de Phi, App. 215. 

Ssp6uf>TOO (Av)p.^|TptO?, Ulo? KwVCTTaVTlvOU x6(i.7)- 
to c , too), timoin (1056), 1, 45. 

SepSiArou (A£cov, ulii; KcocrravTlvou xopjTOi; 

too), temoin (1056), 1, 48. 

2£p6oi, 9 - 10 ; 6 not. 05-00; 7 not. 68 , 70 . 
££p6o?, cf. 6 ‘Ioii4vvy)(;. 
oy)x6<;, 9, 4. 

tnylXXiov, 4, 3. — a. 7taTptapxi.x6v, 6 not. 64; 
9, 34. 

<jiyiXXiti>8ir)s, cf. ypilpipa. 
fflyvov, 1, 1 ; 14, 21 et passim ; 19, 37. 
SlX6effTpo<;, g5r6n de Va, App. 214, 215. 
SiXiypa? (KovcTTavTivoi; 6), saunier (1415), 
14, 27. 

1 Slpicov, fondateur de Si, 0 n. 13 . 

2 Slpcov (ou Supectv), moine, d6tenteur d’un 
kellion k KarySs (1462 ?), 29, 1, app. ; 34 
not. 175 . 

3 Slpcov, dikaiou de Do (1503), 42, 15. Cf, 
App. 213 . 

4 Slpwv, g6ron de Do, App. 211 . 

5 Slpcov, hig. de Kou, App. 214. 

6 Elpcov, g6r6n de Ro, App. 214; le meme (?), 
Simon chalkias (ou Chalkias), App. 215. 

Slpcovo? (tou), monastere athonite des xi e - 
xii® s., 0 n. 10, 
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Etpxovo^ n^Tpat; ([(Jum)] tou), 5 n. 10 , 6 et 
n. 16 (tou xup £t|xo>vo<;), 7 ((xovuSpiov tou 
xup ££p,owo<; IleTpa<;), et n. 20, 16, 22; 25 
not. 139; 31, 26 (IleTpa^ tou Stpuovos) ; 
36, 31-32 ; 42, 16 (Simopetr”skyi) 5 s Avot- 
vtac;, 4 FevvaSio^, 2 rpY)Y6pLo^, 1 ©oapiocs, 3 
’IatScopot;, 5 KaAAt.c7To<;, 1 Sipicuv. 

Stchi 6 romoine tcov Tcoacov (1481), 34, 
22. Cf. App. 211. 

atTapi(o)v, 5, 11 ; 10, 14 ; 22, 2 ; 25, 35 ; 
26, 11, 14. 

<rhro<;, 10, 13, 20 ; 26, 4. 

SxaXa, lieu-dit 4 Lemnos, 3 not. 49 . 

ExaXta (to XsyV svoc )> emplacement a Thes- 
salonique, 41 not. 192 ) 3. 

SxocXicov, [Bouvo^ (|3ouvlv) tcov S. } 21, 87, 88 ; 

22, 17 ; 25 not. 140 , 47, 119, 120. , 
Sxa(xavTp 7 ]Vou, cf. Maxp 6 <;. 
dxdcvSaXov, 34, 11 ; 35, 8 ; 39, 3 ; 40, 12-13. 
axeuo<piXa£, 30, 11. 
ax 7 ) 7 CTpaTov, 1 not. 40. 
axXdc 6 o^, 38 not., 3. 

SxX^0po<;, kellion, 6 not. 66; cf. xeXXfav, 6 . 
Sx 6 pv]^, stratiotes, voisin, 43 not, 196 , 198 , 
4 ( 1 2 Ax 6 pY)<;) J 33. 

Sxotslvo[jlcxXXt]^ , voisin,, 21, 101 ; 25, 126. 
SouSuao^ (ATj^Tpio? 6 ), saunier (1415), 

14,27. 

SouXaY^avT)^, cf. 5 AYocXXt,avo^. 

EoupX£o^ ( 5 Icodcvvv]^ 6 ), saunier (1415), 14, 
24. 

CT7va0apoxav$iSaTQ<;, 1, 15, 49 5 flHXaYPTjs, 
4>oii(rxouXo<;. 

E 7 cavo 7 T;ouXo(; (’Avocyvcoott]^ 6 ), temoin (1463), 

30, 13. 

STcav&rcouXoc; (^oSaxiva^ 6 ), temoin (1463), 

30,11. 

E 7 racrTpi > x 6 <;, cf, 5 AXuaTT 7 )<;. 

EtoctoXou (ap-TceXiov tou), 25, 7, 11 ((xovaxou 
tou). 

crmTiov, 41 not. 190; 42 not. ; cf. 6 a 7 r^Ti.ov. 
ETcuplSov, hig. de Gre (1496), 39 not. 185 , 33 
(Spiridon), verso 1, 7 (Spiridon). Cf. App. 213, 
STap.dcTLO^, cf. KcovoTOVTt.vaxv)^, Moup^ou69j^. 
ETavet(j. 7 ]po^ (Mavou’JjX 6 ), temoin (1503/4), 
44, 7. 

crTOupaTov, cf. vojXLcrfxa. 

ETaoptv6<;, cf. 5 AXy]0lv6(;. 


STaupovixvjTa [|xovy] tou], 20 not. 118; 34 
not, 173-174 5 2 EuOupuos, 3 MoctOouoc;. 
<rraupo7rif)Yt-ov, 19; 6 not. 65-66. 

STaup6^, ruisseau 4 Kassandra, 20 not. 118, 
22. 

ffTOUpocpfipOf;, 41 not. 191, 6, 13. 

1 ST^cpavo*;, moine de Dio (1430), 24, 21, 27. 

2 Erscpavo^, [moine] de Kas (environ 1474), 

32, 7. 

3 Sr^avof;, hi^romoine et hig. de Kar (1503), 
42 not., 19 (Stefan^). Cf. App. 213. 

4 ET&pavoc;, de Va, App. 213 , 

Et^avoc;, cf. e PaS^v6<;. 

Sreqxjcvou (xeXXtov tou 17; 7 not. 

71; 8 not. 74; 23 not. ; 24 not. ; 29 not ; 
31 not. ; 34 not. 174; 35 not. ; 36 not., 
4 ; 42 not. — xeXXCov t6 sic, ovo(j.a TtpctjjLsvov 
too (xal) ev86£ou 7taveucp^(Jiou a7toa*TO- 

Xou 7rpcoToptocpTUpo<; xod apxtSiax6vou Et., 
23, 1 (dcTcooTT, apx^S. St. xal rxpow.) ; 24, 1 ; 
31, 1-3 ; 35,1-3. — xocOtapia tou &y^ ou tcpcoto- 
(xdpTupo^ xal dcpxi.8tax6vou Et., 34, 5-6. — 

6 ''Aylos Et., 31, 13 ; cf. xeXXtov, 4, 
STOjpavou ([p.ov*>)] tou), 9, 48 J 9 ©eo86aio<;, 

1 @s6SouXo<;. 

CTTOOC, 14, 3. 

ffTOxaap.6^, 20 not. 118, 119, 11. 

OTpaTsta, 1 not. 38-39 , 14. 

(TTpaTt.<LiT7|<;, 43 not. 196, 4 5 £x6p*/)^. 
OTp£pp.a, 25, 78. 

STpu(jLovo<; (xptrJjc;), cf. BoXepou, 

cruYHX7]pov6pto^, 1, 10. — m>YxXY)povo|jLd)v, 12, 

7 ; cf. xX7)pov6(jto<;. 
auYxpoT'/jcreLf; (at xoival), 6 not. 65. 

aux9j, 22, 11 ; 25, 40, 80, app. 6. 

Suleiman II, sultan, 16 n. 52. 

(7U(x6l6ao , (jL6i;, truiiSlSaoLf;, 9, 15, 18. 

1 Su(i.e<!)v, pr6tos (1409), App. 210. 

2 Eup.eciv, mdtropolite de Thessalonique 
(1420), 19 not., 3. 

3 SupLeciv, eccl6siarque de Karyds (1462 ?), 

29, 7. 

4 Sup.s<ji)v, des Saints-Peres? (1462 ?), 29, 14. 
Cf. App. 211. 

5 Sufjtcctv, moine, d6tenteur d’un kellion k 
Kary6s (1488), 35 not., 1 ; 36 not, 

6 EupiECiiv, moine (?), temoin (1488), 35, 

21. 
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7 Su|i.swv, hieromoine et hig. de Chi (1503), 
42 not., 10 (Simecon). Cf. App. 213. 

8 Su(iso>v, hig. de Kou, App. 214. 

9 Sup.sd>v, gerdn de Ro, App. 215. 

Supsciv, cf. 2 Slpcov. 

ffop7t^v0spo? (7tspLTc60v)xoc;), 3 not. 48 , 5, 13. 
ffoptpwvia, 9, 16 ; 30, 3. 

SuvaSpvii; (App^rpio? 6), t6moin (1420), 

19, 38. 

Suva57)v6<;i cf. ’AffTpa?. 

ffl iva£i<;, 34 not. 172 - 174 ; 36, 1 et passim ; 
38 not., 9 ; 42, 1 ; (0sia ou kyia xat) tepa 
a ., 31, 9, 10-11, 19 ; 34 not. 172 ; 39, 
6-7, verso 3, 6 ; 40, 1 ; 42, 5 ; a. tSv 
KapeSv, 34, 2 ; 37, 1 ; cf. xoivov, ^uvcopfp. 
auvpOsLa, cf. vop^. 

(Ti)vv]0s? Sbcouov, cf. Sixaiov. 
cruvt(7T&, 2, 46 ; 3, 15 ; 9, 7 ; 24, 13 ; 29, 4 ; 
35, 8, 

aovoSioc, 14, not, 94, 13 ; cf. <juvrpo<pla. 
(TovopXajjLoc^, 21 not. ; 43 not. 195. 
aovTpocpta, 14, not. 92, 94, 20 ; cf. cruvo8£a. 
crupta (faute pour <j£opeta ?), 43 not. 195 , 17. 
Siipjxeva (to), lieu-dit k Tr6bizonde, 15 not. 
97, 99 , 20, 26 ; 2*?, 20. 

mSorotffts, 9, 5 ; 19, 16, 17, 25 ; 23, 13, 19 ; 
24, 25-26 ; 35, 11. 

Scptypivou (p.ov$) too), cf. ’Ec’qxyp.svoo. 
mppayt*;, (de Tempereur), 2 not. 42; 3 not. 
47-48 ; 4 not. 51-52; 15 not. 99. — (du 
protaton), 31 not. ; 34 not, 170, 172, 
174; 36 not, ; 40 not., 4 (a. 0eop,Y}To- 
po c). — (de Dio), 4 not. 54. 

Sfppavr^T], S9p£v(T)C^ (p-ovf) too), cf, IIotVTe- 
Xe^ovoc;. 

SfppavT^vjf;, cf. Se6a(TT67rooXo<;. 
a^sSapta (toc), 25 not. 141. 
axvjfxa, 9, 39 ; 20, 2-3 (0scov xal ayyeXcx6v). 
21, 12 ; 25, 89. 

a^oLvtov (mesure de longueur), 20 not. 119 , 

20, 25, 29, 31 ; 43, 6 et passim . 
otopua (to), 11; 4 not, 58, 48, 49, 52. 
Scoxrjpos (va&£ too), cf. XpccTou. 

ScOTVjpOf; XpLCTTOO (fXOVliSplOV ou (JLOVY) too), 
metochion de Dio 4 Thessalonique, 41 not., 
2. 

ScOTY)pO£ XplCTTOO (pU)W) TOO), cf. KoUTXoU(JIO\J(JY), 

1 II^Tpaf;, XocX8oo. 


GENERAL 

1 Scocpp 6 vto<;, moine de Va (1496), 39, 28 ; 
le meme? (1503), 42, 9. Cf. App. 213, 215. 

2 Eoxpp 6 vio<;, de La, App. 209. 

mSouXXaptxoc;, cf. ypap,|i.a. 

Ta 6 ooXXapto<;, 30, 12, 14 5 Za6apio>T7)^. 

toc fo, 6 , 29 ; 9, 39 ; 33 not. 169. 

TOUELvoTT )Q ( 6 veque), 12 verso 1 ; 40, 2, 15 ; 
cf. piETptiOTT)^. — (protos), 9, 17 ; 23, 23 ; 
24, 25 ; 39, 4 : cf. eoTiXsca. 

tsXsioc;, cf. xXY)pov 6 pio<;, oExoxbpu;. 

TeX^upLocToc (to), 5, 5 ; cf. (3apo<;, tsXo^. 

t£Xo^, 1 not. 40, 23 ( 8 '/)(Jti 6 cn.ov) 5 5, 9 , 17 
not. 104-105, 10, 12 ; 22, 26 ; 25 not. 142, 
133, 134 ; 26, 4 ; 28, 8 ; cf. papos, 8 y)[a 6 - 
aiov, TsX^opcaTa. 

tsXco, 1, 14 ; 28, 8 ; 36, 9. 

TecraocpaxovTa MapTiipoov, xeXXiSpcov (ou xeX- 
Xiov ou va&<;) tcov aytcov piey^Xcov M. T., 
k Thessalonique, 19, not., 9-10 : cf. xeXXtov 
(~ eglise). 

Tsaaapaxo vtoxAtcou, lieu-dit a TAthos, 39 not. 
184. 

t£eXvixo<;, 32 not., 9 ; 33 not. 169 5 2 Kcovcr- 
tocvtivo^. 

T^oiyyapT)^, saunier (1415), 14, 26. 

TCoyxcivtv, toponyme k Lemnos, 25, 74. 

TftVou, T&cr(xou, ( lire T^axoo ?), 

voisin, 43 not, 196, 198, 5, 7, 19. 

TtptT), TfptYjpux, 9, 6, 14, 22. 

Top//], 20 not. 119, 12, 

t6£ov, cf. 6 oX^). 

TO7TQCU0EVT7]£, 9, 32. 

t6tci<x (to), 21, 98 ; 25, 124 ; paaiXcxa t., 
20 not. 118, 119, 17. 

TopcJm), golfe de, 20 not. 116, 118. 

To\ip6a-Bop6t, metochion de Ro, 43 not. 197. 

Toopt 667 touXo<;, voisin, 21, 82 ; 25 not. 138, 
117. 

ToocpXl, toponyme a Lemnos, 25 not. 141, 
31. 

Tponre^oivTtot, 4, 60 ; 15 not. 99. 

TpaTce£obvTto<;, cf. 4 ’Icocnfjcp. 

Tpocra£oovTo<; ■ (Apxt 7 co£p, 7 jv), 4, 15 f 3 0so86- 
— (PacriXsL;), 15 not. 99, 10 ; cf. 
MeyocXot Ko(jlvt)vo£. 

TpateefcAc, 10-12, 15; 4 not., 20 ; 15 not. ; 
27 not. 

TpLocxocnriv, 18 not. ; cf. 8 £xoctov, eixocrriv. 
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TptxcoXv)^, paysan, 25, 66 . 

Tp 6 X aXa (t*), 21, 66 ; 22, 13 ; 25, 43, 111. 
Tpo^aXafa, 21, 33 ; 22, 11 ; 25, 41, 99. 
TpoxaXatou, toponyme k Lemnos, 21, 98 ; 25, 
124. 

Tpuyyj, village k Lemnos, 6 n. 17; 21, 96 ; 

25 not. 139, 148, 81, 123. 

Tpuyovoc (et$ ryjv), toponyme a Lemnos, 25, 
64. 

Tpiicpcovo^ (pov^) too), cf. MaxpoyevT]. 

Topiv, 5, 12 ; 22, 2 ; 25, 36 ; 26, 4. 

Turcs, 7-9, 13, 16; 7 not. 68; 8 not. 75; 
10 not. 82; 17 not. 105; 28 not.; 33 
not. 168; cf. aXXocpuXot,, £0 vt), pioucrouXptdcvo^, 
pjracr[.oc<;. — pirates turcs, 4 n. 5, 7-9, 10, 
11, 12; 7 not. 71; 13 not. ; 25 not. 147. 
Ugljesa (Jean), despote de Serres, 6, 9, 10 
n. 37. 

68 poxiiX(.v, aqueduc de Dio, 12 et n. 41, 18; 

34 not. 174; cf, yohpva, vsp 6 , 6 Scop. 

{JScop, Sce^aycoyY) (5., 4, 37 ; cf. uSpoxhXcv, 
ut 6 ^ (7rept.7t607)TO(;), 11, 4, — u. t^<; pacnXeEa^ 
p.oo, 13 not., 1 : cf, s Icoavvv)c; VII. 
67 rav£aT 7 ]X(j!)Tspo^, cf. pspv). 
fi 7 raTO^ (TOpE 6 Xs 7 CTO^), 1, 15 J* Ae<ov. 

U7UepaVECTT7)Xc!>TSpO<;, cf. pLSpT), 

67 r^p 7 cupov, 2, 32, 43 ; 4 not. 58; 9, 14 (ra 
7 coXt,TEu 6 pLeva vuv), 24 ; 14 not. 94; 22, 26; 
28, 8. 

u7r£pTLp.o£, 19, 3 ; 41, 1 ; 44, 1, 26. 

6 rcY)peala (Tcvsup.aTLX'))), 12 , 16. 

£> 7 tY)p£TY)q too SvjpocrEou, 26 not., 16. 
U7toyeypap,pivo<;, cf. yp<4p,pa. 
uiroypa^, 9, 40 (oExsi 6 x£t-po£;) ; 22, 30 ; 23, 
30 ; 24, 32 ; 35, 18 ; 39, 23. 

e T 7 toptp.vY](TxovTO£; ([P'OVY)] tqu), k Thessalo- 
nique, 41 not. 191, 27 ; 44, 6 5 5 revvc£ 8 to<;. 
u7ro(TY|p,a£vop.ai, 2, 65 ; 3, 32 ; 4, 65 ; 10, 23. 
u 7 r 6 aTaa , t.<£, 9, 37 (xTVjpomxy)) ; 22 not. 5, 9 ; 

25 not. 145,147, 37, 58. 

^TcoTay*/), 4, 63. 

U 7 roTayr) (circonscription fiscale), 1 not. 37, 38. 
Uros (Jean), empereur de Thessalie, 7 not. 
68 : cf. 1 ’Icodccracp. 

Oax 6 <;, peninsule de Lemnos 15; 3 not. 49; 
22, 24 ; 25, 137, 141, 142, 144, 28, 57 ; 
40 not., 6 . 

<paxTov, &yvoia 9 ,, 1, 5. 
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<MAta, toponyme k Lemnos, 28, 3, 6 . 

<Davdtpv)<; (’ATricroXo^ 6 ), saunier (1415), 14, 
23. 

(DapLercaoc;, cf. IlEpyapLy)v 6 <;. 

3 >ocpp,dba]<; (Pe^pyLo^ 6 ), pronoiaire (f av. 1347), 

2 not. 44, 45, 38, 

<J>aao4Aou (KcovoTavTcvo^; 6 too), paysan 
(1056), 1 not. 35 (OaaoiiXa^ (-Xoc), 36, 38, 
39, 1, 8 , 45 (Kdicrras), 47, 48 (Kcocttovtlvoc;), 
49. — Mapla, femme de, 1 not, 35, 1, — 
NixoXaoc;, pr^tre, fils de, 1, 43. — A 6 cov, 
fils de, 1, 44. — KcovaTavTtivo<;, gendre de, 
1, 42. 

^syyiTa^ (Fnkta, Dimo), 44 not. 

3>eyyiTa^ (N^oTOp 6 ), t 6 moin (1503/4), 44 
not., 8 , 

<Pl 8 ua>ty]<; (Mavou*y)X 6 ), saunier (1415), 14, 
27. 

dHXdcyp 7 )<; o)> spatharocandidat et 

irti too tovO^ou (1056), 1 not. 37, 49, 

<J>tXL 7 uto<;, geron de Phi, App. 215. 

1 <I>tX60eo^, patriarche de C/ple, 9; 6 not. 65, 
66; 7 not. 70. 

2 <&lX60eo<;, moine (1394), 7 not. 68, 3 ; (1400), 
9 not., 7. 

3 <I>tX60eo<;, hieromoine et hig. de Zo (1503), 
42 not., 11 (Flotei). Cf. App. 213. 

4 $>lX60£o<;, prohig. de Phi, App. 212 [= 5 

<IHX 60 so(; ?]. 

5 <J>lX60eo<;, de Phi, App. 215 [= 4 <DiX 6 - 
0 soc; ?]. 

cDlXoQeoo ([(jlov*>}] tou), 4 et n, 5, 10 ; 23, 38 
(Filoteisky) 34, 24 ; 36, 28 ; 37, 11 
(Filotheiskii) f 1 3 ’AvTomoc;, 

16 rep^difxo^, 1 rsp(jt.ocv 6 ^, 3 Aoquav 6 <;, 

3 ©eoS 6 cno<;, 7 ©soSoaio^, 17 J Iwa^) 9 , 
1 Aooxac;, 10 Maxocpco?, 4 ScpaTrlcov, 4>(Xi7r- 
Tcoi;, 4 <I)i.X4Gso<;, 5 <5 lX608o<;. 

d>t,Xop.aTY]c;, saunier (1415), 14, 26. 

91 .X 0 Ti.pla, 2, 1. 

9olt7}ty|^, 23, 3, 16, 24 ; 24, 3. 

OoiicrxooXo? (A^covo), spatharocandidat (1056), 
1 not. 37, 38, 15. 

OouoxoilXou (too), lieu-dit 4 Kalamaria, 1 not. 
37, 38; FouskoulS, FoskoulS, 1 not. 35, 
37. 

^payyorcouXoc; (A'/)(xy)Tptoc; 6 ), saunier (1415), 
14, 27. 

Opayx 67 tooXoi; (Fecopyiot; 6 ), paysan, 25, 65. 
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9povTtaTY)pt.ov ? 6, 32. 

<ppo6(nov ( = la tour de Dion.), 4, 25, 29. 

cpoXcodj, 13, 4, 15. 

®uXacrcy6pLsvoi (oE), kellion, 6 not. 66; 39 
not. 184 , 8, 9 ; cf. xeXAlov, 6. 

d>coxot^ (nop), voisin, 21, 51, 59, 68, 72-73, 
108 ; 22, 19 ; 25 not. 138 (Michel), 50, 
105, 108, 111, 113, 130. 
cf. 2 s6occttq7couAq<;. 

XatpovTo^ ([pt,ov?j] too), 9, 47 J 1 3 Idtxo>6of;. 

XaXa£a<; (KcivaTaq 6), g6ron i!t Portaria, 
t6moin (environ 1474), 32 not., 5. 

XaXSou (pi.ov’J] tou), & Syrmena, 15 ; 15 not. 
99 . — poccnAiKT] tou Eomjpos ptov/j, 15 not, 
97 . — (AovacrnfjpiQV t% pacrtXeia^ p.ou tou 
xuplou xou 6eou xal crcoTYjpo^ 7 ]p,cov "Itjoou 
X ptOTOU T b e7UUCSXXY)[JlivOV tou X., 15, 20-21. 
— ae6cc<j^£a ptovT) tou cra>Ty)pG<; XpLcrrou tou 
X. 15, 28. TOU SeaTCOTOU XplOTOU (J.OVY) 
tou X., 37, 20. — [xovv] twv Eupuivwv, 15, 
26. 

XaAxiSwc^, 8 ; 33 not. 167 , 168 . 

X a P tt Y’ r), 4 not. 59 , 53 (0sommi/)pY)To;) ; 37, 

20 . 

X«p<£t£lv, 17 not. 105 ; 33 not. 168 . 

1 Xapkwv, hig. de Kou, 7 , 10 , 11 ; 3 not. 
49 . 

2 Xaptawv, moine, ddtenteur d’un kellion a 
Karyds, (1395), 8 not. 74 , 75 , 14, 23 ; 23 
not., 6, 10 ; 34, 6, 10 ; 36 not. 

3 XocpI tcov, eccldsiarque de La, App. 208 . 

4 XapOrcov, prohig. de Va, App. 209 . 

5 Xapfrwv, gdr6n de Chi, App. 212 . 

Xapxia (t&), 38, 5, 7 ; cf. Swatopia. 

XapTo<p5Xa^, 13, 6, 15, 22 ; 25 not. 143 , 26, 

63, 65-66 ; 30, 14 ; 41 not. 191 J Za6oc- 

ptCOTT)?. 

XaT£DiaXa<; (recipytoe 6), paysan (peu av. 1425), 
21 not., 15, 25, 27 (6 old? tou X.), 81 ; 
voisin (1425), 22, 12, 22, 23 ; pareque de Dio 
(1430), 25 not. 138 , 142 , 144 , 145 , 147 , 41, 
53, 54, 91, 95, 96-97 (6 utd<; tou X.), 117. 

Xslp ((3aotXix^ xal 0ela), 4 not. 52 . 

X£pa'«p.TOXov, 25, 68. 

XtXavSapiou ([povJj] tou), 10; 7 not. 69; 18 
not. 108 ; 31, 21 (XeXavTaptou) ; 34, 20 
(link t 6 XsXavTdpiv) ; 36, 24 ; 37, 10 (I-Iilan- 
darskii); 38, 12 (Flidr’); 39, 27 (Hilan- 


darski) ; 42, 10 (id.) ; J 3 ’A0avamo<;, 
11 rpv)Y6pi.o<;, 3 EuOdpuoi;, 8 @eo86ai,o<;, 
10 ©soSdffio?, Iovands, 2 ’Icrata?, 2 Ku 7 tpt- 
avd?, 12 MaxapLo?, 13 M«t0ocio<;, 3 Ila'lcnoi;, 

4 ITauXo?, 1 Sd66a$, 4 2a66a<;, 7 Sopecbv, 

5 Xaptrwv. 

XovSpoxeiXv)? (A^pyjTpioc 6), diacre, hidromne- 
m6n de Thessalonique (1420), 19 not,, 41. 
XouXiapS ([{xov-Jj] too), 8, 31 ; 29, 14 f 6 Tepd- 
«Ttp,o<;, 2 ’Efppalp,, 2 Nix6St)(xo?. 

XoujxeXdScov (rpoyaXa twv), toponyme 4 
Lemnos, 21, 66-67 ; 22, 13 ; 25 not. 140, 
43, 111. 

Xou[xou£d8cov, lecture erronee pour XoupieXd- 
Swv, 25 not. 140. 

XpdvTsXi, ravin pres de Gre, 7. 

Xp^p.«Ta, 4, 21. 

XpiffTou (vad<; tou Kuplou xal 0eou xal ScoTYjpo? 
7)(xwv ’Itjctou), k Kotzinon, 25 not. 143 , 15. 

1 XpujTdtpopo?, dconome de Zo (1503/4), 44, 
18. 

2 XpLcrTooopoc, dikaios du prdtaton, App. 215. 
Xpuoo6ouXXi.x6i;, cf. StaT^reumi;, 

XpucoSoiiXXto;, cf. AptcrpoAs;. 

Xpuc66ouXXov, 1 not. 35 (hrousovol’) ; 2 not. 
42, 31, 43 ; 3, 4 ; 4 not. 53, 57-58; 20, 2 
(0Eiov xal cre7rT6v). — ^puaoSodXXiov, 9, 34 
(0siov) ; 27, 7. — xP u< ^6°uXXa, 39 not. 
185, 2. 

XpucogouXXo? Xdyo.;, 2, 40, 51, 60-61 ; 3, 9, 
21, 27 ; 4, 34-35, 57, 64 ; 10, 5-6, 15, 21 ; 
15, 8 (xpuffo6oiiXXt,o<;). 

XpcovEtdirou, lecture erronde pour XcovetaTOU, 
14 not. 93. 

XwvetdTT)? (MavouvjX 6), diacre, pr6tekdikeu6n 
de Thessalonique (1415), 14 not. 93-94, 
31. 

Xwpdtptov, passim; cf. l£w;cwpdc<piov, sff<o(0u- 
po)xd)patpov. 

Xwplov, 2, 35, 36 ; 10, 14 ; 18 app. 2 ; 
21, 5, 54, 58, 86, 95, 110 ; 22, 9, 12, 19, 
20; 25 not. 146-147, 5 et passim; 43, 
1, 2, 10-11, 14, 24, 26, 27 ; cf. 7taXai.oxd)- 


^tp^opai, 43 app. 34. 

'Fidvo?, gdrfin 4 Lemnos, tdmoin (environ 
1500), 40, 20. 
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